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INTRODUCTION



Introduction:

L'étude des relations sol/végétation représente une préoccupation très ancienne, ainsi que le rappelle
PEN EL (1979). Ce sujet de recherche, loin d'être épuisé, a fait l'objet d'approches multiples,
s'appuyant sur les caractéristiques physiques et biologiques du milieu. Parmi tous les thèmes
abordés dans ce domaine, notre spécialisation nous a conduit jusqu'à présent à nous intéresser plus
particulièrement à l'étude de la végétation en tant que compartiment biologique intégrateur des
contraintes du milieu. La somme des travaux effectués dans ce domaine démontre en effet l'intérêt
ct 'utiliser la connaissance des communautés végétales pour délimiter des surfaces où ensuite on peut
étudier le fonctionnement des écosystèmes forestiers.

Les méthodes d'étude de la végétation peuvent être classées en deux grands groupes:

-les méthodes reposant sur l'analyse de critères floristiques;

- les méthodes utilisant des critères floristiques et écologiques.

Parmi les premières, nous citerons la phytosociologie dont l'objectif est de définir des unités de
végétation, dans un premier temps, et de les classer dans un système hiérarchisé, dans un deuxième
temps. Des relevés phytosociologiques sont effectués sur le terrain selon un plan d'échantillonnage
peu élaboré, souvent intuitif. Le classement manuel ou statistique de ceux-ci conduit à
l'identification d'unités floristiques (les syntaxons) rangées dans une classification hiérarchisée, le
synsystème européen. Cette méthode est largement inspirée des concepts de la taxonomie.

Des développements récents (DE FOUCAULT, 1984), visant à formaliser cette démarche, mettent
l'accent sur l'étude du déterminisme des syntaxons. C'est dans la définition de la phytosociologie,
donnée par cet auteur, que nous trouvons le fondement réel de la méthode. "La végétation est un
effet, la causalité tient essentiellement à l'ensemble F des facteurs écologiques, dynamiques et
historiques". Les recherches phytosociologiques se consacrent à l'établissement d'une loi, naissant
de la répétition absolue de la relation entre une cause et un effet à l'intérieur d'une aire
géographique déterminée. Néanmoins, dans tous les travaux de ce type, on peut souligner ce
paradoxe si la plupart des auteurs expriment désormais le besoin impérieux d'appréhender le
déterminisme des unités taxonomiques créées, ils mettent en oeuvre une démarche souvent
sommaire et rarement formalisée pour l'étude des caractéristiques du milieu (il en est de même pour
la dynamique de la végétation).

En revanche, les approches floristico-écologiques sont toutes orientées dans le sens d'une meilleure
intégration des éléments descriptifs du milieu dans le raisonnement. Leur objet est de définir des
types d'écosystèmes, chaque type résultant du rapprochement d'unités élémentaires à
fonctionnement proche. L'outil employé ou relevé phytoécologique décrit à la fois la végétation et
son environnement. La typologie forestière, établissant des types de stations forestières, s'inscrit
parmi ces approches. La définition de la station forestière actuellement retenue est la suivante :
"C'est une étendue de terrain de superficie variable, homogène dans ses conditions écologiques
(topographie, mésoclimat, composition floristique et structure de la végétation spontanée, sol). Une
station forestière justifie, pour une essence déterminée, une sylviculture précise avec laquelle on
peut espérer une productivité comprise entre des limites connues."

Notre travail de recherche est consacré à l'étude des relations sol/végétation dans les forêts du
Morvan dans le but, d'une part, d'élaborer le catalogue des types de stations forestières et, d'autre
part, d'approfondir la connaissance du déterminisme des unités constitutives de la végétation. 11 est
clair que si la méthode de typologie a été construite dans une optique sylvicole, il n'en reste pas
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moins que la mise en application de ses principes de base nous semble offrir des conditions très
intéressantes pour réaliser une étude floristico-écologique précise et détaillée.

Nous avons donc pris le risque d'appliquer une méthode classique en raison de sa fécondité dans
l'apport d'informations écologiques et des champs d'investigation non explorés qu'elle offre.

Plusieurs arguments viennent justifier l'intérêt du choix effectué. Seul massif cristallin de la
Bourgogne, le Morvan est assez bien connu sous l'angle floristique. Les connaissances acquises sur
le cadre physique sont moins complètes et laissent apparaître une relative complexité du milieu.

Ce massif n'est couvert que par Quelques feuilles géologiques au 1/50.000ème. Les documents
pédologiques sont rares. Il existe une seule carte des sols au 1I100.000ème et une au 1/25.000ème
qui concerne trois massifs forestiers (Saint·Prix, Glenne, Anost). Toutes ces connaissances, bien
que très utiles, demandent à être précisées et reliées entre elles, afin de mieux comprendre la
structuration écologique de la forêt morvandelle.

Les typologies forestières consacrées à des régions possédant un substrat géologique cristallin sont
peu nombreuses en France. Il y a donc un attrait supplémentaire à réaliser une étude
phytoécologique à une échelle plus fine que celle proposée par les documents cartographiques
disponibles.

Sur le plan méthodologique, notre démarche utilise comme base les travaux élaborés par la
Commission de typologie forestière. Nous bénéficions ainsi d'un ensemble d'expériences ayant
permis la mise au point d'outils mis à l'épreuve dans de nombreuses régions (travaux du
Laboratoire de Phytoécologie de l'E.N.G.R.E.F.). Nous nous sommes livré à un approfondissement
méthodologique des différentes étapes de cette approche, que nous rappelons ci·après :

• réalisation d'une préétude,

• construction d'un plan d'échantillonnage stratifié,

• prospection sur le terrain,

- analyse des données,

- structuration écologique.

Dans un premier chapitre, après une présentation synthétique du massif du MORVAN, nous
aborderons. les aspects méthodologiques généraux afin d'examiner en détail les modalités
d'application de la méthode de typologie forestière, en insistant en particulier sur les deux
premières étapes: la réalisation de la préétude et J'élaboration du plan d'échantillonnage.

Un deuxième chapitre sera consacré à l'étude de la végétation. Une étude floristique de la totalité
des relevés effectués nous permettra d'établir le lien avec la classification phytosociologique et de
réaliser un premier tri des unités de végétation constitutives de la forêt morvandelle. Plusieurs
analyses des sous-ensembles de l'échantillon total isolés auparavant s'appuyant sur des critères
phytoécologiques seront utilisées pour parvenir à une structuration écologique de ces unités.

Dans un troisième chapitre, une analyse reposant exclusivement sur les caractères stationnels sera
mise en oeuvre afin de préciser la structuration établie. En exploitant de manière approfondie les
données édaphiques notamment, nous tenterons d'intégrer les conceptions nouvelles de la science du
sol et de compléter les connaissances acquises au sujet de la couverture pédologique du massif.
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Le dernier chapitre proposera une mise en relation des résultats obtenus. Il fournira une vue
synthétique des relations sol/végétation qui devrait améliorer l'appréhension du déterminisme des
unités de végétation forestière du MORVAN.

Enfin, nous avons jugé utile de joindre, dans un volume annexe, le catalogue des types de stations
forestières, retombée appliquée résultant d'un effort important de vulgarisation et de mise en forme
des résultats de cette recherche. Ceci nous permet d'écourter le propos descriptif en renvoyant le
lecteur au volume annexe chaque fois que le besoin de précision se fera sentir.
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PREMIERE PARTIE

REGION ETUDIEE

ET ASPECTS METHODOLOGIQUES GENERAUX



1- Région étudiée:

Notre recherche phytoécologique s'intéresse au massif du Morvan, petite montagne qui est située en
région Bourgogne et s'étend sur quatre départements: Nièvre, SaOne·et-Loire, Yonne et Côte-d'Or.

Une description précise du massif est fournie dans le catalogue des types de stations forestières
(volume annexe). Celle-ci résulte d'une synthèse de la préétude réalisée par BRICAULT (1986),
augmentée de compléments bibliographiques, concernant la géologie en particulier.

Il - Aspects méthodQlogiques généraux

A. Remarques préliminaires

La méthode phytoécologique préconisée pour la typologie impose le franchissement de plusieurs
étapes rappelées en introduction. Cette partie en aborde les deux premières: la préétude et le plan
d'échantillonnage.

Après avoir choisi une région assez homogène sur le plan des conditions de milieu. il est
indispensable de réaliser une préétude qui a pour but de cerner une grande partie de la variabilité
des facteurs écologiques. Le plan d'échantillonnage oriente de façon optimale la répartition des
relevés.

Cependant nous avons pu constater que la plupart des études phytoécologiques. utilisant une
approche floristico-écologique. ne présentent pas ces deux étapes. Plusieurs arguments nous ont
conduit à insister sur ces aspects originaux de la méthode de typologie forestière:

- ils font partie intégrante de la démarche scientifique et constituent un élément fondamental pour
l'élaboration et la comyréhension des résultats;

- nous pensons que l'absence de leur présentation est d'autant plus regrettable que la majorité des
auteurs pratiquent couramment les analyses statistiques;

- en outre. dans chaque nouvelle région, une adaptation des principes de base de la typologie est
nécessaire. ce qui confère à la démarche un caractère expérimental. Rappelons que peu de
régions cristallines Ont fait l'objet de recherches semblables.

En ce qui concerne les méthodes floristiques. il est à noter qu'elles n'indiquent que rarement le plan
d'échantillonnage adopté et que la plupart d'entre elles ne bénéficient pas d'études préliminaires de
la région intéressée. Il sera donc difficile de situer notre choix méthodologique sur ce plan par
rapport aux travaux publiés. Nous nous limiterons à signaler les principales divergences avec la
technique d'échantillonnage des phytosociologues. comme nous le verrons plus loin.

Enfin. la présentation du plan d'échantillonnage fournira aussi une image synthétique des
caractéristiques physiques du massif du Morvan (.).

(.) POLIr plui dc délllils, se reportcr lU volumc Inncxc.
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B, La préétude

Dans un premier temps, la préétude permet de dresser un bilan complet des connaissances acquises
sur la région étudiée. L'information rassemblée concerne à la fois les facteurs abiotiques et
biotiques, le cadre physique et les aspects historiques. Il est alors possible d'identifier clairement les
facteurs prépondérants pour la répartition des différentes unités floristiques et des sols; puis de les
ordonner selon leur importance dans la structuration écologique; enfin, de procéder à une
représentation cartographique de la variabilité enregistrée.

Pour le Morvan, BRICAULT (1986) a réalisé une synthèse très complète, qui comporte une étude du
cadre physique (climat, géologie, morphologie, topographie) et retrace, d'une part, l'historique de
l'évolution des cortèges f10ristiques et, d'autre part, l'influence des activités humaines sur la forêt.

Parmi les conclusions de la préétude, nOliS retenons:

-la présence d'un compartiment d'altitude peu étendu en Morvan, mais au niveau duquel sont
remarquées quelques nuances affectant le macroclimat (précipitation fortes notamment, voir
document annexe);

- l'existence de substrats géologiques assez divers, constituant des unités bien isolées
géographiquement;

-la présence d'une végétation forestière profondément modifiée par l'action de l'homme.

C, Le plan d'échantillonnage

Les méthodes floristiques ne proposent pas de plan d'échantillonnage formalisé. La seule réflexion
qui porte sur les facteurs écologiques prépondérants se situe directement au niveau de la prise de
données sur le terrain, comme nous le verrons plus loin. L'échantillon se compose de points isolés,
disposés selon une maille large de façon à couvrir l'ensemble de la région concernée en s'appuyant
sur la diversité des communautés végétales.

Pour la méthode floristico-écologique, la construction d'un plan d'échantillonnage constitue une
étape fondamentale. Il nécessite la réalisation d'une préétude qui fournit une connaissance précise de
la variabilité des facteurs écologiques et des grands traits de la végétation. La prospection est
orientée d'après ces deux ensembles de critères de façon à prendre en compte toute la variabilité
mise en évidence. Une première opération consiste à découper l'aire d'étude en secteurs. à
l'intérieur desquels les v.ariations pour un même caractère stationnel sont faibles.

Nous présentons ci-après la stratification adoptée sur le massif du Morvan, d'après la préétude de
BRICAULT (1986, op, cit.),

Le rOle prépondérant de la nature du substratum sur les autres facteurs du milieu impose
J'établissement de subdivisions de l'aire dans le but d'isoler des petites régions possédant un sous
sol homogène. Ceci constitue le niveau supérieur de la hiérarchisation des facteurs écologiques.
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1. Substrat géologique

La nature des différentes roches rencontrées exerce une influence déterminante sur la
géomorphologie et les sols. Nous pouvons reconnaître plusieurs ensembles de substrats géologiques
bien délimités géographiquement, soit d'après SEDDOH, (1973) :

- deux balholites granitiques,

- des lones bien circonscrites de roches métamorphiques (gneiss, micachistes, ... ),

- des zones complexes, au contour très irrégulier, de nature volcanique (Viséen inf. et supérieur),

- des couvertures de substrats sédimentaires silicifiés en discordance sur les formations citées
précédemment, souvent mal distinguées des placages de limons de plateau (carte ct' AVALLON
50.000 ème).

2. Géomorphologie

AI' intérieur de chaque "unité géologique", tes géographes signalent l'existence de formes
caractéristiques du relief. Celles-ci sOnt la résultante de l'action ancienne du climat sur le substrat
géologique, qui a subi lui·même des mouvements tectoniques assez importants. BEAUJEU
GARNIER (1951) a divisé le massif en petites régions de relief homogène, qui correspondent à des
nuances existant dans l'intensité de l'altération des roches. Ces variations permettent d'interpréter le
modelé topographique.

Ainsi, nous introduisons un deuxième facteur montrant une variabilité non négligeable au sein de
chaque petite région de substrat géologique homogène: la variabilité géomorphologique.

En superposant les facteurs 1 et 2 de notre hiérarchisation, nous obtenons un partage de la zone
étudiée en "secteurs écologiques", nom utilisé par de nombreux auteurs pour désigner ces régions
homogènes.

Cependant, les similitudes observées entre certaines petites régions nous ont amené à opérer des
regroupements dans des unités communes (Carte 1).

3. Variabilité du milieu à l'intérieur des secteurs écologiques

3.1. Climat

Le massif étudié se distingue nettement des régions naturelles avoisinantes (voir volume annexe,
carte 3), par son macroclimat. Défini comme un élément essentiel de la personnalité du Morvan, le
climat est celui d'une moyenne montagne océanique (J.P. CHABIN, 1985). En l'absence de
barrières topographiques efficaces et de mesures exactes pour les sommets les plus élevés, nous
n'avons pas pu établir un zonage distinguant les nuances signalées dans les publications
climatologiques. Le découpage en secteurs climatiques, tenté dans d'autres régions (FRANC, 1986)
n'a pu être réalisé dans notre cas. J. BONNAMOUR (1966) a dressé une courbe de répartition des
altitudes pour le massif (Fig.l). On y remarque une très faible proportion d'altitudes élevées. Le
compartiment le plus élevé ne possède qu'une faible superficie de terrains situés à plus de 700 m
d'altitude.

Cependant l'examen des diagrammes ombrothermiques et ombriques fait apparaître:
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Carte 1 ; Carte des secteurs écologigues
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- des variations du régime des précipitations qui décroissent de l'ouest vers l'est (voir fig.2, volume
annexe);

- une augmentation forte de celles-ci sur le compartiment le plus élevé. Bien que limitée, la
variation d'altitude influence la distribution de certaines espèces arborescentes notamment Quercus
petrea, Carpinus beru/us, :...

En conséquence, il est nécessaire de prendre en compte la situation géographique et l'altitude (voir
§ 3-]) dans la répartition des relevés sur l'aire à étudier.

Figure 1 : Courbe de répartition des altitudes en Morvan (in BONNAMOUR. 66)
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A l'intérieur des "secteurs écologiques", quatre facteurs stationnels viennent nuancer la relative
homogénéité du milieu atteinte par le milieu. La variabilité de ceux-ci est prise en compte en
réalisant des transects qui sont des itinéraires rectilignes de prospection permettant de recouper la
diversité correspondant aux variations de chacun de ces facteurs.

3.2. Topographie

Dans chaque petite région, le modelé a été décomposé en une suite de positions topographiques bien
distinctes identifiées par la forme générale de la pente (volume annexe, Fig.7).

3.3. Altitude

Malgré la faiblesse des surfaces forestières situées en altitude, un effort d'échantillonnage a été
porté sur les trois sommets les plus élevés (Haut-Folio, 900 m; Mont Préneley, 855 m; Mont
Beuvray, 821 m). C'est par le biais des transects effectués que le gradient altitudinal a été pris en
compte.

1ère PARTIE 1 ASPECTS METHODOLOGIQUES GENERAUX 8



3.4. Exposition

Afin d'exprimer les nuances mésoclimatiques générées par l'orientation des versants, lorsque la
valeur de la pente n'est pas négligeable, des transects ont été pratiqués pour tous les types
d'exposition. La variable "bilan hydrique" représente une intégration de ces paramètres stationnels,

3.5. Penle

La valeur de la pente de l'aire de relevé influence les conditions stationnelles, Nous avons réparti
les transects de façon à représenter les différentes classes de pente ainsi que J, BONNAMOUR (op.
cit.) a pu les mettre en évidence (volume annexe, Tub. II),

Enfin, au niveau inférieur de notre stratification, s'inscrit la station forestière, "objet" élémentaire
de la typologie

D. Application du plan d'échantillonnage

1. Cholx des surfaces à inventorier

Dans la pratique, les facteurs écologiques représentant les strates de rang supérieur sont portés sur
les cartes I.G.N. au 1J25.000ème. Puis, dans chaque sous-unité géographique, les transects sont
disposés de manière à prendre en compte les facteurs écologiques de rang inférieur dans notre
hiérarchisation (§ 4). en envisageant toutes les variations possibles (type de pente. d'exposition•... ).
Ces transects, positionnés sur la carte au 1I25.000ème sont complétés par des placettes uniques (non
incluses dans un transect), Ces dernières sont utiles dans les milieux isolés (exemple des forêts
riveraines' situées en zones de prairies), ou bien dans les petits massifs des régions les moins
boisées. La carte 2 présente un extrait du plan d'échantillonnage,

Ce plan d'échantillonnage a été appliqué pour tous les massifs forestiers du Morvan (privés ou
publics). Quelques restrictions ont été cependant apportées. En effet. dans le cas des plantations
d'essences de remplacement, la flore naturelle se trouve éliminée par les conditions de milieu très
perturbées surtout en ce qui concerne les horizons supérieurs des sols (humus), Le relevé
phytoécologique n'a plus de signification dans ces conditions, Seules les forêts feuillues naturelles
et les plantations résineuses adultes ont été visitées (pessières, sapinières. quelques douglasaies ",),
Toutes les plantations jeunes Ont été exclues. Ceci explique également l'existence d'un nombre assez
important de transects tronqués, en raison de la modification des peuplements par les aménagements
sylvicoles.

Enfin. sur le terrain, lors de J'observation de situations originales (microtopographie. milieux très
localisés) des transects et des placettes isolées, non prévus dans l'échantillonnage, peuvent être
visités.

2. Cholx de Itemplacement du relevé

Chaque transect est un cheminement linéaire le long duquel sont réalisés des relevés. en nombre
variable. qui sont répartis de deux manières différentes. Les relevés sont effectués :

- lorsque des changements floristiques apparaissent;
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Carte 2; Extrait du plan d'échantillonnage
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- lors de changements pédologiques ou géomorphologiques apparents;

- de manière systématique dans chaque position topographique, afin de rechercher d'éventuelles
modifications des paramètres stationnels, non révélées par la flore.

L'emplacement du relevé est choisi au sein d'une surface homogène sur le plan floristique et
écologique. Les accidents naturels du terrain et les éléments d'artificialisation sont évités. Tous les
secteurs perturbés sont exclus (bord de chemin, talus, chemins anciens, places à feu ... ).

D'une manière générale, il est utile d'effectuer des reconnaissances dans des situations latérales au
cheminement suivi afin de tester dans l'espace l'homogénéité de la station inventoriée et de décrire
ou noter les nuances éventuellement rencontrées.

3.Le relevé phytoécologique

Nous empruntons à la phytosociologie la méthode classique du relevé de végétation. La description
de la végétation forestière s'effectue sur une surface de 400 ml,

- carrée, lorsque la surface de l'unité visitée le permet,
- rectangulaire dans les forêts riveraines et autres milieux localisés linéaires (forte pente).

La représentation des espèces est quantifiée avec le coefficient d'abondance-dominance de BRAUN
BLANQUET (. ). Le recouvrement global de chaque strate (arborescente, arbustive, herbacée et
muscinale) est noté.

Sur la même surface s'effectue l'évaluation des facteurs écologiques de rang supérieur. II est
impératif de vérifier à chaque relevé la nature du substrat géologique, de préciser la situation
topographique. Ceci permet de compléter ou de corriger éventuellement l'information fournie par
les cartes. Enfin, pour récolter les données les plus fiables, il est nécessaire aussi d'étalonner les
observations (pédologiques, géologiques ... ) sur les résultats des travaux scientifiques déjà publiés
ou bien au cours d'échanges avec les spécialistes des disciplines concernées.

Le sol est reconnu à l'aide d'une fosse pratiquée à la pioche au centre de l'aire de relevé. La litière
est observée en différents points. L'étude du profil reste ponctuelle. En l'absence d'obstacle au
creusement, la profondeur maximale est atteinte afin d'observer, si possible, la base de
l'enracinement des arbres et la roche altérée.

E. Analyse de l'information récoltée

1. Mode opératoire

A l'issue de la campagne de prospection sur le terrain, nous disposons d'une somme de relevés
phytoécologiques qui comprennent un ensemble de variables affectées de coefficients ou de valeurs
caractéristiques:

- des variables floristiques, les espèces végétales,

- des variables écologiques, les descripteurs des conditions stationnelles .

• Voir pi~çn IRRun du deuxi~me volume.
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La quantité de données récoltées et le nombre des variables enregistrées nécessitent la mise en
oeuvre de traitements statistiques pour effectuer un tri.
Une opération préalable consiste en une saisie de l'information sur machine qui comprend un
codage de toutes les données récoltées afin de les rendre utilisables pour les calculs.

Les analyses établissent des comparaisons entre les relevés sur la base de leur composItion
floristique ou de leurs caractéristiques stationnelles. Elles proposent des regroupements de ceux-ci
d'après leur ressemblance mutuelle.

2. Codage de Il infonnation :

La représentation des espèces est codifiée à l'aide de deux coefficients:

~ l'Abondance-Dominance, échelle à 6 valeurs, quantifiant J'abondance des individus d'une espèce
ou Je recouvrement au sol de celle~ci. L'absence étant représentée par la valeur 0;

. la Présence-Absence des espèces, où le coefficient affecté à chaque espèce, présente sur la
placette, est la valeur l, quelle que soit son" Abondance-Dominance". Il est déduit de la valeur du
coefficient précédent.

Les variables écologiques sont codées de même avec une valeur affectée à chacune de leur modalité.
Ces modalités représentent les différents "états" pris par chacune des variables sur les placettes
étudiées. Ex :Ia variable "substrat géologique" prend plusieurs valeurs de type "granite", "gneiss" ..

L'exposition est codée selon huit orientations principales et une valeur nulle.

Cette masse de données constitue l'échantillon total, d'où nous tirerons les extraits successifs
nécessaires à la mise en application de notre méthode.

Tableau [ ; Récapitulatif des codes des variables floristigues utilisés pour le calcul:

METHODE COEFFICIENTS

ABONDANCE-DOMINANCE 0 + 1 2 3 4 5

CODE 0 1 2 3 4 5 6

PRESENCE-AsSENCE 0 1

CODE 0 1

3. Principe d'analyse

Plusieurs voies sont explorées par la suite. Un court schéma présente le relevé phytoécologique
transcrit dans une disposition-type utilisable pour les calculs statistiques (Fig.2).
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Figure 2; Identification des variables pour l'approche f10ristigue (pour exemple)
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Dans l'exemple de la figure 2, les variables f10ristiques sont "actives" dans l'analyse et les variables
écologiques, "illustratives" ou "supplémentaires", n'interviennent pas dans les calculs.

Des individus supplémentaires sont sélectionnés lorsqu'ils présentent à la fois un degré
d'artificialisation non négligeable et une information potentielle intéressante. Ceci offre [a
possibilité de les positionner parmi les relevés "actifs" en évitant leur influence sur le calcul.

3.1. Analyse factorielle des correspondances rA.F,C.)

L'A.f.C. binaire est appliquée aux tableaux de contingence, soit dans notre étude, à la matrice dans
laquelle les espèces sont codées selon leur présence (ou leur absence). L'A.f.C. multiple sera
utilisée pour les tableaux de variables discrètes (qualitatives) représentées par leurs modalités.

Dans les deux cas, la matrice espèces/relevés constituée donne la possibilité de construire des
nuages de points représentatifs des E espèces dans un espace à R (relevés) dimensions ou de R
relevés dans espace à E (espèces) dimensions, d'après la distance statistique;

- entre deux relevés en considérant les fréquences (coefficients) des espèces inventoriées,

- entre deux espèces en considérant leurs fréquences dans tous les relevés où. elles sont présentes,

- entre une espèce et un relevé.

A l'intérieur des nuages obtenus, il est possible de calculer les coordonnées de ces points par
rapport à des axes factoriels principaux. Les points peuvent alors être projetés dans plusieurs
repères normés, déterminant chacun un plan factoriel. Les coordonnées des variables écologiques
sont calculées d'après leur fréquence dans les relevés et sont projetées dans les mêmes plans
factoriels.
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Les axes factoriels sont des "résumés" de l'information contenue dans le tableau de départ et leur
signification est donnée par les groupes d'espèces ou de relevés qui leur sont le plus liés.

Le principe s'applique de même pour les modalités des variables qualitatives.

3,2, Classification hiérarchique ascendante (C.H,A,)

La Classification Hiérarchique Ascendante utilise les coordonnées factorielles (obtenue par l'analyse
précédente) des relevés. Panant d'un ensemble d'individus (les relevés) équivalent à la somme de
l'échantillonnage, elle fractionne cet ensemble "aîné" en sous-ensembles "fils" estimés voisins avec
un seuil de probabilité croissant, jusqu'à aboutir à l'unité, soit le relevé,

Le résultat est un arbre hiérarchique, composé de grappes de relevés de taille très variable et plus
ou moins homogènes. Des coupures profondes entre les grappes les plus dissemblables sont
proposées. Les grappes de relevés du niveau inférieur sont les plus homogènes du point de vue de
la composition floristique.

3.3, Partitions

A la suite de notre enchaînement AfC + CHA, nous effectuons une partition, Celle-ci est utilisée
pour optimiser les coupures à pratiquer au sein de l'échantillon traité. Elle consolide les groupes de
relevés séparés par la e,H.A.

Dans la pratique, c'est sur la base des paramètres statistiques fournis par la classification (Indices de
niveau) que le nombre de partitions désirées est fixé. L'algorithme recherche les coupures
correspondantes, compare à nouveau les relevés entre eux et optimise le contenu des groupes de
relevés proposés par la CH A,

On obtienr ainsi un découpage automatique de ,'arbre hiérarchique, éliminant certains artefacts dans
le regroupement des relevés dans les grappes. Une caractérisation complète des classes et des
variables les mieux corrélées 11. celles-ci peut alors être effectuée.

Après cette présentation générale du principe général d'analyse, pour chaque étape de traitement
d'échantillonnage, les paramètres utilisés seront définis, leur choix justifié.
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1 - Introduction

Le Morvan constitue un vaste ensemble forestier qui montre une certaine hétérogénéité à l'échelle
de travail choisie. Le but principal de cette recherche est de parvenir à structurer ce massif en types
d'écosystèmes à fonctionnement propre.

A cette fin, rappelons d'abord que nous avons recueilli dans nos relevés des données floristiques et
écologiques (stationnelles). Parmi celles-ci, nous traiterons dans cette partie l'information
concernant les espèces et les communautés végétales.

Deux voies s'offrent à nous pour réaliser cette analyse. En effet, la problématique spécifique à
l'analyse des données tloristiques se pose de deux manières différentes selon que l'on s'adresse à
l'une ou à l'autre des méthodes que nous avons rappelées en introduction générale. Nous allons les
envisager successivement.

En premier lieu s'impose, l'analyse de la compOSition en espèces des relevés. Ceci relève de
l'approche phytosociologique classique. La phytosociologie repose sur un postulat: "La végétation
est le reflet de toutes les conditions qui règnent dans un milieu~. Nous trouvons dans la première
partie de la thèse de DE FOUCAULT (1984) une présentation de cette méthode: "La phytosociologie
sigmatiste vise d'abord la description defonnes que sont les individus d'association; ce programme
sera rempli en deux étapes essentielles, analytique dans un premier temps, synthétique dans le
second. Le résultat est la classification des formes en catégories abstraites portant le nom
d'associations végétales et dont on peut préciser la causalité ou détenninisme. Une synthèse plus
vaste vise à comparer ces catégories et à les ordonner en systèmes hiérarchiques".

Il est donc nécessaire de réaliser un grand nombre de relevés pour rendre compte de la diversité des
situations naturelles, puis de les ranger en catégories. Un ensemble de relevés ayant des espèces
communes constitue une catégorie. Deux catégories fondamentales sont actuellement reconnues.
Jusqu'aux travaux de l'auteur précité, li existait une catégorie fondamentale, l'association définie
par GUINOCHET (1973). "Une association est une combinaison originale d'espèces dont certaines,
dites caractéristiques, ~ui sont plus particulièrement liées, les autres étant qualifiées de compagnes".
DE FOUCAULT dans sa tentative de formalisation introduit le concept de synta:con élémentaire,
nouvelle unité fondamentale. RAMEAU (1987) résume les principaux éléments de la définition. Le
syntaxon élémentaire est la plus petite unité tloristiquement homogène Qui peut être individualisée
en sociologie végétale et qui possède des propriétés particulières. Elle est décrite dans un tableau
homogène. Elle est définie statistiquement et tloristiquement :
- par la répétitivité de la combinaison floristique,
- par rapport aux autres syntaxons élémentaires par des espèces différentielles,
- et lorsque son déterminisme est connu (facteurs écologiques, dynamiques et historiques).

Notons que dans cette approche, nous ne trouvons aucune base théorique relative à l'appréhension
du déterminisme des synlaxons.

La méthode phytoécologique impose l'utilisation de critères floristiques et de données écologiques
stationnelles. Elle a été développée en vue d'applications en typologie forestière et repose sur le
concept de station forestière. La station forestière est définie comme une étendue de terrain de
superficie variable, homogène dans ses conditions écologiques. Elle justifie une sylviculture
précise avec laquelle on peut espérer une productivité comprise entre des limites connues, pour
une essence donnée.
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La définition nous indique que ce concept, outre son côté descriptif, s'appuie sur le fonctionnement
de l'écosystème forestier notamment sur l'un des aspects essentiels, la production ligneuse. Nous
nous intéresserons à la première partie de cette définition qui concerne la définition des unités
floristiques et les groupes de caractères stationnels auxquels elles sont liées.

Il est clair que, dans l'esprit, cette méthode ne diverge pas de la phytosociologie. Mais si le rôle
d'indicateur à valeur synthétique de la végétation y est toujours retenu, elle fournit les bases
nécessaires pour le vérifier dans chaque région étudiée. Le traitement de l'information conduit à la
délimitation de groupements végétaux dont on analyse finement l'écologie ensuite (RAMEAU, 1987,
op. cit.), objet d'un deuxième traitement. Ceci revient plutôt à considérer le postulat de la
phytosociologie comme une assertion devant être démontrée.

Pour la région étudiée, les principales connaissances acquises sur la flore et la végétation sont
rassemblées dans deux synthèses phytosociologique (RAMEAU, 1985). et phytoécologique
(BUGNON ET AL., 1985). Ces travaux proposent une structuration des unités de végétation,
désormais admise par les différents auteurs, seule pouvant servir de base de départ à notre
réflexion, mais dont la précision reste inférieure à celle que nous recherchons pour aborder les
relations sol/végétation.

La délimitation de types d'écosystèmes à fonctionnement propre repose au départ sur une
problématique qui concerne les deux méthodes prises en référence.

En premier lieu, dans les deux cas, il s'agit de définir des unités floristiques élémentaires, de
rechercher les coupures optimales à effectuer dans un ensemble de données de départ afin d'obtenir
des catégories homogènes sur le plan f1oristique.

L'intérêt de cette recherche se situe à différents niveaux. La taille importante de l'échantillon offre
une description à une échelle plus fine que celle des travaux publiés, dans lesquels aucune analyse
statistique n'a été réalisée.

D'après ce premier constat, il nous semble nécessaire de soumettre nos données à une analyse
statistique afin de paryenir à isoler les unités floristiques élémentaires d'après les renseignements
fournis par le calcul. Deux voies de synthèse seront empruntées.

Le but de cette étape est :
- d'examiner les liens entre les unités que nous avons relevées et celles de la classification établie,

voire de vérifier la validité de cette dernière;
• d'apporter des compléments en précisant le statut de certaines unités forestières non encore bien

définies (ex. hêtraie montagnarde acidiphile);
- globalement de mesurer la pertinence de l'information apportée par les relevés effectués dans les

zones transitoires.

L'objectif des deux démarches est de parvenir à établir les discontinuités optimales. Dans le cas de
la phytosociologie, nous essaierons de les mettre en évidence en utilisant comme éléments de
comparaison les groupes d'espèces caractéristiques publiés dans les travaux qui portent sur la même
végétation forestière. Pour l'approche phytoécotogique, il s'agira de prendre en compte tous les
types de discontinuités qui sont susceptibles d'être en relation avec les changements de situation
stationnelles ou tout autre type de facteur écologique prépondérant entrant dans le déterminisme.
Les unités ainsi isolées pourront être confrontées avec les groupes de caractères stationnels.
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Sur le plan méthodologique, notre objectif est de parvenir à une formalisation des différentes étapes
nécessaires au traitement de ['information. En phytosociologie sont utilisées classiquement deux
méthodes de tri des relevés: le tri manuel et l'analyse statistique. Beaucoup de phytosociologues
refusent l'outil statistique, prétendant qu'il n'amène pas 11. un meilleur niveau d'objectivité (DE
FOUCAULT, 1984). Néanmoins, les premières applications statistiques exploratoires mises en
oeuvre pour des recherches phytosociologiques servent de références à beaucoup de travaux
(LACOSTE et ROUX, 1972; GUINOCHET, 1973). Depuis ces expériences pionnières, il semble que
ces pratiques n'aient évolué que lentement. Des limites matérielles (capacité des ordinateurs) ont
d'abord empêché le traitement des grands échantillons. Ces difficultés surmontées, la taille des
tableaux de relevés s'est accrue. Les problèmes se sont alors reportés dans la phase d'interprétation
des résultats. D'un point de vue général, aucun des aspects techniques de ces méthodes n'est décrit.

La lecture des travaux de typologies rassemblés en bibliographie nous amène à formuler plusieurs
remarques :

- l'analyse des paramètres statistiques reste toujours très sommaire;

- les choix effectués pour l'interprétation des résultats ne sont pas clairement justifiés, en ce qui
concerne la sélection des plans factoriels par exemple,

- de ce fait, le raisonnement est avant tout fondé sur les connaissances phytoécologiques.

Au moyen d'une simple exploitation graphique des résultats, la tentation est souvent forte de mettre
en évidence des gradients intuitivement perçus sur le terrain.

Les nombreux travaux réalisés dans le Nord-Est de la France et en particulier au laboratoire de
phytoécologie de l'E.N.G.R.E.F. ont permis des avancées importantes dans l'application des
principes et dans la mise au point:

- d'un langage commun,

- d'une méthode de traitement de l'information cohérente avec les définitions utilisées.

Mais parmi l'éventail des traitements observés, il reste difficile de trouver une formalisation claire
de la démarche pour cette étape méthodologique et il subsiste encore une part importante d'initiative
dans l'adaptation des concepts de base et l'amélioration des outils déjà à disposition.

Dans notre approche floristico-écologique, nous partirons de la méthode de typologie forestière. Et
nous rechercherons pour chaque étape du traitement, le mode d'exploitation qui permet de définir le
plus clairement possible les unités floristiques reconnues et d'établir la liaison avec le langage et les
outils déjà opérationnels dans le but d'un meilleur emploi futur de cette méthode.
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Il - Approche floristigue

A.- Principe d'analyse

1.Echantillon

Parmi les résultats de notre étude préliminaire sur le massif (SIMONNOT, 1987, op. cit.), nous
avons souligné les difficultés causées par l'existence de relevés de composition floristique très
singulière (plantations résineuses) dans les traitements statistiques utilisés. Ceci nous a incité à les
soustraire à l'analyse.

Nous avons retenu un ensemble de 490 relevés phytoécologiques concernant uniquement les
peuplements feuillus.

2. Menu d'analyse

La première analyse globale porte sur le critère de Présence-Absence des espèces.

Les données sont traitées par une Analyse factorielle des Correspondances binaires. La sélection des
variables pour le calcul est résumée dans la figure 2.

Fil:ure 2 : Sélection des variables pour l'approche floristigue.

490

INDIVIDUS

ACTIFS

100 INDIVIDUS

SUPPlEMENTAIllES

3.Mode d'exploitation des résultats

VAfUABlES

HORISTIQUES

AcnvES

Il
........... ", .· ,· , .· ,· .· ,· , .· ,

VARIABlES

ECOLOQIQUES

SUPPlEMENTAlIlES

Deux types de paramètres essentiels, fournis par l'analyse statistique, sont retenus pour
l'interprétation du résultat :
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-les valeurs propres et le taux d'inertie extrait aident à la sélection des axes apportant le plus
d'information;

- les corrélations Espèces/Axes et Relevés/Axes, avec nOlamment la qualité de la représentation des
espèces et des relevés (Cos 2), expliquent la signification des axes et l'ordination des relevés.

B.- Résultats et interprétation

I. RésuItats

La lecture des paramètres énoncés précédemment nous amène à remarquer:

- deux premières valeurs propres élevées de 0,60 (FI) et D,50 (F2), et un taux d'inertie important
extrait du nuage par les deux premiers axes;

- un degré de signification intéressant de ces valeurs, puisqu'ont été écartés des calculs, les relevés
à flore très modifiée (qui avaient été responsables d'un étirement important du nuage).

Nous pouvons ainsi faire le choix d'analyser le premier système d'axes obtenus en étant assuré de
tirer de ce plan factoriel (F IIF 2) une quantité d'information maximum.

Dans ce premier plan factoriel, on retrouve une image caractéristique de celles obtenues à l'issue du
traitement des grands tableaux de données :

- une densité forte de points qui gêne la lecture;

-l'absence de discontinuités nettes n'offrant pas la possibilité d'isoler des groupes de variables ou
d'individus;

- une différence avec les résultats obtenus au moyen d'un échantillonnage phytosociologique dont
les relevés pratiqués dans des ensembles bien distincts d'après la composition floristique
apparaissent toujours beaucoup mieux séparés dans le plan factoriel.

Il est donc impératif de débuter l'interprétation en n'utilisant au départ que les points à valeur
informative la plus élevée et de rechercher parmi ceux-ci quels taxons appartiennent à des groupes
caractéristiques des unités syntaxonomiques et quels relevés contiennent ces espèces. Nous avons
employé des projections sélectives où ne sont représentés que les espèces et les relevés les plus liés
aux axes.

2.Etude du plan factoriel 112

2.1. Projections des espèces (Annexe Al.

Une des premières figures étudiées est la projection des 100 espèces possédant le Cos2 le plus fort
sur les axes 112, qui revêt un aspect beaucoup plus clair que la projection totale. Le résultat établi
d'après les critères phytosociologiques fait apparaître sur l'AXE 1 :

au pôle négatif:
- un groupe de taxons comprenant des caractéristiques des Alnetea glutinosae et de l'Alnion

glutinosae (Betula pubescens, Alnus glutinosa, ... ),
- un fort contingent d'espèces de l'Alno-Padion (Polygonum· bisrona, Chrysosplenium

opposirifolium, Lycopus europaeus, Iris pseudoacorus, Ranunculus aconirijolius, Filipendula
ulmaria),
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• des taxons communs aux deux alliances (Lysimachia vulgaris, Angelica sylvestris, Cirsium
palustre, Caltha palustris),

• des compagnes nombreuses (Poa trMalis, Viola palustris),
- à l'extrémité de l'axe se situe un groupe de caractéristiques des milieux non forestiers, des

alliances du Molinion caeruleae et du Caricion canescenti-fuscae (Lychnis flos-cuculi, Succisa
pratensis, Juncus acutiflotus, Carex echinata, Dacrylorhiza maculata).

au pOle positif:
• les espèces des Fagetalia sylvaticae et des Quercetalia robori-petraeae,
• à l'extrémité se trouvent les caractéristiques et différentielles des Quercetalia robori-petraeae et

du Quercion robori-petraeae (Pteridium aquilinum, Deschampsia j1exuosa, Fagus sylvatica,
Quercus petraea, Melampyrum pratense, Cal/una vulgaris, Carex pilulijera).

Le noyau caractéristique des Fagetalia sylvaticae, positionné à proximité du point origine, est assez
bien représenté (Fraxinus excelsior, Paris quadrijolia, Viola sylvestris, Lamiastrum galeobdolon,
Galium odoralUm, Dryopteris filix-mas, Primula elatior, Arum maculatum). Les principales
différentielles de l'Alliance du Carpinion betuli apparaissent en limite du groupe précédent
(Carpinus betulus, Steflaria holostea).

L'AXE 2 oppose assez nettement les espèces des Alnetea glutinosae, d'une part, et des Quercetalia
robori-petraeae (coordonnées négatives), d'autre part, aux espèces des Fagetalia et du Carpinion
betuli (coordonnées positives).

2.2. Projection des relevés

Le même type de raisonnement que précédemment a été mené. Les 200 relevés les plus significatifs
ont été projetés dans le plan factoriel 112. Ceci nous permet de constater l'évidence d'une
distribution des points de relevés cohérente avec celle des espèces. Trois ensembles de points
correspondent aux individus les plus représentatifs des unités systématiques dont les taxons
caractéristiques nous ont révélé la présence:

- des forêts de l'Alnion glutinosae et de l'Alno-Padion, dispersées vers les coordonnées négatives de
F 1 opposées à celles du Quercion robori-petraeae (coordonnées positives);

- des forêts de l'Alnion glutinosae et du Quercion robori-petraeae (coordonnées négatives de F 2)
distinguées nettement de celles du Carpinion belUli situées à l'extrémité positive de F 2.

Ce choix de représentation graphique, nous indique une individualisation bien nette du Quercion
roborj·petraeae comme c'était déjà te cas pour les espèces qui le caractérisent. En revanche, les
relevés de l'Alnion glutinosae. de l'Alno-Padion et du Carpinion betuli n'apparaissent pas isolés. Il
est nécessaire de se reporter aux fiches de relevés pour établir une délimitation de ces unités.

C • Discussion

Le résultat offre un premier tri statistique des unités constitutives de la couverture forestière
morvandelle et permet de resituer l'ensemble de nos relevés dans le synsystème. Notre choix
d'interprétation met en relief la difficulté de n'utiliser que le résultat statistique pour identifier les
unités phytosociologiques. En effet, les espèces les plus contributives se recensent parmi les
groupes de taxons caractéristiques de tous les niveaux du synsystème (Classe, Ordre, Alliance),
mais en très petit nombre.
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Dans ces conditions, on peut s'interroger sur la valeur des nombreux autres éléments de la
composition floristique et il semble impossible de rechercher à vérifier la validité des groupes
d'espèces formés par les phylOsociologues, pour notre région. Ceci est logique puisque le
synsystème a été élaboré sur la base de milliers de relevés effectués dans toute l'Europe, le Morvan
ne représentant qu'un sous-~nsemble du cortège floristique global inventorié.

En nous en tenant à la signification des espèces caractéristiques et des relevés qui les contiennent, il
est envisageable d'établir la relation avec la classification donnée dans la bibliographie. Néanmoins,
il reste impossible de trouver dans notre ensemble les limites des unités mises en évidence.

En sélectionnant les espèces et les relevés qui contribuent le plus aux axes de l'analyse, c'est-à-diret
en éliminant ceux à faible valeur contributive (zones intermédiaires), nous espérions mettre en relief
les taxons les plus caractéristiques et retrouver la majeure partie des données servant de base au
raisonnement sociologique. Or, nous avons vu que le nombre de caractéristiques à haute valeur
statistique reste faible pour chaque unité. En abaissant le niveau de sélection, sont recrutés des
variables ou des individus ubiquistes, donc moins caractéristiques au sens syntaxonomique.

Une première explication à ces impossibilités est à rechercher dans le mode d'échantillonnage sur
lequel nous avons insisté et dont les principes de construction ne sont pas en accord avec la méthode
floristique. La présence dans l'échantillon de nombreux relevés pratiqués dans des zones
intermédiaires entre les unités syntaxonomiques explique la continuité du nuage et nous empêche de
trouver des limites précises entre les différents groupes de caractéristiques. Les relevés les plus
dissemblables sont reliés entre eux par tout un ensemble de points offrant des changements de
composition floristique très progressifs.

Le procédé employé inspire deux remarques. On peut penser que par le biais des sélections opérées,
nous contournons partiellement le problème posé par le plan d'échantillonnage. Retirer des points
de relevés pour l'interprétation des résultats revient à se rapprocher de la prise de données effectuée
par les phytosociologues puisque ceux-ci réalisent des relevés dans des communautés bien
contrastées sur le plan Ooristique. Mais les individus ignorés dans l'interprétation influencent le tri
des unités les plus éloignées et il est possible que la mise en évidence des groupes les plus
caractéristiques eOt été plus efficace en travaillant sur un échantillon possédant les caractéristiques
propres à la méthode phytosociologique, c'est-à-dire en éliminant les points intermédiaires du
calcul.

Nous n'avons pas tenté d'autre type d'analyse visant en particulier à créer les conditions réelles
d'une étude phytosiociologique car il faut souligner que l'utilisation partielle de nos données
supposait la perte d'une quantité d'information importante au niveau de la variabilité des
communautés végétales décrites. En outre, selon quels critères aurait-il fallu éliminer certains
éléments de l'analyse?

Au terme de cette discussion, nous pensons que l'analyse globale est parfaitement opérationnelle
pour établir une premier classement général de nos relevés. En utilisant la signification sociologique
des taxons, il est possible de dresser un inventaire des unités supérieures de la hiérarchie. Même si
nous savons déjà qu'une analyse globale offre rarement la possibilité de descendre au niveau de
l'association, il est utile de passer par un premier classement global pour ensuite réaliser une
partition du fichier de données. La classification de la végétation forestière morvandelle constitue
une synthèse satisfaisante au niveau des alliances.
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En ce qui concerne, l'apport d'information procuré par les relevés effectués dans des situations
intermédiaires, nous constatons qu'il s'avère peu efficace sinon pénalisant et empêche de visualiser
les grandes discontinuités. Le phytosociologue recueille ses données sur le terrain avec le souci
d'obtenir le meilleur compromis entre macrohétérogénéités déterminantes et microhétérogénéités
négligeables (DE FOUCAULT, 1984, op. cit.). Nous pensons que la méthode des transects que nous
avons pratiquée amène à prendre en compte un certain nombre de microhétérogénéités que nous ne
pouvons estimer d'emblée comme négligeables à notre échelle de travail, mais qui se prêtent mal à
la synthèse phytosociologique.

A l'aide de la seule composition floristique des relevés, il apparait difficile de progresser dans
l'isolement des grandes unités. L'étude du déterminisme de ceux-ci nous conduit à traiter
l'information écologique pour séparer les grandes types de forêts qui couvrent le massif du Morvan.

Nous distinguerons pour la suite deux grands ensembles regroupant chacun plusieurs des alliances
recensées :

- des forêts, dominées par Alnus glutinosa, Betula verrucosa et pubescens, Fraxinus excelsior des
sols à hydromorphie permanente à profondeur plus ou moins forte, regroupées dans l'Alno-Padion
et l'Alnion glutinosae;

- des forêts sur sols sains ou temporairement engorgés relevant des alliances du Carpinion beruli, du
Quercion robori-perraeae et du Fagion sylvaricae. dominées par Fagus sylvarica, Quercus perraea
et Carpinus beru/us.
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III - Approche floristico-écologigue

A - les forêts sur sol sain ou temporairement engorgé

1. Echantillon de relevés
Le premier sous-ensemble de notre fichier de données de départ regroupe tous les relevés effectués
dans les forêts de Hêtre, Chênes et Charme. Il comprend 416 individus.

2. Principe d 1analyse

Les données sont soumises à une Analyse Factorielle des Correspondances binaires puis à une
Classification Hiérarchique Ascendante. Dans un deux:ième temps, une partition est demandée afin
de consolider les groupes de relevés proposés par la C.H.A.

Deux: étapes composent l'étude tloristico-écologique :

- une première analyse utilise le critère de Présence-Absence des espèces et constitue une approche
qualitative;

- une seconde, le critère d'Abondance-Dominance, caractère semi-quantitatif.

Dans les deux cas, les variables écologiques ne participent pas au calcul.

3. Résultats et Interprétations: étape l, étude qualitative

3.1, Résultats

Avant toute interprétation du résultat d'analyse, il est utile d'avoir une idée juste de la composition
de l'échantillon total en étudiant les types de situations représentées dans les 416 relevés retenus.

Le tableau II fournit un bilan du plan d'échantillonnage. Pour chaque modalité écologique, il
indique la fréquence absolue et relative, le poids absolu et relatif. Ce dernier est donné dans la
colonne de droite sous forme d'un histogramme.

Sur le plan statistique, on remarque une première valeur propre élevée (0,51), une seconde
nettement plus faible (0.28) et une inertie extraite par les 2 premiers axes de 7,44. Nous limiterons
notre étude au premier plan factoriel (112).

Comme à l'étape précédente, le résultat exprimé sous la forme d'une projection totale des relevés ou
des espèces nous montre une nuage très dense de points, qui ne possède pas de forme
caractéristique et de discontinuité nene.

Ce résultat est habituel dans les analyses réalisées lors de typologies forestières. JI s'ex:plique par la
méthode de travail. Le mode d'échantillonnage adopté permet de prendre en compte des variations
tloristiques très fines. Au niveau des projections, le regroupement des relevés s'opère selon ces
changements très progressifs.
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Tableau II ; Bilan du plan d'échantillonnage pour l'étude floristiaue

-- EFFECTIFS -
ABSOLU \/TOTAL

---- POIDS ---
ABSOLU \/TOTAL HISTO. DES POIDS

1SS . TOPO SITUATION TOPOGRAPHIQUE

PLAT - PLATEAU
SOMA - SOMMET ARRONDI
HVER - HAUT DE VERS1\NT
VERS - VERS1\NT
BVER - BAS DE VERS1\NT
THAL - THALWEG
REPL - REPLAT
AUTR - AUTRE

ENSEMBLE

191 EXPO EXPOSITION

NU - NULLE
N - NORD

NE - NORD-EST
E - EST

SE - SUD-EST
S - SUD

SW - SUD-OUEST
W - OUEST

NW - NORD-OUEST
ENSEMBLE

56 13.46
52 12.50
7718.51

116 27.88
82 19.71
21 5. 05

9 2.16
3 0.72

416 100.00

139 33.41
42 10.10
29 6.97
37 8.89
27 6.49
58 13.94
31 7.45
41 9.86
12 2.88

416 100.00

774.00
571.00
914.00

1427.00
1291. 00

400.00
123.00

39.00
5539.00

1909.00
499.00
417.00
436.00
368.00
811. 00
377 .00
599.00
123.00

5539.00

13.97
10.31
16.50
25.76
23.31

7.22
2.22
0.70

100.00

34.46
9.01
7.53
7.87
6.64

14.64
6.81

10.81
2.22

100.00

...... "' .. "' .... ",,,,,,,,,,
"''''''''''"''''**
******** ...... '"
"'*"'**"'*"' .. **
.. *.. *
••
•

"'* ........ "' .... ** .. ****
"'**"'*
"'** ..
"'''' .. '''........
*"'* .. *"'''''........
.... *....
••

192 SUBS TYPE DE SUBSTRAT

TUFT - Tuf de traehyandésite
TVOL - Tuf vole. Viséen inf
TvaI - Tuf vole. indif.
TvaA - Tuf vole. acide vis.
TU FR - Tuf de rhyolite
RHYM - Rhyolite de Montreui
RHCA - Rhyolite calco-alcal
CPLU - Complexe de Lucenay
GSCH - Intercalations gréso
MGRA - Microgranite
GRAN - Granite
GR2M - Granite à deux micas
GRAM - Granite à muscovite
GRAB - Granite à biotite
GHBI - Granite monz. à biot
GFHU - Granite du folin à m
GRMY - Granite mylonitisé
GRPB - Granite porph. à bic
APLI - ApHte
GRPL - Granite porph. de Lu
GRPO - Granite porphyroide
GPQV - Granulite de la P. q
GRNU - Granulite
GRCA - Granophyre ealco-alc
GRGI - Granodiorite de Gien
GNEI - Gneiss
SESI - Sedimentaire silici!
ARKS - Arkose silicifiée
LIAS - Lias et infralias
MARN - Marnes
SABB - Sables du Bourbonnai
LIMO - Limons des plateaux
SAGR - Sables et graviers
ALRE - Alluvions récentes
LIQU - Limons du Quaternair
GRES - Grés triasique
AUTR - Autre

ENSEMBLE
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42
13

8
4
1

11
10
12
25
45
44
18

7
6
2

13
1

13
4

13
5
4

16
9
3

18
20

5
13

9
1

10
3
o
2
o
6

416

10.10
3.13
1.92
0.96
0.24
2.64
2.40
2.88
6.01

10.82
10.58

4.33
1.68
1.44
0.48
3.13
0.24
3.13
0.96
3.13
1.20
0.96
3.85
2.16
0.72
4.33
4.81
1.20
3.13
2.16
0.24
2.40
0.72
0.00
0.48
0.00
1.44

100.00

589.00
157.00

67.00
60.00
15.00

123.00
113. 00
183.00
310.00
594.00
574.00
214.00
83.00
68.00
19.00

162. 00
17.00

192.00
70.00

175.00
52.00
46.00

270.00
119.00

38.00
305.00
245.00

72.00
184.00
127.00
17.00

154.00
33.00
0.00

26.00
0.00

66.00
5539. 00

10.63
2.83
1.21
1.08
0.27
2.22
2.04
3.30
5.60

10.72
10.36

3.86
1. sa
1.23
0.34
2.92
0.31
3.47
1.26
3.16
0.94
0.83
4.87
2.15
0.69
5.51
4.42
1. 30
3.32
2.29
0.31
2.78
0.60
0.00
0.47
0.00
1.19

100.00
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Tableau Il ; Bilan du plan d'échantillonnage pour l'étude floristigue

-- EFFECTIFS -
ABSOLU \/TOTAL

---- POIDS ---
ABSOLU \/TOTAL HISTO.DES POIDS

193 HUMU TYPE D'HUMUS

MOR - MOR
DYSM - DYSMODER
HODE - MODER
KHOD - HULL-MODER
MACI - MULL ACIDE
MMES - MULL HESOTROPHE
HMUL - HYOROMULL
RHOO - HYOROMODER
HMOR - HYOROMOR
ANHO - ANHOOR

ENSEMBLE

2 0.48
16 3.85
55 13.22
67 16.11

203 48.80
68 16.35

4 0.96
1 0.24
o 0.00
o 0.00

416 100.00

13.00
154.00
573.00
741. 00

2600.00
1373.00

73.00
12.00

0.00
0.00

5539.00

0.23
2.78

10.34
13.38
46.94
24.79
1.32
0.22
0.00
0.00

100.00

•
••
*****
*******
****************
************
•
•
•
•

194 SOL TYPE DE SOL

RANK - RANKER 7
PODZ - SOL PODZOLIQUE 0
OPOD - SOL OCRE PODZOLIQUE 1
BOCR - SOL BRUN OCREUX 65
BAND - SOL BRUN ANDIQUE 17
ANDO - ANDOSOL 1
CACI - SOL COLLUVIAL ACIDE 63
BACI - SOL BRUN ACIDE 163
CHES - SOL COLLUVIAL ACIDE 41
BHES - SOL BRUN MESOTROPHE 8
BALL - SOL BRUN ALLUVIAL 2
GLEY - GLEY 3
BMEP - SOL BRUN MES. A PSEU 4
BACP - SOL BRUN ACIDE A PSE 10
LACI - SOL LESSIVE ACIDE 16
AUTR - AUTRE TYPE 15

ENSEMBLE 416

1.68
0.00
0.24

15.63
4.09
0.24

15.14
39.18
9.86
1. 92
0.48
0.72
0.96
2.40
3.85
3.61

100.00

77.00
0.00
9.00

651.00
176.00
15.00

901.00
1986.00
832.00
141. 00

60.00
42.00
83.00

135.00
196.00
235.00

5539.00

1.39
0.00
0.16

11.75
3.18
0.27

16.27
35.85
15.02
2.55
1.08
0.76
1.50
2.44
3.54
4.24

100.00

•
•
•
******
••
•
********
****************
*******
••
•
•
•
••
••
••

195 TRAI SYLVOFACIES

FURE - FUTAIE REGULIERE
FUSO - FUTAIE SUR SOUCHE
TVIE - TAILLIS VIEtLLI

TSF - TAILLIS-SOUS-FUTAIE
TAIL - TAILLIS

ENSEMBLE
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8
38

103
257

10
416

1.92
9.13

24.76
61. 78
2.40

100.00

"

64.00
374.00

1427.00
3533.00

141.00
5539.00

1.16
6.75

25.76
63.78
2.55

100.00
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3.2. Interprétation du plan facloriel 1/2

3.2.1. Etude de la projedion totale des espèces (Graphes 1 el 3) et des variables écologiques
(Graphe 2) ( )

La projection des variables principales (Graphe 1) apporte des précisions sur la composition
floristique des unités isolées lors de la première analyse globale. Ensuite en se référant aux
variables écologiques qui sont représentées dans ce même plan factoriel (Graphe 2), il est possible
d'exploiter l'information écologique pour l'interprétation du comportement des espèces.

POle négatif;
- les espèces fortement corrélées à l'axe 1 sont Lamiastrum galeobdolon, Dryopteris fi/ix-mas,

Carpinus beculus. Euphorbia amygdaloides, Fraxinus excelsior, Hedera he/ix; toutes liées aux sols
alluviaux et colluviaux mésotrophes, en situation de talweg ou de bas de versant; ce sont les plus
exigeantes sur le plan trophique;

Pôle positif;
- des espèces à forte contribution à l'axe comme PolYlrichum jormosum, DeschampsiQ flexuosa,

Pteridium aquilinum, Melampyrum pratense, Leucobryum glaucum liées aux sols ocre
podzoliques, brun ocreux à humus très acide (Moder, Dysmoder), fréquents dans la partie
supérieure des pentes.

Les espèces liées à F2 sont peu nombreuses (Festuca sylvarica, Athyrium filix-Jemina,
Rhytidiadelphus loreus, Dryopteris dilatata, Fagus sylvatica) et présentes uniquement à l'extrémité
négative de celui-ci. Nous percevons cependant sur cet axe (graphe 3) une opposition entre les
stations sur les couvertures sédimentaires silicifiées de plateau (coordonnées négatives) et les
stations reposant sur les substrats granitiques et volcaniques (coordonnées positives). Mais
l'interprétation de la signification de cet axe reste difficile.

3.2.2 Interprétation des gradients écologiques

Parmi les espèces bien corrélées à ['axe l, nous identifions:

- un groupe neutrocline (U) dans la partie négative; la projection des variables écologiques indique
qu'elles sont fréquemment distribuées sur les sols mésOlrophes, en situation de bas de versant,
vallon et replat;

- un ensemble acidiphile inféodé aux sols les plus pauvres, occupant la partie supérieure des
versants et les sommets.

Le premier axe fourni par notre analyse matérialise un gradient trophique. Il correspond
logiquement à l'axe 2 de l'analyse globale car l'échantillon concerné ici exclut les forêts sur sol
humide ou marécageux. La végétation des forêts non humides ni marécageuses est triée en fonction
du niveau trophique des sols .

• Oanl Il majonl~ du pllnl faclonell le choix 1 ~t~ flil de rep~ret ln vlnabln Ivec l'lut code ~ qUllre lelltu. La lille de eeux-c:i ni

donn~e ~ Il fin de ee volume.

.. Le comportemenl dn np~eu leta précill! lU Pltaitaphe luivlnt.
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ETAPE 1: ANALYSE EN PRESENCE-ABSENCE
GRAPHE 1 : Projection totale

des variables principales (espèces) dans le plan factoriel 112.

EsPECES A PLUS FORTE CONTRIBUTION AUX AXES :

drdi (.): Dryopreris dilatata
rhyl : Rhyridiadelphus toreus
fas. : Fagus sylvatica
pofo : Polyrrichumjormosum
defl : Deschampsia jlexuosa
sidi : SUene dioica

laga : Lamiasrrum galeobdolon euam : Euphorbia amygda/oides
dyfm : Oryopleris fi/ix-mas fre. : Fraxinus excelsior
cab. : Carpinus beru/us hehe : Redera he/lx
ptaq : Pteridium aqui/inum leug : Leucobryum g/aucum
mepr : Me/ampyrum pratense dise: Dicranum scoparium

1 NOMBRE DE POINTS A REPRESENTER: 187 1

Traitement des points à plus de 2.30 écnrts-types du centre: Points éloignés

IDENTIFICATEUR ABSCISSE ORDONNEE

acc2 -1.741 -2.209
cagl -0.154 -2.263
cahe -1.646 2.538
feal -1.375 3.166
jaco -0.643 -2.242
ruid -1.304 3.190
lip3 -1.313 3.272

ulm2 -1.406 3.113
8 pOInts ont été ramenés sur le bord du graphique.

1NOMBRE DE POINTS REPRESENTES: 1871

Pol Iflln S mu Ip es i

POINT VU ABSCISSE ORDONNEE NOMBRE DE POINTS
RAPPROCHE APPROCHEE CACHES

CACHESE
um12 -0.86 2.04 3 tip3 feai ruid
saeu -1.47 0.70 1 algl
thla -0.49 0.25 1 cab4
defi 0.61 0.10 1 pofo
molr -0.61 -0.05 1 sovi
anne -0.61 -0.10 1 eust
luma -0.24 -0.20 1 coav
bepl 0.12 -0.25 1 cas l
hypu 0.73 -0.50 1 frai
.aao -0.49 -0.89 1 staf

12 points multiples, 12 poinls cachés .

• Les çode5 50nt donnts en Innexc du prisent volume.
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ANALYSE EN PRESENCE-ABSENCE

GRAPHE 2 : Projection des variables supplémentaires (écologiques) dans le plan factoriel 112.

NOMBRE DE POINTS A REPRESENTER: 85

Traitement des points à plus de 2.30 écarts-types du centre: 6 points ont été ramenés sur le bord du
graphique.

IDENTlFlCATEUR ABSCISSE ORDONNEB IDENTlFlCATEUR ABSCISSE ORDONNEE

AUTR 0.103 -0.793 MOR 1.131 0.548
OMBI 0.939 0.727 OPOD 0.948 0.734
SABB -1.083 -0.086 BALL -1.160 0.154

1 NOMBRE DE POINTS REPRESENTES: 85 1
AU 2

AUI"1UE2

GPOV

LAC1

GRCI

PLAT
S&SI

LIl'os

CRPL
LIQU

Sl'oGR

S

CLEr

CIlES

1
1

0.25 +

---------------------------------------------------------------------FUSO-------------------------------- _

1 1 CKaI 1
1 1 OPOD
1 1 1

1 AlIOO 1 BAIlD ~ 1
1 1 1
1 1 HW 1

1 1 TVOI 1
0.50 + 1 1

1 1

1 1
CPMU 1

1 IIQI!

l " 1
1 1

TVOLGJ!AH 80CIl 1
1 CSCB l'otJTR 1

1 Illml 1
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BALL Tl'oILGRPO 1 TI1FR IIUJYH 1
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ANALYSE EN PRESENCE·ABSENCE

GUPUE 3 Projection des 50 variables principales (espèces) les mieux corrélées aux axes 1 et 2.

NOMBRE DE POINTS AREPRESENTER: 187

137 points de cosinus cam trop faible dans l'espace des axes 1 .2

Trnitement des points à plus de 2,30 écarts-types du centre: 2 points ont été ramenu sur le bord du
graphique.
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Ainsi que nous l'avons montré sur le graphe 3, peu d'espèces contribuent fortement à F2. Les
variables écologiques projetées n'apportent pas d'éléments de décision supplémentaires. Les taxons
contribuant le plus à cet axe sont soit ubiquistes (Fagus sy/varica, Rhyridiade/phus toreus), soit
inféodés aux stations fraiches (Arhyrjum fi/ixjemjna, Dryopreris di/arma). A l'autre extrémité de
l'axe, ne se trouvent que des espèces faiblement contributives. Aucun gradient écologique ne peut
être directement reconnu d'après l'ordination des espèces sur F2.

3.2.3 Autoécologie des espèces sylvatiques du Morvan

Après la première approche précédente, il est nécessaire de donner le maximum de précisions sur le
comportement des espèces sylvatiques du Morvan et de rassembler celles dont le comportement est
semblable en groupes d'espèces indicatrices (.). Cette étude passe par une exploitation poussée des
descripteurs des conditions de milieu intervenant de façon prépondérante dans la répartition des
espèces: il convient d'étudier la distribution des espèces en fonction du type d'humus.

Une première méthode consisterait à exploiter à nouveau les résultats de notre calcul statistique.
Dans une matrice espèces/relevés, il y a . toujours deux possibilités d'exploitation (voir les
projections). C'est pourquoi certains auteurs demandent les deux classifications hiérarchiques
ascendantes potentielles et utilisent aussi celle sur les variables pour ébaucher des groupes d'espèces
indicatrices. Pour notre part, nous estimons que s'il est logique d'effectuer une ordination des
relevés d'après leur profil établi par les variables qu'ils contiennent, il semble préférable de faire
intervenir les variables extérieures (écologiques) au calcul pour rechercher une meilleure
caractérisation. La classification sur les espèces est rarement utilisée par les statisticiens et beaucoup
de logiciels ne la proposent pas directement dans leur menu.

C'est pourquoi, nous emprunterons ici la méthode des profils écologiques. Le mode de
réprésentation choisi est celui de la Fréquence relative ("). Ces profils donnent, pour une espèce et
pour une variable écologique, le pourcentage de relevés dans chaque modalité qui contiennent
l'espèce:

Si nrec : nombre de relevés où l'espèce est présente dans la classe i,
mc : nombre de relevés dans la classe i,

1Fréquence relative de la classe i = orec/nrc (..) 1

Dans cette approche floristico-écologique, il est à rappeler que l'espèce puis le groupe d'espèces
sont considérés comme des révélateurs des conditions de milieu. La distribution de l'espèce est
contrOlée statistiquement d'après les relevés. A partir de cet instant, le raisonnement conduit à
estimer que le taxon est un indicateur des conditions stationnelles qui correspondent aux modalités
de la variable considérée les plus fréquentes de sa distribution.

L'observation des profils des espèces (annexe B) fait apparaitre l'existence de deux types de
comportement :

- espèces ne présentant pas d'optimum net et qui sont réparties avec une fréquence équivalente
dans plusieurs classes d'une même variable. La plasticité de leur comportement est due à une
assez grande tolérance aux variations du facteur écologique en question;

(.) Les up~çe' poutdanl des çompor1emenls luperposable.· donc: l'obsc:rvlnt rrtquemment ensc:mble - peuvent être rusc:mbltu danl

de. groupel d'elp~çel indiçltricn (in RAMEAU, 1989).

(..) PropOK par le logieiel PHYfO (ENGREF;INRA-CRF)
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- espèces présentant un optimum net, bien délimité qui atteignent leur fréquence maximum dans
un petit nombre de classes du facteur écologique.

3.2.4 Edification des groupes écologiques pour le Morvan

En comparanlles espèces de la flore d'après leur profil écologique, il est possible de les rassembler
dans des groupes homogènes sur le plan de l'autoécologie. Les groupes ainsi formés portent une
valeur informative supplémentaire. Leur "spectre" écologique couvre l'ensemble du gradient
trophique, ce qu'il est difficile de réaliser avec les espèces prises isolément.

Les espèces sont comparées entre elles d'après l'étendue, le mode et le périmode de leur
distribution parmi toutes les modalités de la variable écologique envisagée.

Le classement que nous avons effectué pour les espèces du massif du Morvan a été confronté avec
celui de la Flore forestière française (RAMEAU et al. 1989). Le résultat est donné dans un tableau
récapitulatif (Annexe C) qui propose une classification de la flore du Morvan en groupes
écologiques.

Une première remarque s'impose. Le traitement du premier sous-ensemble de nos données n'est
opérationnel que pour aborder le classement des espèces en fonction du niveau trophique des sols
puisque les stations choisies forment un échantillon assez homogène pour les conditions d'humidité
des sols.

La description des autres aspects de l'autoécologie des espèces, en particulier des affinités pour
l'humidité des sols, exige de travailler avec un complément de données récoltées dans les stations
humides et marécageuses, que nous effectuerons plus loin.

Pour l'ensemble des unités tloristiques de cet échantillon, l'amplitude de variation du niveau
trophique, assez réduite, s'établit entre un pôle très acidiphile (espèces de dysmoder) et un pôle
neutrocline (espèces de mull mésotrophe) et neutroclines abondantes.

Enfin, signalons dès à présent, que les groupes créés sont valides uniquement dans l'aire étudiée.
Certaines espèces montrent une distribution beaucoup plus large que celle décrite ici. Leur profil
écologique est "amputé" par rapport à celui établi pour le territoire français. Néanmoins chaque
étude régionale offre des compléments pour l'aulOécologie des espèces que nous examinerons dans
la discussion.

3.2.5. Etude de la projection des individus

* Elude de la projection totale (Graphe 4)

La projection totale dans le plan 1/2 fournit une image assez confuse. Le nuage très dense n'offre
pas de discontinuité. Comme pour la projection des espèces, c'est en effectuant des sélections
opérant sur des critères de qualité de la représentation des individus que nous progressons dans le
dépouillement des résultats.
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ETAPE 1 : ANALYSE EN PRESENCE·ABSENCE

GRAPHE 4 : Analyse partielle· Projection totaledes individus (relevés) dans le plan factoriel 112.

NOMBRE DE POINTS A REPRESENTER: 416 1

Traitement des points à plus de 2.30 écarts-types du centre :Points éloignés

IDENTIFICATEUR ABSCISSE ORDONNEE IDENTIFlCATEUR ABSCISSE ORDONNEE

001 0.893 1.323 129 0.616 1.709
086 0.898 1.405 173 0.896 1.406
112 -0.944 1.741 175 0.154 1.270
113 -1.091 1.660 224 0.556 1.327
116 0.883 1.539 233 -{).930 1.656
120 0.377 1.300 329 1.111 1.352
123 0.630 1.601 452 0.034 -1.287
126 -0.616 1.421 529 -0.291 -1.481

16 points onl été ramenés sur le bord du graphique.

1 NOMBRE DE POINTS REPRESENTES: 4161

Poinl<; multiples; 65 points multiples, 78 points cachés
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GRAPHE 4: PROJECTION TOTALE DES INDIVIDUS DANS LE PLAN 1/2

AIE 1 AIE 2
AlE
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... Elude de projections séleclives (Graphes 5, 6)

Nous utiliserons trois représentations d'un même plan factoriel (1/2) comportant successivement les
50 individus possédant le cos2 le plus élevé sur les axes 1 et 2, puis les 100 et les 200 premiers.

L'identification de quelques groupes de relevés nous permet de retrouver la distribution reconnue
dans l'analyse globale. Le long de l'axe 1 reste matérialisé un gradient trophique évident. Deux
pOles se différencient nettement avec des relevés possédant un nombre important d'espèces qui leur
sont propres. Dans la région du point origine, se regroupent des relevés avec composition
florisüque intermédiaire, ayant beaucoup d'espèces en commun.

Les projections partielles font apparaître des coupures plus nettes entre les unités de végétation
reconnues. Les projections moins sélectives, recrutant des points de degré de signification moins
élevé, permettent d'inclure dans la projection des unités supplémentaires placées en position
intermédiaire entre les différentes masses de points identifiées auparavant. Une quantité importante
de relevés situés à proximité du point origine sont évidemment peu fiables pour l'interprétation
(cos2 faible). Néanmoins, ceux-ci concourent à donner un effet de densité à l'intérieur du nuage, qui
procure une image inversée de la logique de construction de la projection.

Ce procédé de lecture permet de mieux comprendre la composition du nuage de points et
d'expliquer la répartition des points de relevés le long de cet axe, ce qui n'était pas possible d'après
la seule signification des espèces.

3.2.6. Interprétation:

Le résultat statistique obtenu apporte une vérification à la structuration écologique qui a été
proposée par les auteurs déjà cités. Cette deuxième analyse floristico-écologique qui concerne les
forêts installées sur sols sains ou engorgés temporairement met en évidence un premier gradient
écologique correspondant au niveau trophique des sols. Ceci reste en conformité avec le premier tri
global. N'apparait plus dans cette étape le facteur d'humidité car toutes les stations marquées par
une forte humidité permanente ont été séparées dans un second ensemble de données qui sera étudié
ultérieurement.

Un deuxième résultat nous a amené à souligner la difficulté d'interprétation de l'axe F2. Mais, il
nous est difficile de délaisser une somme d'informations non négligeable portée par cet axe qui est
le deuxième de notre analyse comme c'est souvent le cas dans la sélection des plans factoriels
opérée par les auteurs.

Les pratiques courantes incitent à la recherche de l'influence d'un facteur stationnel pour expliquer
l'ordination des relevés. Plusieurs hypothèses peuvent être testées dans notre cas.

Les relevés les plus liés à l'axe 2 correspondent aux forêts de Hêtre ou de Hêtre dominant sur le
Chêne sessile. Ils sont difficiles à caractériser car leur flore est très pauvre. En premier lieu, nous
pourrions reconnaître l'intervention d'un facteur altitudinal puisque la Hêtraie naturelle occupe les
sommets les plus élevés du massif. Cette première idée, qui ressort des synthèses publiées sur la
région, transcrit de manière assez satisfaisante l'ambiance écologique du compartiment montagnard
morvandiau. Or à l'issue de notre traitement statistique, rien ne nous permet d'infirmer cette
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ANALYSE EN PRESENCE-ABSENCE

GRAPHE 5 : Analyse partielle - Projection des 50 individus (relevés) les mieux corrélés aux axes 1 et 2.

NOMBRE DE POINTS A REPRESENTER: 416

366 points de cosinus carré trop faible dans l'espace des axes 1 ra 2.
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ANALYSE E PRESENCE-ABSENCE

GRAPHE 6 : Analyse partielle - Projection des 100 individus (relevés) les mieux corrélés aux axes 1 et 2.

NOMBRE DE POINTS A REPRESENTER: 416

366 points de cosinus carré trop faible dans l'espace des axes 1 à 2.

Traitement des points à plus de 2.30 écarts-types du centre: 1 point a été ramené sur le bord du graphique.

IDENTIFICATEUR ABSCISSE ORDONNEE

112 -0.944 1.741
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première interprétation, mais en revanche nous ne disposons d'aucun élément pour pouvoir la
confirmer. En effet, le contingent de taxons floristiques montagnards est quasi absent de nos
relevés, d'ol! le manque d'individualisation des relevés effectués dans les forêts montagnardes. Ce
point constitue aussi une caractéristique de la végétation forestière morvandelle, par comparaison
avec les résultats obtenus dans d'autres régions (Vosges, Massif Central) oC! le gradient altitudinal
apparaît toujours nettement."

En faisant intervenir des points moins significatifs, nous avons testé l'hypothèse d'un facteur de
fraicheur des stations, que nous signalait la présence de quelques taxons comme Dryopteris dilara/a,
fréquentes dans les forêts du type de celles regroupées à l'extrémité positive de F2. Mais en
parcourant les autres ensembles de relevés situés le long de l'axe, on s'aperçoit de la présence de
relevés pratiqués dans des forêts plus sèches (proximité du point origine), puis plus humides
(extrémité négative). La prise en compte de l'ambiance hydrique du milieu n'apporte pas
d'explications suffisantes.

Seule la détermination d'un gradient qui traduit les variations dans la richesse des relevés en
espèces offre la possibilité d'une interprétation cohérente de l'ensemble de la projection. Nous
situons à l'extrémité positive de F2, les relevés pauvres en espèces et, à l'extrémité négative, ceux
les plus riches, soit une opposition entre les hêtraies et hêtraies-chênaies avec couvert dense aux
forêts à Chênes sessile et pédonculé, Charme, Erable sycomore et Frêne, d'une part, et à Chêne
sessile et Bouleau moins fermées, d'autre part. La figure 3 donne une image simplifiée du plan
factoriel. Les relevés les plus riches en espèces sont séparés en deux groupes le long de l'axe 1
(matérialisant le gradient trophique des stations). En effet, la richesse en espèces s'explique soit par
une bonne fertilité du sol (partie négative de FI), soit par l'existence de sylvofaciès dégradés
ouverts en condition de sols pauvres (partie positive de FI). En position intermédiaire se situent
aussi les relevés effectués dans les parcelles de Châtaignier, car ceux-ci possèdent une flore qui
emprunte à plusieurs groupes d'espèces indicatrices.

On reconnait ainsi sur l'axe 2, l'existence d'un gradient microclimatique, correspondant à
l'ambiance imprimée par le couvert forestier, opposant des forêts dont la strate dominante laisse
passer une quantité de lumière importante (feuillage peu dense, ouvertures) à d'autres, très fermées,
(hêtraies) al! seules quelques espèces sciaphiles parviennent à s'installer.

Ainsi, les variations de ce microclimat s'accompagnent d'une évolution parallèle quantitative et
qualitative (dans une moindre part) du cortège floristique avec dominance de taxons photophiles
dans les forêts les mieux éclairées et diminution de ceux~ci, voire disparition, dans les forêts les
plus fermées.
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Fi~re 3 : Schéma du plan factoriel 112 (projection totale des individus)
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3.3. Résultat de la classification

3.3.1. Isolement des unités norisliques

Après l'analyse des gradients écologiques mis en évidence par l'AFC, un des objets de la
structuration écologique des forêts consiste 11. établir une relation satisfaisante entre les unités
floristiques et les différents degrés d'intervention du facteur écologique prépondérant. Dans cette
partie nous rechercherons une correspondance entre chaque niveau trophique et unité floristique.

Dans les travaux du laboratoire de phytoécologie de l'E.N.G.R.E.F., ce principe est couramment
appliqué et utilise un diagramme écologique à deux dimensions proposant des classes bien définies
d'acidité et d'humidité. Pour chaque région, l'étude des combinaisons des groupes d'espèces
indicatrices conduit 11. l'isolement d'unités floristiques pouvant être inscrites dans l'échelle d'acidité,
d'humidité ou de tout autre facteur. La répétition de ces expériences a suscité aussi l'emploi d'un
vocabulaire possédant un nombre fini de termes qui désignent chacun les degrés des échelles
élaborées.

Les méthodes floristiques emploient une terminologie beaucoup plus libre pour qualifier le
comportement des taxons et des communautés. Il reste souvent difficile de comprendre comment
sont élaborés les groupes d'espèces indicatrices et envisagées les combinaisons observées dans les
relevés. En revanche, la formalisation est déjà bien avancée en phytoécologie.

En conclusion de ces remarques préliminaires, il faut note que ce n'est pas la mise 11. disposition
d'un vocabulaire définitif et exclusif qui est le plus important, mais plutôt la définition d'une
méthode précise qui offre la possibilité de reproduire les étapes du raisonnement, d'établir une
correspondance aussi exacte que possible entre les unités décrites par des auteurs différents.

Afin de poursuivre la tentative de formalisation de la méthode de typologie, nous avons recherché à
meUre au point une exploitation complémentaire des résultats statistiques destinée 11. l'élaboration
des échelles de variabilité de chacun des facteurs stationnels prépondérants dans la région.

En complément du traitement classique, nous effectuons une partition afin de consolider les groupes
de relevés fournis par la classification hiérarchique.

D'après l'histogramme des indices de niveau fourni par la C.A.H., nous avons retenu une partition
en 20 classes du fichier de départ. Pour chacune des classes, un tableau de relevés a été construit
afin d'analyser la composition floristique et la représentation des groupes d'espèces. Rappelons que
les groupes de relevés sur lesquels nous travaillons, sont isolés 11. la suite d'une analyse sur le critère
de présence-absence des espèces et que le premier facteur intervenant pour le classement est le
niveau trophique des stations.

3.3.2. Etude du gradient trophique

.. Description des classes eN -20)

Vingt classes sont obtenues 11. l'aide de la partition réalisée 11. la suite de la Classification
Hiérarchique Ascendante. La fréquence des espèces dans les relevés sert à évaluer la proportion
relative des groupes d'espèces indicatrices (d'après le tableau général, annexe B).
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• Construction de l'échelle des niveauJt trophiques

L'étape suivante consiste à construire une règle de décision qui positionne les différentes unités
floristiques dans l'échelle d'acidité fournie par le diagramme à deux dimensions. Le raisonnement
suivi impose d'abord de fixer les bornes de notre gradient, puis d'identifier les différents "degrés"
contenus entre ces deux limites.

Le tableau III présente le "profil" floristique de chaque classe de relevés. Dans la marge sont
désignées les unités élémentaires reconnues.

• Interprétation

En premier lieu, nous voyons que le gradient trophique comprend à la fois des groupements très
acidiphiles (Classe 2) et des groupements neutroclines (Classes 19 et 20). Ensuite, nous pouvons
déduire la correspondance avec les niveaux intermédiaires entre les deux bornes reconnues
précédemment. Nous empruntons la terminologie de la Flore forestière (RAMEAU, 1989). La
structuration ainsi élaborée est représentée dans la figure 4. Elle tient office de règle utilisable pour
le diagnostic des communautés végétales sur l'aire de validité de notre étude.

Deux groupes d'espèces dominent nettement dans le cortège f1oristique. Il s'agit, d'une part, des
espèces acidiphiles à large amplitude et de moder et, d'autre part, des espèces neutroclines.
L'évaluation de leur poids relatif permet de se situer, soit dans la partie la plus riche du gradient
lorsque les neutroclines dominent, soit dans la partie la pJus pauvre lorsque ce sont les acidiphiles.

Une analyse complète du tableau de résultats (Tab. III) nous montre aussi que plusieurs classes
désignent une même unité floristique. En comparant celles-ci, on s'aperçoit que certaines espèces
arborescentes sont à l'origine de l'individualisation de plusieurs groupes de relevés lorsqu'elles
sont: .

- en peuplement pur (Hêtre, Châtaigner),

- ou bien représentées au niveau du sous-bois (effet du codage en 4 variables des essences); les
codes des strates inférieures jouent le rOle de variables différentielles pour l'analyse.

On remarque aussi J'existence d'un groupe de relevés (classe 17) qui présentent une composition
floristique assez variable à base de neutroclines et d'acidiphiles. Cette classe de relevés englobe en
fait tous les points d'échantillonnage effectués dans les châtaigneraies. Ce dernier point nous permet
de comprendre la situation de la châtaigneraie parmi les relevés constituant un nuage central dense.
Nous avions pu identifier à proximité du point origine, un regroupement de relevés à flore peu
différenciée, positionné à mi-distance entre les stations strictement acidiphiles ou neutroclines. De
même, les stations à Châtaignier sont distribuées, en position médiane par rapport à F l, vers les
coordonnées positives de F 2.
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Tableau nI : Les unités floristiques mises en évidence dans la partition

GROUPES D'ESPECES INDICATRICES

ACIDICLINE

MESOAClDlPHILE

ACIDICLlNE

MESOACIDIPHlLB

ACID1CLlNE

MESOACIDlPHlLB

MESOACIDIPHILE

ACIDIPHILE

ACIDIPHILE
"MODERE"

ACIDIPHILE
"MODERE"

ACIDIPHILE

NElJfROAClDICLlNE

NEtrrROACIDICLINB

NEtrrROCLINE

ACIDlPHILE

ACIDIPHILB
"MODERE"

ACIDlPHILE
"MODERE"

TRES ACIDIPtm...E

3 19

6 17

5 4

7 21

1 86

2 14

8 61

4 Il

9 61

12 18

10 3

13 19

14 3

11 7

15 17

16 30

17 8

18 12

CLA EFFE NIVEAU
SSE CTIF t--T"""-.,..-..,..-..,..-..,.-..,.-..,.-...,.--.,--.__-,....-T"""---i TROPHIQUE

12

19+20 4

Pour la désignation des groupes indicateurs, on se reportera à l'annexe C

(*) Terme utilisé pour désigner une unité à composition fioristique mal typée où les espèces acidiphiles el neutroclines jouenl un rôle assez
proche.

Légende;
• DOMINANT

o ABSENT

~ NON DOMINANT, ABONDANT

I},;:,,:,.I NON DOMINANT, DISSEMINE
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Fï2ure 4 : Structuration écologique des communautés végétales d'après le niveau trophigue

UNITE
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'MODI'RE'

MESO
AClDlPHU-E

AClDICLJNll
NElITROACI
·DICLINE

NEllTROCLINE

GROUPES

O'ESPECES

INDICATRICES

III DOMINANr

D ABSI!IO'

~ NON DOMINANT. ABONDANT

~:r%{JI NON DOMINANT. DISSBMINB

P....Ia~__ ÎIlJll<...........~ll·_C.
• Il ~ 1". 1 /. ,

4. Résultats et interprétation: étape 2, étude quantitative

4, 1. Résultats obtenus à l'aide de la partition de l'échantillon.

4.1.1. Remarques préliminaires

Après une première étude reposant sur le critère de présence-absence des espèces, nous nous
proposons d'analyser les mêmes données en utilisant l'Abondanc~Dominance.

Lors d'une recherche précédente (SIMONNOT, 1987, op, cit.), nous avons pu déjà déterminer les
caractéristiques des résultats obtenus avec le coefficient d' abondance-dominance des espèces.
Celles-ci avaient d'ailleurs été mises en lumière par certains auteurs (HUBERT, 1985, par ex.).
Nous retenons un des intérêts de ce mode d'analyse qui réside dans les possibilités de mesurer
l'importance des espèces dans la physionomie des communautés végétales.

Par ailleurs, plusieurs des traits caractéristiques de la végétation forestière du Morvan sont à
prendre en considération :

- existence d'un parcellaire très morcelé, traduisant une surface de propriétés privées très largement
dominante où l'on trouve des traitements sylvicoles très divers;

- exercice d'une pression très importante de la part de l'homme, qui a modifié profondément voire
dégradé la forêt naturelle, au cours des périodes anciennes (Annexe II).
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Enfin lors de l'étape précédente, nous avons constaté que le couvert formé par les essences
dominantes exerçait une influence importante sur la composition et le développement du cortège
floristique. Il y donc lieu de penser que l'examen de l'abondance-dominance des taxons au sein de
notre échantillon s'intègre logiquement dans la démarche entreprise et qu'il est susceptible
d'apporter un éclairage supplémentaire utile pour la description des unités floristiques déjà
recensées,

4.1.2 Exploitation des résultats

La poids important donné par le coefficient d'abondance-dominance aux espèces arborescentes nous
a incité à pratiquer trois calculs différents, afin de conserver la possibilité d'étudier
indépendamment le comportement des espèces dans chaque strate prise isolément.

Le menu d'analyse reste identique à celui présenté au départ de l'étude floristique, mais nous
sélectionnons trois ensembles de variables actives ("espèces") :

- toutes les espèces,

- les espèces du couvert arborescent seules,

- les espèces du sous-bois (strates arbustive, herbacée et muscinale) seules.

4.1.3. Description des résultats

A l'aide des données fournies par la C.A.H., nous exploitons directement les résultats des partitions
issues des trois calculs proposés précédemment. Le nombre de classes retenu pour chaque partition
est fixé par l'indice de niveau de la classification hiérarchique correspondante. Les partitions
comprennent respectivement N = 13, N = 10 et N = 12 classes.

Dans l'analyse choisie, on nOle l'existence de trois types de variables: actives, les espèces ayant
participé au calcul; iIlustratives (ou supplémentaires), les espèces soustraites du calcul et les
modalités écologiques. Ces dernières jouent le même rOle au sein des groupes d'espèces que les
variables supplémentaires employées dans l'A.F,C. (projections notamment). Pour l'interprétation,
nous avons étudié simultanément les variables actives les plus caractéristiques de chaque classe
(celles possédant les plus grandes valeurs-tests), les variables ilIustratives (modalités écologiques et
espèces non actives).

Deux types de tableaux sont édités :

- les tableaux descriptifs des classes complets fournissant la liste des variables et des modalités
accompagnées de leur identificateur, des indicateurs de fréquence (de la classe par rapport à la
modalité. de la modalité par rapport à la classe et globale), le poids et la valeur-test (annexe F);

- des tableaux synthétiques (Tab. IV-l, IV-2, IV-3), épurés des valeurs chiffrées, établissent
directement la relation entre groupe d'espèces caractéristiques et modalités écologiques; l'effectif
de chaque classe est précisé,

C'est sur les trois tableaux synthétiques que porte l'interprétation. En effet, il est difficile de
réaliser une analyse de tableaux floristiques comme dans l'étape précédente. Les subdivisions
obtenues ici sont des groupes de relevés isolés après un calcul utilisant un caractère quantitatif pour
les espèces, L'abondance d'un taxon ou son état "disséminé" est moins évidente à relier à l'action
d'un seul facteur écologique.
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4,2 - Analyse des résultaiS

4.2.1. 1er tableau (IV. 1)

Toutes les espèces sont des variables actives. Une partition en 13 classes a été demandée. Une
première observation nous permet de remarquer que les espèces les plus significatives sont celles
capables d'atteindre les plus forts recouvrements (valeurs 4 et 5 du coefficient d'Abondance
Dominance).

8 des 13 classes sont caractérisées par l'essence dominante: Fagus sy/vatica. classe 1; Castanea
saliva, classe 2; Quereus perraea, classe 3; Quereus robur, classes 7 et 8; Carpinus beru/us. classe
Il; Prunus avium, Fraxinus exce/sior, Acer pseudoplatanus. classe 12; Acer pseudop/atanus,
Fraxinus exce/sior, classe 13;

5 par des taxons des strates inférieures dont 2 possèdent un effectif négligeable : Deschampsia
flexuosa, Calluna vu/garis, classe 4; Vinca minor, Carpinus be/u/us, classe 6; Fes/uca ry/vatica,
V/mus mon/ana, classe 3.

L'observation des espèces les plus caractéristiques, dénote la présence:

- de toutes les essences potentiellement dominantes de la forêt du Morvan,

- la représentation assez importante des herbacées atteignant de forts recouvrements (Deschampsia
j/exuosa, Ho/cus mollis, Vinca minor, Fes/uca heterophyl/a, ... ),

-J'existence de classes possédant Je même taxon caractéristique dans plusieurs strates (Fagus
ry/va/ica, classe 1; Castanea saliva, classe 2; Quercus robur, classe 8).

L'identification du niveau trophique d'après les espèces représentées dans les classes permet de se
resiluer au niveau du gradient établi. Trois classes pour les forêts acidiphiles (classes 1,3,4,8)
recensent les stations avec les sols les plus acides du territoire (brun ocreux, brun acide et colluvial
acide) et qui occupent la partie supérieure des reliefs (sommet, haut de versant). Les forêts à Chêne
pédonculé des classes 7 et 8 sont rencontrées sur plateau et possédent des sols hydromorphes. Tous
les autres groupes (9, 10, Il, 12 et 13) sont caractérisés par des paramètres stationnels habituels de
la partie inférieure des reliefs: situation de versant, bas de versant, talweg, muU mésotrophe, sol
colluvial acide ou mésotfophe. Ce groupe "trophique" est divisé en classes plus nombreuses, mais
J'effectif global est moins élevé en raison d'une distribution plus réduite de ces forêts sur l'aire
d'étude,

Les conditions de milieu associées à chaque classe nous aident à la reconstitution d'un transect
synthétique assez cohérent, mais fondé uniquement sur une vue statistique, Il est nécessaire de
poursuivre l'exploitation des résultats pour étayer ces premières déductions.
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Tableau IV•• : Classes issues de la partition d'après l'analyse avec toules les espèces actives

C~, '",cr" ESPECES CARACTERISTIQUES VARIAlILES ECOLOGIQUES

FaglU 'Y/vanca (AI,a,p), Prerid/UlIl aquilin""" lEu

1 96 aquifoliUlll, Deschamps/af/etUDIa, Rhyridlath/phlU FULIie aur IOUclle, 101 bron ocreux, moder, 101

lonlU bron Indique, tuf volclnique vileen inf~rieur

2 28 CasltJlleD SDIiWJ(As,D), GDIiUlll DPDriM, Rubus pl, Gflnite ~ deux mic.., mull oligolroplle, lllllllite

porph. de LucelllY, 'flnile porphyroide, Llillis-

IOUs-liJLlie

Ho/clU mo/Jll, Qlurcus pefno(AI), TeUl:riUllllcorodonio
Mull oligolroplle, 101 colluvisl Icide, 101 brun3 .. QuerclU pelreQ(p), Lon/cero periciymenUlll, CDrplnlU

bemllU (Q)
lcide, tommel Irrondi, Iplite

QuerclU fUlna (a), Dest:hampslof/uuola, CQI/UIUl
Sol brun OCI'CUIC, mull-moder, lIaul de venanl,4 " l'Ulgarlt, Pseudclt:leropodlUlll purom, Melampyrom moder, laillis vieilli

pratelllt, uut:obryum glaUl:unt, Quercus pefna (P)

Caro: g/QUl:Q, JWJ{;IU t:OIIglomenlllu, JUIl/perm

5 1 t:ommUllil, EplloblUlll monfDl1um, Caru sy/WJdt:Q,
Mlrnu, ~I 'N' mtlOlroplle • Pleudolley,

DelchampllQ Coup/losa
expolilion Clt, mull mbolrophe, venanl

VlncQ minor, CorpinlU berulus (AI), UglUlrom l'Uigan,
Mull m~lOIrophe, 1101 brun m~lIOlroplle,6 7 Acer campelln (a), Hedua hdlx, E"mynchlUlll IlrialUlll

marnel,
taillil-IOUI-fulaie, 101 eolluvill Icide

QuerclU rob"r (AI), Corp/nlU belulus (a), Hedua hdlx,

7 63 Deschompsio coelplfOID, Popu/us fnmllia (Ai), Tlillis-lOUl-liJlaie, pilleau, exposilion nulle,

ConWJUoria ma/al/l, Eurirynchlum Ilriotum
hydromull

Quercus robur (l', As, p), SQIIx ourilD, Sem/a pendu/Q
Exp_ilion nulle, 101 brun acide ~ pleudogley,8 S (AI), Mtlampyrom prOftllSC, Mo/in;D couu/tQ
llflnile porpohyroide, pllteau

-
Felluco allits/mQ, Ulmus montona (Afj, Rubus IdDeus,

9 , Rhyddiathlphus «mus, Polypodium vu/gon, 7lI/Q Exposilion Cil, dysmoder, ~I eolluvial Icide,

p/oI)'phy/kn (Q), Dryopuris di/Dtolo, Oxaüs acetosdla
11lInite porphyroide ~ biolite

11110 platyphyllos (AI),Lothyrus mOlllanlU, Fmuca

10 1 htttrophylla, Rosa arwn.tit, S,'/tne llutQ1ll, VQleriono Rhyolite cllco-llcaliM, cxpolition aud, 101

off/elna/Is, Mdlco uniflortl, Acer campetln colluvill Icide, venant, muU 0li8Olrophe

Carplnus befU/1U (As), Mtlium UlldUlatUlll, Mel/cD

11 2S UIIlj1cm, VlO/lI srlvutris, Lamnlum go/tobdolon Mull m6lO1rophe, bll de venanl, 101 calluvill
lcide, 101 brun Illuvill, iflnulite

Prunus Q"um (As), CIry/us OvelltJllll, Fraxinus acelslor

12 17 (AI), 1hQ1l11l;um %pUUftU1l, Acer pseudcp/olanlU (As)
Tufvolclnique viK"en inf~rieur, expoailion nord-
eSl, laillil, venant, ruf de llllchYlndtlite

Aur pseudap/QfDI1us (As), MIliUlll effUs""', Endym/on

13 20 rwn-scriptUlll, lAmlOSlftU1l gQ/toMolM, Sa/Ix copna,
Sol eoUuvil1 Icide, mull m6lO1roplle, thllwel,
fulaie lur IOUclle, bu de versant

GQlium odoralum, FrlU/nus accisior

As, .rool'Cscenlluptrieurj Ai, Irborescent inférieur~ l, lroustif.
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4.2.2. 2ème tableau (lV.2)

Les espèces arborescentes sont seules actives dans le calcul. Une partitiOn en 10 classes a été
demandée. Après un premier calcul, il s'est avéré nécessaire de retirer les essences trop rares des
variables actives (Tilia cordata, TiUa plaryphyllos, V/mus monrana).

Le tableau de résultats obtenu est constitué de 10 classes dont les caractéristiques les plus
significatives sont les essences dominantes ou dominées. 7 des 10 classes comportent comme espèce
caractéristique des essences représentées en strate arborescente supérieure: Fagus sylvatica, (cl. 1),
Quercus pelraea, (cl. 2), Castanea saliva, (cl. 3), Quercus robur (cl. 4), A/nus g/utinosa (cl. 7),
Acer pseudoplotanus (cl. 9) Carpinus beru/us (cl. 10).

Trois autres ensembles (cl. 4, 5, 8) proposant le regroupement de forêts marquées par une strate
arborescente inférieure à base de quelques essences dominantes: Carpinus beru/us, Quercus
perraea, Acer pseudoplatanus.

Toutes les classes isolées confirment le résultat de l'analyse du premier tableau. Sont représentées
comme caractéristiques, les essences potentiellement dominantes de la forêt du Morvan. Le tableau
à tO classes obtenu propose une classification équivalente à celle de la première analyse, excepté
pour les faciès signalés par des espèces du sous-bois qui ne sont plus individualisés.

Pour chaque ensemble de relevés, les groupes de caractéristiques formés permettent de reconstituer
la combinaison dendrologique dominante. Une seule essence caractérise les classes 2 (Quercus
pelraea), 1 (Fagus syl'llalica), 3 (Caslanea saliva), 6 (Quercus robur), et 7 (Alnus glulinosa).

Deux essences dominent dans les relevés des groupes 9 et la : respectivement Acer pseudoplaranus
et Fraxinus excelsior, Carpinus belulus et Populus tremula. Enfin, les classes 4, 5 et 8 semblent
mettre en évidence des forêts possédant un sous-étage ou une strate arborescente dominante basse
dont la composition dendrologique est à base de Chêne sessile et Bouleau verruqueux (cl. 5),
Charme, Tremble, Bouleau verruqueux (cl. 4), Erable sycomore et Frêne commun (cl. 8).

On note toujours une individualisation nette des chataigneraies comme dans le premier tableau. Par
différence avec l'analyse précédente, les espèces déterminantes (actives dans le calcul) sont moins
nombreuses. La mise en relation de celles-ci avec les modalités des variables stationnelles qui leur
sont associées devient donc plus informative.

L'étude' des variables écologiques nous indique une classification des modalités écologiques
attachées aux groupes de relevés du même type que la précédente avec:

~ des forêts des stations sur sols acides, en situation de sommet, haut de versant et plateau,

• des forêts situées sur la partie inférieure des versants et sur le fond des vallées.

On relève des liaisons assez nettes entre certaines espèces arborescentes et les conditions de
milieu. Quercus petraea semble distribué majoritairement sur les sols bruns acides. Quercus robur
est très lié aux sols hydromorphes. Acer pseudoplatanus, Fraxinus excelsior, Prunus ovium,
s'accommodent de sols peu différenciés; Carpinus berulus, de même, mais dans une moindre
proportion.

Ume PARTIE

ExPLOITATION DES DONNEES FLOIUSTIQUES

47



Tableau IV,2 ; Classes issues de la panjtion d'après l'analyse avec espèces arborescentes actives

CU.SSE EFFEC'lll' ESPECES CARACTERISTIQUES VARIABLES ECOLOGIQUES

Fasus sylWJrico (As), Fosus sy/vmico (a) Futaie '" IIOUche, ,,' bru, ocreux, modcr,
1 '0' expOlilion nord, tufvolclnique viiUn inf~rieur

Quucus pe~a (As), {!lureus pefna (a), DeschDl1lpslo S,, bru, Icide, ,,-, Irrondi, muil
2 '46 j/UUDsa, Qucreus pc/na {Pi. Pscudosdcropodlum

punun, Tcucrium scorot101'1ia, Lo"iccro periclymc"UIfl
olillotrophe, li.. et infl1li.., plltnu

(~).
Gnnite • deux mie.., Ill\lnite porphyroide,

Cas/~a soriVII (As), Cas4lnca SOl/VII Qu/~a

3 l4 taiUil-lIOU1 -futaie, mull olillotrophe
sorivo (P), Golium apari~

Corpinus hem/us (AI), POpll/US /nmll/4 (AI), Bmda PlltelU, taillil-lIOUa·futaie, xdimentaire .ilieilit,
4 27

peruk</a (A/), Fr<ldnus ucelsior (AI) mull mt'lOlrophe

Qllcreus peIna (AI), Jwt/pcnu comnlwtls, Bc/ula

5 '0 pclldula (AI), PsCudOlclcropodlllm purnm, DcschamP'!a
Expoaition nulle, IOInmel Irrondi, Iln nophyre

j/uUOla, Cal/lino vulsoris, Vaccin/Ulfl myrtillus, Silc~
cilco-llealin, lufvolt. Icide ViK'en

"UlaM

Qucrcus robllr (AI), Carp/nus hemlus (a), Qucrcus robllr 5<>, bru, acide • pHudogley, thllwell. mull
6 l4

(a). Qucrcus robur (P), Hcdcra hcli.% olillotrophe, IIbln et Ilnvien

A/"us sllilinosa (As), LDm/as/rum salcobdolon,Corylus
Thalwe" mull m~lOlrophe, ,,' bru,

7 6 pVCIlMp, UgUSfnun vu/gon, Circca IIl/clianD, Sicl/prip

ncmorum, Ellrhynchlum lirip/Ilm, Vinca mirwr
rmlOlrophe, gley, hydromull

Accr pscudop/a(M/1S (AI), SMicu/a ellropoca, Endymion
Sol eolluvill acide, thalwe" intereal.tionl Ilrbo-

8 3 fIOII-scripfum, Fra"t/"us accu/or (As), Paris qlladrifol/a,
Il:histeuHa, ,.r d. tl1chY'nd~lite, mull

GplIum odoro/um, &phorola omygdalo//Ùs,

PohnlDnO(um mll/linorufll S/cl/orlo ho/os~a
rmlOlrophe

Accr pseudop/alonus (As), FrlU/nll4 accu/or (As), Mull rmlOlrophe, ,,' colluvi.1 lcide, taillil,
9 24

p=~ p';um (As), Cory/us avclkma, lmniaslrum thllweg

Ilaicobdolon

Carplnus belli/US (As), lmn/as/rum gplcobdolon, Mull m~lOlrophc, b.. de verslnt, 101 eolluvi.l
10 31

Plag/omnlunt wtdu/p/um, POpll/1IS /r~mu/4 (AI), V/olp lçide, Ill\lnîtc polphyroide ~ biotite, Illillil vieilli

1 sylvcS/ris, Mellca wti/lorrl

AI, .rbol'uçent IUpI!neur, Ai, .rborelCenllnf~neur,., .rbustlf, p, plntule.

Enfin, l'exploitation peut s'achever avec l'observation des modalités écologiques des classes
identifiées par des espèces de la strate arborescente inférieure. Nous écarterons la classe 8 à très
faible effectif qui semble très voisine de la classe 9. Les classes 4 et 5 présentent des modalités
écologiques qui, comme pour les châtaigneraies, ne se prêtent pas à une interprétation précise. Les
variables "humus" et "sol6 sont très faiblement significatives à l'inverse des classes déterminées par
les essences dominantes.

Il est aussi à souligner que les variables attachées à certains groupes d'espèces ne révèlent aucune
signification et de ce fait montrent la difficulté d'appréhender l'écologie de l'espèce: cas des
châtaigneraies ne comportant que des modalités décrivant le substrat géologique et la physionomie.
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Remarquons encore que dans cette deuxième analyse, il reste plus difficile de se repérer au sein du
gradient trophique ~onstruit à l'étape précédente. Les espèces herbacées et arbustives (illustratives
dans ce deuxième tableau) sont moins bien représentées au sein des groupes caractéristiques.

4.2.3. 3ème tableau (IV.3)

Les espèces de la strate arbustive et herbacée sont actives. Une partition en 12 classes a été réalisée.
Un fort déséquilibre est noté dans l'effectif des classes avec plus de la moitié des relevés inscrits
dans la classe 1. En revanche, 5 classes rassemblent moins de 3 relevés et restent de ce fait peu
représentatives.

Dans ce résultat, les taxons caractéristiques appartiennent aux strates arbustive, herbacée et
muscinale. Ce sont les espèces réalisant les plus forts recouvrements au niveau de ces strates qui
interviennent pour l'isolement des classes:

• dans 5 d'entre elles, sont distribuées très significativement des herbacées ou ligneux bas (cl.
3 : Holeus mol/is. Teucrium scorodonia, Srellaria holostea; cl. 4 : Calluna vulgaris, Cladonia sp.
Dicranum scoparium; cl. 8 : Vinca minor, Cireea /ureriana, Hedera hela; Cl. Il: Mnium
undulatum, Viola sylvestris; Cl. 12: Lamiasrrum ga/eobd%n, Ga/ium odorarum, Milium
effùsum).

- deux sont déterminées par des espèces arbustives (cl. 2 : Carpinus beru/us et surtout cl. 1 : Fagus
sylvarica). La classe 1 possède un effectif très élevé qui semble résulter de la fréquence du Hêtre
au niveau de la strate arbustive, où il atteint fréquemment un recouvrement important. De plus, les
forêts où cette espèce est distribuée sont pauvres en espèces.

Le recensement des modalités écologiques attachées aux unités créées montre une distribution
caractéristique qui eslla conséquence du déséquilibre des effectifs des classes avec:

• une forte concentration des relevés effectués dans les stations sur sols différenciés sains, acides;

- une diversification proportionnellement beaucoup plus importante des unités correspondant aux
forêts distribuées sur des sols peu différenciés (colluviaux ou hydromorphes).

Dans ce troisième essai, il est possible comme précédemment de mettre en relation les espèces les
plus significatives et les caractères stationnels les plus fréquents. Ainsi, dans la classe 2, la liaison
de Luzula maxima avec les sols des plateaux recouverts de limons associés aux roches sédimentaires
silicifiées et des "limons quaternaires" (carte géologique de QUARRE-lES-TOMBES) constitue
une vérification statistique des observations sur le terrain. Quelques autres relations intéressantes
sont notées :

- les relevés Où Ho/cus mollis est abondant comportent fréquemment des sols colluviaux acides, des
conditions lumineuses optimales;

- ca/luna vu/garis est distribuée dans des forêts aux sols acides mais surtout dans les taillis. Enfin,
notons que par comparaison avec le tableau précédent, les modalités écologiques décrivant le sol
et l 'humus sont bien représentées.
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Tableau IV-3 Classes issues de la partition avec espèces arbustives et herbacées actives

C~, EFfl,C'nf ESPECES CAR....crERIST1QUES VAR'....BLES ECOLOGIQUES

FagU$l)IlWlr/t:a (A), FQgU$l)IIWltiCQ (a) Sol brun Ol:reux, fulaie sur lOU~he, tOmmet

1 226 Irrondi, Rhyolite de Montreuillon, fu"'ic

Rgu1i~re

Carp/tU4 DeIUIU$(a), iJlUlIa mlU/ma, ClIlWlllarlQ Plltnu, limoN du plltnux, 1001 brun

2 39 majalls, QUl'n."U$ robur (As), Hedua lulu, Poo IIlI!loOtrophc ~ Pseudoilcy, repllt

cha/,r/l, Ouchamps/a CtuSp/lDsa, AlrichlU7l lUIdulallU7l

HoklU moll/s, Tl'llCrillnl "corodt>n/Q, SulÙlrla llolmrl'a, Sol colluvill Icide, expolition sud, j:rllnite

3 " CasI<JMa satiWl (IJ), Lonlcera periclymt/lllnl, f'nm1U porphyroide de Luzy, verMnt, j:nnodiorite de

IJvilU7l (IJ), Hleraclum mr/ronull Gien

Cal/Wla vulgaris, C/DdollIIJ sp., D/cronwtl SCO~rilU7l, T.im. vieilli, 1001 brun Ol:RUX, rinker, h'lll de

4 22 QIUn."US pelrta (D), DuchampsIIJjl«IlO$IJ, verMnt, expOlilion ouefl.

uucobrylU7l glouc/un, Pseudoscleropodium purom

CIJr« glOUCD, lW\(;1U COIlglomerll/us, JWllpenu Sol brun IIlI!loOlrophe. pseudogley, n'lImu,

5 1 commUllis, EplltJb/um mot1lanlllll, CDI'U syIWlI/ca, expoailion Cil, mull mbotrophe, verlin!

Drschalllpsia CtuSpilOSO, COIlWlllarilJ lIlajal/s

FeSIlu:a SY/Wltica, Ulmus mOll/aM (AI), Rubus ùkeus, Expo.ilion ut, 101 colluvi.l I~ide, llnnitc du

6 , Rhytidiadelphlu /OrtUS, PoIypodilU7l yulgQrt, 7IlIa folin, mulJ mtlOtrophe, llnnite porphyroide
platyphyllos (a), Oxali" aceloselltJ, FraxlnlU «uls/Qr

"
SQllx auri/a, Mollnla cal'ro/ea, JuncU$ elJiuus, Sol brun .cide. pseudogley, stdimen\.aire

7 1 Hylocom/1U7I splendl'fU, Belula pendultJ (A) , QIUn."US lilicilii, exPOlilion nulle, mult oligolrophe

robur (a), Qrlen."us robur (A), Frongula a/nUl. Rosa

a/Vl'fUls

VincQ m/nor, POpU/1U Irl'mula (A/), Circ:ea /uu/iQll(J, Sol brun milOtrophe, plilelu, li.. el infrllli..,

8 13 Hedl'ra he/il;, Frruinus. «uls/or (Ai), Carp/nru 1001 ~olluvill acide

bdu/U$(A/), Car« sylva/ica, Uguslnull YU/gare

Prunus avfum (As), Cas/(lIlea saliva (As), Slacllys Tuf volcanique viRen, expolilion nord~.t, \.aillie

9 2 sylvatica, Geran/1U7I robenianum, Geum U/'banIU7l, vieilli, 1001 coUuvi.1 lcide, mul! milOtrophe

Sl'nl'do nemortfUfs, FragariIJ wsca, Clrylut alltllanlJ,

EDllobum monlanum

10 SlelltJrla IU'mOnull, Salu c(Jpre(J, PrunU$ ovfum (AI), Sol colluvill acide, mull rmlOtrophe, eXpO.ilion

2 OxaUs aceloseUa, Mnlum undulallU7l, Dryopuris nord-oucll, vCrslnl, luf dc trll~h)'andisitc

car11lusiQll(J, GaUIlnI otiOrlllum, SelU'do nemortnsis

11 Plag/omnlum lUIdu/arlU7l ,Carpinus bew/us (As), V/ola Mull milOlrophc, 101 colluvill Icide, gneill, bll

IJ sy/vestrls, Acer campes/rt (As), Fraxinut «cl'Is/or de verllnt, irlnuli~

(As), Omllhoga/1U7I pyrtnai(;//m, Fraxinus «ulsior (P)

12 /Amlasrnullgall'obdo/on, GCllium oooralum, MI//um Mull mélOtrophe, 101 colluvill .cide, bu de

J6 elJiuum, Oxalls ace/oulla, Frarinus «cl'u/or (As), verllnl, th.lweg, luf de trl~h)'andé.i~

Carp/nus beru/us (AI), Endym/on non-scripllU7l
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4.2.4. Interprétation

La confrontation des résultats des trois analyses permet de comparer les unités mises en évidence.

On recense:

- des unités floristiques isolées dans les trois tableaux avec le même noyau d'espèces
caractéristiques (forêts à Hêtre ou à Hêtre dominant le Chêne sessile, classe 1 dans les trois
analyses); les fluctuations de l'effectif de cette classe 1 semblent dues à l'omniprésence de
l'essence dominante aussi bien en strate arborescente qu'arbustive, conjuguée à une richesse faible
du cortège floristique. Dans la troisième analyse, la présence du Hêtre arbustif explique le
regroupement des relevés effectués dans la hêtraie·chênaie sessiliflore avec ceux de la hêtraie.
Nous remarquons aussi que les modalités écologiques attachées à cette même classe sont
identiques dans les trois tableaux;

- des unités floristiques présentes dans deux tableaux, plus nombreuses que les précédentes; en
prenant en référence le tableau IV-l, on constate que les classes déterminées par des espèces
arborescentes se trouvent isolées aussi dans la deuxième analyse; que les classes déterminées par
des espèces des strates inférieures sont représentées dans l'analyse 3.

Nous observons cependant que chacun des essais comportant une diminution du nombre des
variables actives offre un résultat qui recouvre partiellement celui du premier tableau. Or, l'étude
des classes formées nous montre bien l'existence de trois classifications originales. Ceci apporte
donc un élément de confirmation des classes du premier tableau (IV-l).

L'apport des trois analyses successives complémentaires réside dans la mise en évidence de toutes
les espèces capables d'atteindre un fort recouvrement au sein des différentes strates. Elles proposent
un tri d'après chacune des essences dominant les combinaisons dendrologiques montrant un premier
gradient basé sur la succession des essences potentiellement dominantes, sur l'axe FI. L'axe F2
traduit la variation de niveau trophique déjà étudiée précédemment. Le premier gradient apparait
nettement exprimé lorsque les espèces arborescentes sont actives.

Ce classement des relevés constitue un résultat intéressant et n'a pas encore été présenté dans les
travaux des auteurs consultés.

Au delà du résultat mathématique, il est nécessaire d'approfondir la signification biologique des
catégories établies. L'examen des caractéristiques intrinsèques des espèces permet de compléter
notre analyse. En effet, en se référant à la classification des essences proposée dans la synthèse de
RAMEAU (1987, op.cit.), on peut dresser une liste des essences spontanées de la forêt du Morvan,
d'après leur biologie.

ESSENCES CATEGORIE PRINCrPALES CARACTERISTIQUES

Sa/ix pl. - recherchent la pleine lumière dès les

Betula alba
PIONNIERES premiers stades,

Betula pubescens - bonne résistance aux stress hydriques,
Alnus glutinosa • bois tendre et léger, croissance rapide, peu

longévives, potentiel d'invasion très élevé
vers les milieux ouverts (anémochorie).
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(d après RAMEAU, 1987)

Sorbus tormillafis
Sorbus aria POST-PIONNlERES - croissance moins rapide,
Sorbus aucuparia - bois semi-durs ou durs,
Fraxinus exce/sior - essences longévives,
Prunus avium - espèces héliophiles ou semi-héliophiles , toléranl
Carpinus berufus ua éclairage tamisé dans les plus jeunes stades,
Ufmus momana - beaucoup ont un compor1ement de nomades et
Tllia cordara peuvent s'installer dans un milieu ouvert.
Quercus robur
Quercus petraea

Fagus sylvatica DRYADES - espèces d'ombre (à l'état juvénile),
(Sapin) - essences longévives,

- croissance lente.

•

Pour intégrer ces connaissances, l'auteur propose un schéma général d'évolution des groupements
forestiers. Trois stades d'évolution conduisent la végétation à une forêt c1imacique. Dans notre
étude, seul le stade rorestier a été décrit. Les landes et pré·bois n'ont pas fait j'objet d'un
échantillonnage.

Le stade forestier est marqué par différentes phases évolutives qui, ordonnées, constituent un
modèle sylvigénétique. Celui-ci débute par J'apparition d'une phase pionnière Qui suit le stade
prérorestier, puis d'une phase intermédiaire transitoire qui eUe-même précède la phase optimale.
La maturation des groupements progresse par l'apparition successive des essences selon leur
comportement vis à vis de la lumière et leur aptitude à résister à la concurrence des autres espèces
pour les ressources (eau et profondeur utile du sol). De même les conditions imposées par le
couvert vont influencer le développement du sous-bois tout au long de l'évolution sylvigénétique
(maturation parallèle du cortège floristique).

Trois essences frugales (Bouleaux et Aulne), à durée de vie courte et fort pouvoir colonisateur,
composent les groupements des phases pionnières. Des espèces plus nombreuses, opportunistes,
plus longévives peuvent participer à cette phase pionnière sur sol riche et dominent dans les phases
intermédiaires. Celles-ci sont aptes à supporter davantage la compétition avec la dryade morvandelle
ou essence d'ombre (Hêtre) caractérisant la phase optimale et représentant le degré de maturation le
plus élevé du groupement. Ce schéma d'évolution linéaire est valable dans le cas d'une végétation
non modifiée par l'homme. Il doit le plus souvent être corrigé en fonction des nombreuses
perturbations qui ont affecté le développement des forêts :

- des phénomènes naturels accidentels (cas assez rares),

-l'intervention de l'homme qui maltrise un cycle sylvicultural et "fixe" la composition de certains
peuplements (sylvoraciès) ou bien qui, par ses prélèvements plus ou moins sévères, dégrade ceux
ci.

Les concepts énoncés précédemment permettent de considérer que dans le massif forestier étudié on
recensera des groupements issus de phénomènes évolutifs non controlés (phases dynamiques) et
d'autres qui sont des produits de l'activité de l'homme (sylvofaciès). Afin d'être exact, il faut
signaler que certains traitements culturaux sont à l'origine de peuplements dont la composition est
très proche, voire équivalente de celles des phases.
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On sera en mesure d'identifier objectivement des phases dynamiques lorsque nous observerons des
successions dynamiques linéaires (cas d'évolution progressive dans des terrains non encore boisés
par ex.) ou cycliques après vieillissement ou perturbation de massifs déjà structurés (évolution
régressive). Dans le cas de forêts cultivées comme dans notre région, un certain nombre de
groupements correspondent de façon certaine à une végétation ayant répondu aux modifications du

.milieu engendrées par le traitement.

La possibilité d'étudier des successions dynamiques n'étant pas suffisamment fréquente dans notre
aire, il nous reste à essayer de vérifier les modèles proposés par RAMEAU d'après la signification
des espèces classées dans notre analyse. Or nous avons extrait, de chacun des tableaux, les groupes
de taxons les plus caractéristiques, désignés comme des catégories floristiques (à déterminisme
dynamique et non plus stationnel). Nous pensons que cette interprétation aboutit à une convergence
assez claire avec les propositions de l'auteur. Les groupes d'espèces issus de l'analyse statistique
nous paraissent un moyen intéressant, semi·quantitatif et non plus seulement qualitatif, pour
l'appréhension des étapes dynamiques, des phases notamment. Afin de compléter l'étude du statut
de chacun des groupements, il a été nécessaire d'examiner les combinaisons intervenant entre les
groupes de taxons (obtenus dans les trois tableaux) dans chaque strate et de compléter cette
approche en tenant compte des observations notées sur le peuplement, le recouvrement global.

Dans un deuxième temps, les tableaux floristiques sont dressés d'après les groupes de relevés et
permettent de recenser les types de sylvofaciès, réalité la plus immédiate sur le terrain.

On notera que les relevés traduisent l'état de la communauté végétale à un moment précis de son
évolution. Il est clair que certains relevés dont la composition floristique est proche peuvent
correspondre à des phases dynamiques différentes. Ainsi des relevés dominés par Quercus robur
peuvent appartenir à une phase progressive alors que d'autres constituent des phases régressives
d'une forêt traitée en taillis-sous ·futaie.

Enfin, on se reportera dans le plan factoriel qui nous montre les liens floristiques entre [es unités
dynamiques. Nous reprenons une image issue de l'analyse en abondance-dominance qui procure une
vue synthétique du classement (Figure 5). Il s'agit d'une cartographie des 13 classes du tableau IV
1 (toutes les variables-espèces actives) sur l'axe 1. En surcharge, nous avons indiqué la position des
relevés qui possédaient les espèces caractéristiques signalées dans les tableaux IV·2 et IV·3.

Nous reconnaissons le long de FI des forêts où plusieurs espèces sont susceptibles de dominer dans
la même strate, opposées à des forêts où une seule essence domine à elle seule. Ceci nous permet
d'identifier 3 ensembles dont la distribution est bien délimitée sur l'axe t. On recense des forêts à:

- Charme, Frêne, Merisier, Erable sycomore (CI. 1,2,3,4,5);

- Chêne pédonculé, Charme et Bouleaux (CI. 6,7,8);

- Chêne sessile, Hêtre, Châtaignier (CI. 9, JO, 11,12,13).

Enfin, la dispersion des relevés au sein de chaque classe projetée traduit les variations de la
composition floristique correspondant aux variations du niveau trophique.
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Figure 5: Distribution des classes de l'anaJyse avec J'abondance-dominance sur l'axe 1
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S.Identification

5.1, Remarques préliminaires

Dans cette partie, nous do.nnerons une description de J'ensemble des groupements forestiers du
Morvan. Rappelons que la précision obtenue à l'aide de notre échantillonnage et par le mode
d'analyse employé est supérieure à celle des travaux cités en bibliographie.

.Nous exploiterons en premier lieu la structuration obtenue à l'aide des caractères floristiques (1ère
étape d'analyse) puis la connaissance des aspects dynamiques (2ème étape). Pour chacune des
communautés, en utilisant les critères purement floristiques, nous établirons un lien avec la
classification phytosociologique mise en place pour le Morvan. Nous les comparerons avec les
tableaux phytoécologiques construits d'après les groupes d'espèces de la phase préliminaire.

Nous traiterons le cas des forêts collinéennes acidiphiles et neutroclines en comparaison avec les
études déjà publiées, puis nous analyserons de façon plus détaillée les forêts de Hêtre des sommets
les plus élevés du massif, pour répondre aux préoccupations exprimées dans notre plan
d'échantillonnage. Les châtaigneraies et les forêts humides ou marécageuses feront l'objet d'une
description séparée, puisque toujours bien individualisées.

5,2, Forêts collinéennes acidiphiles et neutroclines

Nous avons repris les distinctions chorologiques classiques appliquées au massif du Morvan et
divisé l'aire d'étude en trois grandes régions (.) : le Bas-Morvan (altitudes comprises entre 200 et
600 m), le Haut·Morvan coUinéen (altitudes comprises entre 300 et 750 m), Au sein de cette
dernière, nous individualisons le Haut·Morvan montagnard, désignant l'ilot de sommets les plus
élevés du massif (altitudes comprises entre 700 et 900 m).

Pour chacune de ces régions, nous avons dressé des tableaux de relevés. Ceux·ci sont rassemblés en
annexe. L'analyse détaillée est fondée sur des tableaux élaborés inclus dans le texte.

5.2.1. Forêts très acidiphiles à acidiphiles "modéré"

Références: Tab. V, tableau phytoécologique; Tab. VI et VII, tableaux
phytosociologiques; annexe D, tableaux de relevés

• Composition floristigue crah. Yl

Plusieurs unités floristiques sont distinguées d'après les groupes d'espèces indicatrices.

a 1Unité acidiphile-type, formée d'espèces acidiphiles de moder et à large amplitude,
dominantes sur les acidiclines disséminées;

b 1Unité très acidiphile avec intrusion des espèces acidiphiles de dysmoder dans le tapis
herbacé; celles-ci peuvent parfois devenir abondantes : I..eucobryum glaucum, Vaccinium
mynillus, Caliuna vulgaris;

(.) On le ~poltera lU volume Innexe pour II d~limÎlIlion de ces régionl
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cl Unité acidiphile "modéré" où les acidiphiles sont régulièrement accompagnées de
neulroclines à large amplitude: Carpinus berulus, Hedera hela, Srellaria holosrea,
Polygonarum mulrijlorum, Lamiasrrum ga/eobdolon, Anemone nemorosa;

d 1 Variabilité au sein des unités précédentes :

- Unité thermoxérophile : les ensembles cités précédemment sont marqués par la présence de
Sorbus aria el SUene nurans surtout dans les trouées et lisières;

- Unité hygrosciaphile : les unités acidiphile et acidiphile "modéré" sont caractérisées par un
développement important du tapis muscinal et de larges plages de Po/ypodium vu/gare (.);

• Unité hygrocline à mésohygrophile: il y a présence d'un petit contingent d'espèces
hygroclines (Populus rremu/a, Deschampsia cespirosa, Molinia caeru/ea); cette unité, assez
typée par le recouvrement atteint par les taxons hygroclines, correspond à un type forestier
distinct des précédents dont le fonctionnement est influencé par J'humidité importante des
sols; Jes relevés effectués dans ces forêts sont rassemblés dans un tableau séparé (Tab. VII).

• Sylvofaciès et phases dynamiques ITableaux de relevés: annexes Dl

Au sein des forêts acidiphiles, parmi toutes les essences, seul Carpinus berulus reste cantonné dans
les milieux les moins oligotrophes (unité acidiphile "modéré"). Le tableau VIII recense Jes
essences qui structurent les peuplements dans chaque unité floristique.

Tableau VIII; Essences structurant le couvert des forêts acidiphiles dy Morvan

COMBINAISON ESSENCES SPONTANEES STRUCTURANT LE COUVERT
DENDROLOGIQUE

UNITE FLQRISTIQUE EssENCES DOMINANTM EssENCES DOMlNEM

ACIDIPIIILE "MODERE- Fag~ sr1vanca QUUCUI pemua

A Qllerc~ pe/raea Carplnu.s bewlu.s

ACIDIPIIILE Qllercu.s robllr Paplllu.s Iremll/a

Beul/a lJt'ndu/lI

ACIDIPIIILE Fagus sr/va/ica Quercus pemull

A Qllerc~ pelraea Bew/a pendU/li

TRES ACIDIPIIILE QuercllS robur

Les essences dominantes se répartissent comme suit dans les sylvofaciès :
· Hêtre seul 7% des relevés;
- Hêtre et Chêne sessile 37 %;
• Chêne sessile 47%;
- Chêne pédonculé 6%;
• autres dont résineux introduits 3% (seules quelques parcelles ont été visitées).

Plusieurs grands types de sylvofaciès sont rencontrés;

- la hêtraie-chênaie sessiliflore et la chênaie sessiliflore-hêtraie sont les plus largement distribuées et
traitées en taillis-sous-futaie avec les chênaies sessiliflores;

• regroupe ln deul( e$p~ees Polypodl..", vulgou el P. Imeriu/"", ~ Implilude plus luge.
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Tab. V ; Tableau phytoécologigue des forêts acidiphiles du Morvan

C:UT:ORV::lC~:~:J 1 HllOIOI'1 Tho,",o'l
odlOpNie ..'op.....

F.'-luence dee ..pèc.. en ~

0.1 1MUO)(EIIO~LU
Sileneoot_ 6 3 9 6 100

0.3.2.1 HIEUTROPHLU A lNIOE AMPUTUOr
Stell..ie 1I010lt.. 2

rn rn
14

Co,pi".,. bet"" 2
Hede'e holl. 33 80 40
PoIVgonolum muitlllo"... 10
Lomloetrum glloobdolon 3 6
FlOtuco hole,opllvllo 30

0.4 lA TRU l.NIOr AMPUTUOr
auerc~ petr•• 81 81 11 88 16 80 88 80
Fog.. ovlvolleo 68 46 33 18 26
Ile. oqullollum 60 60 43 46 38 36 43 80
BOlule pendulo 13 6 1 9 13 10
Hypl"U'n cup,...Uorm. 10 21 11 23 16 40
Rllylldledelphue tfiq. 8 6 21 6 13 30 43
Coryl\a Iv.llana 3 14 23 23 26 20
Junipen. commlrli. 2 18 8 14 40
SolIdego yjrgeur•• 2 20 6 10
Quef'C\A robU' 2 11 6 13 20
ThuldlU'll tom..locinum 2 11 9
Mah... Iylvetltril 2 6 20
Anemone nemorOh

0.11 1 NIEUTRONlTftOCUNEI
Sambuc~ '.c:emoe. 3 6

0.71 HYOfIOSCIAPHLU
Polypodium vulg ..e 1 6 1 6 100

0.8 1 ACIDlCUHEI Dr MUU MUO. hyOlocllnee
Atflchum undulotU'll 13 14 13 36
Luzule pilOle 9 6
Endymion no.....c,lptum
a.reopeil ~.t,-"It 6

0.8 1 ACIDlCUHEI DE MW MUO. m""pNl..
Rub.. pl. 28 14 63 84 26 86 43 40
Oryopteril earthuai..,. 3 3 6 14
Allly,iU'll f111.·IomiNl 2

0.9 1 ACIDICUNEI Dr MUlL OUCJO. m""ptallO
Lonico,o pe,iclvmenum 22 9 31 84 60 86 29 80

0.10 1 ACIDIPHLU. 1.' le,ge _plIlUde
Plo,ldlum oquillnum 83 88 13 46 83 26 43 40
Polylrielun lo,mOlum 60 11 67 84 63 80 71 40
RhYlidledolphue 10'0" 18 9 9 6 29
Hole.. mollitl 7 14 37 41 13 66 29 80
HyloeomlU'll oplenclene 3 6 10 6 13 16 43
C......cÎv. 3 13 14
Hle,oclum umbelletU'll 6 3 6 26 14 20
M-'I.. germon/ce 3
Sof_ tOfmlnllie 6

0.10 1 ACIDIPHLEI. 2.de m_
OlOch_pelo lIe.uou 87 91 73 91 16 80 100 100
Oie'........ oeop..lU'll 62 73 43 41 38 30 43 80
Molompy,U'll ","tOnN 20 27 10 36 63 26 67 20
Teucrium ICOfodonl, 13 9 33 41 13 30 28 80
Clfe. pillullle,e 13 9 10 18 13 10 40
Frongul. Il,,.,. 8 23 14 13 '4
Gllium ho,cvnieU'll 1 6
Hvpe,ieum pulclvU'll 3 10 9 13 10
Oie,_lIe hoto,omollo 2 9 6 26 10
Mollni. e",uI.. 6 6 26 6 20
Hier.ch.m ••b.udl.n1 7

0.10 1 ACIDIPHLU. 3.de dyomode,
Leucob,vU'll gloucU'll 12 [li] 3 21

rn
14

CoUuno vulg ..io 6 60 6 16 29
Cledonilop. 2 32 3 14
VocelnlU'll mvnlll.. 23 14
PleUfOzlU'll oelvebe,1 3 13 6 14
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- la hêtraie, assez rare, se dévèloppe dans quelques stations assez étendues, en futaie;
• la chênaie sessiliflore-boulaie et la chênaie pédonculée, moins fréquentes, n'occupent que de

faibles surfaces, fréquemment à l'état de taillis vieillis.

Quelques espèces herbacées et mousses sont capables d'atteindre de forts recouvrements: Dicranum
scoparium et Deschampsia flexuosa, Luzula maxima, Conva/laria majaUs et Hedera helix, Ho/cus
mollis et Stel/aria holosrea, MoUnia caeru/ea dans les ensembles hygroclines.

... Synsyslémaligue

'" Forêts des sols sains (Tab. VI)

En premier lieu, ont été mis en évidence les taxons du Quercion robori-petraeae Br. BI. 32. Ce
noyau stable d'espèces sert habituellement de repère pour l'identification des forêts de cette alliance.
Conformément aux données classiques, les différentes unités floristiques affirment une certaine
variabilité autour du type central, le Fago-Quercetum perraeae rypicum Tx. 55. Deux sous
associations ont été décrites à cOté du groupement typique:

• une sous-association très acidiphile qui est déterminée en Morvan par la présence de quelques
espèces de dysmoder (Leucobryum g/aucum, Vaccinium myrti//us), sans dénomination précise
actuellement;

• une sous-association typique acidiphile;

- une sous-association acidophile "modéré" proche des groupements neutroclines, la hêtraie-chênaie
à Charme que RAMEAU (1980, op.ciL) a isolé dans le Fago-Quercetum perraeae Carpinerosum.

La classification de la sous-association très acidiphile est difficile à préciser. Trois points sont à
considérer:

-le contingent d'espèces différentielles, ayant leur optimum sur dysmoder, est assez restreint;

- certains de ces taxons possèdent une amplitude écologique plus large dans d'autres régions que
celle étudiée; cas de Vaccinium myrti//us beaucoup plus ubiquiste dans les Vosges, l'Ardenne
(Oesling luxembourgeois, SIMONNüT et COLL. 1987);

- indépendamment du niveau trophique, toutes ces espèces sont susceptibles de se développer lors
de la variation de certaines conditions de milieu du sol; Leucobryum g/aucum et, surtout, Cal/una
vulgaris sont assez bien représentées sous les peuplements dégradés ou ouverts ainsi que dans les
stations bien exposées.

RAMEAU (1985, op. cit.) dans son tableau de synthèse isole deux ensembles de relevés comportant
des espèces indicatrices de dysmoder. Il distingue, d'une part, les forêts dégradées et, d'autre part,
les forêts sur sols superficiels. Nous avons reproduit ces mêmes observations, mais avons consacré
une seule colonne à l'unité floristique très acidiphile. Ainsi deux points viendront apporter des
précisions sur ce syntaxon par rapport aux tableaux floristiques de l'auteur cité: une étude plus
détaillée du déterminisme (caractères stationnels au chapitre III) et un choix de classification. Pour
ce dernier, le choix doit être fait entre la définition d'une sous-association et la simple distinction
d'une variante trophique de l'association type. Malgré le faible développement de ces forêts, nous
optons pour la création d'une sous-association "Leucobryerosum". Cette option taxonomique a été le
plus souvent choisie par certains auteurs belges (THILL ET ALL., 1988). Mais, ici il n'est pas
justifié d'isoler des variantes. Vaccinium myrtil/us apparait plus rare dans le Bas·Morvan alors que
Leucobryum glaucum est constant sur toute l'aire. Le taxon de la strate muscinale est représentatif
des milieux les plus pauvres.
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Tab. VI Tableau ghytosociologigue des forêts acidighiles du Morvan

100 100
43 40
57 20

40
29 90
29 90

CARACTBllSTlQUEa n DII'f'EREPlTlEUU D'ORDRE IQUERCnAUA ROBON -PETRAEAE TX,:! 11
n D'.r.wANCE (QUERCION ROBORI-PETRAEAE B, 11321
O..ch.mpoi. flexuoo. 10 2
Ple,ldh.m oquilinum 10 1
Mellmpvrum pr.rlllnM 10 2
C.rex pilfufÎ'fer. 10 2

HoicUl molli. 10 1
Teucrium .corodonJe 10 2
G.lium hercynlcum 5 10 2
Hie..cium umbelillum 5 3 5 25 10 1
Hie..cium ..b.udum 7 10 2
Hype,icum pulclvum 3 10 9 13 10 10 2
Molini. cH,ule. 5 5 25 5 10 2

14 20

20

DlFFERENTlEUU DE sOUs·ASSOCIATlON n DE VAlUANTE
C..pinUl belulUl 2 [J rn 3 2
Stell.,I. hololt•• 2 3 2 14

FelIUC' helerophyn. 30 3 2

oi:JSile... nul.,.. 5 3 9 6 1 100
Polypodium vu/g..e 7 5 7

CJ
6 6

Leucobryum gllucum 12 ŒJ 3 27 10 3 14
Vlccinium m.,.nlllutl 23 10 3 14

C.l1una vulo.rli 5 50 5 75 10 3 29

ESPECEa ACIDlCUNEa
Oryopt.ril clrth....l.n. 3 3 5 6 h 14
Lonicer. perlclymenum 22 9 37 64 60 66 9 m 29 60

luzule pUoo. 9 5 8 m
Alhyrlum fillx·femin. 2 8 h
Endymion no....crlplum 8 m

EaPECEa DEa FAOnAUA "''4111,28 n QUERCO.fAGETEA 8'.81. 01 VI/'II, 37

'"".. M'" •• rn . .[TI 3 2 40

Po'ygon.lum multiflorum , • 10 • . , 3 2
l.miMlrum ooleobelolon • ,3 , . 5 3 2
AnIma". nemoroe. •. 7 . . . 4

AUTREB EaPKEB
RubUl pl. 28 14 53 64 2& 6& 8 h 43 40

Solidago v,'O.... 2 20 5 10 4
G.Ieopole I.UoI1il & 8 m

UlVOPHYTEB
Hypnum cupreaîforme 10 27 17 23 15 4 40
Oicr.num Icop.,ILm &2 73 43 41 38 30 10 2 43 80

Polyl,ichum formoel.m &0 77 &7 64 63 60 10 1 71 40

Rhytldiadelphuo roreUl 18 9 9 5 10 1 29
RhytidiadelphUl l,iquetrUI 8 & 27 5 13 30 4 43
Hylocomium .plende,.. 3 5 10 5 13 15 10 1 43
Pleurozium .chr.beri 3 13 5 10 3 14
Oic.....II. hele,orn.n. 2 9 & 25 10 10 2
AI,lchum undulllum 13 14 13 35 8 m
Thuldlum tom..i.cinum 2 17 9 4
Cladonl••p, 2 32 3 10 3 14

Ilex equlfollum
Recouvrement de + ~ 5 de + ~ 3
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D'après la situation géographique des relevés, on explique classiquement une autre part importante
de la variabilité, d'ordre chorologique. Selon que l'on se situe dans le Haut-Morvan ou le Bas
Morvan, le Fago-Quercetum petraeae offre une composition floristique nuancée par le
comportement de certaines espèces. Ilex aquifolium atteint les plus forts recouvrements dans le
Haut-Morvan, alors que dans le Bas-Morvan, si sa fréquence reste équivalente, sa représentation
dans le sous-bois est plus faible (Abondance-dominance toujours inférieure ou égale à 3). Enfin,
nous remarquons dans notre échantillon que la proportion de relevés où. le Hêtre domine dans les
sylvofaciès est notablement moins élevée en Bas-Morvan. Il y a peut-être là une confirmation de
l'idée admise que le climat du Haut-Morvan est plus favorable au Hêtre ou tout au moins que ce fait
s'est traduit dans les choix des gestionnaires de la forêt, qui ont davantage cultivé cette essence.

En ce qui concerne la fréquence des individus de chaque syntaxon reconnu, on peut faire plusieurs
observations qui donnent une évaluation de la surface forestière concernée, en comparant les
effectifs des points d'échantillonnage:

SYNTAXON
FAGO-QUERCETUM PE77UE,tE »dJ

Typlcum uucobrytffnum CarplntffnW1l

BAS-MORVAN "0 "0 ""0

HAlfT-MORVAN ,JO "0 ,..
Le tableau ci.-dessus montre nettement l'importance spatiale du F.Q. Carpinetosum, en particulier
dans le Bas-Morvan où l'association à Charme est aussi fréquente que la sous-association typique.

* Forêts' très fraiches à humides (Tab. VII)

Ces forêts ont déjà été signalées dans la région étudiée. Néanmoins, leur étude floristique apporte
des précisions sur leur statut, leur fréquence qu'il est utile de signaler. On note une composition
dendrologique à base des deux chênes (Quercus robur et pelraea). Nos observations vérifient la
présence des deux Bouleaux, avec toutefois une fréquence plus grande de Belu/a verrucosa. Au
niveau du sous-bois Cory/us avel/ana est accompagné de Carpinus beru/us dans les ensembles à
flore acidiphile "modéré". Sur le plan systématique, on peut conclure à l'existence d'un groupement
de l'alliance du Quercion robori-perraeae en raison de la représentation dominante des taxons
caractéristiques. A côté de ceux-ci sont présentes avec une forte fréquence plusieurs espèces
hygroclines s'accommodant des conditions alternantes d'humidité/sécheresse des sols (MoUnia
caeru/ea, Frangu/a a/nus, Lonicera peric/ymenum, Rubus p/.) que nous avons estimées
caractéristiques de cette association. Rien de bien nouveau n'apparait dans cette analyse qu'avaient
conduite les auteurs pour une première description du Betu/o-Quercerum roboris Tx.. Cependant les
quelques variations notées dans la combinaison dendrologique, un peu divergentes avec les
observations précitées, nous ont incité à utiliser une taxonomie reposant:

- sur l'essence de la phase optimale (Quereus robur),

- et sur MoUnia caeru/ea, deuxième caractéristique, révélatrice des conditions de milieu, sur
lesquelles nous aurons à revenir dans l'analyse des caractères stationnels.

Ajoutons la distinction de deux variantes trophiques, la première acidiphile à très acidiphile, lorsque
seuls ces taxons sont présents, la deuxième, acidiphile ~modéré", avec l'adjonction de quelques
neutroclines dans le cortège. En raison de la faible représentation de ces forêts, aucune distinction
systématique n'est nécessaire.
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... Comparaison des tableaux phytoécologigue et phytosociologigue (Tab. V 1 Tab. VI)

En nous basant sur les connaissances autoécologiques et biologiques, nous avons examiné la
composition des groupes d'espèces caractéristiques des unités syntaxonomiques. La figure 6
fournit une image synthétique issue de cette réflexion, pour le Fago-Quercetum petraeae.

Le Fago-Quercetum petraeae a pour noyau central un petit groupe d'espèces acidiphiles de moder
(rond central). Les sous-associations définies par RAMEAU (l980, op. ciL), sont déterminées
d'après trois ensembles qui traduisent une nuance trophique supplémentaire (cercle 2). La 3ème
unité concentrique positionne les degrés d'hygrophilie (Cercle 3). L'enveloppe extérieure signale
la combinaison dendrologique dominante. Chacun des secteurs isolés désigne les syntaxons.

En accord avec les règles de la nomenclature phytosociologique, nous avons distingué, d'une part,
les espèces dominantes et, d'autre part, les espèces caractéristiques. Un premier ensemble de cercles
concentriques identifie les groupes d'espèces indicatrices parmi les espèces caractéristiques (ler
facteur de notre analyse en présence-absence). Un cercle externe précise les caractéristiques
biologiques des essences (2 ème facteur de notre analyse en abondance-dominance).

Figure 6 : Relations entre unités phytosociologigues et groupes d'espèces des forêts collinéennes
acidiphiles (.}

SIU".{lIUTC'''''''. Char ml

COMPOsmol'/
OBNDROLOOIQUB

pp OB LA PHASB
OPTIMALB

DIF'F1!RFNT1I!/..LES
DBVARlANrB

DlF1'F.RI!I'ITIE DB
SOUS-ASSOCIATION

CARACfERlSTIQUBS
D'ASSOCIATION

D dryodo

P plo~.

th~

h bypoclba

F.,o{l..m,_10",.""'_ mt.<lpbllo

• Adapté d' apres un précédent graphique (SIMONNOT el al. 1983).
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Tab. VII Tableaux phytosociologigue et phytoécologigue des forêts acidiphiles humides du
Morvan

MOUNIO·QUERCET..... ROBONB CHENAlE..OULAlE MESOHYOAOPHU:: A MOUNIE

Tobleou phytooodologlq..

Fréquence d. NpèceI en " o,o~

d'.tQKH

ARBRES

8etIJl. Pondul.

Papu"" tremula

QUOfCUI robur

ARBUSTES

eorylJ. ollBllena

Carprul belUUI

[J56

U

22

44

33

67

4

4

8

4

3 2

m

m

m

m

m

0.3.2.1 NEUTllOPHILf9 A IARQE AMPlIT\IOE

c.pinJ. betl.lLiI

Vior Y!Y8Itril

Hed hoUx

Roea ."ene"

Eurhynchi..Jm Iblatum

Vlburrom opukJa

67

22

22

22

22

22

0.4 lA TRE8 IAROE AMPUllJDE

CARACTERISTIQUES D'ASSOCIATlON

Morinio COBfUleo

lonicor. peric.lym.t'lJm

Rubu. pl.

Fungula olnue

O&schempl'l COMplloe./ll

ViburrIJm opulJe

[J1:
7S

58

22

22

10

9

8

10

8

3

2

2

2

h

m

h

h

h

h

Ouercut petraea

Betull pendule

OU.CllI rob..-

Corylf. ,vallan.

Solidaoo vrglltJr••

C<:lov~dl.i.msioJie

Rhy'idiod.lptoJ. orlQuetru.

56

44

44

33

22

33

22

CARACTERISTIQUES ET DlFFEREN11EUfS O'QRDRE IQUERCfTAUA ROBORI ·PfTRAfAE ne.311

fT O'AlliANCE IQUERCION ROBORI·PfTRAfAE 81'.11.321

Deschempeio f~XUM' 89

0.81 ACIIlICLINES DE MUU MESO. hygrocl_

Rubu. pl. []Je
Popu-". umulo 22

Oo&champeia COMpito.a 22

78

56

22

22

~
UU

0.101 ACIDlPHlU8, 2.do _. hygrocl_

Mo'in4aceerul8l

Frallgula alou.

0.91 ACIDICUNES DE MUU OUOO. ",,-_

lonlcet. per1clym.l'lIm

0.101 ACIIlIPHllES. 1.' "go .mplI_

Potybch.Jm formOtUm

lunda maximl

Hvlocomklm .plond.no

m

m

m

m

m

m

m

m

m

m

m

2

2

2

2

2

2

2

2

3

3

3

3

3

10

10

10

10

10

10

10

33

22

22

22

22

22

22

22

22

33

luzuh. maxime

PtotidÀJm aQullln.Jm

Melampyr\Jm pralenM

Hypericum pulch"um

Solid8Q'o 'VIQIIlUfI'

Con••11...1. m0/.

Viola Iytveetr.

Hed.... hoi>

ESPECES NEUTROCLINES

Loucobryum glauoo m

Ca~llno VU'gllfie

BRYOPHYTE8

fUfhynchUm Itriatl.lm

PotytrichJm for-mOlUm

Rhytidiod.IpI>J. oriqu.tru.

Hylocomklm .plond.no

22

56

22

22

3

10

4

10

2 m

m

m

m

0.10 1 ACIDlPHtU9. 2.do _. ",,-_

0gechempei. "exuote

PlOfid'ium equi"""'m

Melampyrum pr Il.....

Hvperic:um ,ole"'um

ITJ9

44

33

22

0.101 ACIDlpHILfS. J.do c1y._
leucobtyum gl.,cum

Co,,",na lLIulQerll

22

22

62



5.2.2. Forêts mésoacidiphiles à neutroclines du Morvan

Références: Tab.IX, tableau phytoécologique; Tub.X1 et XlI,
phytosocio[ogiques; annexe E, tableaux de relevés .

... Composition Ooristique (Tah, 00.

tableaux

Sur le plan trophique, nous avons isolé 3 unités d'après les combinaisons des groupes d'espèces
indicatrices :

a 1Unité mésoacidiphile où l'on note l'intervention d'un petit groupe d'espèces acidiphiles à
large amplitude (Holcus mollis, souvent recouvrante, Preridium aqui/inum, Deschampsia
flexuosa);

b 1Unité acidicline formée d'espèces neutroclines à large amplitude et d'un groupe acidicline
(de mull oligo et mésotrophe) fortement représenté (Rubus pl.• Lonicera periclymenum, Oxa/is
acerosella);

c 1Unité neutrocline à neutroacidicline dont le noyau de base de la composition floristique est
le groupe neutrocline à large amplitude; celui-ci est accompagné de taxons neutroclines à
amplitude moyenne, neutronitroclines et neutronitrophiles; le contingent d'espèces acidiclines
est assez réduit.

Parmi toutes ces unités, une certaine variabilité apparait. Elle a trait à la représentation d'espèces
des sols frais et/ou humides. Ainsi, en première approche, trois subdivisions peuvent être proposées
avec des relevés possédant:

- une flore mésophile où s'ajoutent sporadiquement quelques taxons hygroclines disséminés,

- un petit groupe d'espèces hygroclines, recouvrantes, indiquant une nuance de fraicheur au sein des
stations correspondant aux trois !-mités trophiques isolées (Athyrium fifix..jemina, Stachys syJvatica,
AJnus gJutinosa, Deschampsia cespitosa, Sifene dioica, SrefJaria nemorum);

- des herbacées (Deschampsia cespirosa, Mo/inia caeruJea accessoirement), des arbustes et rejets
d'essences comme Frangufa afnus, Popufus tremufa, signalant des sols qui subissent des
engorgements temporaires à faible profondeur.

Dans les deux premiers cas, ainsi que ['a décrit RAMEAU, il s'agit d'unités rattachées à la Hêtraie
chênaie-charmaie, alors que le dernier groupe de relevés identifie des forêts dominées par Quercus
robur, éventuellement accompagnées de Quercus petraea .

... Syivofaciès el aspects dynamique.."

Dans les forêts acidiclines à neutroclines, des essences plus nombreuses que dans les forêts
acidiphiles interviennent dans la strate arborescente. Le tableau X dresse un inventaire des essences
qui structurent le couvert.
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Tahleau X ; Essences structurant le couven des forêts neutroc[jnes du Morvan

COMBINAISON ESSENCES SPONTANEES STRUCTURANT LE COUVERT
OENDROLOGIQUE

UNITE FLQRISTIQUE ESSENCES DOMINANTES ESSENCES DOMINEES

MESOACIDIPIIILE
Fagus sy/vanca C"rp;nus bcm/us

A
QI/cre/u pCIr"ca Ace, puudop/"/,,mus

ACIDICLINE
Qucreus ,,,bur Prunus ,,"';um

Popu/us /rcmu/Cl

Bc/u/" VCfTIICClIIl

F"gus sylvClnca

NEUTROACIDICLINE Qucreus pc/raca Froximu uccuior

A Q"cre/u rob"r id. + TrliCl cornil/il

NEUTROCLINE Carp/mu belllius

Les essences dominantes se répartissent comme suit dans notre échantillon:

- Fagus sy/va/ica 17 % des relevés,

- Quereus pe/raea 31 %,

- Quereus robur 14 %,

· Carpinus be/ulus 20%,

- Autres dont Aeer pseudopla/anus, Fraxinus exeelsior 18%,

5%,

12%,

7%,

13%,

20 %,

19%.

· Hêtre et chêne sessile

- Chêne sessile (24%) et Chêne pédonculé

- Chêne pédonculé seul

- Charme, Charme et Frêne

- Frêne et Erable sycomore

Au sein de ces forêts, les combinaisons d'essences sont à l'origine de sylvofaciès assez divers dont
nous donnons une évaluation spatiale ci-après :

· Hêtre dominant seul

Comme dans le cas des forêts acidiphiles, la richesse (moyenne globale 13 espèces par relevé)
diminue progressivement sous les couverts de Hêtre (l0 espèces en moyenne). Au niveau de la
strate herbacée, une bonne diversité est également constatée, Elle provient du fait qu'un plus grand
nombre d'espèces sont potentiellement aptes à réaliser une couverture importante du sol:

- Holeus mollis, Stellaria holos/ea et Lonieera periciymenum;

- Vinca minor et Redera he/ix;

- S/ellaria nemorum, Oxalis ace/Osella, Plagiomnium undu/a/um;

- Lamias/rum gafeobdolon, Galium odorawm et Milium effusum.
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25

25

25

50

88 15

50 25

25

13

13

17

50 75 75
100 50 25
61 38

17 38 50

G.5 1 NEUTRON/TROCLINES

Silene dioic. 25

rn
FrexiraJ. e.ceI&:icw 33 13
P•• quadrifoli.

$ombucu.. racemoca

GeraNJm roberli,onum

Primull, él.tior 33
Geum~b.....m 17

G.6. 1 NEUTRONlTROPHlt..ES hy...__

Plogiotnl\~mundulatuM

ITJ
OrnithooMJm pyret"aic:um

Slachvw .vtvot.ie.
Gléchome hederocoe

G. 7. 1 HYGROSCIAPHlLE

Steller le nemorum 13

G.l0 1 ACIOIPHlU. 2.cIo _

Deochompol. tlolNOOO DI]

G.8 1ACIOlCUHES Of MUU MEso
Milium effu-"M

Acrichum undulatum

Lu.zul" pao..
Poo ch.oOci
[)ryopl.... dil.lola

MnéJm effine 17
Endymion OOOo5CIÎptum

Hieçordelo

Rubu. pl. 83

[)ryopl•• c.tt'uciana 33

Alhyrium rllêx·femine

o...cNmPlia coecpilCMa 33

e-c.. "'l.ti.ono

G.11 1 MESOHYGROPHIll

Ainu. g~tioou

G.l0 1 ACIOIPHlUS. 1.6 ...go .mpitudo

~moIio rn 38
PoIy..lchum taflt>O«Jm 83 38

Pt.Ol.,m _ilinum 17 13

Rhytidiodelphu< Iot_

G.91 ACIOlCUNES Of MUll OUGO......OPhllo.

lonlcet.l*icIy"""",m 1 50 50 25

MoeIwlngl. .._v.. 13

G.91 ACIDICUNE Of MUll OUGO. hy...........
Oxolio .,._ 33 38 25

25

25
25

38

21

••
•
50

13

21

13

25

21

11

13

3
37

18

3

53

26

18

75 100 58 42

38 50 24 54
25 30 5 33
38 tiC 26 38

38 20 3 29
13 50 16 54

10 13 21
25 20 5 8
13 3 13

~ DD
13 •
25 20 4

20
13 10 8

30 3

10

25 47

1
20

27

20
13

13

1

12

•

12

12

12

8

8

8

9

5

18

45 60 53

36 40 47

5 24 60
27 32 33

9 28 53

32 48 27

100 75 100

50 38 50
17 38 25

50 25 100
33 25 25
50 13 50

G.' 1A TRES LARGE AMPUTUOf

Ouetcuc petr... 33 83 50 36 40 83 20
.... equifolium 33 38 50 84 .0 27 38 40
Ouerwa robut 25 23 28 7 25
SoaidfQO '1 ..0....,•• 33 25 50 27 28 20 13 50
Faou_ aylY.lic. 25 32 2. 20
Ct"eegu. monogyno 50 25 50 1. 18 20 38 .0
RhyIOl~lphu...;qu.truo 50 25 25 1. 8 27 25 .0
Thuidium lem.iecinum 17 25 50 • 13 13 .0
Coty......","ene 13 25 32 .8 73 13 10
BeNI. pendule 13 23 Hl 13 13
Anemone n8m0tOla 33 13 18 18 13 38
GoIoopoio ....oNt 17 13 50 9 12 13 13 30
Senoclo fucholi 5 20 7
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On remarquera le comportement du houx assez similaire à celui observé dans les forêts acidiphiles.
Son recouvrement dans les forêts mésoacidiphiles à neutroclines subit les mêmes variations en
liaison avec la situation géographique des points de relevés.

Les modèles dynamiques de RAMEAU indiquent que la maturation sylvigénétique conduit à une
hêtraie-chênaie-charmaie. On reconnaît classiquement deux types régionaux dans ces forêts :

- Une hêtraie-chênaie-charmaie à Poa chaixii du Bas-Morvan,

- Une ft à Endymion-non-scriptum (.) et l/a aquifolium du Haut Morvan collinéen.

En dehors de toute pression anthropique, la phase optimale est atteinte lorsque le Hêtre devient
compétitif par rapport aux essences des phases transitoires, c'est-à-dire quand les conditions
stationnelles restent favorables à son développement. Dans le cas contraire, la maturation n'aura pu
progresser et dépasser les phases à Chênes. Il est donc nécessaire de s'interroger sur le statut
dynamique des forêts dominées par des essences des phases transitoires, notamment Quercus robur.

L'étude de la composition floristique nous révèle la présence de stations humides occupées par une
flore indiquant des conditions d'humidité du milieu assez nuancées qui, dans l'optique d'un
isolement des types d'écosystèmes à fonctionnement propre, impose de distinguer deux ensembles :
- un climax climatique, la Hêtraie-chênaie; forêts comportant trois phases dynamiques dominées

successivement par Quercus robur, Quercus pelraea, Fagus sy/valica;
- un climax édaphique où Quercus robur et accessoirement Q. pelraea composent la phase optimale

compte tenu des caractéristiques du milieu (forte humidité) .

• Synsystématigue ITab, xn

Actuellement ces groupements forestiers sont répertoriés dans les deux classifications prises en
référence dans la bibliographie.

Sur le plan phytosociologique, les forêts mésoacidiphiles à neutroclines du Morvan relèvent du
Carpinion belu/i Oberd. 53. RAMEAU (1980, op. cit.) a proposé de ranger celles-ci dans la sous
alliance du Lonicero-Carpinenion, qui correspond à l'aile acidicline de l'Alliance, seule représentée
en Morvan. De même que dans le cas du Quercion robori-petraeae, les études f10ristiques ont
montré qu'une part de la variabilité était liée à des aspects chorologiques. Deux associations sont
reconnues :

- le Pqo chaixii-Carpinelum, RAMEAU 80, occupant le Bas Morvan (auréole Nord et Nord-est du
·massif ), dont la composition floristique est marquée surtout par la présence de Poa chaixii, la
raréfaction (toujours faible recouvrement), des éléments du cortège atlantique;

-l'Endymio-Carpinetum NOIRFALISE 68, dont Endymion non-scriptum caractérise le cortège avec
d'autres taxons atlantiques.

Ces deux associations possèdent un déterminisme chorologique et les stations des espèces
caractéristiques jalonnent l'aire de répartition des cortèges médioeuropéen et atlantique. Elles
correspondent aux nuances macroclimatiques qui sont propres au Bas-Morvan et au Haut-Morvan.

D'autres variations sont expliquées par les changements du niveau trophique et hydrique des
stations. Trois sous-associations pour chacune des deux régions ont été proposées :

- deux sous-associations typiques, acidicline et neutrocline, en conditions moyennes;

(.) Noua I...ooa ~onscrvi l'an~ien nom de ~e luon (a~luellemenlHyocinlhoide: non-scripIO) afin de n!scrver la ponibililt d'itablir plua
dite~tcmenlla telation avec ICI unitéa ta~onomiquel posaidanl ~elle ~an.~lirillique.
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- une sous-association mésoacidiphile holcetosum, qui se situe au contact du Quercion robori·
petraeae, caractérisée par la présence de taxons acidiphiles à large amplitude (Holcus mollis,
Preridium aquilinum, Deschampsiajlexuosa).

Dans chacune de ces sous·associations, l'auteur décrit deux variantes traduisant l'influence du
niveau hydrique:

- mésophile à frais, avec présence faible d'espèces hygroclines et mésohygrophiles,

· frais à humide, lorsque les mésohygrophiles sont plus abondantes.

Pour la réalisation de la carte de la végétation, BUGNON et al. ont divisé ce même ensemble en
plusieurs séries :

• série du Chêne pédonculé comprenant des forêts mésoacidophiles, désignée sous le vocable de
chênaie m~sophile à Houlque molle, des forêts acidiclines à neutroclines, la chênaie pédonculée à
Tremble et Chêvrefeuille;

· série mixte des deul( Chênes sessile et pédonculé, située sur un large événtail de conditions
trophiques, la chênaie mixte-charmaie.

Dans cette dernière série s'ajoutent des variations importantes de l'humidité, à l'origine des
caractéristiques f10ristiques et dendrologiques propres, ayant poussé les auteurs à former plusieurs
sous·ensembles :

· une chênaie mil(te·charmaie mésophile, où la présence du Hêtre est mentionnée,

- une chênaie mil(te-charmaie à Tremble et Bouleau des zones fraTches à humides.

Cette structuration écologique montre une volonté, de la part des auteurs, de traduire l'existence du
continuum complexe que nous avons pu échantillonner précisément dans notre étude. Nous
reconnaissons l'el(istence des niveaul( trophiques eutrophes (flore neutroacidicline à neutrocline) à
mésotrophes (flore acidicline à mésoacidiphile); des niveaux hydriques signalés par les groupements
mésophiles à mésohygrophiles; enfin des peuplements diversifiés à Frêne, Chêne pédonculé, Chêne
sessile et Hêtre. Tout ceci reste conforme à nos observations mais manque néanmoins de clarté dans
la description des gradients. En parcourant la liste des séries proposées, on peut constater des
similitudes très importantes entre certaines forêts comme la chênaie·mixte à Hêtre qualifiée
d'~extrêmement voisine" de la série 4.2.5, répartie sur les limons des plateaux du Sud Avallonnais.

Une deuxième réflexion vient du fait que l'inventaire des sylvofaciès nous amène à nous interroger
sur la position réelle des chênaies mil(tes. Nous avons vu que le concept de peuplement mixte est
difficile à faire concorder avec nos données de terrain en raison de la très faible fréquence de celles
ci. Enfin, les éléments de réflel(ion donnés par le traitement statistique, la mise en place des
gradients trophiques et hydriques conjugués aUl( apports dans l'interprétation fournis dans les
schémas dynamiques de RAMEAU, donnent la possibilité d'établir des bases plus claires pour la
délimitation des unités floristiques et une première appréhension de leur dynamique propre.

C'est pourquoi nous avons entrepris de modifier la classification des forêts du Carpinion beruli du
Morvan afin de mieul( répondre à ces exigences. L'approche dynamique nous conduit à rechercher
dans chaque type de milieu quel est le terme de la dynamique et par la suite de rassembler tous les
groupements possédant la même phase optimale. Nous progresserons dans un premier temps d'après
les critères floristiques et dendrologiques afin d'isoler les types de groupements en connaissance de
l'autoécologie des espèces dans la région. Puis nous vérifierons le déterminisme de ceux-ci avec
l'analyse des caractères stationnels.
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Dans toutes les unités trophiques, nous avons séparé les forêts dont la phase optimale est à Hêtre de
celles n'atteignant. pas ce degré de maturation en raison de conditions de milieu défavorables, les
chênaies pédonculées c1imaciques. Pour traduire les variations du niveau hydrique sont décrites des
hêtraies-chênaies-charmaies mésophiles et fraîches c1imaciques, rangées dans un Fagetum (Tableau
XI), des chênaies pédonculées hygroclines à mésohygrophiles, le Quercetum roboris (Tableau XII),
climax édaphique. Cette nomenclature s'applique à la fois au Bas-Morvan et au Haut-Morvan. Elle
aboutit à une classification de l'Endymio-Carpinetum et du Poo chaixii-Carpinetum en quatre
associations du Carpinion betu/i du Morvan:

-l'Endymio-Fagetum et l'Endymio-Quercetum roboris, dans le Haut Morvan coUinéen,

- le Poo chaixii-Fagetum et le Poo chaixii-Quercetum roboris, dans le Bas Morvan.

Le Poo chaixii-Fagewm est une association nouvelle, tandis que l'Endymio-Fagetum a déjà été
décrit par DURIN (1967) . Toutes deux appartiennent au Carpinion betuli Oberd. 53. Chacune
comprend trois sous-associations définies de la même manière que dans la classification précédente;
elles-mêmes possédant deux variantes mésophiles et hygroclines. Enfin, dans les tableaux (Annexes
E), les relevés sont rassemblés par sylvofaciès, identifiant ainsi les phases dynamiques à Quercus
robur, Quercus petraea et Fagus sylvatica.

L'Endymio-Quercetum roboris déjà décrit (Tüx. et Diem 36) et le Poo chaixii-Quercetum roboris,
association nouvelle, possèdent une composition floristique à dominante d 'hygroclines et de
mésohygrophiles. Aucune subdivision supplémentaire ne semble utile. Aussi avons-nous séparé
deux variantes trophiques, l'une, acidicline à neutrocline sur les sols les plus riches, l'autre,
mésoacidiphile, dans les stations les plus pauvres. Le tableau XlII dresse l'inventaire des
syntaxons définis dans chaque région.

Tab. XIJ1 : Syntaxonomie des forêts neutroclines du Morvan

IIAUTMORVAN

ASSOCIATION SOUS.ASSOCIATION VARIANTE
HOLCETOSUM M~lOphile

HVDrocline
ENDYM/fJ..FAGE1VM rtPfCUM M~.ophilc

Dunn 1967 HYJlroclinc
M~sophile

MERCURJALETOSUM HVDroclinc

ASSOCIATION VARIANTE
M~solcidiphile

ENDYM/O-QUERCEnJM ROBORIS
TOx. ct Diem. 36 Acidiclinc ~ ncutrocline

OASMORVAN

ASSOCIATION SOUS.ASSOCIATlON VARIANTE
HOLCETOSUM MélOphilc

HYDroclinc
POO CJfA1XJ1-FAGE1VM TYP/CUM MilOphile
00'. H rocline

POLYS17CHETOSUM Fraichc

ASSOCIATION VARIANTE
MéSOlcidiphilc

POO CJfAfXJ1·QUERCE1VM ROBORlS
noy. Acidiclinc ~ nculrocline
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Tab. XII Tableau ohytosocjologigue des forêts neutroclines très fralches à mésohygrophiles du
Morvan

ARBRES
Ou.rcui robur
OuerCUI petr.u
6elull p.ndul.
Populu. I••mul.
Frexlnu••xcel.lor
C..pinui bllului
Ac•• cempulre

CJCJ
1:: 13~ 1

33
22
17
17

•

""""....
5

••
Poo ch.ixi'-Qu.rcetum robori•
Endymlo-Quercetum .obori•

ARBUSTES
C.rplnu. b.tulu.
Populu. tr.mul.
8elul. p.lldul.
Frangul••lnUI
F.gu. Iyly.tlel

"22

"•
"

100 ""••
••••

CARACTERISTlaUES ET DIFFERENTielLES D'ASSOCIATION
Oelch.mpil. cOlllpilo.. 1 56 33 1
Poe ch"xil 28
Endymion non-Icriptum 6 33
luzull mu'm. 22
Holcu. mollil 11
Circee lut.lianl 11

52

",.
24,.,.

DIFFERENTIELLES DE SOUS_ALLIANCE lONICERO-CARPINENION RAMEAU 80
Rubui pl. 1 100 100 1 100
Lonle.t. perJclymenum 56 57
Polvtrlchum lormolum 33 33 52
OryOpt.ril c.rthuli.nl Il 43
Alrlchum undulllum 28 38
Oull. eClloeeUI 11 10

OIFFERENTIEllES DE SOUS-ALLIANCE DAPHNO-CARPINENION RAMEAU 80

Cornu. IIngulnu 6 m.
Ornitoogelum pyreneleum 6 5
Ugullrum ......Ig... 6 5

CARACTERISTIQUES D'ORDRE IFAOETATLIA SYlVATtCAE PAWl. 281

Milium effulum 17 33 ~4
Lemllitrum Il.leobdolon 17 19
Oryopt.rill~lx·m.. 11 19
Polygon.lUm mul!,llorum 6 10

CARACTERISTIQUES DE CLASSE raUERCO-FAOETEA BR. Bl. ET VllEO. 371
H.d... h.I'x J 89 100 1 90
Cony.ll.ri. m.Jlil. 44 38
Corylui IY'"ln. 33 33 33
Carex lylYltle' 22 24
Cret.egui IlIvig.t. 17 19
Po. n.morell. 11 14
Vlolllylvenri. 6 10

COMPAONES
Juncui conglomeretu. " §§Crel.egui monogyn. 17 "Vibumum opului " "
BRYOPHYTES
Eumynchlum .trillum 44 33

~
Thuidium tam.rilcinum 17 "RhytidladeJphul triquotru. 22 "Plagiomnium undulltum • ..
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* Comparaison des tableaux phytoécologique et phytosociologique

Selon le même mode de présentation que pour les forêts acidiphiles, le diagramme (Fig.7) met en
relation les données écologiques avec les unités du synsystème.

Fil:ure 7 ; Relations entre unités phytosociologigues et groupes d'espèces indicatrices des forêts
collinéennes neutroclines

EIfd,IrÙo.Fagt/ulft

Poo clltli.dJ-Fagt/"III

typiculft
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EIfd,nUo.Qlltrct/lI1P1 roboris
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Humide Acldiclinol mésOlcidiphile

D

Poo cluu.dI-QIUr<tt"",robori.

Humide EIfd,IrÙo-QU.r<ttMIft robon.

NeUlI'OcliD•• ocldJcliDe

pp

elfd,mio-Fag,'um
holct/osum

Poo ,htJixü·Fagt/um

EIfd'IrÙo-FagttulII polySticlt.tOl"'"

Poo clloi.d/-Pagttu". IflIrc"rl,udos"".
Mésoplûlo

p

SU~no-Qutrctium

à Charm.

Mésoxé
rophile

COMPOSmON
DENDROLOGIQUE
DBI.APHASB
OmMALE

DIFFERENTIELLES
DE VAR.IANrB

D dryade

pp posl-piomûères

p pionnières

th thennoplûles

ID mésophiles

b hygroclinea

CARACfERISTIQUES
D'ASSOCIATION

DIFFERENTŒLLES DB
SOUS-ASSOCIATION

Le noyau d'espèces caractéristiques de l'alliance est constitué de neutroclines à large amplitude
(rond central). La sous-alliance est déterminée par un groupe homogène, acidicline. Ces taxons
étaient assez nettement mis en évidence dans l'analyse statistique. Les différentielles d'association
appartiennent aussi au cortège acidicline (Endymion non-scriptum, Poa chaixii). Elles sont
accompagnées de montagnardes dont l'amplitude écologique est plus difficile à préciser.

Les espèces transgressives des Quercetalia robori-petraeae, acidiphiles à large amplitude permettent
de différencier la sous-association Holcetosum. Elles se raréfient dans les autres unités
syntaxonomiques(cercle 2). Enfin, quelques hygroclines jouent le rôle de différentielles de variante
(cercle 3).
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La représentation des combinaisons dendrologiques dominantes (cercle externe) est basée sur la
proportion d'essences de chaque groupe dynamique qui dominent dans chacun des syntaxons.

Cette image illustre la contradiction avec la nomenclature syntaxonomique actuelle qui utilise
Carpinus beru/us comme essence caractéristique alors que son statut ne lui permet pas de jouer un
rOle déterminant dans la structuration du couvert même si sa fréquence est élevée.Carpinus beru/us
traduit, pour partie, les choix sylvicoles, mais aussi les qualités trophiques du milieu.

On peut reprocher à ce choix le fait de transgresser les lois de la syntaxonomie en décrivant deux
Fagetum de l'étage collinéen, relevant des Quereetalla robori-perraeae. Mais certains auteurs ont
déjà emprunté cette voie. DURIN (1967) a défini l'Endymio-Fagetum dans l'ouest de la France.
Toutes les deux appartiennent à l'Alliance du Carpinion betuli Oberd. 53.

L'isolement de deux associations caractérisées par une flore mésohygrophile où le Chêne pédonculé
domine est justifié par le fait que l'effectif des stations dominées par cette essence est relativement
important. On remarque que cette classification est proche de celle adoptée pour les autres grandes
unités du synsystème (Chênaies pédonculées acidiphiles, chênaies pédonculées des sols calcaires).

Le problème le plus important posé par un raisonnement s'appuyant sur des connaissances
dynamiques est celui de créer des associations pour lesquelles l'essence dominante est absente des
relevés. En effet, il existe des individus du Fagetum sans Hêtre et de même pour le Quercerum
roboris. Nous nous sommes autorisé ce raisonnement parce que nous avons comparé des stations où
l'espèce était installée naturellement avec celles où elle est absente sur le plan floristique, d'une
part, et, d'autre part, parce que notre méthode offrait la possibilité de vérifier de façon assez
approfondie les caractères stationnels notamment édaphiques.

On peut également se poser le problème de la transition entre les différentes unités en arguant du
fait que certains traitements ont uniformisé les peuplements sur une même unité topographique et
que les potentialités biologiques réelles sont de ce fait masquées. Sur ce point, nous avons validé
notre raisonnement en analysant dans le maximum des cas les relations avec les peuplements
jouxtant les parcelles de statut incertain. Cette vérification reste à perfectionner car dans l'ensemble
des travaux consultés, aucun élément méthodologique suffisant ne permet d'aborder le déterminisme
historique qui échappe à la méthode des transects.

5.2.3- Les forêts de Châtaignier
l

Références: Tab. XIV, tableau phytoécologique; annexe F, tableaux de relevés .

• Composition floristigue (Tah. XIYl

L'analyse floristique des forêts de Châtaignier doit se positionner diféremment de celles des autres
ensembles. En effet, la présence de cette essence commune en Morvan est due à son introduction
ancienne. Les forêts visitées constituent donc des sylvofaciès où, à la composition dendrologique
spontanée, a été substituée un peuplement de Châtaignier plus ou moins pur.

Il est donc vain de rechercher une signification écologique exacte à la présence de cette essence qui
a été installée sur des stations très diverses. Par ailleurs, il est possible que les travaux sylvicoles
aient apporté une modification de la composition des strates inférieures de la végétation.

L'analyse statistique a positionné clairement les groupements à Châtaignier en situation
intermédiaire sur le gradient trophique, en raison de la coexistence dans le tapis herbacé d'espèces
acidiphiles et neutrophiles dans des proportions modifiées par comparaison avec celles des autres
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groupements. L'étude de la flore des stations à Casranea sariva (recouvrant dans la strate
arborescente) nous permet d'examiner plus précisément la composition floristique de ces forêts.

Le tableau de relevés (ANNEXE F, n=24) montre que le nombre d'espèces par station est
supérieur à ce qui a été noté dans le Quercion robori·perraeae. 36 taxons ont une fréquence qui
dépasse 12%. Les plus fréqùents appartiennent aux groupes acidicline (Rubus p/., 96 %; Lonicera
periclymenum, 46 %), acidiphile (Preridium aquilinum, 67 %; Ho/eus mollis, 38 %, Deschampsia
flex.uosa, 38 %) et neutrocline (Hedera he/ix, 38 %). Parmi les ligneux Quercus perraea (54 %) et
Fagus !y/varica (42 %) accompagnent Casranea sariva. En strate arbustive, on note une bonne
représentation d'espèces indifférentes ou à très large amplitude (Craraegus monogyna, 42 %;
Cory/us avellana, 29 %; l/ex aquifoiium, 29 %).

L'étude des groupes d'espèces indicatrices fait apparaître quatre unités :

UNITE rtQRISTIOUE Nombre de relevé!

.cidi hile 7
aeidiDhile 'mod~n!' ,
m~iIO.cidi hile. 4

acidieline • neulroaeidieline . ,
Les parcelles où le recouvrement arborescent est total comportent un cortège floristique acidicline à
neutroacidicline.

... Sylvofaciès et aspects dynamiques

Dans les stations à Châtaignier, la richesse spécifique diminue lorsque le couvert de certains arbres
augmente ou bien en présence d'une strate luxuriante de Ronces. Malgré la taille réduite de
l'échantillon, on est en mesure de distinguer que les ronces dominent très fortement dans les
peuplements purs de Châtaignier et que dans ces mêmes parcelles les herbacées se raréfient. Sous
les peuplements mixtes, Rubus pl. existe en taches moins denses.

Deux interprétations de la dynamique du sous-bois sont possibles. On peut penser que Casranea
sariva modifie le cortège floristique herbacé avec sa litière épaisse à décomposition lente ou bien
que les différentes étapes de l'aménagement des parcelles ont provoqué de profondes modifications
du milieu, colonisé alors par une flore assez semblable à celle des milieux perturbés. Les espèces
parvenant à s'installer en premier influence le développement de la flore potentielle. C'est le cas de
Rubus pl. qui semble "réduire" le tapis herbacé à son recouvrement minimum, en particulier dans
les stations les moins acides où, à son optimum, elle est très agressive.

... Synsystématique

Dans le cas des châtaigneraies, le raisonnement phytosociologique doit se priver de l'analyse de la
composition dendrologique puisque l'essence dominante n'est pas spontanée. C'est seulement à
l'aide du cortège floristique qu'il est possible d'entrer dans la classification.

Un tableau synthétique a été construit pour tenter de situer dans la classification préétablie les
groupements à Châtaignier. On distingue assez nettement deux ensembles dominés soit par des
espèces acidiphiles parmi lesquelles se situent les différentielles du Quercion robori~perraeae, soit
par des taxons neutroclines du Carpinion beruli. Nous pensons que les relevés peuvent se ranger
dans les deux alliances reconnues.

73



Tab. XIV Tableau ohytoécologigue des forêts de Châtaignier du Morvan

ARBRES

C••.ene& uti'Va 100 LJf] 100 100

C.pn.. bèlUlil 67 100 60

OUGtcu. peUOS.l 33 78 25 40

F&Qut • .,lvalice 50 33 50 40

PIUnuS avÎJm 22 50

Retul. peMlulo 17 11 20

Ac. pe.M..ldoplaf.nnu. 11 40

Fraxlnu. oxcelllliar 11 25

ARBUSTES

C.lane8 latrve 33 44 25 20

C.tan8oB! IoIIlfjv 1 67 67 20

QUOfaJ8 pelJ". 17 22 20

OU8l'cue robur 11

Fra:ldr.." nce.ior 11 20

CtelMguli n'Ionogynt 87 75 20

11e)C &quiforillm 33 33 25 20

Cotvll. A~f!!Inlin. 44 50 20

SMolhemnu. ICOPWiJ. 33 25

SoIbu.. lIUcup.i. 17 22 25

Prunu••pinololll 22 25

HERBACffS

Ntl.leocll"..

H&dore hob: 33 100 40

Poa nemor8til H
Potontma .18f~. 33
lomi.trum galeobdclon 11 25 20

Sonecio I1lImot IIlIneil 11 50

Euphorbis ernygdaloid&l 11 20

S••llorl. holool" 11 20

Vial......"'"tr.. 11 20

Ra.. orv.noio 11 25

OryoplorÏl lilix·m. 40

GalàJm odQf6rum 25 20

Acldill......

PIOtidfa.Jm equillnum 100 44

[TIHalcu. molfie: 100 25

ODlchomp.ia nelCuote 67 33 25

TBUcra..m ecorodonl. 78

Digi"l. puipUle6 17 22 25

A......_

Aubu. pl. 93 100 100 100

Lonieara pooictymerlJm 33 67 50 20

Moetvingle tr ....vi. 17 22 25

G.loopoio IO••M 11 25

Epiloblum monterIJm 11 20

Athytium filiilll:.femine 40

Oxolil eceloH"_ 25 20

Nou......oeI_

GaliJm ap.ine 44

Myeel.. murll. 33

Hi«ec.ium Muforum 22

V.1et .n. officlnAlio 22

G.onium robettlerom " 50

Goum urbarum 50

Glochom. hod....... 25 20

S••t.el'ln.d~

Paly.lcr.um rormooum 33 33

Dic:t eflJm ecoplWiJ m 33 22 25

L1JEUl't\vnc:h"'m ItrienJm 11 25

Abict'IJm undulatum 11 20

UNITE FLORISTIQUE

A Aciidlphile

8 Acldlphilo ·moddr'·

C M......ldlphilo

0 Acidiclîne • neuttocline
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Dans le cas des syntaxons acidiphiles, on reproduit la même analyse que pour les Hêtraie-chênaies.
Il existe une partie des forêlS qui comportent encore une faible proportion de taxons du Quercion où
l'on peut identifier la sous-association Carpinetosum (B), alors Qu'un deuxième groupe en est
totalement dépourvu, ce qui correspond au syntaxon typique (A).

Dans les groupements apparentés au Carpinion betu/i, un raisonnement similaire conduit à discerner
des relevés où l'on a présence ou absence de taxons acidiphiles à cOté des différentielles d'alliance.
Dans le premier cas, nous reconnaissons la sous-association Holcetosum (C) de l'Endymio-Fagetum
alors que dans le deuxième, il s'agit de l'E.-F. typique (0).

On remarquera que tous ces syntaxons possèdent un déterminisme trophique. La majorité des sols
décrits sont classés parmi les sols bruns acides ou colluviaux, sains. Ceux-ci semblent par ailleurs
modifiés dans leur partie supérieure qui est très fréquemment humifère. On peut trouver là
l'explication au fait que nous n'ayons pas identifié de changements floristiques dOs à des
modifications du niveau hydrique.

5.3. Forêts montagnardes

Références: Tab. XV, tableau phytoécologique; Tab. XVI et XVU, tableaux
phytosociologiques.

• Composition noristigue lTgh. XV)

La description des forêts montagnardes se trouve limitée par le fait que la couverture feuillue du
Haut-Morvan a considérablement diminué. Dans de nombreuses parcelles, ont été introduites des
essences résineuses de remplacement (Abies a/ba, Picea abies, Pseudotsuga menziesii).

Nous avons à traiter dans cene partie:
- des forêts de l'étage collinéen, situées dans le Haut Morvan collinéen à une altitude avoisinant

600m, dont les caractères stationnels (versants en pente forte exposés au Nord) et les données
floristiques se rapprochent des groupements montagnards et non du Quercion robori-petraeae,

- des forêts incluses dans ce que nous avons défini comme l'aire du Haut Morvan montagnard,
réparties en versant Nord-est à Nord-ouest et sur certains sommets atteignant des altitudes proches
de 700m,

- les hêtraies des sommets à plus de 750 m d'altitude.

Ces groupements se composent de trois unités floristiques :

a 1Unité acidiphile-type, exclusivement peuplée d'acidiphiles de moder et de quelques
acidiclines, pauvre en espèces;

b 1Unité acidiphile "modéré" à mésoacidiphile; ont été rassemblés dans cette unité complexe,
les groupements à acidiphiles dominantes, accompagnés d'acidiclines et de neutroclines à
large amplitude;

c 1 Unité acidicline; les acidiphiles y sont absentes; le tapis herbacé est constitué exclusivement
de neutroclines à large amplitude et d'acidiclines.
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Tab. xv Tableau phytoécologigue des Hêtraies montagnardes

AA6AU
FIg"- t't'vitici A

h
Ace, psoudoplltl"UI A

•
h

QUCIrC\JII pauM' A
Fra.ximA ,.cel,ior

AllSUSTU
lIex equifolium

SorbUllria
F,.ngul••In...
Malus Iylvettri,

SorbUi torminent
Salix cepr••
B.t~. vertUCOl.

Sambuc... ,.eemOiI
Carpin~ beluh..
SorbUi lucupI,I,
Corylue avell.n.

ACIDIP"~UDE MODEJl
C••ch.mp.l. floxuo..
Oic:r.num scoplrfum
Mel.mpvrum p,.leNe
C.,e. plllutHorl
Teuc,lum lIcorodoni.

Blechnum .piCl"l

[J
r-e11
I......!.!...J

9

CE]
21
9
9
9

9

[J 8 C

ACIDICUNU DE MULL OUOOTROPHE
oXln, IcetoaeUa 8 21 36

Moehrinoi. trÎnervia 9 13

ESPECU " TRU lARQE AMPUTUDE
SOlidlQo Yirg.ur•• 18 8 26

HYPn\Mn c:up. eupreuiforme 8 21 26

ConYIIl.,i, m.jllft 8
Ps:eudolcl.,cpoclium purum 8
PolypodtLm yulg.r. 9
Anemonll nemo,ot' 9 13
Eu,hyncl"lium Itti.tum 60

NEUTRONtTROCUNU fT NEUTRONITROPHL.U
Silo..,. dioici 13
Oe,.nlum robetUonum 13

H.rlcJoum Iphondyllum 13
Mye.lil mur,li, 9

SllchYllylv.lle. 13
Unie. dloic, 13

HYOROSCIAPHL.U
LYllm.chla nemo'um 9
SteUlril nemo,um 26

ACIDtPHILE A lARGE AMPUTUDE
Polylrichum lormolum 36
Rhytiditdelph... loro... 21

P'eridium oquilinurn 18
G.lium hereynlcum 9
Hie'lclum ••b.udum 9

ACIDIPHILE DE DYSMODER

Vlccinium myttilh.. 9

W
3~ 26

21
9

46 63
46 63
46 60
36 60
21 60

18 38

NEUTROCUNU A lAROE AMPUTUDE

Lamiasuum Olleobdoron

D,yape.,.1 'îlix-mM
PolVQon.tutn multitlorum 18
G.llum odo,.,um
Senecio nem. fuchlii
Hede,. hel;.

Stoll"l. holollO' 9
Euphorbi••mygd.loid...
Viol. reictMnb.chilnl
N.fCI..\a PMudC)on.rcj..~

Rhy'idiodolp~uiquem..
Cicerbill plumlerl 9

18
8

9

13
13
13
13

36

W8
21
36

ACIDICUNU DE MULL MESOTROPHE

Milium .ff...um
O,yapt.ri. dilatata

G.leoplil to,,"hlt
Endvmlon nO"..lc,lptum

Luzul. pilou
hYQroell....

Rub... pl.
Athyrium tilix·feminl
O,yopteril Clrlhusllnl
Ci,cHllutetlln.1

9

UNITE FlORISTIOUE

A Acidlphile ~ "" ecidlphile
8 Acidiph.1e "modtl<'· ~ mllloecidiphile
C Acidicline 6 nouuoclioe
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En dehors des groupements forestiers, nous avons aussi observé la végétation des coupes, des
interbandes de plantations et des lisières. La flore de ces formations apportent quelques
informations complémentaires. C'est notamment à leur niveau qu'apparaissent les rares éléments
montagnards qui ont servi aux auteurs pour établir une partie de la classification (Prenanrhes
purpurea, Cicerbira plumieri). Mais il reste impossible de préciser l 'autécologie de ces taxons, donc
leur statut dans les gradients écologiques. Néanmoins sur le plan dynamique, nous intégrons dans la
définition des groupements tous les stades dynamiques qui conduisent à la phase optimale. On peut
donc considérer que les espèces relevées sont une preuve de l'appartenance des forêts traitées dans
cette partie à l'étage montagnard .

• Sylvofaciès et aspects dynamiques (Tuh. XVI el xym.

Les forêts montagnardes du Morvan sont des futaies pures de Hêtre. De façon plus marginale,
existent des sylvofaciès à Hêtre dominant accompagnés de Quercus robur, Acer pseudoplatanus et
Fraxinus excelsior. Le sous-bois reste partout très pauvre en espèces; la strate arbustive est
clairsemée (J[ex aquifolium, Sambucus racemosa, Sorbus aria).

L'image la plus typique est celle d'une hêtraie très pauvre en espèces herbacées qui ne sont
représentées que par quelques pieds très épars, qu'il s'agisse d'une communauté acidiphile ou
acidicline.

Quelques parcelles montrent cependant une couverture herbacée tendant à se développer. Ceci nous
semble essentiellement correspondre à une réponse à l'éclairement supplémentaire apporté par
d'éventuelles trouées ou par des déboisements réalisés en limite de parcelle (cas de la hêtraie de la
Forêt de St-Prix). Le cortège dendrologique de l'unité acidicline s'enrichit avec Acer
pseudoplaranus (déjà présent parmi les forêts mésoacidiphiles), Fraxinus excelsior.

Cette approche est limitée en raison de la faiblesse de l'échantillon. On rattachera aux éléments
relatifs à la signification de la présence des orophytes, l'argument classique fourni par l'existence
d'une sylvigénèse sans Chêne dans tous ces massifs d'altitude.

• Synsvslématigue (Tub. XVI et XVII)

Deux synthèses permettent d'aborder la classification des forêts que nous avons recensées au début
de cette partie. BUGNON et al. (1985), dans la notice détaillée des feuilles de végétation au
1I200.000ème DUaN et AUTUN, rangent les hêtraies dans:

- la série collinéenne du Hêtre, une hêtraie à Deschampsia flexuosa, otl le Chêne sessile se raréfie
sans doute en raison des choix sylvicoles (Alliance du Quercion robori-petraeae).

- une série du coUinéen supérieur comprenant deux niveaux trophiques; les auteurs ont reconnu une
hêtraie "mésotrophe" (-) à Milium eftusum, Galium odoratum, Oxalis acerosella, dont la faible
représentation des éléments floristiques montagnards justifie de les rapprocher de la hêtraie
mésotrophe cotlinéenne; une hêtraie acidiphile à Deschampsia j/exuosa, Sambucus racemosa
proche de l'Alliance collinéenne du Quercion robori·petraeae, relevant du Fagion sylvalicae;

- une série montagnarde inférieure représentée par une hêtraie acidiphile à Deschampsia flexuosa,
Prenanthes purpurea, Vaccinium myrtillus distribuée sur les parties culminales du massif, qui
relève du Fagion sylvaticae.

• Olnl notre propoa, nous préférons olseNer les qUlliliellifl ·e'lIrophe, mbolrophe, oUgotrophe· eomme épÎth~te du noms dé,igMnt
de, unités physiques pUlôt que des groupemenl$ nori'liques.
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RAMEAU (1985) aborde la description des mêmes unités sous un angle un peu différent tout en
aboutissant à un .nombre équivalent de groupements. Il identifie aussi un sylvofaciès à Hêtre
appartenant au Fago-Quercerum perraeae, à l'étage collinéen, qui est un produit du traitement
sylvicole mais met à part, dans cette aire de distribution, les hêtraies en siruation de versant nord à
pente assez forte, qu'il préfère rattacher aux ensembles montagnards. L'argument retenu consiste à
observer qu'il existe une similitude entre les conditions stationnelles des versants nord à basse
altirude (600 à 650 m) et celles des parties culminales. Ces secteurs du Morvan col1inéen
correspondraient à une extension de l'étage montagnard. Et ces forêts s'apparenteraient aux hêtraies
montagnardes qui sont de deux types selon la nature de leur cortège floristique :

- une hêtraie acidiphile à Deschampsia flexuosa et llex aquifoiium, classiquement reconnue, à
laquelle s'apparentent les individus trouvés à plus basse altitude au Nord du massif;

- une hêtraie acidicline à Mifium ejfusum qui possède une composition floristique bien différente de
la première, dominée par les espèces neutroclines. L'auteur identifie là une association relevant du
Fagion sylva/icae, le Milio-Fagerum Frehner 63. Nous avons repris les relevés de cette association
dans notre tableau (Tab. XVII, relevés RI à RI2).

Nos observations effectuées dans les mêmes secteurs nous amènent à formuler un ensemble de
remarques au sujet des descriplions des auteurs précités. En effet, aucune de ces vues ne représente
la totalité de nos observations sur le terrain. Nous allons examiner les apports de notre
échantillonnage à la connaissance de ces forêts .

.... Hêtraies acjdiphiles

Pour les hêtraies acidiphiles, la nature de la composition floristique et les aspects dynamiques déjà
bien connus se voient directement confirmés par notre érude. En revanche, la syntaxonomie est
restée jusqu'à présent assez mal définie. Deux points essentiels prêtent à discussion:

Mla faiblesse du contingent de taxons montagnards nous incite à rechercher si ce constat se vérifie
dans des massifs comparables sur le plan écologique;

Ml'analyse de la répartition des espèces et des groupements devrait permettre de clarifier le stann
phytosociologique.

Nous avons effecrué en Massif Central sur le plateau de l'ArtensC{·) - région choisie en vue d'y
trouver des conditions stationnelles similaires à celles rencontrées dans notre zone d'érude Mdes
points de relevé sirués à une altitude de 900 à lOOOm. Le tableau phytosociologique indique une
composition floristique assez proche de celle des groupements du Morvan :

- des caractéristiques des Fagetaiia sylvaricae (Hêtraies montagnardes) dont l'effectif est dominant
par rapport à celui des taxons des Querce/aiia robori-perraeae;

Mdes différentielles de l'alliance du Fagion sylva/icae, peu nombreuses, bien que plus présentes en
Massif Central;

- des différentielles de sousMalliance ne rapprochant pas de façon certaine notre association du
Luzulo-Fagenion.

Cette composition floristique nous écarte du Luzulo niveae-Fage/um, association à caractère
neutrophile, à l'image de l'une de ses espèces caractéristiques, Luzula nivea, que la forte acidité
élimine, ainsi que le montre BAUDIERE (1974) dans les monts de l'Espinouze.

(.) Peille dgion gl'lmilique s;lute au sud du mllsifdu Sancy, ,'élendanl de part el d'aulre de la limile enlre ln département du Puy de
Dôme et du Cantal
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S'agit-il d'une forme appauvrie d'un groupement montagnard? Dans cette même région, nous
avons pu aussi vérifier la distribution de certains taxons comme Prenanrhes purpurea, Cieerbita
plumieri. Or ces espèces présentées comme caractéristiques, en Morvan, de la hêtraie acidiphile
sont peu fréquentes dans des forêts offrant des conditions stationnelles identiques. Seuls quelques
taxons non relevés en Morvan apparaissent comme Maienthemum bijolium. D'autres recherches,
dans les descriptions de BILLY (1988) ne nous donnent pas d'information supplémentaire en raison
du choix, de la part de cet auteur, de former des groupes d'espèces très hétérogènes sur le plan de
l'autécologie des espèces.

Un point commun entre les deux ensembles de relevés réside dans la nuance atlantique affirmée par
la fréquence du Houx (avec des recouvrements parfois importants), caractère déjà mentionné pour
les forêlS du Quercion souvent contigües. Malgré l'appartenance des élémenlS floristiques les plus
fréquents au cortège atlantique, ces forêts avaient été rattachées au Luzu/o-Fagenion regroupant les
associations du domaine médio-européen.

La pauvreté en espèces n'offre la possibilité d'utiliser que deux espèces comme caractéristiques dont
l'une exprime plutÔt un niveau trophique (Desehampsia jlexuosa) et l'autre d'avantage un
déterminisme d'ordre chorologique (llex aquijolium). Le comportement ubiquiste de la Canche dans
tout le domaine acidiphile nous incite à choisir le Houx comme caractéristique d'association et
d'identifier ainsi un Ilici-Fagetum, en précisant toutefois que celui-ci appartient au Fagion sylvaticae
et non au Quercion robori-petraeae (étage coUinéen) comme l'association décrite par DURIN dans
l'ouest de la France (1967). Enfin, le rangement de cette association peut se faire parmi les sous
associations du Fagion acidiphiles dont le déterminisme est chorologique :

- Luzulo albidae-Fagenion, pour les hêtraies du domaine média-européen;

- Luzulo niveae-Fagenion, au sud de la France;

- Ilici-Fagenion pour les montagnes atlantiques.

Notons toutefois qu'il subsiste un problème de cohérence avec la classification des associations du
Quercion dont nous avons relevé, pour certaines, le caractère atlantique, mais conservé la
distinction de syntaxon~ à déterminisme trophique.

En conclusion, nous pensons que la Hêtraie acidiphile du Morvan telle qu'elle est caractérisée dans
nos relevés (Tab, XV et XVI) s'identifie à celle de massifs montagnards situés dans les mêmes
conditions de montagnes soumises à des influences atlantiques. Il reste à vérifier l'extension de ces
observations à l'ensemble du Massif Central .

• Hêtraies neulroclines

Dans la construction de BUGNON et al., nous retenons la mise en évidence d'un passage continu
des forêlS du Quereion robori-petraeae à celles du Fagion sylvaticae montrant une intrication des
différents milieux. Nous remarquons aussi que les auteurs s'appuient sur un groupe de relevés
effectués en altitude pour décrire les hêtraies "mésotrophes" du coUinéen supérieur (Mont
Préneley).

Avec l'analyse de RAMEAU, il n'existe pas de divergence sur le plan phytogéographique, mais cet
auteur classe la majeure partie des hêtraies pures dans l'étage montagnard. Il inclut dans ces
descriptions un nombre d'individus situés à basse altitude à la fois pour les forêlS acidiclines et
acidiphiles. Sans donner davantage de précisions, cet auteur pense que la hêtraie montagnarde
acidiphile "correspond très certainement à une forme appauvrie de celle du Massif Central à
rattacher au Luzu/o niveae-Fagetum", alors que le Milio-Fagetum relève de l'Asperulo-Fagenion.
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Tub. XVI Tableau des hêtraies montagnardes acidiphiles
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Tab. XVII Tableau des hêtraies montagnardes acidiclines
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Notre échantillonnage dans le Milio-Fagetum apporte des compléments à la description de RAMEAU
(1985, op. cit.). Il valide les observations en ce qui concerne les aspects floristiques et oblige à
réétudier la distribution de ces forêts qui ne restent pas cantonnées dans les bas de versants, mais
occupent les sommets arrondis et replats sommitaux (Forêts d'Anost, Mont Préneley), ce qui
confère à cette association une signification plus large que celle accordée par RAMEAU sur le plan
écologique, ainsi que nous le montrerons dans l'étude des caractères stationnels.

Afin de mieux resituer les groupements acidiclines dans notre région, nous avons usé de la même
comparaison extérieure que précédemment. A l'évidence, hormis les variations du cortège
floristique d'ordre chorologique, nous avons constaté une plus grande richesse floristique des forêts
acidiclines du Massif Central. Les taxons montagnards sont bien représentés (Prenanthes purpurea,
Cicerbita plumieri). Or ce sont des individus très pauvres qui caractérisent les unités trophiques
acidiclines morvandelles. Les taxons alticoles n'y sont pas plus abondants que dans les forêts
acidiphiles.

Nous pouvons donc être d'accord avec l'idée admise que la faiblesse des groupements de l'étage
montagnard inférieur est due à l'isolement du massif par rapport aux reliefs occupés par une flore
d'orophytes plus riche, conjugué à une dégradation et à une diminution importante de la surface
qu'occupaient ces forêts anciennement.

Néanmoins nous pensons que la vision phytosociologique a quelque peu faussé l'analyse de
l'autécologie des espèces. Les taxons cités comme caractéristiques de la Hêtraie à Deschampsia
flexuosa n'y figurent que rarement et possèdent une amplitude écologique qui ne facilite pas la
comparaison avec les groupements d'autres régions. Le facteur hydrique offre à certaines espèces la
possibilité de se répandre dans les forêts montagnardes. C'est le cas de Dryopteris dilatata,
s'accommodant parfaitement de l'ambiance méso et pédoclimatique de la hêtraie et dont la fréquence
justifie pleinement le statut de différentielle d'altitude.

B - Les forêts humides et marécageuses

1 • Aspects méthodologiques

Les forêts humides ou marécageuses constituent un échantillon de 50 relevés. Elles ont été
analysées selon la même méthode que les autres unités. Nous ne reviendrons pas sur les différentes
étapes afin d'écourter le propos méthodologique.

2 - Résultats· Interprétations

Lors de l'analyse des fichiers partiels, nous avions remarqué une assez forte liaison entre les deux
premiers axes factoriels. Malgré un nombre d'espèces plus élevé en général dans les relevés
pratiqués dans les zones humides, il semble que la disposition du nuage obtenu soit similaire à celle
de la 1ère partie. Là encore, une lecture "progressive" des figures de projections nous a montré que
le deuxième axe (F 2) traduisait un gradient de la richesse en espèces des relevés. L'axe F 1
propose une distinction du niveau trophique et isole d'un côté, les groupes d'espèces du bas marais
acide et, de l'autre, les groupes d'espèces plus exigeantes sur le plan trophique, inféodées au milieu
riverain ou aux levées alluvionnaires.

En résumé, les unités reconnues sont:

• les forêts riveraines, sur des sols bien alimentés en eau, mais non marécageux;

- les forêts marécageuses, des zones engorgées en permanence.
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2. 1. AutoécolQgie des espèces syJvatiQlles des milieux marécageux

Des profils écologiques dressés pour la variable "humus" précisent le comportement de certains
taxons toujours par référence à ce qui était connu régionalement (BUGNON et ROYER 75, op. cit.).

L'échelle utilisée par ces deux auteurs est différente de celle des zones saines. C'est le sol qui est
pris en compte, et non plus la forme d'humus. Dans notre étude, nous nous sommes attaché à
décrire la couche holorganique et la partie superficielle de l'horizon organo-minéral, sur une
profondeur plus ou moins constante dans notre échantillon à cause de la présence de l'eau. Nous
présentons en annexe B le comportement des espèces représentatives, en fonction des types
d'humus non aérés rencontrés.

Cette étude permet de compléter le tableau dressé à J'issue de l'étape l (Annexe C).

2,2 Les unités reconnues

Références: t.ableau XVIII, tableau phytoécologique.

2.2.1. les for~lS riveraines

Elles sont individualisées nettement par l'analyse à cause d'un cortège floristique bien caractérisé
par des espèces des sols mésotrophes très frais à humides, mais non marécageux. Nous ne
reprendrons pas leur description conforme à la synthèse publiée par RAMEAU et ESTRADE (1978).

2.2.2. les forêlS marécageuses

Nous avons abordé la caractérisation des forêts marécageuses à l'aide des groupes écologiques
d'espèces. L'analyse phytosociologique n'a pu être menée car nous manquons personnellement de
données de références extérieures à la région. Le tableau XVIII donne une vue synthétique des
unités distinguées dans les stations marécageuses.

L'unité A, la plus acidiphile, correspond aux boulaies-aulnaies à Sphaignes occupant les stations les
plus acides. Sont distinguées classiquement deux formes selon leur distribution altitudinale :

- une boulaie à Sphaignes, à l'étage collinéen, la mieux représentée;

- une boulaie pubescente-aulnaie à Sphaignes et Lycopodium annotinum, localisée dans le Haut
Morvan montagnard.

Cette association possède un caractère atlantique affirmé par la présence de Beru/a pubescens et
Carex laevigara. Dans quelques rares localités, on relève aussi la présence de Lycopodium
annorinum en peuplement, conférant ainsi un caractère montagnard au cortège floristique.

DOING et KRAFT (1957) ont défini ce type de groupement comme un Sphagno-Alnerum, syntaxon
à déterminisme édaphique, puisque les caractéristiques choisies sont inféodées au zones
marécageuses et acides (Sphaignes). Ce choix ne rend pas compte des aspects phytogéographiques
importants à prendre en compte dans notre région. C'est pourquoi, il semble plus satisfaisant de
désigner une association régionale du Carici /aevigarae-A/nerum (ALLORGE 22) SCHWICKERATH
27, que nous trouvons représentée en Morvan par une sous-association acidiphile à Sphagnum.

L'unité C rassemble des relevés à flore dominée par les taxons rnésohygrophiles indiquant des
conditions stationnelles relativement plus saines que dans le cas précédent (meilleur drainage avec
nappe active en profondeur), accompagnée de neutroclines et de neutronitroclines attestant d'un
niveau trophique supérieur. Cet ensemble correspond aux forêts riveraines à Aulne et Frêne oh
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l'on a reconnu plusieurs groupements assez bien typés mais apparaissant souvent en mosaïque sur
le terrain.

L'étude détaillée est effectuée dans le catalogue des types de stations forestières (vol. 2, annexe,
unité 4000).

Nous nous attarderons sur l'unité B, qui n'a pas encore été décrite en Morvan. Il s'agit d'une
aulnaie marécageuse, dont le sous-bois possède un strate arbustive assez dense à base de Saules et
de Sorbier des Oiseleurs. Le trait le plus marquant 'est l'existence d'une strate basse totalement
recouvrante à Ronces. N'émergent de ce tapis continu que les touffes nombreuses de Fougères
(Dryopteris di/atata, Dryopreris canhusiana, Athyriumjilix{emina).

Les herbacées, très concurrencées pour la lumière, reste disséminées. Cette aulnaie se distingue des
autres forêts par un cortège floristique typiquement acidicline, c'est-à'"<lire exprimant un niveau
trophique du sol supérieur à celui des aulnaies-boulaies à Molinie ou Sphaignes.

Les discontinuités de la strate arborescente, la quantité importante de mon-bois nous font penser
davantage à un faciès forestier issu de dégradation, les ronces ayant répondu à un afflux de lumière
au niveau des trouées. Néanmoins, il reste que le niveau trophique du sol nous permet de distinguer
ces stations de toutes les autres. Les parcelles visitées étaient toutes situées au niveau des
collecteurs amont des bassins versants, occupées par de faibles écoulements. Il est vraisemblable
que ces zones colluvionnées reçoivent les eaux de ruissellement des versants environnants. Enfin,
par rapport aux forêts humides sur sols plus riches, auxquelles elles pourraient être assimilées, on
remarque une différence importante au niveau du sol, très engorgé une grande partie de l'année,
avec forte accumulation de matière organique à la surface (Giey superficiel à Anmoor). Il est
intéressant de constater des similitudes floristiques entre ce groupement et celui que nous avons
décrit dans la châtaigneraie, où nous avons déjà remarqué l'agressivité de Rubus pl..

Pour ce type de groupement, il serait nécessaire de travailler sur un échantillon plus important de
stations afin d'étudier les aspects dynamiques. Il est possible de rechercher à situer sur le plan
syntaxonomique cette dernière association en employant une terminologie reposant sur les deux
caractéristiques marquant très fortement le paysage. Mais nous pensons que le Rubo-Alnetum ass.
prov. du Morvan doit être comparé à certaines forêts très semblables rencontrées par exemple dans
les Vosges lorraines (prGUET, 1987; GEGOUT, 1989).
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Tab. XVI" Tableau phytoécologigue des forêts marécageuses

A B C A B C

QR. Il MESOHYOROPHILU OR. 4 ElPECEI A llIU LARGE AMPUTUDE
AclclpNI. BOlulo pendulo D!] 27 10

JUI'Ieue oeutlllo.ue CID Querc... rob... 27

otJThuidlum tomorioelrn.rn lB 10

AclclpNie' 'o,ge empllNde Ooetylo,h;u moeuioto lB 10
Alnuo glulino.. A 38 100 LJU Fegue oylYllIe. 18
Alnue glutino.. 0 18 60 Co,ylue OY.II",. 9 66 30

Polygonum bIOlO"1 9 9 20
N.woell..... aclclcll.... Scleropodiun pwum 9 9

POl {rivillil [J[] cD
CrltMJg\M monogVn. 9 10

Junc~ .'11._,-- 27 9 Querc... petr... 9 30
Cittium poluet'e lB 9 30 Solideg 0 virg lUI" 10

Pho'arlo arundlnleoo 18

~
COf.. pendulo 9 OR. 10.1 ACIDlPHlLU A LARGE AMPUTUDE
R.nunc:u1~ Iconitifolh.. 9 . 40 Ptofidium aquilinum 27
Carex IIchinat. 9 9 PolVlrichum 'ormoeum 27 10
Ooum ,Iyolo 10 Luzulo oylYllIeo 18 18
Sel,pue Iylyotleue 10 Mnlum hOfnum 18 9
Doronicum lLalrilcum 20 Bleemum .pleonl 18
Lyehnl. lloo-eueuil 20 Holeue molilo 9 18
Pfunue pedue 20 Hyloeomlum oplondono 18

POl ltivi.li, Gr]Phll.ri••nndinle•• 60 (1ft. 10.2 ACIDlPHlLU DE MOD~ocll""
Filipendule lIIm.,i. 18 80 Mollnll eMful.. 91 18 10
C.rex r.mot. 18 Potentillo ..eell 38 8

OR. 13 HYOROPHILU

~"lliJ
MéoopNl..

Sphegnum op. 27 10 So,buo oue\Jlllfla 46 73 20
Botulo pubeoeono 64 27 10 Ollehompol. Ile.uo.. 36
Polytric:hum ,t,ic:tum 36

d§:]
Dlefanum oeopllium lB

Seii'lutlto 27 1B
F,ongulo alnue lB 9 10 OR. 10.3 ACIDlPHILU DE DYIMODBl
Polytrichum commune lB 9 V.cclnlum myrtilhJl 27
BOlulo pubeoeeno lB

OR. B ACIDICUNEI DE MULL MUOlllOPtfE
Noullocllnoo • aclclcll.... Hyg,oell....

LYlim.chfl vulQari. 64 66 60 Rubue pl.
Monyontheo 1111011010 27 AIMyrium fiJI.·lomina
Vlf.,ianl officin.li. 9 19 30 D,yoplo,i. eO"Muei",o
Oollum uliginooum lB Angoliel.vIYlltfi.
D,yoPlo,l. dllatol. I:::EJ Ollehompolo eooopitooo
Chry.ooplenlum oppooillfolium 9 10 Lv.lmoeMlo nemo,um
Ollium paluel.. rn Clrc... lutetiana
I,i. pooudoeo,ue 30 Popuiue uemulo
LveoPUOoutoPMue 20 Veronic. montln.
CoUho peiueul. 60

MéoopN'"
OR. 3 NEUTROCUNEI Auiehum <.nduiotum 10

Epiloblum monl.".." 9 20

Sallx eop"l 27 Goleopol. lel,ohil 20
Ac.. _udoplolllll<» 9 18 20 Plegiomnlum offine 40

Clfplnuo baluiue 0 9
Hed... hall. 9 OR.' ACIDICUNEI Of: MULL OUOOlllOPHfi
Seneeio luehall 27 10 Hvll'ocllne
Viburnum opulue 19 20 O..li. aeotooolla 36 10

Slolllfla holOOleO 20
Lomi.uum galoobdolon lB ŒJ MéoopNl.

Loniesr. p4riclymonun 46 64

OR. 1 NEVllIONlllIOCUNEI
Po,i. qued,llolia 9 OR.' HYORONEUTROHllllOCUNEI
Arum m.cut.uxn 10 G.Uum .p.rinl 10

G.r,n1um roberlianum 10 S.mbuc~ nfar. 9 10

Goum utbonum 10 St .chy••ylv.tic. 10

Primul. elAtlor 10 Urlleo diole. [;]R.nuncuhA tic.d. 10 Plogiomnlum undulllum 27 60

F...lnuo ••eololo, A 18 rnS.mbucUi rle.mOI. 20 AUllIEI ElPECEl
C.rdlmlne pr.lamia lB 30 Sorbue ,,10 9 9

Sile". droic. 30
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IV - pREMIERE SYNTHESE - ELEMENTS DE DISCUSSIQN

A - Aspects méthodologiques

La base méthodologique classique employée pour l'analyse des rapports sol/végétation est très
large. Elle oblige à manipuler de nombreux concepts el à maîtriser plusieurs outils pour chacune
des étapes à franchir, dans les différentes disciplines abordées.

Malgré de nombreuses applications déjà réalisées (en particulier au Laboratoire de phytoécologie de
l'E.N.G.R.E.F.), on peut estimer que cette méthode exige encore des essais et des améliorations
aussi bien dans la mise en oeuvre des outils que dans l'exploitation des résultats qu'elle fournît.

Un des buts poursuivis dans DOlce travail était de construire un enchaînement logique dans les
opérations et surtout d'apporter des compléments dans les phases où des choix restaient encore à
faire pour optimiser notamment l'exploitation de l'information.

Notre méthode emploie:

- des opérations classiques que nous nous sommes attaché à décrire le plus exactement possible
(projection de l' A.F .C., classification hiérarchique ascendante);

- des développements peu ou non encore utilisés, en particulier pour consolider les résultats obtenus
avec la méthode classique et bénéficier de descriptions statistiques plus complètes (partition).

Dans notre esprit, l'utilisation de l'outil statistique ne constitue en rien une fin en soi, ni n'apporte
une preuve irréfutable venant transformer en arguments définitifs les assertions intuitives des
phytoécologues. Il offre certains atouts fondamentaux s'intégrant parfaitement dans la démarche
exploratoire de recherche:

• acquisition rapide des bases nécessaires à la structuration des unités du tapis végétal d'une
région donnée;

- vérification statistique des diverses classifications déjà réalisées sur le plan régional;

• mise en évidence d'éléments nouveaux découverts sur le terrain et validés statistiquement.

La complexité de la méthode laisse entrevoir de nombreuses possibilités de développement offrant
encore. un intérêt certain pour une meilleure compréhension des phénomènes biologiques. Cela
nécessite que les auteurs consacrent encore quelques pages à décrire le plus précisément les données
en entrée, les choix d'analyse effectués et les éléments de base pour leur interprétation. C'est
pourquoi plutÔt que de considérer ces principes comme acquis, nous avons donné une place
importante aux aspects méthodologiques dans notre travail.

Nous pensons avoir travaillé dans le sens d'une amélioration du comportement de l'utilisateur de
l'analyse de données. Cene préoccupation est d'actualité et donne lieu à des programmes
d'envergure. Nous avons pu prendre connaissance de l'existence d'un nouveau type d'analyses,
Dans un article intitulé la fin des "a priori" (pour la Science, nO 152, 6/90), dites relationnelles,
destinées à compléter l'analyse factorielle des données, mises au point par le C.E.M.A.P. (.).

(.) Ccnl~ IBM de malMmaliqueJ .ppliqute•.
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B· Analyse de la végétation morvandelle

Cene méthode nous a permis d'obtenir un premier ensemble de résultats venant confirmer et
compléter les connaissances au sujet de la végétation morvandelle sur le plan de l'autoécologie, de
la synécologie, de la phytosociologie et de la dynamique.

Sur le plan autoécologique, notre apport ne se situe pas dans une remise en cause fondamentale du
comportement des espèces, mais plus modestement, dans la précision donnée aux connaissances
régionales. Nous disposions au dépan des données publiées par RAMEAU, dans la flore forestière
française et d'un travail régional (BUGNON et ROYER, 1978). Ces auteurs ont étudié le
comportement des espèces sylvatiques de Bourgogne en fonction de la nature de l'humus, du degré
d'humidité des sols, pour chaque domaine bioclimatique (collinéen et montagnard). Ce travail
propose une échelle plus réduite que la nôtre en ce qui concerne J'aile acide du gradient trophique.
La distinction du muU-moder, type d'humus qui occupe une surface importante en Morvan, est
nécessaire si l'on en juge par la présence d'un groupe important d'espèces dont nous pouvons ainsi
étendre la répartition en direction du moder : présence sur le mull-moder, signalée par RAMEAU,
vérifiée en Morvan, de Carpinus betu/us, Lamiastrum ga/eobd%n, Hedera he/ix, Po/ygonatum
mu/tijlorum... . Par ailleurs, nous avons préféré utiliser la définition de dysmoders, cet ensemble
désignant en fait des humus à très faible activité biologique mais non nulle (définition du mor selon
DUCHAUFOUR). L'appellation de lithosol acide, employée par BUGNON, relève à notre avis d'un
autre gradient écologique et s'intègre mal à [a succession des types d'humus.

Par rapport à la synthèse de RAMEAU, les différents résultats constatés se résument à des
modifications somme toute mineures de la composition des groupes floristiques proposés dans la
Flore Forestière Française. D'un point de vue plus général, nous avons pu contrOler les groupes
d'espèces s'intégrant dans les gradients mis en évidence. Dans le cas des groupes neutronitroclines
et neutronitrophiles, nous admettons avoir beaucoup moins bien vérifié le comportement des
espèces. Celles-ci possèdent une aire de répartition limitée dans notre dit ion et sont répandues
couramment dans les milieux les plus frais qui sont aussi les plus riches en Morvan. Dans ces
conditions, ils reste difficile pour nous de discerner l'influence de l'humidité de ceUe de la présence
d'azote dans les sols. Il ne nous semble pas possible d'apporter de plus amples précisions sur ces
deux groupes d'espèces en nous en tenant à l'étude de leur répartition en Morvan exclusivement.

Avec notre procédé d'analyse, notre intention était aussi de délimiter nos unités floristiques de la
manière la plus objective possible. Le procédé employé se montre d'un intérêt non négligeable. Il
nous a permis de reconstituer le gradient trophique, d'en rechercher un découpage optimal, en
s'appuyant sur la définition des groupes écologiques pour le massif du Morvan. Les tableaux
obtenus comportent encore une certaine hétérogénéité floristique. Chacun contient des espèces à
faible fréquence, les accidentelles des tableaux des phytosociologues.

Sur le plan floristique, nous pensons avoir fourni un moyen assez fiable pour obtenir une ordination
sans "a priori" des relevés. Le tableau IV montre qu'il est possible de parvenir à une structuration
claire des unités floristiques. La description des unités obtenues s'intègre de façon optimale à
l'échelle trophique mise en place. A ce point de notre proposition, nous restons persuadé d'avoir
fait reculer les limites de la subjectivité dans le traitement des données, pour reprendre les
préoccupations de DE FOUCAULT (84). Le procédé est applicable à différentes situations et le mode
opératoire transmissible à tout utilisateur.

L'exploitation approfondie du premier plan factoriel s'est avérée très féconde. Au terme de la
première étape méthodologique, nous aurions pu conclure que l'influence parallèle de deux facteurs
écologiques retentissait sur la composition floristique des communautés végétales forestières du
massif du Morvan. Mais l'étude plus attentive du plan factoriel nous a permis de dépasser ce niveau
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de l'analyse où se sont arrêtés la plupart des auteurs déjà cités. Au-delà du résultat mathématique,
c'est le fait biologique qui est intéressant. Le rôle de la richesse floristique des relevés eOt été
difficile à mettre en évidence avec un traitement empirique ou intuitif des relevés (par classement
manuel de même).

La mise en évidence de l'influence de la richesse en espèces des relevés nous a certainement été
facilitée par la grande homogénéité de la végétation étudiée, homogénéité conjuguée à une richesse
moyenne assez faible (nombre d'espèces moyen dans les relevés allant de 3 à 9 dans les
groupements acidiphiles, de 6 à 15 dans les groupements neutroclines) comparée à d'autres régions
étudiées.

Nous avons recherché des analogies dans d'autres régions. Des travaux sur le Massif des Vosges
(pIGUET, 1987; HUBERT, 1986) ou d'autres dans le Massif Central (COQUILLARD ET AL., 1985)
proposent des analyses en présence-absence. Au détail de fonctionnement près de l'algorithme
d'analyse{·), les projections que nous avons étudiées présentent régulièrement un axe explicable par
la richesse en espèces des relevés. Avec l'utilisation de l'abondance-dominance, les figures de
projection sont modifiées en raison de l'importance prise par les espèces dominantes ainsi que nous
avons pu l'observer dans la typologie de BRETHES (1985). Bien que les auteurs n'aient pas exploité
cette vue dans la structuration des communautés végétales des régions concernées (Vosges, Massif
Central), ce raisonnement pourrait être appliqué pour vérifier si la végétation est animée d'une
dynamique sylvigénétique semblable.

C'est un rôle important que joue la richesse en espèces puisqu'elle constitue le deuxième facteur de
l'analyse. Pour l'utilisation de cette information, la comparaison avec les résultats de RAMEAU a
été très fructueuse. Nos résultats présentent une convergence assez nette avec les vues de l'auteur.
Nous pensons que cette première vérification était utile à ses travaux, mais non encore suffisante.
En revanche, ceci nous a poussé à étudier ,'abondance-dominance des espèces. Cette étape est venue
confirmer la première interprétation et nous aider à établir le lien existant entre les différents
groupements: ce lien dynamique exprime l'importance du facteur "temps" qui intervient de façon
prépondérante dans notre analyse bien que le plan d'échantillonnage ne soit pas opérationnel pour
prendre en compte celui-ci. Enfin la caractérisation des unités dynamiques ne diverge pas de celle
de RAMEAU. En effet, un deuxième résultat intéressant est fourni par l'analyse avec l'abondance
dominance qui met en évidence des regroupements d'espèces correspondant aux phases
sylvigénétiques. Ceci montre qu'à partir d'objets réels, les sylvofaciès résultant de l'activité
humaine, il y a possibilité de mettre en évidence des unités abstraites équivalentes aux phases. Il y a
dans ce raisonnement l'opportunité d'envisager le concept de phase dynamique dans une acception
autre que celle envisagée jusqu'à présent, mais aussi un constat de "robustesse" des schémas
dynamiques élaborés.

Cette exploitation des relevés reste cependant critiquable, en ce sens que notre échantillonnage est
inopérant pour l'étude des phénomènes évolutifs dans le temps. En effet, il y a un risque de
transformer les données recueillies en un échantillon synchronique, d'autant plus que ce que nous
appelons unité floristique homogène n'intéresse en fait que le degré d'hygrophilie et les affinités
trophiques des espèces. Nous sommes en droit de penser que d'autres paramètres édaphiques
interviennent dans le déterminisme des communautés reconnues. Il reste nécessaire de ne pas voir
ces phénomènes de manière trop linéaire et impératif de contrôler les facteurs écologiques.

S'il est classique d'estimer que la présence d'une espèce apporte en principe autant d'information
que son absence, il reste qu'il existe une part non négligeable de caS, où l'absence d'une espèce
laisse au moins autant d'incertitude que sa présence dans la pensée du phytoécologue. Ceci justifie,
si besoin était, de cerner au mieux les caractéristiques du milieu.

(.) Il $lJffit parfois de mliitiplier les COOrdOnMCI par (·1) pour ~trouver lIne dispOIÎtion dll nlll8e idcntiquc ~ celle de 1lOI1i11l11l1l
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TROISIEME PARTIE

EXPLOITATION DES DONNEES ECOLOGIQUES



Introduction:

En ce qui concerne la prise en compte des facteurs écologiques dans les recherches de
phytoécologie, une synthèse des principales publications fait apparaître l'existence d'approches
méthodologiques assez diverses.

Les pédologues ont apporté leur contribution à la définition du concept de station forestière. Ils se
sont attachés à faire progresser la connaissance de la couverture pédologique, deuxième élément de
la définition du type de station.

Quelques rares études pédologiques fines ont été orientées dans le but de préciser l'autoécologie des
espèces. PENEL (1979) a étudié des chatnes de sols forestiers afin de caractériser les types d'humus
à l'aide de plusieurs paramètres chimiques et d'établir les profils écologiques des espèces
sylvatiques dans le massif des Vosges. VERGER (1989) a appliqué une méthode similaire à J'étage
montagnard alpin en se basant sur l'analyse des communautés végétales. Ces deux auteurs ont
essayé de prendre des repères précis dans un continuum pédologique afin de leur relier les unités
floristiques définies. Ils ont retenu chacun plusieurs paramètres physico-chimiques et
morphologiques. Des observations classiques permettent de souligner en effet les limites
d'utilisation du pH qui offre une caractérisation très incomplète du niveau trophique du sol (voir
aussi DUCHAUFOUR, 1989).

Dans toutes les recherches consacrées au rapport sol/végétation, un pressant besoin de précision
dans la description de la couverture pédologique se fait sentir. Les premières typologies forestières
utilisaient les données tloristiques en tant que révélateurs des conditions de milieu et le choix des
échantillons de sol était déterminé d'après la structuration des unités de végétation.

D'autres auteurs ont fait intervenir les descripteurs du milieu dans l'échantillonnage, puis les
analyses. BRETHES (1985) construit des profils écologiques pour caractériser la distribution des
espèces en fonction des facteurs stationnels. Certains estiment que seules les données écologiques
apportent une information fiable. FRANC (1989) a publié une méthode intéressante pour l'étude
finalisée du milieu dans sa typologie des forêts du Massif Central. "Le diagnostic écologique est
articulé en deux niveaux:
- un niveau de découpage régional en ·secteurs écologiques",
- un niveau de diagnostic ponctuel concernant les matériaux et les sols".

A partir de cette information, il propose de construire trois bilans: un bilan de chaleur, un bilan
d'eau, un bilan d'éléments nutritifs. Ces éléments de connaissance du milieu nous semblent
effectivement importants à connaitre dans l'optique de cerner le fonctionnement d'un écosystème
puisqu'ils constituent les facteurs essentiels contrôlant la croissance, non seulement des essences
foreslÎères, mais aussi de toutes les autres espèces végétales. Ces principes sembleraient donc tout à
fait indiqués dans notre optique de recherche.

Mais l'établissement des bilans préconisés exige un inventaire détaillé de paramètres concernant la
roche, le matériau issu de l'altération de celle-ci (épaisseur, texture, ...), autant de données qu'il est
souvent difficile d'obtenir de façon exhaustive par voie bibliographique et présomptueux de vouloir
contrOler en totalité sur le terrain. Nous retiendrons de cette méthode qu'elle fournit une base
opérationnelle pour le découpage d'une région en unités d'échantillonnage et peut intervenir en
amont des études comme celle que nous avons entreprise.
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D'autres tentatives d'intégration des caractères stationnels sont apparues. GEGOUT (1988) complète
la méthode des profils à l'aide d'analyses statistiques sur les variables écologiques.

Comment définir une démarche qui doit accroître les connaissances sur les facteurs stalionnels au
niveau d'une région donnée, ceci en essayant de concilier les impératifs d'un échantillonnage
abondant et la nécessaire précision exigée?

FRANC (1989, op. cit.) fournit aussi une image de ce que pourrait être le résuhat. Le choix des
paramètres et le degré de précision adopté donnent à penser qu'il peut s'agir d'une grille de
décision très complète, venant en aval des typologies, à une échelle s'ajustant davantage à celle
imposée par la planification régionale, au cOté des études pédopaysagères départementales en cours,
par exemple.

Les recherches s'intéressant à la fois à l'étude du sol et de la végétation ont été menées jusqu'à
présent à l'aide de méthodes issues plus particulièrement de l'une des deux disciplines
phytoécologique ou pédologique :

- PENEL (op. cit.) a conduit l'étude de la végétation en fonction des analyses de sol disponibles à la
pédothèque du Centre de Pédologie Biologique et reconstitue ainsi plusieurs séquences
topographiques;

- VERGER (op. cit.) a établi son étude pédologique en se basant sur des critères floristiques .et
synécologiques; c'est après une identification des groupements végétaux qu'il a déterminé les
points d'analyse des sols;

- tous ces travaux concernent un échantillon assez important de fosses dont le choix n'a pas été
précédé par une reconnaissance large de la couverture des sols telle qu'elle est pratiquée dans
notre méthode.

Trois faits essentiels retiennent notre attention car ils nous paraissent limiter les possibilités de
parvenir à une meilleure définition des relations sol/végétation:

. tout en proposant de caractériser des compartiments différents de l'écosystème forestier (sol,
communauté végétale), ces deux approches reposent sur des bases méthodologiques propres à une
seule des deux disciplines abordées, que ce soit pour l'échantillonnage ou l'analyse des résultats;

• ces études ne présentent que de façon limitée la variabilité des unités du fait de la description d'un
nombre restreint d'unités;

welles considèrent le sol comme une entité dont l'image relevée sur le terrain peut se prêter à une
interprétation directe selon les principes de la classification de 1967. Ce dernier aspect est
constant dans les études de phytoécologie forestière.

C'est pourquoi, nous avons orienté notre essai méthodologique dans les trois directions qui nous
semblaient susceptibles d'améliorer la prise en compte des facteurs biotiques et abiotiques :

- il semble intéressant d'aborder l'analyse des communautés végétales et des caractères stationnels
selon des méthodes distinctes, propres à chacune des disciplines concernées;

Ill. ExPl..OfTATIOH DES DOt'/HEES ECOLOCIQUES 90



- afin de mieux: représenter la variabilité de la couverture pédoiogique, il est préférable de décrire
les sols en tenant compte de la plupart de leurs caractères intrinsèques qui peuvent être décrits sur
le terrain; l'unité pédologique pourra ainsi être définie selon la même démarche que la
communauté végétale et se prêter à plusieurs types d'abstraction ensuite;

• enfin les études stationnelles forestières offrent un degré de précision intéressant pour mettre à
l'épreuve notre méthode; elles ex:igent cependant un compromis entre précision à requérir dans les
observations et efficacité à atteindre dans le cadre du type d'étude entrepris comportant un nombre
de points d'échantillonnage élevé.

Ceci nous a conduit à réaliser l'étude des caractères stationnels séparément de celle des unités de
végétation afin d'intégrer tous les paramètres descriptifs récoltés sur le terrain et de retarder toutes
interprétation et classification des unités de la couverte pédologique. Le contex:te de cette deuxième
partie de notre recherche est un peu différent de celui de la première. En effet, à la suite de notre
étude préliminaire réalisée sur la région (SIMONNûT, 1987, op. cit.), nous avons modifié notre
prospection sur le terrain afin d'améliorer la précision des données écologiques «SIMONNÛT,
1988, op. cit.). A partir des bases acquises lors de notre première étude, nous avons réalisé une
première détermination des types de sols selon la classification de la C.P.C.S.

Au début de ce chapitre, nous reviendrons sur les principes adoptés dans l'échantillonnage. Puis
nous argumenterons le choix du traitement et de l'analyse des données en nous appuyant sur les
derniers travaux: publiés. Enfin, nous donnerons une description complète des unités reconnues en
comparant les résultats obtenus avec la classification de 1967 en essayant de voir quels sont les
apports pour la connaissance de la couverture pédologique.

1 - METHODE

A. Information récoltée sur le terrain

1. Sous-sol

Dans la mesure du possible, les types de roches ont été identifiés dans la fosse de reconnaissance
sur le terrain ou d'après la collection de références que nous avons rassemblée. Les cartes
géologiques sont consultées préalablement à chaque point de relevés. Ce choix a été fait en raison
des imprécisions contenues dans les cartes géologiques qui ne sont pas adaptées à notre échelle de
travail. Deux problèmes essentiels doivent être traités dans l'adaptation des connaissances
géologiques :

• l'imprécision des contours de chaque type de substrat sur les cartes,

• la variété des appellations attribuées pour une même roche rencontrée, selon les auteurs.

Nous avons choisi de ranger les roches par grandes familles, en tenant compte de leur composition
chimique et d'établir un tableau de correspondance entre les différentes appellations (rab. III, Vol.
Il). Nous avons été amené à noter assez fréquemment sur le terrain les changements de faciès de
cristallisation, retentissant sur la granulométrie.
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2. Matériau parental du sol

Dans notre étude, cette appellation désigne le matériau d'origine du sol, éventuellement discordant
avec le type de substrat géologique sous-jacent. Cette appellation désigne la couche d'altération
superficielle des roches cri~tallines, lorsque les matériaux sont restés en place, et les formations
correspondant à des matériaux déplacés sur les pentes (-), transportés mécaniquement (par l'eau ou
le vent) ou bien résiduels de formations géologiques anciennes déblayées plus ou moins
irrégulièrement.

La détermination reste très difficile sur le terrain sans un matériel lourd. Les cartes envisagent très
mal ou ne signalent pas les formations superficielles résultant de l'altération des substrats cristallins.
Dans l'état actuel des connaissances, au moins sur la région étudiée, il est quasiment impossible de
recueillir ces données de manière régulière et constante sur le terrain.

A chaque point de relevé, nous avons creusé une fosse pédologique en essayant d'atteindre la
couche d'arène sur les sols les moins profonds et l'horizon de transition sur les sols plus profonds.
La profondeur maximale atteinte à la pioche est de 80 cm.

3. Pente

Cette variable représente la pente sur la surface inventoriée. Elle a été mesurée à l'instrument. JI
s'est avéré intéressant aussi de tenir compte de la forme générale du versant. Nous avons donc
effectué une double mesure visant ainsi à donner deux valeurs supplémentaires en mesurant la pente
reliant le haut du versant ou bien l'obstacle le plus éloigné servant de ligne d'horizon 11 la placette
d'étude, le bas de versant à cette même placette.

4. Positions topographiques

Le transect a été décomposé en une suite de positions topographiques identifiées d'après le modelé
topographique (voir fig.6, vol. Il annexe). L'exposition est relevée à chaque point.

B. Echantillon choisi

Afin d'utiliser une information de qualité fiable, nous avons isolé un sous-échantillon de notre
fichier global. Ont été sélectionnés 252 relevés qui présentaient les descriptions pédologiques les
plus précises.

Il - Analyse de l'information récoltée

A. Réflexions préliminaires

Le problème fondamental posé par l'étude des sols s'identifie à celui de la caractérisation de la

• [u.ig~' pit le lerme de colluvion. ou mIIlériaux colluviaux dan. la 1IJ;le.
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couverture végétale. Il consiste à créer un découpage représentatif dans un continuum. Une
différence importante avec la méthode floristique vient du fait que le pédologue ne peut réaliser ses
observations en continu pour mener son analyse.

Un deuxième point essentiel réside dans les concepts développés en Pédologie. Les travaux publiés
dans notre domaine à cette date ont tous emprunté les méthodes et définitions élaborées par la
Commission de Pédologie et de Cartographie des Sols (.).

Sur le terrain, nous avons pu constater, comme de nombreux auteurs, que les unités pédologiques
décrites, à nOtre échelle de travail, présentent le plus fréquemment des caractères intermédiaires par
rapport à ceux des types de sols définis par la C.P.C.S. Cette classification reste difficile à utiliser
malgré une volonté clairement exprimée de définir un langage, un espace typologique ouvert.

Ceci est da en particulier à un nombre trop faible de caractères diagnostiques, au principe de
rattachement à un cadre finalement assez rigide que constituent les familles de soJ et enfin à
J'existence de termes mal définis ou ambigus.

B. Détermination de l'objet fondamental de l'étude stationnelle

Notre premier échantillonnage a été basé sur les concepts de la C.P.C.S. Puis, pour la suite de la
campagne de prospection, (SIMONNOT, 1988, op. cit.), le souci de rapporter l'information la plus
fiable possible nous a demandé une précision constante dans nos observations.

C'est pourquoi, plutôt que de rechercher une détermination immédiate de la forme d'humus et du
type de sol, nous avons préféré nous appliquer à décrire la totalité du profil jusqu'à la transition
avec le matériau parental en utilisant:

• des descripteurs opérationnels sur le terrain, macroscopiques, pour chaque horizon (**),

• un choix de variables compatible avec les impératifs d'un échantillonnage important.

L Principes adoptés

A l'inverse de la majorité des auteurs qui recherchent dans la description du sol à caractériser une
ou deux variables pédologiques (forme d 'humus et type de sol), nous avons assimilé le sol à un
ensemble de variables.

Nous nous sommes proposé de conduire notre méthode de manière similaire à celle employée pour
la description des unités de végétation. Ce choix jamais effectué dans le cadre de l'étude des
relations sol/végétation s'est vu justifié par le constat de préoccupations proches chez les
pédologues. Plusieurs modules du logiciel LOGOS, appelés VLADIMIR et DIMITRI (GIRARD et
KING, 1988) fournissent la possibilité d'établir des comparaisons entre les horizons de différents
sols. Plusieurs applications ont déjà été mises en oeuvre.

• Que noui d~!igoonl dlnl II suite pu C.P.C.S.; c1lSlificllion dei soli. ~dition de 1967,

.. FëdorolT, in AUTOUIICIU 76, dRISC un dilgl'lm~ de complcxitë croiulnte dei horizo,u p~dolog;quu

individu IIlCmbllge de IIscmbllge de horizon profil I~quence

-···----1·--···-····---·-1···-·----·----1-··------1---1--- --->
micromorpllolog;que Brcwer

niveau microscopique

FedoraIT

niveau macroscopique

111. ExPLOITATION DES DONNEES ECOLOGIQUES 93



Enfin, la publication du REFERENTŒL PEDOLOGIQUE (1989, 1990), apporte des éléments très
importants pour progresser dans la résolution des problèmes posés ci-avant. Nous donnons ci-après
une courte présentation des concepts et principes, extrait de la dernière proposition.

"Le Référentiel Pédologique (R.P.) n'est pas une classification. Ses auteurs ont cherché à établir
une typologie qui soit à la 'fois scientifique et pragmatique, précise et souple, et qui ne comporte
que deux cntégories : les références et les types, subdivisions d'une référence par adjonction d'un
ou plusieurs qualificatifs".

Le R.P. est conçu comme un espace typologique à N dimensions dans lequel sont repérées les
références sans souci de hiérarchisation.
Cette typologie tient compte:

- de la morphologie des solums,

• des propriétés de fonctionnement et de comportement,

• des processus pédogénétiques.

Quelques précisions de l'organisation du Référentiel sont utiles pour mieux justifier notre choix
méthodologique.

"Les horizons de rérérence constituent la base du système puisqu'ils servent à définir les
références. Les références sont définies par des séquences verticales d'horizons replacées dans leur
pédopaysage" .

La figure 9 illustre la définition des objets et concepts. La figure 10 lui a été juxtaposée. Elle
retrace les étapes du raisonnement adopté dans l'approche floristique (communes aussi aux autres
méthodes, phytosociologique en particulier). Nous constatons une convergence nette des réflexions
menées dans chaque discipline.

2. Traitement de l'infonnation

2.1. Hiérarchisation

Selon la définition de GIRARD (1983), nous distinguons dans l'étude du sol "des variables
caractérisant le contenu du volume de référence (variables intrinsèques) et des variables qui
contribuent à définir les rapports de la couverture pédologique à la lithologie, aux formes
morphologiques, à la végétation, aux modifications anthropiques, etc, ... (variables extrinsèques)".
C'est en application de cette définition que sera décrite l'information récoltée.

2.2.Codage de l'informalion

Nous avons évalué, au moyen de fosses de reconnaissance pratiquées au milieu de chaque aire de
relevé, l'''état'' de 26 variables retenues (voir tableau XIX). Cet ensemble comprend deux types de
descripteurs concernant :

• la morphologie, la composition et les carctéristiques intrinsèques du sol,

- l'environnement proche et immédiat.
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Fie:ure 9 : le rattachement d'un solum au référentiel (Extrait du R.P.F,),

REEL IMAGES CONCEPTS

REfERENCES

A

C E

R BT

C

R
R

SOLUM

CONCEPT

HORIZONS

DE

REfERENCE

SOLUM

COUVERTURE PEDOlOGIQUE

Identification des communautés végétales

Objet Image Concept

r
fndiridtl

Fiche de relev6

Tableau floristique

CD
Unilts florislÎques
de rtferences

1;
Tableau synlhttique,

Tl ....-__.L-...,
n .----_--'.......,

1'3 .----_--'.......,
To

Voir l'il. 9

Individu d'association

Individu d'tcosysttme B stalion

Relev6 florislique 1 SynWlon tltmenlJ.ire

Relev6 phytotcologique SlJ.lion tltmenlJ.ire

2 SynlJ.xon

Type de station

3 Synsyst~me

Espace l)'pologique
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2.3. Description des variables utilisées

Le tableau XIX recense les descripteurs choisis et les vaJeurs correspondant aux différents états des
variables qui caractérisent:

- les trois couches de l'hori:?on holorganique (.),

- un horizon supérieur hémi-organique (A),

- un horizon inférieur minéral (S).

L'annexe H énumère les modalités de tous les descripteurs.

Cette séquence n'est pas représentative de la totalité des solums mais elle est opérationnelle pour la
majorité de l'échantillon traité. Dans l'interprétation des résultats, il sera impératif de compléter la
détermination des horizons.

2.4. Principe d'analyse

Les variables qualitatives discrètes se prêtent à la mise en oeuvre d'une analyse factorielle des
correspondances multiples. Ce traitement classique, prévu au départ, aurait pu être réalisé par le
logiciel LOGOS. Mais ce dernier exige une codification précise, définie dans le glossaire STIPA r·
), trop éloignée de la nÔtre.

Les variables intrinsèques sont des variables actives.

Les variables extrinsèques restent iIlustratives ou supplémentaires.

Par analogie avec la figure 3, le contenu de la fiche de relevé est représenté ci-dessous (Fig.11)

Fi2ure Il : Sélection des variables pour l'approche écologique

VARIABLES

FLORISTIaUES

SUPPlfMENTAIRES AcnvES

VARIABLES

DEMIUEU

SUPPUMENTAIRES

INDIVIDUS

ACTIFS

INDIVIDUS

SUPPlfMENTAIRES

· .· .
::(i:Odi"~: DO~:: :::
:::::~~~:::::::::::
·..n.:.:..fWiu_)·· .....
.·.I~I:I\.,. ~'.','.'· . . . . . . . . ~ . .· ..· .· .· .· .· .· .· ,· ..· .· .· .· .· .· .· .

::~j.j;;:

::9èQilës:

• Celte typologie à élé mise en oeuvre d'après les élémenls fournis par lABIOlel COLL. 1988) .

•• S.T.I.P.A. :
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Tableau XIX ; Variables écologiqyes

VARIABLES INTRINSEQUES

CODE LIBELLE NOMBRE DE MODALITES

OL Eoaisseur de la couche L 4

OF Eoaisseur de la couche F 4

OH Epaisseur de la couche H 4

ACOU Couleur de ('horimn sépérieur 7

ATEX Texture au doigt de ('horimn sunérieur 8

ASTR Structure de l'horimn suoérieur 7

APIE PierTOSit~ de ('borimn SUO., calibre indiff~renci~ S

APRO Epaisseur de l 'horimn suoérieur S

BCOU Couleur de l'horizon inf~rieur 8

BTEX Texture au doi~1 de l'borizon lnf~rieur 8

BSTR Structure de ('horimn inférieur 7

BPMM EI~ments "wssiers de l'borimn inférieur (mm) S

BPCM Eléments "rossiers de l'horimn inférieur (cm' S

BPDM Eléments "rossiers de l'horimn inférieur (dcm) S

BPRO Eoaisseur de l'horimn inférieur S

BMOR Moroholo.\!ie de ('horimn inféreur S

VARIABLES EXTIUNSEQUES

CODE LtBELLE NOMBRE DE MODALITES

TOPO Situation tODOl!raDhiaue du DOint de relevé 7

PENT Pente S

EXPO EXDOsition 9

GEOL Grouoes de substrats "éolOlliaues 10

SYNT Unité de vél:!étation issue de la oremière étape 10

TRAI Physionomie des parcelles 4

ARBR Recouvrement des slrates arborescentes sup. et inf. 4

ARBU Recouvrement arbustif S

HERB Recouvrement herbacé S

VARIABLE INl1l.1NSEQUE DE CO/IITROLE (supplémentaire)

CODE LIBELLE NOMBRE DE MODALITES

HUMU Forme d'humus 7
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C. Résultats et interprétation

1. Résu!lats

Le tableau XX illustre la prise de données effectuée à l'aide du 2ème sous-ensemble de notre
fichier global de départ ( 252 relevés parmi 590).

Il fait apparaître une relative homogénéité dans le nombre de modalités de chaque variable, ce qui
limite à un minimum les perturbations engendrées dans le calcul (.).

L'enchaînement des calculs est identique à celui des étapes précédentes. L'interprétation est réalisée
directement à l'aide de la composition des classes issues de la partition et de l'arbre hiérarchique.

2. Interprétation

2,1. Caractérisation des classes ( Tableau XXI et annexe Gl

La caractérisation des classes aboutit à la construction de groupes de modalités représentant:

~ une ou plusieurs variables intrinsèques,

- une ou plusieurs variables extrinsèques,

- éventuellement, une variable complémentaire de contrôle (forme d'humus).

Le tableau (annexe G) fournit la composition des 20 classes obtenues. Le tableau XXI constitue
une version simplifiée du précédent. Il est épuré des paramètres statistiques et contient les modalités
les plus significatives.

La simple juxtaposition des modalités les plus caractéristiques ne suffit pas à identifier une ~station

élémentaire". Mais elle est utilisable dans le but de comprendre le tri effectué et la structuration des
facteurs de milieu.

Une première lecture globale du tableau XX montre que les variables les plus discriminantes sont la
texture, la structure, la morphologie de l'humus (couche DL, OF, OH), la couleur, la compacité de
l'horizon inférieur, la pierrosité et l'épaisseur de l'horizon supérieur.

La comparaison avec l'arbre hiérarchique (Fig.12) met en évidence plusieurs ensembles de classes
qui sont caractérisées par des modalités assez semblables. Avec cette première vision synthétique,
on peut alors tirer un schéma de la structuration pédologique,

(.) lei rhullall de l'AFC mul1iple IOnllrh sensiblel au déséquilibre entre lu nombrel de modalité, du vari.blu (Roux ct MONTANA,

1988).
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Tableau XX ; Bilan du plan d'éçhanti!lQnna~e

-----------------------+-------------------------------------------------------------
MODALITES EFF. POIDS HISTOGRAMME DES POIDS ~~TIFS

••••••••••••••

••••••••••
••••••••••••••••••••••••••••••••••••••

40.00
156.00

56.00

40
156

56
a:: VENTILEE :=_

-----------------------+-----------------+---------------------------_.. _'---_ .._._------
6 • COUCHE L
OLOO
OL01
OL02
OL03

1 • COUCHE F
OFOO
OF01
OF02
OF03

8 • COUCHE H
OHOO
OHOI
OH02
OH03

59
109

75
9

178
33
29
12

59.00 •••••••••••••••
109.00 ••••••••••••••••••••••••••

75.00 ••••••••••••••••••
9.00 •••

178.00 •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••
33.00 ••••••••
29.00 •••••••
12.00 •••

9 . COULEUR BORIZON
ANOI
ABRF
ABRU
ABRC
ABEl
AGRI

SUPERIEUR
1 97 97.00
1 70 70.00
1 24 24.00
1 ••• VENTILEE ::-
1 27 27.00
1 34 34.00

••••••••••••••••••••••••
•••••••••••••••••
••••••

•••••••
•••••••••

10 . TEXTURE BORIZON
ALL

ALLS
ALS

ALLA
ALA 

ALAS ..
AS

SUPERIEUR
1 118 118.00
1 50 50.00
1 13 13.00
1 52 52.00
1 ••: VENTILEE ::=

1 19. 19.00
1 === VENTILEE ===
1 ::. VENTILEE ===

•••••••••••••••••••••••••••••
••••••••••••
••••
•••••••••••••

•••••

11 · STRUCTURE HORIZON SUPERIEUR
AGRU 1 127 127.00 •••••••••••••••••••••••••••••••
APAF 1 70 70.00 •••••••••••••••••
APAR 1 21 21.00 •••••
APUL 1 --- VENTILEE :==

APOL 1 28 28.00 •••••••
APQG 1 6 6.00 ••
"UT 1 ••• VENTILEE ::=

12 · PIERROSITE BORIZON SUPERIEUR
APOO 1 86 86.00 •••••••••••••••••••••
APOI 1 50 50.00 ••••••••••••
AP02 1 73 73.00 ••••••••••••••••••
AP03 1 43 43.00 •••••••••••
13 · PROFONDEUR HORIZON SUPERIEUR
APR1 1 47 47.00 ••••••••••••
APR2 110 110.00 •••••••••••••••••••••••••••
APR3 56 56.00 ••••••••••••••
APR4 19 19.00 •••••
APRS 20 20.00 •••••
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Tableau XX; Bilan du plan d'échantiIIQnnae;e

14 · COULEUR HORIZON INFERIEUR
BNOI 1 19 19.00 *****
BBRF 1 42 42.00 **********
BBRU - 1 67 67.00 ****************
BBRC 1 22 22.00 ******
BBEI 50 50.00 ************
BGRI la 10.00 •••
BOCR 27 27.00 *******
BHET 15 15.00 ****

15 · TEXTURE HORIZON INFERIEUR
BLL 1 B2 82.00 ********************

BLLS 1 58 58.00 **************
BLS 1 13 13.00 ****

BLLA 1 53 53.00 *************
BLA J la 10.00 •••

BLAS J 30 30.00 ********
BA 6 6.00 ••
BS === VENTILEE •••

16 . STRUCTURE HORIZON
BGRU
SPAF
BPAR
BPUL
BPOL
8PQG

INFERIEUR
1 28
1 103
J 15
1 22
1 69
J 15

2B.00
103.00
15.00
22.00
69.00
15.00

*******
******-**************.*.*
****
******
*****************
****

17 · PIERROSITE HM BORIZON INFERIEUR
BPMO 187 187.00*******************************·*************
BPMI 8 8.00 ••
BPM2 25 25.00 ******
BPM3 32 32.00 ********
BPM4 ::= VENTILEE ===

lB · PIERROSITE CM HORIZON INFERIEUR
BPCO J 58 58.00 **************
BPCI J 42 42.00 **********
BPc2 1 72 72.00 ******************
BPC3 1 80 80.00 ********************
BPC4 J ==. VENTILEE :::

19 · PIERROSITE DCM HORIZON INFERIEUR
BPDO J 170 170.00 *****************************************
BPD1 J 32 32.00 ********
BPD2 J 20 20.00 *****
BPD3 1 18 16.00 •••••
BPD4 J 12 12.00 •••
20 · PROFONDEUR HORIZON INFERIEUR
PRal J la 10.00 •••
PR02 1 38 38.00 **********
PRo3 1 67 67.00 ****************
PR04 1 67 67.00 ***.************
PROS 1 70 70.00 *****************

26 . MORPHOLOGIE HORIZON INFERIEUR
BHYO 1 182 182.00 ********************************************
BHY1 1 10 10.00"*
BHY2 J === VENTILEE •••
BHYC 1 22 22.00 ******
BCOH 1 38 38.00 **********

----~.~~~w~~~~------------~-----------------------------------------



Tableau XXI Modalités écologiques caractéristiques des 20 classes de la panition

CLASSE EFFEC. MODALITES CARAC. CLASSE EFFEC, MODALITES CARAC.

Horizon inférieur limono-sebleux, Horizon supérieur .!I lexture

1120 ,. li structure grumeleuse, li 11/20 24 limoneu6e, noir, .!I structure
pierrosité feible; horizon microgrumeleu6e; couche H
supérieur .!I pierrosité nulle, discontinue; horizon inférieur .!I
structure grumeleuse, de coùleur texture de limoneu6e, sein, brun
sombre; sur nrenile; foncé'
Horizon inférieur durci; horizon Horizon supérieur .!I texture

2/20 7 6upérieur .!I charge pierreuse 12/20 27 limoneuse, profondeur
faible, couche F faible .!I supérieure .!I 15cm; horizon
moyenne, couche H discontinue; inférieur.!l texture limoneu6e,

structure microgrumeleuse,
cherge en élémenls grossiere
faible, cherga greveleuse
moyenne, noir; couches L et F
discontinuee'

Couche F épaisse, recouvrement Horizon supérieur .!I structure

3/20 • arbuSlif inférieur .!I 20%; 13/20 12 microgrumeleuse, li texture
limoneuse; horizon inférieur,
épeis6seur supérieure li 30 cm,
.!Itexture limoneuse; situation de
haut de versant

Couche l absente, couche F Horizon supérieur .!I texture

4/20 10 sbsente; horizon inférieur .!I 14/20 ,. limoneuse, noir, .!I charge
texture limono-ergilo-ssbleuse, graveleuse > 50%; horizon
brun; horizon supérieur .!I texture supérieur.!l texlure limoneuse, .!I
Iimono-srgiI0-6sbleuse" brun charge pierreuse importante;
foncé:
Horizon supérieur .!I texture Horizon supérieur de couleur

5/20 12 limono-ergilo-sebleuse, li 15/20 11 grise, li struclure grumeleuee;
structure polyédrique grossière; horizon inférieur de couleur
horizon inférieur ocre, à texture grise, li structure polyédrique;
limono-ergilo-ssbleuse, li sur subslret sédimentelre
structure polyédrique; couche L, silicilié;
d'éoai66eur fllible li movenne;
Horizon inférieur li texture Horizon inférieur polyédrique

8/20 9 limono-sebleuse; horizon 18/20 7 grossier, li texture de limons-
supérieur li texture limono- ergileux; horizon supérieur de
sebleuse; couleur arise'
Horizon inférieur li couleur non Horizon supérieur limono-

7/20 15 homogène, è charge grsveleuse 17/20 13 argileux; couche L et F
moyenne; couche H moyenne à absentes; Horizon inférieur
épeisse; horizon supérieur limono-argileux, feiblement
d'épaisseur inférieure li 3cm; hydromorphe, grumeleux, brun;
sous futeie régulière de
résineux, en Dosition de versent'
Horizon inférieur brun cleir, Horizon supérieur li structure

8/20 10 d'épsisseur 20 .!I 40 cm; horizon 18/20 ,. polyédrique, limono-argileux, Il
supérieur brun, Il lexture limono· cherge en éliS grossiers l'lutte;
sebleuse; Horizon inférieur limono-argileux,

li chsrge en élts grossiers nuite;
taillis 60US fUlaie

Horizon supérieur li texture Horizon inférieur compsct,

9/20 16 limono-sableu6e; horizon 19/20 9 beige. limono·ergileux, li
inférieur li chsrge graveleuse structure polyédrique; horizon
moyenns, li texture limono- supérieur beige, limono-ergileux,
sebleuse, beige; couche L et F à structure polyédrique; sur
disconlinues è faibles; 1nlateau'

Horizon supérieur à structure Horizon supériaur à texture

10/20 10 polyédrique fine, pierrosité inf_à 20/20 , d'argile, compact, li structure
60%, profondeur de 10 à 16 polyédrique; horizon inférieur .!I
cm; horizon inférieur li structure texture d'srgile, beige; sur
polyédrique fina, li texture sablo· substrat sédimenteire silicifié;
limoneuse; couche F sbsente;
situstion de bss de versant;
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Trois ensembles sortent du tri :
- des sols qui comportent un horizon inférieur à texture limono-sableuse ou sablo-limoneuse, de

couleur ocre homogène ou non, issus de roches granitiques à gros grains ou microgrenues ou bien
de rhyolites (classes 1 à 10);

- des sols dont la texture (au doigt) semble marquée par une forte proportion de limons sur toute la
hauteur du profil, de couleur brun foncé à noir (classes 11 à14);

- des sols comportant une quantité d'argile assez importante, une structure polyédrique bien
exprimée; la couleur est claire et ceux-ci possèdent une morphologie hydromorphe plus ou moins
nette (classes 15 à 20).

La figure 13 illustre la structuration obtenue. A ce stade de l'analyse, pour chacun des groupes
précédemment énumérés, (' identification des unités de la couverture pédologique est réalisée à partir
des indications fournies par l'arbre hiérarchique qui indique le degré de parenté des groupes de
stations.

Figure 13 : Structuration des variables pédologigues
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2.2. Les unités de la couverture pédologigue du Morvan

2.2.1. Mode de caractérisation

Nous analysons, pour chacune des classes de relevés, les histogrammes de fréquence des modalités
des variables intrinsèques et extrinsèques. La fréquence relative est calculée pour les variables les
plus caractéristiques (d'après le traitement statistique).
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• Variables intrinsèques

- Episolum humifère: un graphique étudie la morphologie de la couche holorganique, à l'aide de
trois variables désignant les couches Dl, OF, OH (épaisseur, continuité).

- Couches organo-minérale et minérale: cinq graphiques sont consacrés à celles-ci; ils superposent
les descripteurs de l'horizon supérieur et inférieur (texture, structure, couleur, épaisseur de A et
du solum, pierrosité).

• Variables extrinsèques

Chacune des variables est représentée par un graphique.

• Justification du mode de représentation

Un des buts essentiels de la superposition de variables concernant les horizons inférieurs et
supérieurs consiste à détecter les éventuelles variations existant au sein du profil non prises en
compte directement dans le codage (discontinuités texturales, transition entre horizons, changement
de la pierrosité), soit un ensemble de paramètres permettant de juger du degré de différenciation du
solum.

les graphiques à une seule variable viennent en appui pour l'interprétation des premiers.

2.2.2. Interprétation

• Identification des solums

L'identification des solums est réalisée à partir des regroupements formés par la Classification
Hiérarchique et des modalités écologiques [es plus fréquentes. Dans les trois grands groupes isolés,
on détermine:

- des alocrisols et des brunisols, formant deux ensembles homogènes et dont la structuration est
reconnue directement à l'aide de la hiérarchisation des classes concernées;

- un regroupement offrant une structuration complexe qui nécessite une étude plus complète afin
d'identifier les unités de la couverture pédologique.

Les solums sont identifiés :

- d'une part, d'après les caractères relevés sur le terrain lors de la prospection

~ et, d'autre part, à l'aide de la description de fosses analysées (identificateurs marqués d'une - dans
les tableaux).

Les descriptions des fosses et les résultats d'analyse sont donnés dans le volume annexe.

ALOeR/SOLS et PODZOSOLS(Classes / à /0)

Ils représentent 45 % des stations inventoriées.

la détermination des alocrisols est effectuée d'après un groupe de caractères morphologiques mis
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en évidence dans le tri statistique au niveau de l'horizon inférieur:

• structure polyédrique fine subanguleuse et/ou microgrumeleuse,

- couleur non homogène, traduisant avec notre codage l'existence de taches brunes,

• une teinte ocre correspondant aux références R.P.F..

Les données analytiques confirment la détermination d'un horizon inférieur structural aluminique
(SaI):

- pH < 5,

- {AI3+] de 2 à 6 me/lOOg, dépassant souvent la valeur supérieure,

-srr comprise entre 5 et 30 %, fréquemment inférieure à la valeur minimale.

L'horizon supérieur possède des caractéristiques chimiques assez similaires, en particulier sur le
plan de la structure. Son épaisseur est comprise entre 3 et 5 cm.

Pour le recensement des alocrisols, nous nous basons d'abord sur la texture de J'horizon inférieur
qui est liée à la nature du matériau parental, puis sur la profondeur du solum et la pierrosité qui ont
été examinées pour tenter d'appréhender le volume de sol utile et la réserve hydrique potentielle.

Les variations de ces paramètres traduisent une partie de la variabilité des alocrisols.

Trois niveaux de profondeur sont distingués:

- alocrisols leptiques (profondeur < 40cm),

- alocrisols types (profondeur de 40 à 60 cm).

- alocrisols pachiques (+ de 60 cm).

S'ajoute la présence éventuelle d'un horizon très compact en profondeur qui joue un rOle de facteur
limitant pour la prospection des racines.

En ce qui concerne la variabilité des teintes. la valeur de pureté nous permet de déterminer:

- des alocrisols ocreux (pureté> 7),

- des alocrisols bruns (pureté<6).

Les alocrisols ocreux se caractérisent dans nos descriptions par plusieurs traits supplémentaires:

- un horizon supérieur A d'épaisseur faible (3cm),

- une limite de la couche H très progressive, indiquée par une couleur très sombre de l'horizon
hémi-organique,

- une couleur grisâtre (Modalité GRI de notre codage) signalant une légère décoloration de la base
de celui-ci souvent accompagnée d'une teinte ~lie de vin~.

SEQUENCE VERTICALE: OtA/SaIlC

Des podzosols ont été déterminés par plusieurs caractères morphologiques qui les distinguent
nettement des alocrisols ocreux :

- épisolum humifère de type dysmoder épais, couleur hétérogène de l'horizon inférieur,
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- épaisseur très faible de l 'horizon supérieur.

Les modalités extrinsèques nous informent que ceux-ci sont liés aux roches granitiques, très
altérables.

L'étude des fosses confirme la présence d'un horizon E éluvial toujours assez mal individualisé en
Morvan, souvent lenticulaire. Les données analytiques recueillies sur l'horizon inférieur indiquent
une dynamique du Fer et de l'Aluminium vers la profondeur, un taux de matière organique
important à la partie supérieure de celui-ci.

La détermination de ces solums n'est pas toujours aisée du fait de l'existence de caractères en
commun avec les alocrisols. Ceci nous conduit à distinguer:

- des alocrisols-podzosols,

- des podzosols ocriques.

Tous les solums identifiés dans les classes 1 à 10 sont représentés dans plusieurs tableaux construits
et ordonnés selon les propositions faites par la classification hiérarchique.

SEQUENCE VERTICALE O/A/SaIlC

ALOCRISOLS sabla-argUa-limoneux issus de roches granitiques et rhyolites

ocreux ~ moder ~ mull-moder brun à muU oligolrophe

pachique --- leplique pachique --- horizon pachique
compact

en profon-
deur

de de versant de haut de de haul de de versant et bas de versant de zone de zone
sommel en versant el versant el de versant à pente plane ou plane ou

exposition versant sommel faible à en pente en faible
Est à - faible pentemoyenne
Ouest

020- 007--346 37--50 301- 357- 443--498
460-385- 447·

517-

ALOCRISOLS OCREUX ALOCRISOLS BRUNS

sablo-limoneux issus de roches granitiques, grésa-schisteuses et rhyoliles

à moder à muU-moder à muU à muU
oli20lrODhe mésotroohe

de zone plane sur pente faible de zone plane ou de penle faible à de zone plane sur pente faible
à moyenne à Dente faible movenne

sommet et haut de versant sommet haut de de versant et bas à horizon tassé de bas de
de versant versant de versant en profondeur versant,

coUuvial

049- 132-179-519- 104 290-472-438 266-442 422-048-428
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ALOCRISOLS limona-argileux-sableux
1

PODZOSOLS sablo-
arl!ileux

à muU-moder humifère à ocreux à
r
1 ocreux humifère à à dysmoder ocrique à

moder dvsmoder dvsmoder éoais dvsmoder épais

d'arêne granitique

de haut de de sommet, haut de versant à pente moyenne à forte de versant à de versant à
versant et de versant, pente faible à pente moyenne à

versant en pente versant en pente moyenne forte
moyenne à forte moyenne à

faible

sous peuplement feuillu
1

sous peuplement résineux

266 045-119 129--1011388 1 108-115 391- 174*

ALOCRISOLS bruns limona-sableux issus de roches granitiques microgrenues et volcaniques

à muU oligotrophe ou muU-moder à muU mésotrophe

de sommet de haut de versant et colluvial, de bas de de versant et bas de
versant versant versant à pente faible

435-484 051-516 126*·362 381

ALOCRISOLS Iimono-argileux à structure massive sur roches sédimentaires silicifiées, de plateau

à horizon r&loxique profond r&loxique

à muU oligotrophe à muU oligotrophe à muU mésotrophe

de zone à faible déclivité de zone plane de dépression et talweg

398-420-508 401-402'-453 414-529-481

8RUN~OLS(a~s~J5à2W

Les brunisols représentent 24% des stations. Plusieurs caractères morphologiques appartenant à
l'horizon inférieur les distinguent des alocrisols :

• texture et matériau d'origine de ces solums; une proportion d'argile remarquable à côté de celle
des limons et sables qui est liée à la qualité du matériau parental d'origine colluviale ou
sédimentaire (couverture sédimentaire silicifiée et limons associés des plateaux,

• structure assez bien exprimée, polyédrique,

- macroporosité importante,
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- couleur dominante claire,

- distribution limitée aux positions topographiques basses et aux surfaces tabulaires.

Les données analytiques confirment la détermination d'un horizon inférieur de référence S non
aluminique :

- pH>S

-srr > 20%,

- peu ou pas d'AI3+.

L'humus possède également des caractères communs à beaucoup de brunisols :

- activité biologique plus importante,

• minéralisation active se traduisant par des discontinuités fréquentes de l'épisolum humifère,
voire de l'absence de la couche holorganique;

- une transition abrupte entre l'épisolum et l'horizon supérieur, indiquée par le codage de la
couleur Gamais aussi sombre que dans le cas des alocrisols);

- une épaisseur moyenne à forte;

- une structure grumeleuse tr~ aérée.

La classification adoptée pour les brunisols repose sur les critères les plus efficaces pour le tri, soit
la texture, elle-même liée au matériau d'origine. La distribution des textures, toujours centrée sur la
fraction argile, permet de proposer trois types de solums selon la ou les fractions dominantes :

• un groupe de solums à dominanted'argile et limons, les sables restant peu abondants;

- un ensemble où les sables sont assez abondants;

- un dernier groupe de solums à texture d'argile lourde.

Ceci nous a conduit à dresser deux tableaux pour les brunisols qui sont divisés chacun de façon à
séparer les deux groupes de matériaux parentaux:

- des matériaux colluviaux, issus de l'altération des roches cristallines;

-Ia.couverture sédimentaire silicifiée et les dépôts limoneux associés.

Ces matériaux très différents sont à l'origine de solums dont la texture est convergente.

D'autres traits moins constants expriment la variabilité des brunisols. Il s'agit, d'une part, du
niveau trophique examiné d'après la morphologie de l'épisolum humifère et, d'autre pan, du niveau
hydrique traduit par la couleur de l'horizon inférieur et l'environnement du solum (pente,
topographie, hydromorphie).

SEQUENCE VERTICALE: OtAtStC
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BRUNISOLS sablo-argilo-limoneu:t

sur roches sédimentaires silicifiées sur roches cristallines

à mull oligolrophe à mull oligotrophe ou mul! mésotropbe

de plateau de bas de versant et versant de talweg et
zone plane

déclivité faible zone plane à pente faible à moyenne ---
horizon rédo:tique rédoxique sain à horizon rédOJtÎque

profond rédoxique
Drofond

504-383-386 394· 378-509'-462 491 466-524-505'

BRUNISOLS limono-sablo~argileux

à mull oligotrophe à mull mésotrophe

sur roches sédimentaires sil ici fiées sur roches cristallines microgrenues et gréseuses -

de plateau de bas de versant à pente faible à de talweg
moyenne et talweg

à faible déclivité de zone plane colluvial

à horizon rédoxique r&loxique sain à horizon rédoxique
profond rédoxique

profond

384-412-396 452-412-404 273-408-535· 409-430-475· 523·-377-531

Les brunisols issus de matériaux cristallins occupent les posItions topographiques basses et
beaucoup plus rarement les zones de plateau. Le déterminisme de leur niveau trophique et hydrique
est classiquement expliqué par les connaissances pédologiques. L'épisolum humifère possède des
caractéristiques morphologiques et analytiques qui déterminent soit des mulls mésotrophes, soit des
mu Ils oligotrophes. Ceux-ci semblent liés à la composition chimique du matériau d'origine. Les
mulls mésotrophes sont les plus fréquents sur les roches métamorphiques et volcaniques non acides.
Ces solums sont distribués sur les versants (dans tous les cas, la pente est faible), bas de versants et
talwegs. L'épaisseur est moyenne à forte et la pierrosité souvent élevée. Enfin, le niveau hydrique
subit des variations assez importantes. Il a pour déterminisme, la pente. Toutes les situations planes
sont propices à la formation d'un horizon rédoxique bien marqué à une profondeur faible (à partir
de 20 à 30 cm). Les autres types de stations à pente faible présentent un sol sain ou à horizon
rédoxique profond (à partir de -40 à -50 cm).

Sur les couvertures sédimentaires des plateaux, le niveau trophique possède un déterminisme plus
difficile à appréhender que dans le cas précédent. Les mulls oligotrophes dominent. Le niveau
hydrique des stations se caractérise selon le même schéma que sur les roches cristallines. Les zones
non drainantes (planes ou dépressionnaires) sont favorables à l'installation de sols rédoxiques, voire
de rédoxisols.
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UNITE COMPLEXE (31 % des stations)

A l'évidence, nous sommes en présence, dans les stations des classes li, 12, 13 et 14, d'au moins
deux groupes de solums. Il suffit de se reporter à l'histogramme des pentes pour comprendre que
les relevés ont été pratiqués"dans des conditions très différentes. Si l'on considère que l'épaisseur de
l 'horizon supérieur humifère et la couleur de l'horizon inférieur traduisent une incorporation
profonde de matière organique dans le profil, nous pouvons expliquer ce fait lorsqu'il s'agit de
pentes fortes. En effet, dans ces situations, les solums sont peu différenciés car alimentés par des
matériaux déplacés sur le versant qui viennent freiner l'humification. En première hypothèse, afin
d'idenlifier les unités de la couverture pédologique, nous devons extraire de ces classes deux
groupes de solums appartenant à des compartiments topographiques distincts :

- des versants et bas de versants à pente moyenne à forte,

- des sommets et hauts de versant à pente faible à nulle.

Un premier dépouillement aboutit à séparer:

* des colluvio.sols avec:

- incorporation profonde de matière organique à l'origine d'une couleur noire ou très sombre de
l'horizon supérieur et inférieur; ce dernier peut devenir progressivement plus clair en
profondeur;

- une structure grumeleuse bien aérée, donnant un profil meuble; ceci est accentué par une
charge en pierres importante;

- un humus assez actif de type mull oligotrophe ou mésotrophe;

- ils ne possèdent pas d'horizon de référence et sont inféodés aux parties basses de la
topographie (à partir d'une limite oscillant autour de la mi-versant selon la valeur de la pente).
La pente, toujours moyenne à forte, se distingue de ce fait de celle relevée pour les brunisols
colluviaux.

* des alocrisols humifères qui sont caractérisés par une différenciation plus nette d'un horizon
inférieur. La transition entre les deux horizons est distincte. De plus, tous ces solums sont issus
de roches cristallines.

Afin de poursuivre la détermination, nous avons donc isolé parmi les classes 11 à 14, deux groupes
de solums humifères :

- liés aux roches granitiques situés et sur pente moyenne à forte,

- rencontrés sur les tufs volcaniques et complexe de Lucenay, en pente faible à nulle.

1er groupe de so/um.t : so/ums humifères de roches cristaUines de pente moyenne Il/Orle

• Variables intrin~ques (Figure IJ : histogrammes de fr.!quences)

La couleur de l'horizon supérieur est noire alors que celle de l'horizon inférieur est légèrement plus
claire. Une charge en éléments grossiers est constatée sur toute la profondeur avec augmentation des
éléments centimétriques et décimétriques vers la base. L'épaisseur de "horizon supérieur se situe
entre 5 et 15 cm. La pierrosité a souvent gêné l'évaluation de la profondeur moyenne à forte.
L'humus est un mull oligotrophe.
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Fï2ure 13 : histogrammes de fréquences des variables intrinsèques
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(*) Le libellé des codes en abscisse est donné dans l'annexe H du présent volume.
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Fi2ure 14-1 : histogrammes de fréquences des variables extrinsèques
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Figure 14-2 histogrammes de fréquences des variables extrinsèques
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• Variables exlrin$~quel (tigure 14 : hillollrammes dei fl'!quençes)

Ces solums sont distribués sur les pentes moyennes à fortes. Ils occupent des positIOns
topographiques assez variées du haut de versant au bas de versant. les unités floristiques
rencontrées appartiennent à la chênaie-hêtraie sessiliflore, dans laquelle les iveaux: trophiques
intermédiaires sont bien représentés (acidiphile "modéré", mésoacidiphile, acidicline),

Séquence type: relevé nO 427, en situation de haut de versant, sur pente forte (.),

Horizons holorganiques : Ol continue, OF et OH absentes; plus actif biologiquement que dans le
cas précédent.

Ce solum se distingue par une couleur brun foncé (taux de matière organique moyennement élevé
dans l'horizon supérieur), une épaisseur moins forte, une charge en éléments grossiers assez élevée
et une nette d'un horizon inférieur.

N' E .n Coul, Mat, C% C/N pH eau S srr AI3+ AI3+/S
cm .m. +AI3+

42711 30,00 BL 10,70 6,23 19,00 4,40 0,51 3,00 7,20 0,93
foncé

42712 35,00 BL 9,80 5,69 18,30 4,50 0,51 3,00 6,70 0,93
foncé

427/3 10,00 ..... 6,00 3,52 16,80 4,70 0,75 4,00 7,00 0,90

Les données analytiques déterminent un horizon structural aluminique Sai, horizon de référence des
alocrisols. la séquence reconnue s'écrit O/A/Sal/C.

On note une quantité de C assez élevée, une acidité nette, un taux de saturation très bas, une forte
C.E.C en relation avec J'abondance de matière organique, un C/N faible (19).

Ce solum se situe à une altitude relativement basse, en haut de versant sur pente forte et en
exposition sud. L'identification de la nature du matériau parental est difficile. Bien que la carte
géologique signale un substratum formé de gneiss, on constate la présence d'éléments allochtones
déplacés à la base du profil.

Le rattachement au R,P.F. propose l'identification d'un alocrisol humif'ère, à muU oligotrophe, à
çharge grossière sur roches cristallines qui illustre assez bien la séquence verticale détectée par les
modalités caractéristiques.

2ème groupe de solums .' SQIUfflS humiftres de roches volcaniques de pente faible i) nulle

• Variables inlrinùques (figure 15 : hillogrammea de fliquenc;u)

L'horizon supérieur, noir ou brun foncé, à charge pierreuse moyenne à forte, possède une épaisseur
dépassant 5 cm, devenant très épaisse dans certains solums. L'épisolum humi~re à couches L et F,
discontinues à continues, faibles à moyennes déterminent un mull oligotrophe, un mull·moder ou un
moder.

(·)Cene Il!quenec $Cra inltillie danl la celte p~dolollique d·Avallon. Son ~lude a ~l~ lialill!e evec l'aide de D, BAIZE çharat de

1'~laboralion du document.
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La couleur de l'horizon inférieur reste assez semblable avec toutefois une décoloration fréquente de
la base du profil (brun à brun clair). La charge en éléments grossiers est moyenne à forte (graviers
et pierres).

Domine sur tout le profil, une matrice à structure très fine microgrumeleuse prenant un aspect
pulvérulent à sec. Elle s'écoule alors entre les éléments grossiers de forme aplatie et anguleux lors
du creusement.

• Variablu eXlrin~quel (Figure 16 ; lIislogffmmel dei f~querw;u)

La distribution des solums humifères de roches volcaniques est distincte de celle des colluviosols.
Ils ont été rencontrés pour 80% d'entre eux sur des pentes inférieures à 8%, sur sommet et haut de
versant. Le substrat sous-jacent est composé de tufs de trachyandésite ou indifférenciés. Tous ces
solums portent des forêts feuillues dans notre échantillonnage avec des peuplements assez variés. Le
cortège arbustif et herbacé est dominé par les unités f10ristiques acidiclines, mésoacidiphiles et
acidiphiles "modérés".

Tous ces solums restaient difficiles à caractériser lors de la phase d'identification à l'aide de la
C.P.C.S .. Les résultats du traitement statistique ont été utiles pour évaluer leur poids relatif par
rapport aux autres unités, cerner leur variabilité et les déterminer d'après les principes du R.P ..
Ceci nous a conduit à effectuer des fosses complémentaires en vue de réaliser des analyses. Une de
ces séquences est présentée ci·après.

Séquence 1 : Relevé na 344, situation de haut de versant, pente faible.

Cette fosse a été réalisée dans une parcelle de Hêtre à 800 m d'altitude.

Les caractéristiques morphologiques sont typiques de celles de la séquence théorique présentée au
paragraphe précédent.

Sur le terrain, il s'avère que nous avons sous-estimé la profondeur du solum en raison de la forte
pierrosité, obstacle à une évaluation exacte, à l'aide d'un trou fait à la pioche.

La profondeur du solum 344 atteint 120 cm. En fait, les deux volumes décrits lors de notre
reconnaissance correspondent à l'horizon hémi-organique A.

W E en Coul. Mat. C% CIN pH eau S srr AI3+ AI3+/S
cm 0"'. +AI3+

344/1 15,00 (OYR 28,60 16,28 13,90 3,70 3,80 6,40 12,40 0,77
2/2

344/2 15,00 2,5 YR 8,30 4,73 8,90 4,70 0,30 8,00 5,50 0,95
3/2

344/3 35,00 10 YR 3,90 2,21 7,90 4,70 0,10 0,60 2,30 0,96
4/3

344/4 55,00 10 YR l,50 ..... ..... ..... ..... ..... 2,10 .....
5/3

1II. ExPLOITATION DES lXINNEES ECOLOGIQUES 115



Fieure 15 histogrammes de fréquences des variables intrinsèques

100
ITEXTURESI

90

80 1---

70

80 • Horizon tuP.
60

40 o Horizon inl.

30

20

10
n n

0
~ ~ '1 ~ 5 ~ '" '"

100
1STRUCTURESI

90

80

70

60 ,.......
• Horizon tup.

60

40 o Horizon inl.

30

n20

10 n • n0

rs ~ ~ ~ ~ ~ ~

tOO COULEURS 100
ICOUCHES L. F. HI

110 110

80 80

70 70
• Couche L

80 • Horizon tup. 60

60 60 o Couche F

40 o Horizon inl. 40
E:l Couche H

30 30

20 20

10 10

0 0
~ lX ::> u i2i 5 g ~'" ~ 0 2 3CD cc

IPIERROSITE DE L'HORIZON INF.I
100

90

80

70

60

60

40

30

20

10

0

0 2 3 4

• Prol. d. A

o Prol. du toi

Ill. ExPLOITATION DES DONNEES ECOLOGIQUES 116



Fieure 16-1 histogrammes de fréquences des variables extrinsèques
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Figure 16-2 ; hislOgrammes de fréquences des variables extrinsèaues
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Tableau récapitulatif des solums humil'ères

ALOCRISOLS ANDISOLS COLLUVIOSOLS

de matériaux colluviaux d'altüalion des roches cristallines

colluvial humifère --- désaturés mésosaturés

à mull· a mull à mull- à mull à mull à mull à mull
moder oligotrophe moder ou oligotrophe oligotrophe oligolrophe mésolrophe

moder
282-230 241-308· 344·-335- 316·235- 641' 360-406 387-449'-

474 493 427· 232
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L'horizon A désigné par 344/1 et 344/2 dans le tableau comporte plusieurs critères diagnostiques
d'un horizon A alu;minique (Ani) :

- A13+ > > 2 mélIOOg,
- AIH/S+AI3+ > > 0,2,
- pH eau < 5,
- C/N bas.

Cette partie du solum ne réagit pas au test FNA.

D'autres traits sont plutôt caractéristiques de l'horizon Aa d'un andisol :
- structure microgrumeleuse friable,
- densité faible,
- couleur foncée 10 YR 2/2,
- teneur en C > 5%,
• épaisseur> 20 cm,
• texture apparente limoneuse.

Les données analytiques de l'horizon profond 344/3 tendent à le rapprocher d'un Sai, typique des
alocrisols :

• taux de saturation très bas (0,6 %),
• AI 3 + compris entre 2 et 6 mé/lOOg,
- pH < 5.

En outre, on remarque que A13+ = 13% de T (valeur inférieure à celle donnée pour les horizons
de référence Sai) et qu'une quantité importante de matières organiques subsistent (3,90 dans la
tranche -30 à -65 cm). On ne note pas d'horizon éluvique, ni de dynamique du Fe vers la base du
profil. Les données analytiques remarquables de ce profil sont:

• un pH nettement acide accompagné d'une srr faible,
• un CIN bas typique d'un muU alors que la morphologie est celle d'un moder,
• une quantité d'aluminium très forte.

Des andosols et des sols andiques ont déjà été décrits (ORSTOM) dans les massifs forestiers les
plus élevés du Morvan (massifs du Montarnu et d'Anost), Les analyses publiées n'apportent pas les
éléments suffisants pour entrer dans le R.P. Ce sont essentiellement des caractères morphologiques
bien marqués et une réaction cinétique au FNA r )positive qui ont permis cette détermination,

Les solums que nous avons décrits, dont seules quelques analyses ont pu être effectuées, montrent
l'existence de caractères intrinsèques et extrinsèques qui nous incitent à rapprocher ceux-ci des
alocrisoJs humifères. On notera, en plus des caractéristiques chimiques, le fait que nos solums sont
répartis dans un domaine d'altitude plus vaste que celui où l'on trouve habituellement les andosols.
lis ont été rencontrés en Haut Morvan collinéen sous peuplement feuillu,

Ces alocrisoJs humifères ne· peuvent être clairement distingués dans leur répartition des andosols.
Notre échantillonnage permet néanmoins de fournir une première image de leur variabilté et de leur
écologie. Notre échantillonnage montre J'existence d'autres solums plus différenciés où l'horizon A
présente une épaisseur de 10 à 15 cm. Après une transition assez rapide, on passe à un horizon
profond de couleur beige, à structure toujours très fine, au toucher soyeux à l'état humide. Le
solum 344 comportait déjà un tel horizon inférieur. D'après l'analyse des variables

• RElction cintliqu~ lU FNA : Le mod~ <>pEtitoire wivi con.il\~ l minuler l'Evolulion du pH d'IIM JOlution d~ FNA dlnl Ilqu~ll~ on

introduit un Echanlillon d~ sol.
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d'environnement, ces vanatlons morphologiques ne peuvent être reliées aux changements de
conditions topographiques, d'exposition et de pente (situation de haut de versant et de sommet). Le
matériau parental semble jouer un rôle assez important. Il est la plupart du temps issu de roches
volcaniques appartenant au groupe des substrats les moins acides du massif. Notons toutefois
qu'une petite part d'entre eux se rencontrent sur des roches microgrenues apparentées aux roches
granitiques.

Pour relier ces observations, on peut dire que la gamme des solums décrits est ordonnée selon un
gradient de différenciation (signalés par le changement d'épaisseur de A) et d'une évolution
parallèle de la quantité de matière organique (-). La figure 17 illustre la répartition de ces solums et
leur variabilité.

Figure 17 ; Distribution et variabilité des solums humifères issus de roches volcaniQues
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Ce qui frappe dans cette dernière analyse, c'est la convergence morphologique nene entre les sols
andiques et les alocrisols humifères qui se vérifie aussi dans leur variabilité. En effet, des
descriptions effectuées dans le Massif Central (MOINEREAU, 1974) donnent une image très proche
de l'évolution des andosols. Retenons que l'auteur a constaté dans un même domaine climatique la

(-)Une rtSirictioo cioit être IpporUe quant li l'ippréciition de la qUlntÎlé de I\1Itilre OIlanique l l'IÎde de la couleur. Nous avOt\l pu

noler que des solurru préserrtal'll une différence de c<Montiorr 11HZ sensible possédlierrt plrfoil dei quarrtitél de mstilre ol'llnique pli

I~I éloigrrée.
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présence d'andosols typiques mais aussi d'intergrades avec les sols bruns (sols bruns andiques). Il
indique que les andosols conservent leur caractéristiques seulement lorsqu'ils sont Malimentés" par
une quantité importante de matière organique. Les sols bruns sont les plus fréquents sous prairies,
ce que nous avons constaté sur le plateau du Cézallier (Massif central). Il conclut que l'évolution
des andosols au sein d'une région, qui offrent toutes les conditions favorables à leur développement
(conditions climatiques, types de roches), résulte souvent d'une mise en culture.

Il nous semble que dans notre cas les mêmes remarques peuvent être reproduites. La quantité de
matière organique croit en passant des solums décrits sous chênaies à ceux identifiés sous hêtre et
surtout résineux (ORSTOM). A la fin de cette discussion, nous ne pouvons que nous interroger sur
l'historique de la gestion forestière dans les secteurs oD. nous avons trouvé les solums humifères.
Par ailleurs, il sera nécessaire de réaliser l'étude floristique de ces stations afin de caractériser
complétement ce type d'écosystème.

En conclusion de cette étude, nous remarquons que l'ensemble des classes li, 12, 13 et 14 est
constitué de solums assez différents mais qui ont tous été fédérés par un petit nombre de caractères
les séparant nettement des alocrisols et brunisols en raison de leur morphologie bien typée.

2,2.3. Solwns caractéristiques de la forêt morvandelle (Tableau XXll)

le tableau XXII recense tous les profilHypes analysés qui ont servi à caractériser les groupes de
relevés issus de la classification. On remarquera que ceci ne constitue pas une liste exhaustive des
solums que l'on est susceptible de rencontrer en Morvan, puisque notre essai méthodologique ne
portait que sur une partie de l'échantillon total, ainsi que nous J'avons signalé auparavant.
Remarquons néanmoins que ce récapitulatif rassemble les unités de la majeure partie de la
couverture du massif (90% environ).

Le complément sera fourni dans le volume annexe, oil tous les solums ont fait l'objet d'une
description complète (aux pages précisées dans la colonne de droite), pour les besoins du catalogue
des types de stations forestières.

2.3. Discussion

Dans le type d'étude que nous avons entreprise, la prise de données au niveau des caractéristiques
stationnelles reste encore à l'entière initiative du biologiste de terrain, parce que la méthode de
typologie n'a pas encore fourni de règles précises et normalisées. Parmi les travaux de pédologie,
on ne trouve pas d'études à de telles échelles. Nous pensons que ce premier essai constitue un pas
vers une formalisation qui permettra de mieux apprécier les choix méthodologiques des auteurs et
de faciliter les échanges d'information.

la quantité d'informations exigée par notre principe d'analyse génère une normalisation de la prise
de données.

Le problème de la qualité de celle-ci peut toutefois être soulevé. En premier lieu, il est nécessaire
d'envisager le "réalisme~ des paramètres que nous avons choisis d'après les vérifications obtenues
dans les fosses analysées. D'un point de vue général, nous pouvons retenir que la transcription de la
réalité de terrain ressort de façon assez satisfaisante, bien que les paramètres que nous avons
sélectionnés soient parfois encore éloignés de la précision exigée dans les fiches pédologiques
S.T.I.P.A.
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Tahleau XXII ; Principaux types de solums identifiés en Morvan par le R, P. E,

N' Types de sols C.P.C.S. Rattachement au R.P.F. Ré!.
anal.

ALOCRISOLS ET POOZOSOLS

007 Brun ocreux à moder Alocrisol sablo-argileux pachique à moder 170-171
de versant nord de granite

020 Brun acide à muU-moder AJocrisol ocreux à muU-moder de sommet 1SI-152

aplani de granite

037 Brun ocreux l1. moder Alocrisol ocreux leptique li. moder de haut 163-164

de versant issus de granite

049 Brun ocreux à muU-moder Alocrisol ocreux li. mull-moder caillouteux UJ·154

de sommet issu de rhyolite

126 Brun acide li. mull-moder Alocrisol brun pachique à muU-moder de SI-52

bas de versant issu de matériaux col1uviaux

174 Ocre podzolique à dysmoder épais Podzosol ocrique sablo-argileux à ......,
dysmoder épais de versant issu de granite

301 Brun acide à muU-moder Alocrisol sableux li. mull-moder de sommet 142-143

issu de granite

357 Brun acide profond à muU acide Alocrisols alumînique li. mull·moder de 129-130

versant issu de granite

388 Brun ocreux à moder Alocrisol humifère caillouteux à dysmoder 144-145

de forte pente issu de granite

391 Brun ocreux à dysrnoder Alocrisol-podzosol sablo-argileux leptique 151-UI
li. dysmoder de versant issu de granite

44J Brun acide profond à muU oligotrophe Alocrisol brun pachique à muU oligotrophe 76·71

de zone plane

447 Brun mésotrophe .1 muU mésotrophe Alocrisols brun à muU mésotrophe l1. mult 112·113

mésotrophe de versant .1 pente faible

519 Brun ocreux à dysmoder Alocrisol ocreux leptique à dysmoder de 1H-1S6

haut de versant issu de grès

535 Brun mésotrophe li. mun mésotrophe Alocrisol brun pachique li. muU mésotrophe 206-207

de bas de versant issu de matériaux
col1uviaux

402 Brun acide à pseudogley à muU Alocrisol brun rédoxique à texture de 91·98
oligolrophe limon argileux à muU oligotrophe de

plateau

517 Brun acide à mull oligotrophe Alocrisol brun pachique sablo-argileux .1 139-137
muU oligotrophe de versant li. pente faible
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BRUNISOLS

394 Brun acide li pseudogley li. mul! Brunisol désatur~ aluminique rédoxique la 69-10

oligolrophe charge grossière siliceuse li. muU
oligotrophe de plateau

475 Brun mésotrophe li. pseudogley profond l Brunisol désaturé aluminique à horizon 185-186
muU mésotrophe rédoxique profond li. muU mésolrophe de

talweg

SOS Brun mésotrophe la pseudogley à mul! Brunisol mésosaruré rédoxique li. muU 183-184

oligolrophe oligotrophe de plateau

523 Brun mésotrophe profond à muU Brunisol mésosaturé sablo-argilo-limoneux 176-ITI
mésolrophe pachique li. muU rnésotrophe de talweg

COLLUVIOSOLS ET AUTRES SOLUMS HUMIFERES

175 Brun ocreux humifère à moder Alocrisol humifère pachique à moder de 42-43

sommet issu de granite

344 Brun ocreux humifère li. moder? Alocrisol humifère pachique à horizon A 59-60
épais mélanique aluminique issu de tuf
volcanique

427 Ranker humifère à muU oligolrophe Alocrisol humifère à charge grossière l 111-119

mull oligotrophe de pente forte

493 Brun acide humifère profond à mull Alocrisol humifère Iimono-argilo-sableux 221-222
oligotrophe pachique à mull oligotrophe issus de

matériaux colluviaux arénacés

Plusieurs biais d'observation doivent être signalés dans l'op[Îque d'applications futures de notre
méthode:

• certaines variables s'avèrent assez efficaces pour le tri comme la structure, l'épaisseur de
l'horizon supérieur, la morphologie des couches de l'épisolum humifère et la couleur;

• la texture apparente (au doigt), également discriminante, est considérablement faussée en
présence d'une grande quantité de matière organique;

-l'évaluation de la profondeur totale du solum a été sous-évaluée lorsque la charge en éléments
grossiers était importante. Afin de conserver une possibilité d'interprétation, nous avons noté
une modalité signalant les éventuels obst~cles au creusement.

En revanche, certaines des propositions faites dans le référentiel se révèlent d'tin emploi difficile
dans notre région d'étude:

- nous avons préféré fixer à 60 cm la limite du caractère pachique (épaisseur de A + S fixée à
80 cm par le R.P.f.) ce qui s'intègre mieux à notre typologie;

- pour évaluer la profondeur de l'horizon rédoxique, nous nous sommes fixé le niveau où cet
horizon possède une morphologie nette; j'apparition de ce caractère est la plupart du temps
précédée d'une zone où les taches d'hydromorphie restent diffuses avec un contour peu précis;
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nous avons retenu la profondeur de 50 cm pour qualifier les solums rédoxiques; en effet en
dessous de cette profondeur les espèces hygroclines ne sont que très disséminées; à l'inverse
lorsque l'horizon rédoxique se situe entre -30 et -50 cm, elles atteignent la valeur 2 du
coefficient d'abondance-dominance.

Pour la détermination des caractères, plusieurs remarques sont également à formuler:

- pour les alocrisols, nous avons trouvé des valeurs de srr souvent inférieures à la limite
proposée (5%); il serail donc préférable d'adopter le caractère diagnostique" < 20%";

- les horizons A et S aluminiques de ces mêmes solums contiennent fréquemment une quantité
d'AI3+ dépassant la valeur supérieure de la fourchette indiquée (6 mé/lOOg);

Pour achever ces observations, il est nécessaire de rappeler deux types de problèmes posés dans de
telles études par :

~ l'appréciation du niveau hydrique des sols sur te terrain; classiquement, il est assez facile de
déterminer les conditions d'excès et de manque d'eau mais difficile de les situer dans toutes les
conditions intermédiaires;

- la mesure de certaines épaisseurs (de la couche OH par exemple) souvent affectée par une
variabilité importante.

La sélection de l'information, opérée dans le codage d'après nos fiches de terrain, offre, il est vrai,
une vision très réductrice de la complexité des profils. En décrivant un horizon supérieur et
inférieur, nous avons transcrit certains profils très imparfaitement (cas des podzosols, avec horizon
E discontinu), donc introduit dans notre raisonnement un biais assez important. Le choix de
description pour l'analyse a été commandé par l'ambiance générale assez homogène de la couverture
pédologique. En outre, on s'aperçoit dans les histogrammes de l'existence de données accidentelles.
C'est le cas pour les descripteurs de l'horizon 0 holorganique où se superposent des modalités
appartenant à des formes d'humus très distinctes sur le plan du fonctionnement.

Pour tous ces aspects, il faut bien voir que le traitement de l'information que nous avons mis en
oeuvre n'est utilisable que pour le tri. A l'image des résultaIS du traitement des données
florisliques, il est nécessaire de se rapporter aux observations sur le terrain (fiches de relevés) pour
réaliser une détermination complète de chaque unité. ri nous semble illusoire de rechercher à isoler
des unités stationnelles élémentaires avec les analyses statistiques.

Un autre point important de la discussion est à consacrer à la variabilité constatée sur le terrain au
niveau de certaines parties du solum. Si l'emploi d'un plan d'échantillonnage stratifié ne semble pas
contre-indiqué par le R.P., il n'en reste pas moins que l'on doit s'interroger sur la représentativité
de la description du solum centrée à l'intérieur de l'aire de natre relevé: pour exemple, la
détermination du mull-moder (dont la couche H est discontinue) qui oblige à. tester l'observation sur
une partie de la surface échantillonnée. Il semble que l'on soit en droit de soulever une
problématique semblable à celle des- études floristiques. Ne devrait~n pas déterminer une aire ou un
nombre d'observations minimal à respecter pour l'étude d'un solum, de son humus en particulier,
lorsque les caractères diagnostiques concernent des mesures d'épaisseur ou de continuité?
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III - DEUXIEME SYNTHESE

A. Aspects méthodologiques

Cette première expérience constirue une base de départ et doit donner lieu à des essais
complémentaires, dans le but d'étoffer la récolte des données morphologiques (au sens du R,P.,
incluant les données d'analyse) : inclure lOus les horizons, la transition entre ceux-ci (bien que
difficile à décrire dans le trou servant à la reconnaissance) qui offriraientt ainsi la possibilité de
décrire certains horizons discontinus après exemple.

La convergence avec la méthode floristique, que nous avons déjà soulignée, reste pour nous un des
attraits du Référentiel Pédologique. Cependant deux points importants restent à vérifier. Dans les
principes de base du R.P., "les références sont repérées sans souci de hiérarchisation". Force est de
remarquer cependant que dans la présentation des références, leur déterminisme est analysé. Dans la
cartographie pédologique actuelle, nous reconnaissons aussi la mise en oeuvre d'une stratification
hiérarchisée peu formalisée. Ceci nous autorise à penser que la réflexion engagée par les pédologues
se trouve proche de celle des phytoécologues sur ce plan aussi. Toute démarche non formalisée
reste un obstacle important à une utilisation plus large de l'outil très intéressant que constitue le
R.P. Nous reproduisons ici une de nos remarques qui opposait la facilité de poser le premier point
d'échantillonnage dans l'aire d'étude, au doute important qui subsistait dans le choix du deuxième.

A l'issue de cette tentative de classification des caractères stationnels, il nous faut examiner la
nature des apports méthodologiques ainsi que les améliorations de la connaissance de la couverture
pédologique du Morvan.

Rappelons que des comparaisons entre horizons par leurs caractéristiques morphologiques ont déjà
été réalisées sur des sols calcaires (GIRARD, 1983; TEBALDI, 1984), sur la base des principes de
la C.P.C.S. et dans une optique pédologique.

En ce qui nous concesne, nous voyons dans l'emploi du référentiel pédologique avant tout une
méthode dont les retombées se situent d'abord au niveau de la prise de données st3tionnelles et qui
impose:

- une régularité dans l'évaluation des paramètres (variables).

- un effort d'observation et d'appréciation (calibrage des modalités choisies),

- l'application d'un principe d'analyse similaire à celui des communautés végétales destiné à
exploiter l'information au niveau le plus fin dans le but de fiabiliser les intégrations
successives.

Plusieurs retombées pratiques apparaissent aux différentes étapes d'analyse:

- il est possible d'acquérir une structuration rapide des unités (classification), offrant la
possibilité d'une démarche ascendante; le tout semble de grande valeur opérationnelle pour la
"cartogenèse" (in R.P.);

- signalons également les possibilités offertes par les histogrammes de fréquences des modalités
des variables pour une détermination plus formelle des références. En effet, les distributions
mises en évidence permettent le rattachement aux références en définissant beaucoup plus
clairement les espaces modaux et périmodaux dans la distribution des variables, donc les
rattachements doubles (alocrisols-podzosols) ou triples.
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Enfin, nous constatons que cet ensemble de résultats est efficace pour la construction de clés
d'entrée dans l'espace typologique créé. Il est susceptible aussi de Fournir les bases pour la
conception d'un système expert en vue de déterminer les unités pédologiques d'une région. A ce
sujet, nous pensons que, bien que liée à la nature du plan d'échantillonnage, la forme des résultats
obtenus offre une évaluation du poids de chacun des grands types de caractères pris en compte dans
la couverture pédologique d'une région donnée. On imagine facilement que la structuration élaborée
sera propre à chaque région, d'où la construction de systèmes ayant la souplesse nécessaire pour
optimiser les clés d'entrée dans tous les espaces typologiques (typologies régionales notamment).

B. Signification biologique du résultat

Un premier élément de synthèse consiste à comparer les résultas obtenus avec la classification
préalable établie d'après la C.P.C.S.. En se reportant au document annexe (volume Il), la liste des
types de sols identifiés fournit une vue d'ensemble de la couverture pédologique du massif du
Morvan qui montre une grande homogénéité à l'échelle globale du massif.

En nous en tenant à la stricte utilisation des caractères énoncés par la classification de 1967, les
possibilités d'investigation restent très limitées. Il est clair que pour fournir une description plus
précise à notre échelle, il aurait été nécessaire d'inclure une information complémentaire que cette
méthode ne permet pas d'envisager sauf en prenant une liberté importante par rapport à la stricte
application des définitions proposées.

L'application de notre méthode nous a permis de resituer nos descriptions parmi les résultats déjà
publiés et d'apporter des éléments nouveaux au sujet des sols humifères. La grille présente les
différents points de repères du gradient obtenu en comparant les unités C.P.C.S. et les références
du R.P.F.

Sols bruninés

Sol brun Solbrun acide Sol brun ocreux Sol brun ocreux Sol ocre-podzolique
mésotrophe humifère

Brunisol mésosaturé Brunisol Alocrisol brun Alocrisol ocreux Alocrisol·podzosol
désalUré Podzosol ocrique

Les sols bruns acides et bruns ocreux dominent l'essentiel de la surface alors que les autres types
sont d'une extension très limitée.

Les formes d 'humus correspondantes illustrent cette variabilité assez limitée:

Mull oligotrophe Mull·moder Moder Dysmoder

Sols peu évolués

- d'érosion: Iithosol acide sur pente forte;

- d'apport colluvial sur bas de pente.
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Ils sont topographiquement bien localisés et les Iithosols restent assez rares.

Le gradient d'humidité se révèle être beaucoup plus étendu. Nous avons recensé des sols xériques
superficiels sur des roches peu altérées en profondeur en haut de versants en exposition chaude.
Dans toutes les rones dépressionnaires et les mouilles, l'engorgement des sols croît. Il est à
l'origine de la formation de -solums de deux types en Morvan:

- des sols à nappe très haute toute l'année. acides ml l'accumulation de matière organique forme
un hydromoder, un anmoor, voire une tourbe;

- des sols mieux drainés, dont la nappe subit des oscillations plus fortes dues en particulier aux
changements de régime du cours d'eau qui la draine.

Toutes les situations intermédiaires entre ces deux extrêmes ont été observées.

La confrontation des solums identifiés s'est avérée efficace pour entrer plus dans le détail du
déterminisme des caractères morphologiques et analytiques. Parmi les alocrisols issus de roches
cristallines, notre étude à permis de distinguer deux ensembles assez bien typés. recensés d'après
leur texture. structure et la couleur générale des horizons:

~ des solums à texture limono-argilo-sableuse, issus de roches granitiques à gros grains
altérables, dont l'arène de couleur ocre-rosé, contient une charge faible à moyenne d'éléments
grossiers altérés de forme arrondie;

- des solums à texture dominée par les limons et sables, issus de roches granitiques à grains fins
(de type microgranite, apHte, granite porphyroïde à grains fins), libérant une arène à structure
très fine, de couleur brun clair à beige, poussiéreuse à l'état sec, avec une charge en éléments
grossiers anguleux parfois importante.

L'intérêt de notre résultat réside dans les nouvelles données acquises sur les solums humifères. Le
présent travail fournit désormais une image précise, mais il sera encore nécessaire de clarifier leur
statut. Quel est l'intérêt de cette nouvelle classification des solums humifères'" Outre le fait qu'elle
vient compléter l'information sur la couverture pédologique du Morvan, elle pose le problème d'une
meilleure connaissance de ceux-ci. Deux aspects biologiques importants justifient déjà cette
distinction. Les alocrisols ne possèdent pas les mêmes propriétés sur le plan de la réserve en eau
que les andisols. La convergence morphologique de ces alocrisols est assez frappante et doit donner
lieu à des vérifications dans d'autres régions. Dans la suite de cette recherche, il conviendra donc
d'étudier cette unité à part, en employant tous les paramètres analytiques préconisés dans le R. P.
en identifiant de façon plus certaine les matériaux parentaux (.) .

• Cette l!tude, lnc;h li l'initiative de J. CHRETIEN•• donno! lieu li la dncripllon de nouvellu fosse. non inll!ln!u li nlle l!tude.
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1- Aspects mét.hodologigues

Parvenu au terme du traitement de l'information, il nous semble nécessaire de fournir dans cette
partie une image synoptique des étapes méthodologiques franchies. Les apports de chacune dans
l'analyse des données nous ont montré leur complémentarité.

La figure 18 présente la démarche suivie. Sur la première ligne, sont spécifiées les données en
entrée. Les niveaux hiérarchiques intermédiaires énumèrent les choix: de traitement et
d'exploitation discutés dans chacune des parties précédentes.

Au niveau inférieur figure l'ensemble des relations entre les catégories homogènes issues de
l'analyse: les unités f10ristiques et les groupes de caractères stationnels. composants des
écosystèmes que nous nous sommes proposé d'individualiser.

C'est seulement à ce stade du raisonnement que peut être abordée la recherche du déterminisme de
chacune des unités et des syntaxons identifiés, objectif visé dans ce chapitre de synthèse.

" - Synthèse de la végétation forestière morvandelle

A. Les différents niveaux d'intégration

A chacune des étapes du tri, nous avons exprimé dans les conclusions les limites de l'interprétation,
qu'elle soit basée sur les caractères floristiques ou stationnels. Une dernière tâche consiste alors à
recenser les discontinuités créées qui se juxtaposent et à analyser les contre-exemples.

Nous souhaitons à terme arriver à la définition de types d'écosystèmes à fonctionnement propre et
capables de se perpétuer.

Ainsi, les vérifications se situent à deux niveaux. Il s'agit:

- en premier lieu, de valider (ou non) les discontinuités proposées dans les gradients et de
caractériser le fonctionnement des unités reconnues ;

- enfin, de recouper l'information floristique et écologique pour cerner au plus près les aspects
synécologiques. Ce niveau est celui où sont intégrées toutes les variables d'environnement. Il est
opérationnel pour la mise en évidence des types d'écosystèmes et donc des types de stations
forestières et pour la définition des syntaxons avec l'appréhension de leur déterminisme, ainsi
que l'exige la méthode phytosociologique.
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Figure 18 ; Algorithme mélhodologiaue
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B. Relations sol/végétation

1. Validité des unités homogènes

l, l, Groupes d'espèces indicatrices et niveau trophique

La méthode adoptée vise à vérifier la validité des unités floristiques définies en raisonnant à l'aide
des données analytiques recueillies sur des fosses pédologiques qui ont été pratiquées dans des
stations représentatives des différentes unités du gradient trophique (construit à partir des groupes
d'espèces indicatrices).

Nous disposons de 4 à 6 fosses analysées par unité. Nous avons extrait plusieurs paramètres qui
nous semblaient pertinents pOUT la compréhension de la répartition des plantes. en nous basant sur
les réflexions déjà menées en ce domaine par PENEL (1979, op.cit.) et VERGER (1989, op. cit.) :

- le pH eau,
- l'état du complexe adsorbant.

Nous avons étudié ces paramètres dans les deux horizons supérieurs. Ceux-ci concernent une
profondeur allant jusqu'à -40 cm (0 fixé à la base de l'épisolum humifère), profondeur prospectée
par les plantes herbacées et arbustives. Dans les solums pris en référence, les données utilisées
appartiennent donc en majorité à l'horizon A hémi-organique, excepté pour quelques solums peu
épais dont l'horizon inférieur est en fait l'horizon S.

Un premier ensemble de graphiques (Fig. 19) visualise l'état du complexe adsorbant. Les
diagrammes empilés donnent la proportion de chacun des cations en % de T. La figure 20
rassemble les valeurs du pH eau, du taux de saturation, et de la proportion relative d'Ais. et de H· .

.. Unité NEUTROCLINE à NEUTROACIDICLINE :
Solums analysés: 196, 198,523, 154,535.
Ces solums sont caractérisés par un pH proche de 5, allant jusqu'à 7 dans la couche inférieure;
une taux de saturation toujours supérieur à 20 %. La proportion Alh/H .. est très variable.

.. Unité ACIDICLINE :
Solums: 394, 201, 447, 475, 126.
Le pH eau reste très proche des valeurs observées dans l'unité précédente, de même que le taux
de saturation. On note une proportion d'Ais. qui s'inverse d'un horizon à l'autre. Dans trois
des solums, la quantité d'Alh de la couche supérieure est plus basse que celle de l'horizon
inférieur.

.. Unité MESOACIDIPHlLE :
Solums : 531, SOS, 493, 443, 402.
Le pH eau reste très proche des valeurs observées dans l'unité précédente, de même que le taux
de saturation. On note une proportion d'Ap· qui s'inverse d'un horizon à l'autre. Dans au
moins trois des solums, la quantité d'Al de l'horizon supérieur est plus basse que celle de
l'horizon inférieur.
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Figure 19~1 Etat du complexe adsorbant des solums-types du Morvan (Horizon supérieur).
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Figure 19·2 Etat du complexe adsorbant des solums·types du Morvan (Horizon supérieur).
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Figure 19-3 Etal du complexe adsorbant des solums-lYpes du Morvan (Horizon supérieur)
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Figure 19·4 Etat du complexe adsorbam des solums-types du Morvan (Horizon supérieur)
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Figure 19-5 Etat du complexe adsorbant des solums-types du Morvan (Horizon supérieur)
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Figure 20-1 Principaux: paramètres chimiques de l'horizon supérieur des solums
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Figure 20-2 Principaux paramètres chimiques de l'horizon inférieur des solums
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III Unité ACIDIPHILE "MODERE" :
Solums : 427, 357, 344, 517.
Le pH de l'ho"rizon supérieur se situe entre 3.8 et 4,3, ce qui distingue ces solums de ceux de
l'unité précédente. srr est inclus entre 5 et 10 %. La proportion d'Al)' peu variable reste
constante dans chacun des horizons. Les ions d'acidité sont hyper-dominants dans le complexe
avec Ai" toujours important.

III Unité ACIDIPHILE:
Solums : 037, 509, 007, 301, 020, 175,388.
Le pH eau, proche de 4, reste peu différent de celui relevé dans l'unité acidiphile -modéré-.
Le taux de saturation. assez variable dans l'horizon supérieur (5 à 20 %), se stabilise entre 2 et
10 % au niveau inférieur. La proportion d'AI3+ est constante dans l'ensemble. toujours
marquée par une quantité très largement dominante d'ions d'acidité.

• Unité TRES ACIDIPHILE :
Solums : 049, 174,519,391.
Le pH eau, toujours inférieur à 4 dans l'horizon supérieur, s'accompagne d'un taux de
saturation très bas oscillant entre 2 et 5 %. La proportion d'AI);. atteint au minimum 40 % de
celle de H·.

III Eléments de synthèse et discussion:

Une synthèse de ces résultats indique en premier lieu que le découpage effectué reste conforme aux
données pédologiques. La valeur du pH est comprise entre un maximum de 7 et un minimum de 3,5
sur l'ensemble du massif. Nous avions signalé en première partie que le gradient trophique exprimé
par les espèces était peu étendu comparativement à d'autres régions.

Le résultat assez frappant de cette comparaison globale est la proximité des valeurs atteintes dans
les différentes unités. On peut estimer qu'elles sont significativement peu différentes si l'on tient
compte de l'écart-type enregistré dans chacun des échantillons. Une comparaison avec les variations
du pH enregistrées au cours de l'année viendrait certainement confirmer la faible signification de ce
paramètre qu'avaient déjà soulignée PENEL et VERGER.

L'information apportée par le taux de saturation s'avère opérationnelle pour délimiter les grandes
unités, mais peu efficace pour séparer des ensembles proches. La variabilité de ce paramètre
édaphique est assez importante au sein de chaque unité. En règle générale, dans nos échantillons,
nous constatons un taux de saturation plus fort dans l'horizon supérieur. Il faut rappeler que nous
avons analysé le plus souvent deux niveaux de l'horizon hémi-organique. Ainsi la couche supérieure
possède toujours une quantité de matière organique plus importante à relier avec l'augmentation du
srr, fait classiquement expliqué par les pédologues.

D'après ce dernier paramètre, on identifie deux pôles distincts au Morvan:

- des solums avec srr voisin ou supérieur à 20 % (brunisols et colluviosols des unités
neutroclines à acidiclines) ;

- des solums très désaturés, majoritaires, avec srr toujours inférieur à 20 % (toutes les autres
unités sur alocrisols).
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En raison du nombre élevé de solums désarurés, il était utile d'observer la proportion des ions
d'acidité. AI)· joue un rOle important dans la minéralisation de la matière organique, La quantité
relative de cet ion par rapport à H· tend à nuancer le rôle de ce dernier dans l'acidité du sol. La
question se pose de savoir s'il est possible de trouver une évolution linéaire du rapport AIH/H·
selon notre gradient trophique.

Là encore la grande variabilité de ce paramètre ne nous permet pas de confirmer les divisions que
nous avons proposées. Nous remarquons que les sols les plus organiques comportent une quantité
d'AI élevée, mais que la réciproque n'est pas vérifiée. Un certain nombre de solums possèdent une
forte proportion de cet élément sans pour cela se révéler très humifères.

En conclusion, tout en observant une distribution logique des unités floristiques sur le gradient
trophique et notamment des groupes caractéristiques des conditions extrêmes assez bien délimités, il
reste que toutes les divisions -intermédiaires- proposées à notre échelle de travail sont
accompagnées de paramètres édaphiques peu contrastés. C'est davantage le sens général de variation
de ceux-ci qui est le plus lisible.

En comparaison avec les résultats obtenus dans les Vosges (OBERTI, 1991), on note des valeurs de
S/T nettement plus faibles dans nos unités acidiphiles "modérés" et mésoacidiphiles. Il était
impossible d'utiliser le rapport Cal '/AP' en raison de la très faible proportion de Ca2• dans la
plupart des solums

1.2. Groupes d'espèces indjcatrices et niveau hydrique

L'étude du niveau hydrique des stations s'avère beaucoup moins précise que celle du niveau
trophique. Les paramètres analysés ne permettent pas de définir des limites traduisant des
changements de niveau hydrique des stations, sauf sur le plan qualitatif. Quatre grands ensembles
ont été isolés :

hygrophile l mésohygrophile à hygrocline à mésoxérophile à
mésohygrophile hygrocline mésoxérophile xérophile

Solum engorgé toule Solum engorgé Solum sain bien drainé Solum à drainage
l'année à profondeur temporairement à une excessif, à faible réserve
'+ ou • faible profondeur moyenne horimn rédoxique en eau
Rédoxisol/Réductisol horimn r&loxique > -50 profond éventuel

Marécageux à assez Assez humide à Moyennement frais à Assez sec à très sec
humide moyennement frais assez sec

Nous avons signalé au chapitre précédent que la profondeur du niveau d'hydromorphie du sol était
assez fidèlement traduite par la proportion d'espèces hygroclines (recouvrement).
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En revanche, lors de la réalisation de "bipoints" de relevés destinés à comparer la représentation du
groupe hygrocline (Deschampsia cespitosa, Mo/inia caerulea, ... ) sur des solums possédant des
caractères morphologiques notamment d'hydromorphie semblables, nous avons remarqué que la
répartition des ces taxons était faussée dans les peuplements ouverts ou dégradés. On attribue
couramment ce phénomène à l'afflux de lumière permis par les interruptions du couvert. Mais il
s'est révélé aussi que le degré d'humidité était différent, toujours plus élevé dans les parcelles les
plus ouvertes. On explique classiquement ce surcroît d'humidité par un affaiblissement du drainage
effectué par la végétation lorsque celle-ci a été perturbée. Bien que fréquemment dressé, ce constat
incite à réfléchir sur le fonctionnement hydrique du sol. Nous pensons que l'évolution du cortège
hygrocline est modifiée non seulement en fonction de la quantité de lumière, mais aussi par le
changement du régime hydrique moyen de la station. On mesure ainsi l'utilité de faire la pan de
l'influence des caractères :

• morphologiques d'hydromorphie, hérités depuis une longue période,

. de fonctionnement soumis au régime actuel et à l'influence du couvert végétal.

Aux difficultés d'interprétation du déterminisme du développement des taxons liés à l'humidité,
s'ajoutent celles de la recherche de données sur le fonctionnement actuel du solum peut·être en
décalage avec la morphologie. Cette donnée pédologique est peu souvent fournie dans les études.
Elle serait certainement très utile pour mieux préciser la synécologie des groupes d'espèces des
milieux humides mais nécessiterait un suivi annuel et pluriannuel du fonctionnement.

1.3. Groupes d'espèces indicatrices et aspects dynamiQues

Malgré la répercussion importante des phénomènes dynamiques dans l'anaJyse des données, il nous
a été impossible de parvenir à une formalisation poussée de l'étude du facteur historique. Seule une
interprétation réalisée sur des bases biologiques (comportement des espèces) a permis d'opérer une
première approche de ces aspects.

Nous rassemblons ici quelques données complémentaires à celles déjà présentées. En premier lieu,
l'exploitation des profils écologiques offre la possibilité d'effectuer un tri des espèces qualifiées
d'ubiquistes pour les facteurs trophiques et hydriques. Parmi celles·ci, nous pouvons séparer des
espèces dont le spectre large s'explique par leur caractère pionnier leur permettant de s'exprimer
dans des milieux assez divers. En recoupant l'information donnée par les profils écologiques et le
classement proposé dans la synthèse de RAMEAU (1987, op. cit.), il est possible d'étudier la
répartition de ces taxons en fonction de la nature du couvert. On peut ainsi mesurer leur
participation aux cortèges floristiques colonisant les situations stationnelles extrêmes (grande
acidité, forte humidité, sécheresse) auxquelles nous avons da ajouter la profondeur utile du sol.

Lorsque celle-ci est faible, même en l'absence de tout autre facteur limitant, les espèces à caractères
pionniers sont davantage représentées. Trois niveaux se SOnt imposés, car ils affirment l'existence
d'un fonctionnement propre à chacun des écosystèmes ainsi isolés, dont un des signes extérieurs est
la production ligneuse et ta qualité des peuplements.

Profondeur utile des solums ;

fol'1e à moyenne
lus de 50 cm
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L'obstacle principal à la prospection racinaire peut être constitué soit par le substrat géologique en
place, non ou peu .ahéré, soit par la présence d'un tassement important de la base du solum. C'est
pourquoi, dans le traitement des données stationnelles, la codification de la présence d'un horizon
compact en profondeur (·40 à ·50 cm) s'est révélée pertinente dans l'analyse.

1,4. Groupes de caractères stationnels

La délimitation de ces groupes a été opérée lors de l'analyse des caractères stationnels. Nous avons
reconnu un ensemble d'unités pédologiques à J'aide de leurs paramètres intrinsèques et des variables
d'environnement (extrinsèques). Le recensement de toutes les combinaisons aboutit à délimiter des
unités stalionnelles élémentaires. Rappelons que cette opération a permis d'apporter un certain
nombre de précisions dans la connaissance de la couverture pédologique du massif et de mettre en
évidence une unité encore mal connue qui a nécessité une étude plus approfondie. pour cette
dernière; il est nécessaire de compléter sa définition en précisant la nature de la flore et de la
végétation qu'elle porte.

2. Relations entre unités noristiques et unités stationnelles élémentaires.

2,1. Typologie des relations

L'algorithme de la figure 18 présente l'objet de notre typologie comme la définition des relations
qui lient unités f10ristiques et caractères stationnels. li convient à présent d'énumérer les types de
relations qui sont susceptibles d'être mis en évidence.

Notre méthode consiste à réaliser une partition

- de l'ensemble F des caractères f10ristiques en unilés noristiques élémentaires.

- l'ensemble S des caractères stationnels en unités stalionnelles élémentaires,

et à définir une fonction de F vers S.

F s

FI - 51,
F2 52
F3 53
F4 2

~
54

F5 55
F6 ,.,

56
F7 57
F8

I~
58

F9 59
FIO 510
.... ....
Fn 5n
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Nous avions présenté cette étape comme la recherche d'une bijection entre ces deux ensembles. A
ce niveau de la réflexion, la confrontation des résultats de chacune des étapes conduit à distinguer
trois types de relation:

1. Une unité noristique correspond à un seul groupe de caractères stationnels. Celle--ci peut être
définie comme élective de ces conditions de milieu.

2. Une même unité Ooristique est retrouvée sur plusieurs unités stationnclles élémentaires. Cette
relation illustre la synécologie de cette unité. Dans l'optique fixée, il est nécessaire de bien
vérifier la dissemblance des caractères stationnels, soit l'existence de caractéristiques de
fonctionnement propres.

3. Plusieurs unités noristiques sont identifiées pour un même groupe de caractères stationnels.
L'interprétation de ce phénomène se pose en termes dynamiques.

Ces relations peuvent être ensuite interprétées.

Dans la relation de type l, on note J'existence d'une unité floristique dont le déterminisme
écologique est connu mais dont la dynamique est limitée. Tous les groupements sont dans un état
de maturité proche. Cette relation définit le plus souvent un climax stationne!.

La relation de type 2 mOntre qu'une même végétation a pu être décrite dans des unités
stationnelles élémentaires pounant différentes. En plus de conclure à une amplitude écologique
large de cette communauté végétale, nous sommes obligé de rechercher dans ce cas un
déterminisme d'ordre dynamique.

Dans la relation de type 3, les groupements recensés ne peuvent que correspondre à plusieurs
étapes d'une même sylvigénèse. L'image spatiale de celte relation. à notre sens, illustre la
définition du climax proposée par RAMEAU.

Celte analyse sert de base à l'identification des unités fonctionnelles de la forêt morvandelle.
L'existence de plusieurs types de relations entre les différentes catégories prouvent que le
déterminisme n'est pas unique. Ceci ne constitue pas une nouveauté mais nous pensons avoir
démontré ici que l'appréhension de celui--ci ne peut être menée sur un plan global en laissant penser
que la prise en compte des facteurs prépondérants autorise un extrapolation en ce qui concerne les
aspects non envisagés dans l'échantillonnage et les résultats statistiques non analysables. Pour nous,
i! est clair que l'utlisation des données offre rarement le confort propice à l'application des
définitions citées en introduction. Aussi doit-on s'en tenir à la stricte utilisation de l'information
maitrisée ni plus ni moins. Le schéma ci~essous résume la démarche d'identification des unités
fonctionnelles de la forêt du Morvan et montre le choix adopté pour l'isolement des syntaxons et
des types de stations.

o La phaSl optimala corre~O Synlexon Type de etetiOf
Le groupemenl e" en 'QUilib""'- pond II un climax lassocielion

o avec les conditions de milieu: climatiqua '"
/ Ph••e optimel. --- 0 LtI phaS& optimale no --. sous-essocielio ) Type de .tetlo

leprhente PlIS II un

• climax climalique

\ Ph... et/ou eylvofec~.

Le. carect'fe. lt.tionne1.
o Le groupement n'est pas en -- 0 Le phase transitoire --. Ipponent l'eide

'quilibfe avec lei condilionl epparlient II un modèle li le dtilerminllion
de mili.u :Ph... tran.itoi,. sylvig'n'Iique r'gional d. 1. oh... ootim.r.
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La connaissance de loutes les relations entre végétation et milieu offre la possibilité d'une
spalialisation sous forme;

- de transects synthétiques,

- d'un invenlaire des types des slations (calalogue), assorti de clés de détermination. Plusieurs
schémas simplifiés iIIusuentla structuration de chaque petite région.

2.2. Transects synthétiques

La prise en considération des aspects théoriques énoncés auparavant conduit à proposer deux séries
de transects synthétiques. Ils viennent compléter certains déjà proposés pour le Morvan.

Nous donnerons ci-après deux figures illustrant le résultat de l'analyse du déterminisme des
groupements (Fig. 21 et 22).

Puis nous décrirons les séquences reconnues dans chacune des petites régions naturelles (Fig. 23) au
moyen de transects-types qui viennent compléter ce qui était déjà connu.

2.3. Catalogue des types de stations forestières (Volume annexe)

Dans ce volume, nous dressons un inventaire complet des types de stations forestières. Dans
l'optique d'utilisation de ces connaissances pour la gestion sylvicole, il n'est pas réaliste de délivrer
cette information sans effectuer quelques simplifications afin d'en faciliter l'accès aux non
spécialistes. Ce travail de rédaclion complémentaire que constitue le catalogue a nécessité un effort
de réflexion important afin d'opérer certains regroupemenls parmi les unités floristiques et les
caractères stationnels sans toutefois trahir les impératifs ressortis de l'analyse.

La principale modification apportée a été le rassemblement des cortèges floristiques mésoacidiphiles
et acidiphiles MmodérésMreconnus très proches dans leur composition. Dans la description de leur
répartition, nous avons désigné par le terme -acidiphile modéré" les types de stations de la partie
supérieure des pentes, et "mésoacidiphiIe" ceux des bas de pente.

En ce qui concerne les caractères stationnels, il a été nécessaire de regrouper les types de substrats
géologiques les plus proches, en raison, d'une pan, de la difficulté de leur détermination et, d'autre
pan, de la complexité de leur distribution (substrats géologiques par exemple affectés de
nombreuses hétérogénéités). Ce raisonnement a été appliqué pour le rapprochement d'unités
occupant des positions topographiques contigües.
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Figure 23 : Transects types des forêts du rnorvan
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Figure 23 ; Transects tyPes des forêts du rnoryan
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Figure 23 Transects types des forêts du morvan

Bas Morvan

1 Sub$lJat 8~108lque granitique 1

Alocriaoltrua ~ clw,.
IJtIIIin !Au dt mllWlI,III
collu.illIJl' mwl
oli.alZpolI.

~1"lId.6ISo.o;iqu.lau

d$lIltllrilll,lll coIluvillll el
l1Iu.w.... ~ lIluU mo!lotropllt

1'00c-'-F"".._
I>cIc..._

,.
c~-.,_......
~jl<t

BnLIllllOl coIl••1I11 \
muUm~.

Btunlool collu.ial
l&io.iq.tl mwl
mMoll'Op/lt

AIolNoI bND ÎIaIIf..-w
ooIt;11liq...... v-iôquor.l
m.1I oli,.xropll.

AIoaisd l:IN>I'" If..._œ
lDbaIIl",,*iqllll dur..
~1 ..UIII.........

Subsuat 8~lo8lque volcanique ou rM:tamorpllique

Sub~1l1l 860loJ.ique aVe(: œu.erturc:
Sl!dimentaire Ilileifi&: lur roches
cristallil"lCl

AIDcriIal tnIa-'..sMiKrüi'.
â1ic:ifWc.1

-"

................
"'blqw ~ midi
olilonpltolitou
de •. lI6d.
lIi~icitWeI

1'00doaixij.F..._

,,"-

Btwllsal.l!doJllq\ll1
mul! mtsouophtlau
d$ mollrilllJl
illu.llu,

148



2.4, Développements complémentaires de la méthode et limites

2.4.1. Phytosociologie :

Relation avec le concept de ·syntaxon élémentaire" :

La manipulation du concept de "syntaxon élémentaire- s'avère difficile à la suite de l'analyse des
relevés phytoécologiques, telle que nous l'avons pratiquée. Après avoir signalé une première
différence importante dans l'échantillonnage, la connaissance du déterminisme des syntaxons,
nécessaire à leur définition, est envisageable dans notre cas seulement après traitement de
l'ensemble de l'information écologique. Or nous avons montré précédemment qu'un tel but ne
pouvait être atteint et donc que la définition du syntaxon élémentaire n'est pas applicable avec les
principes méthodologiques que nous sommes fixés.

La naNre de notre démarche ne nous permet pas d'employer ce concept sans contredire les
principes de base de son élaboration soit en ne raisonnant que sur les données floristiques, soit en
étant contraint d'intégrer les caractères stationnels avec la précision adoptée dans notre inventaire.

Nous avons délibérément choisi de situer nos unités floristiques dans le synsystème déjà en place
pour le Morvan, dans un premier temps, puis de traiter les problèmes posés par le déterminisme à
la suite de l'analyse des données écologiques pour certaines unités.

Déterminisme des nouveau~ synta~ons

Ainsi que nous l'avons annoncé précédemment, il est utile de revenir sur le déterminisme des
syntaxons dominés par Quercus robur. Ces forêts relèvent à la fois du Quere/on robori-pelraeae
(unités floristiques acidiphiles) et du Carpinion beruli (unités floristiques acidiclines). Le tableau ci·
dessous présente ceux-ci:

Acidîphile .Il

Unili florili!iquc ,cidiphîlc Mi_cidiphile Acidictînc NClllroacididinc .Il

"modil"l!" nculroclinc

Am.ncc
Querciorl roborl·

Carplnlon b~1U1I

p~lfa~a~

Sotum ip.iJ Min
Fago-QuerrtlUtn

Endymio-FaltlUln tf Poo c:llaixii-FagtIUtn

tHfnUat

Sotum" horizon l''l!doxique •
Molinio-QutrrtlUtn Endymio-Qutrrtlrmt robons

""""'~une proroodcur de ·30. ·sa
roboris Poo c:haixil-0j~rrtIUtn roboris Qf.ltrrtlUJll robons,m

On reconnait ainsi la présence des forêts à Quercus robur dans des milieux qui ne possèdent pas les
mêmes potentialités.

En fonction de ce qui est connu de l'écologie des essences et des forêts situées sur des solums qui
ne présentent pas de caractéristiques susceptibles de jouer le rOle de facteurs limitants, on estime
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que les chênaies pédonculées distribuées sur ces stations correspondent à une phase dynamique
conduisant à la Hêtraie4 chênaie ou Hêtraie-ehênaie à Charme.

A cOté de cet ensemble, on remarque qu'un certain nombre de stations sont affectées par des excès
d'eau ou bien possMent un sol à faible profondeur utile. L'autoécologie du Hêtre explique son
absence dans les milieux qùi viennent d'être décrits et il y a lieu de penser que dans le cas d'un
abandon de ces parcelles, il n'y aurait pas retour à une forêt à Hêtre et Chêne sessile. Les
peuplements à Quercus robur (et Quercus perraea) représentent alors le degré maximum de
maturation que la végétation peut atteindre dans ces milieux.

Dans la logique de notre raisonnement, il n'est pas envisageable de définir des associations
végétales dont la pérennité est incertaine.

C'est pourquoi, nous pouvons confirmer la distinction dans les forêts à Chêne pédonculé:

- de climax stationnels, seuls représentants du Poo chaixii-Quercetum roboris et de l'Endymio
QuercerUtn roboris;

4 de phases temporaires qui, dans le cas d'une évolution non contrOlée par l'homme, tendraient à
se rapprocher de la hêtraie4 chênaie.

Sur le plan de la composition floristique, l'interprétation suit la classification proposée, à savoir que
l'on retrouve deux unités avec:

- des phases mésophiles sur le sol sain, d'épaisseur moyenne à forte;
• des ensembles à flore des milieux très frais à humides constituant seuls les associations à

Quercus robur.

Ceci ne modifie donc en rien le tableau synthétique de classification proposé en début d'analyse
mais achève la définition des syntaxons nouveaux pour le Morvan.

2.4.2. Phyloécologie

Dans cette partie, nous donnons une analyse complémentaire de deux types de données qui n'ont pu
être intégrés directement dans les étapes précédentes de la synthèse. Il s'agit ici de décrire la flore et
la végétation rencontrées sur les solums humifères.

Nous avons dressé un tableau floristique (Tab. XXIII) des relevés effectués dans ces stations. Sa
lecture confirme le caractère original du cortège floristique et démontre aussi que les situations
topographiques occupées sont celles où est rencontrée habituellement la flore acidiphile à très
acidiphile. Ainsi des solums de haut de versant et sommet portent une flore acidicline à acidiphile
-modéré- alors que les valeurs du srr et du pH restent proches de celles des stations les plus
acides.

L'intégration des caractéristiques de l'environnement pour chacune des unités floristiques nous
démontre que la distribution des forêts dont la flore est faiblement acidiphile à acidicline est moins
figée que celle signalée jusqu'à l'heure actuelle. Les caractères stationnels, notamment la situation
topographique, attachés à chacune des unités floristiques sont affectés d'une variabilité importante.
Trois transects illustrent ces observations (Fig. 24).
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Tableau XXIII: TatJleaU t10rLSuque aes torets aes SOlums numueres
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figure 24 ; Distribution des forêts sur roches volcaniques
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Fil:ure 24 ; Distribution des forêts sur roches volcaniques
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La figure 2S rassemble les histogrammes de fréquences des unités floristiques en fonction des
catégories de substrat géologique et de la situation topographique. On relève:

• des distributions assez bien délimitées pour les unités de l'extrémité du gradient trophique. Les
classes les moins représentées n'ont pas un degré de signification suffisamment élevé;

• des distributions beaucoup plus larges pour les unités intermédiaires mésoacidiphiles à
acidiphiles -modérés- où le nombre de relevés atteint dans certaines positions ne peut plus être
négligé et exige de fournir une interprétation.

3. Tableau récapitulatif

En conclusion, un tableau général (Tab. XXIV) recense les unités floristiques, les caractères
stationnels qui leur sont liés et les types de stations forestières retenus pour le catalogue.

4. Discussion

Nous avons rassemblé ici les éléments de discussion relatifs à cette dernière étape de traitement.
Nous aborderons simultanément les limites d'utilisation de la méthode.

L'étude des discontinuités créées qui démontre d'abord:

·Ia difficulté d'achever la définition des catégories homogènes isolées à l'aide des seuls
paramètres chimiques tirés de l'analyse des fosses;

·Ies informations déterminantes qui sont susceptibles d'apporter la connaissance du régime
hydrique des sols et des phénomènes dynamiques et les approches quantitatives de ces facteurs.

Les paramètres chimiques donnent une image figée de l'état des solums. Certes, nous avons effectué
des comparaisons relatives entre des unités prélevées dans une même période, mais rien ne nous est
indiqué quant à l'amplitude des changements intervenant cycliquement ou en réponse à des
perturbations plus ou moins fortes. On est alors en droit de se demander si l'objet de définir des
unités possédant le même fonctionnement peut être atteint et, à partir de là, de prévoir si les limites
entre lesquelles oscillera la croissance des essences serOnt significativement différentes entre deux
milieux-types contigus dans notre gradient trophique.

Une critique vient aussi du fait que le nombre de points d'analyse est faible. Il sera nécessaire
d'introduire des variables mesurées plus nombreuses pour la campagne de prospection ainsi qu'a
commencé à le pratiquer GEGOUT (1989). On serait tenté de comparer notre pratique des analyses
de sol à l'emploi des variables du milieu en phytosociologie. Mais notre démarche diffère nettement
car les choix effecrués ont tous été guidés par le traitement des données,

L'intégration des facteurs stationnels (solums et environnement) pose le problème de la signification
réelle de la variabilité enregistrée dans la distribution des modalités des variables. Nous avons vu
dans les histogrammes qu'elle ne peut être estimée comme négligeable. Par ailleurs lors de notre
précédente étude (SIMONNOT, 1987, op. cit.), nous avions signalé l'existence de certains liens
privilégiés entre niveau d'acidité, degré de pente et qualité du substrat géologique à l'origine des
solums. La lecture de nos tableaux de relevés ne vient pas infirmer ces vues. Mais nous n'avons pas
pu leur donner une dimension statistique en raison de la faiblesse de notre approche quantitiative de
ces paramètres.
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Figure 25-1 Fréquence des unilés floristiques pour les modalités topographiques et géologiques
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Figure 25-2 Fréquence des unités floristiques pour les modalités topographiques et géologiques
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Quelle est la validité de ces observations hors de notre région" Une extension peut être donnée.
Des relevés pratiqués dans l'Oesling luxembourgeois, dans des forêts sur relief métamorphiques
offrent des séquences proches de celles observées en Morvan. Nous avons d'ailleurs noté dans cette
région la raréfaction des taxons très acidiphiles comme Leucobryum glaucum.

Ces vues nous semblent aussi confirmées par les transects élaborés par les auteurs belges dans
différentes publications consacrées à l'Ardenne (NÛIRFALlSE, 1977 ; NOIRFALISE et VANESSE,
1977). Ces auteurs relèvent des cortèges floristiques à base d'espèces acidiclines de mun
olîgotrophe, mésotrophe et de neutroclines, dans des siruations identiques à celles que nous avons
signalées.

L'interprétation de la distribution des groupes d'espèces exigeantes sur des sols acides reporte les
questions sur le rOle des facteurs écologiques les plus difficiles à quantifier. Parmi les forêts
acidiclines à acidiphiles -modérés-, nous pensons que J'épaisseur des solums, s'accompagnant d'une
réserve en eau potentielle importante, permet à certains taxons exigeants de se maintenir. Cette
donnée explique déjà la présence d'essences vigoureuses, comme Ace,. pseudoplatanus, absent des
sols acides en Morvan et J'existence de peuplements résineux bien développés (Douglas). Le
comportement de la flore herbacée semble moins facile à relier à cette réserve en eau utile. A cela
deux arguments:

- une réserve en eau satisfaisante peut exister dans les sols sous granite bien altéré sans pour cela
offrir des conditions propices aux espèces neutroclines ;

- la prospection des herbacées limitée en profondeur nous fait penser que celles-ci vont tirer profit
différemment de leur support.

Raisonner sur les éléments nutritifs de j'horizon supérieur des solums, pour Ja strate herbacée, pose
le problème général de la connaissance de l'état du complexe adsorbant et de la qualité des solutions
du sol (eau utilisable par les végétaux), de la nature des relations qui les lient entre elles. On peut
penser que des décalages quantitatifs et qualitatifs peuvent exister entre ces deux états du stock
nutritif. Seuls les éléments du complexe adsorbant sont mesurés ici.

Plus généralement, l'argument précédent fait appel à la notion d'échange entre compartiments. Dans
la discussion précédente, les éléments mis en cause semblent davantage concerner les échanges
verticaux. Mais il est impératif de prendre en considération les échanges latéraux entre
compartiments pédologiques (réflexion évoquée dans le Référentiel Pédologique). Les éléments en
solution sont véhiculés sur la pente, avec exportation de ceux-ci à partir des siruations drainantes et
réception dans les panies concaves, compensation des départs dans les parties moyennes. La
connaissance du rythme de ces échanges et de leur bilan sur un cycle biologique apporterait des
compléments importants à la connaissance du déterminisme de certaines communautés végétales et
dans une tentatives de modélisation des séquences.

Cette remarque n'est pas propre à notre sujet d'étude, mais l'importance de ces phénomènes nous
semble dépasser celle qu'on lui attribue généralement, notamment en région calcaire où les aspects
synécologiques apparaissent plus faciles à maîtriser. Sur ce type de substrat, les séquences
stratigraphiques donnent la possibilité de bien caractériser les formations de pente. En région
cristalline, il reste de grandes imprécisions dans l'identification des roches-mères. De l'influence
déterminante de la couverture d'altération qui nivèle les hétérogénéités pétrographiques, il résulte
une certaine homogénéisation des matériaux d'origine des sols, s'accompagnant d'une pédogénèse
peu contrastée.
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Nous pensons qu'une prise en compte des trois dimensions de la couverture pédologique s'impose.
principe préconisé aussi dans le R.P. La prise en compte du fonctionnement des solums au moyen
de variables topographiques et morphologiques (forme du versant b . pente amont. pente aval•...)
constituerait un premier progrès dans la compréhension de la structuration et fournirait des
éclairages complémentaires au sujet du niveau trophique des sols. Ceci nous inciterait peut-être à
reconsidérer. non pas l'échantillonnage par transect, mais plutôt à rechercher un mode
d'interprétation nouveau. Enfin. sur un plan plus général, on mesure la nécessité de prévoir lors de
la préétude la réalisation d'études géomorphologiques poussées afin d'améliorer la construction des
transects .

• Ooon~~a rt~oll~~a lort d~ notre ~chanliJlonnai~ mail non uploil~u dana ce unail.
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Tableau XXIV: Unités fonctionnelles et types de stations de la forêt du Morvan
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CONCLUSION GENERALE

Le travail entrepris visait deux objectifs qui étaient, d'une part, d'apporter une contribution à la
connaissance des relations sol/végétation en Morvan et, d'autre part, d'utiliser les connaissances
ainsi accumulées pour les rendre utilisables dans la gestion sylvicole du massif. Sans pour autant
diminuer la difficulté de ['élaboration de l'outil de gestion que constitue le catalogue des types de
stations. nous récapitulerons ici les principaux résultats obtenus. Dans cet essai méthodologique,
nous avons cherché à décrire les écosystèmes-types composant la forêt morvandelle.

Pour ce faire, nous sommes parti des bases méthodologiques classiques appliquées en typologie
forestière que nous avons complétées notamment en menant une étude parallèle des données
f10ristiques et des caractéristiques stationnelles, puis en mettant en relation les résultats fournis par
ces deux étapes. Le but ainsi poursuivi consistait à mettre en évidence toutes les discontinuités
susceptibles de servir de limite entre les unités fonctionnelles. Ce choix a été commandé par la
volonté d'atteindre le maximum d'objectivité dans la description et l'appréhension du déterminisme
des composantes de l'écosystème forestier. L'étude séparée de chacune d'elles, menée en parallèle,
n'avait pas encore été tentée jusqu'à présent.

Le travail réalisé semble constituer un progrès dans la formalisation des différentes étapes
méthodologiques nécessaires pour atteindre cet objectif.

Par comparaison avec les travaux effectués dans d'autres disciplines, il faut noter que la nature du
sujet traité oblige des emprunts à plusieurs disciplines scientifiques. Notre recherche ne s'apparente
pas à une seule expérimentation puisque nous avons traité plusieurs ensembles de données pouvant
être considéré comme autant de -matériels· sur lesquels nous avons testé des compléments
méthodologiques.

Les principales avancées dans la connaissance qui se sont dégagées peuvent être classée en fonction
de leur niveau d'intervention dans la structuration écologique de la région

Les premières étapes de tri des données floristiques et écologiques ont montré l'intérêt, voire la
nécessité, de coupler plusieurs types de comparaison:

• l'analyse en présence-absence a révélé le rOle majeur joué par la richesse en espèces des relevés.
Ce résultat mathématique classique (ESCOFlER, PAGES, 1989) offre une interprétation du plan
factofiel qui apparatt comme une vérification intéressante des schémas construits par RAMEAU.
Nous avons pu conduire une analyse similaire chez d'autres auteurs qui n'ont d'ailleurs pas
exploité cette voie. Ceci devrait à l'avenir attirer leur attention notamment en raison du fait que le
facteur mis en évidence (dynamique) est susceptible de masquer très sensiblement les données se
prêtant à une interprétation écologique;

-l'analyse en abondance-dominance a confirmé le résultat précédent puis a permis d'établir la
relation entre les sylvofaciès issus de l'action de l'homme et les phases dynamiques du cycle de
maturation des forêts;

- le tri des caractères slationnels, inspiré des travaux de pédologie, constitue une première
application des principes du Référentiel Pédologique en Phytoécologie; elle s'avérait au départ
intéressante notamment par les similitudes qu'elles comportait avec l'analyse floristique; elle a
permis d'affiner la description des unités pédologiques déjà connues en Morvan et de distinguer
parmi les précédentes des solums mal connus ne s'intégrant pas aux déterminations publiées.

164



L'objet de la dernière phase consistait à rechercher les relations enlre toutes les unités distinguées.
Ce raisonnement conduit à dresser le profil écologique de toutes les unités norisliques et,
réciproquement, à recenser toutes les unités noristiques associées à un même groupe de caractères
stationnels. La typologie de ces relations permet de définir trois types de relations dont
l'interprétation de chacun aboutit à:

• la vérification de la délimitation des groupes indicateurs à l'aide des paramètres physico-chimiques
des sols qui leur SOni liés;

- la compréhension du déterminisme de tous les syntaxons.

Les principales conclusions de cette synthèse démontrent l'efficacité de cette démarche qui offre une
structuration écologique poussée du massif du Morvan en unités à fonctionnement propre. En outre,
elle met en évidence un ensemble de stations avec des solums humifères issus de roches volcaniques
et métamorphiques qui portent une flore se distinguant nettement de celle de toutes les autres. Ce
dernier résultat rattaché à des observations extra-régionales affirme aussi la nécessité d'apporter
dans le raisonnement des éléments complémentaires en matière de traitements sylvicoles anciens et
de mener une analyse fonctionnelle plus poussée des solums (échange entre compartiments, cycles
évolutifs à long terme et à court terme).

En revanche, ce mode de raisonnement rencontre des difficultés lors de la manipulation de certains
concepts, notamment phytosociologiques. Ceci justifie pleinement le choix de ne pas faire un
amalgame des différentes méthodes de départ et de s'en tenir à leur principes de description des
milieux. La délimitation des unités floristiques s'avère aussi moins efficace dans la partie médiane
des gradients écologiques. Enfin, pour la définition de groupes de caractères stationnels, les mêmes
remarques que précédemment peuvent être reproduites. Il apparait clairement que des indices de
fonctionnemenl du milieu comme les échanges latéraux et verticaux entre compartiments contigus de
la couverture pédologique, aspects qualitatifs et quantitatifs de la connaissance des solutions de sol
font défaut pour aider à la caractérisation des écosystèmes.

A notre sens, il ne subsiste qu'un inlérêt très relatif à poursuivre des recherches basées sur les
élUdes de ressemblances globales entre échantillons décrits par des caractères en majorité qualitatifs
sauf pour permettre de couvrir d'une première élUde des zones encore peu connues et de surface
étendue.

Quelques principes de réflexion nous semblent utiles pour compléter l'acquis dans cette même voie.
L'étude des continuums écologiques, que tout chercheur essaie de décomposer, doit s'engager dans
de nouvelles voies afin de mieux caractériser les phénomènes linéaires mis en évidence dans les
gradients en employant davantage de variables mesurées sur le terrain. En complément de telles
approches, il serait vivement intéressant d'appliquer une statistique de test afin de contrOler la
Mfidélité~ de certaines unités floristiques aux facteurs écologiques qu'elles sont sensées refléter.
Cette démarche de vérification n'est jamais réalisée.

Concernant l'étude du facteur temporel, bien que notre échantillonnage n'ait permis qu'une
approche limitée des phénomènes, notre conviction tient en deux points résumant les thèmes de
réflexion susceptibles d'offrir une possibilité de progresser:

• d'une part, en recherchant dans les résultats le moment à partir duquel l'influence du facteur
dynamique devient prépondérante et impose de stopper les interprétations écologiques, lorsque
l'on emploie un échantillonnage stratifié "écologique";

- d'autre part, de réfléchir à la mise en oeuvre d'une stratification qui prenne en compte les facteurs
historiques, socio-économiques et géographiques. Quelques essais ont déjà été tentés avec
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l'analyse de la végétation de parcelles abandonnées d'ages différents constituant ainsi un
échantillonnage synchronique (ORLIAC F., 1991).

Enfin, l'utilisation d'une échelle d'inventaire de plus en plus précise ne fait qu'augmenter les
difficultés du choix des limites à adopter entre les unités à décrire et des paramètres explicatifs dans
l'interprétation de la structu're de tapis végétal, donc de vérifier le bien fondé des coupures choisies
pour délimiter les unités écosystèmiques.

Même si les nombreuses expériences accumulées apportent une information et un niveau de
compréhension appréciable de J'organisation du tapis végétal, les résultats que nous avons
enregistrés démontrent que les relevés recèlent encore des informations biologiques difficiles à
interpréter et des phénomènes impossibles à quantifier dans l'état actuel des connaissances. Le
raisonnement basé sur des facteurs globaux eux·mêmes intégrant plusieurs paramètres de milieu est
un obstacle à la mise en évidence de l'action de paramètres, pris isolément, édaphiques (par ex.).
De même l'emploi de concepts (acidophile, acidic1ine) pour la description du comportement des
espèces risque de limiter le discernement et masquer l'action de facteurs discriminants ainsi ignorés.
Nous prendrons l'exemple de DUCHAUFOUR (1985 a et b) qui, pour décrire le comportement de
MoUnio coerulea, préfère le terme d'"hygrotolérante" à celui d'"hygrophile". C'est le cas aussi de
PENEL qui donne des précisions sur l'autécologie de Deschampsia jlexuosa en mesurant son
aptitude à résister à la toxicité aJuminique. Ceci apporte un complément utile à la connaissance de
l'autoécologie de ce taxon.

Nous pensons que les problèmes posés par une meilleure interprétation de phénomènes biologiques
pourraient être abordés selon deux modes de réflexion distincts.

Invoquer les limites de la prise en compte des phénomènes dynamiques nous ramène en fait à celui
du choix des paramètres à utiliser pour décrire les milieux. BOURNAUD et AMOROS (1984) dans
un autre domaine (hydrobiologie) distinguent deux types de paramètres. En effet, "pour chaque
paramètre pris en compte, le parallèle est fait entre sa signification comme indicateur et comme
descripteur: le paramètre considéré comme indicateur révèle, avec une certaine automaticité, le
niveau atteint par une variable de milieu, tandis que, considéré comme descripteur, le paramètre
intègre le fonctionnement dans le cadre d'un modèle donné, celui de l'écosystème considéré". Dans
notre méthode actuelle, il nous semble que la recherche de descripteurs de fonctionnement devrait
apporter des éléments très intéressants.

Rechercher à connaître la répartition d'une communauté végétale, d'une espèce ou d'une population
impose non seulement de cerner son optimum mais aussi de préciser les limites de sa distribution en
fonction du maximum de facteurs mesurables. Certaines écoles de phytoécologie ont déjà mis en
application de telles méthodes depuis de nombreuses années. Ils serait intéressant de revoir leur
application dans un échantillon du type de celui que nous avons recueilli. Pour notre part, nous
pensons qu'il doit être possible d'aboutir à un espace typologique défini non plus d'après un
ensemble de catégories repérées par le "mode" de leur distribution pour un facteur, mais plutôt
comme un espace multidimensionnel dans lequel les dimensions seraient données par les limites de
répartition des espèces. Il est raisonnable de penser que les vues de l'autécologie et de la
synécologie se trouveraient efficacement complétées.

Dans un développement complémentaire, la connaissance des conditions de milieu à l'origine de la
disparition d'un taxon serait pJutôt favorable à la recherche des modalit.és de la compétition entre les
espèces et à l'explication de la dominance de tel ou tel taxon dans le tapis herbacé ayant présidé à
l'isolement d'une unité floristique sur un gradient.
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ANNEXE A Projection des variables de "analyse globale
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ANNEXE A : Projection des variables de l'analyse globale
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Annexe B : Distribution des espkes les plus
représentatives de la nore du Morvan en ronction
du type d'hwnus
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ANNEXE B : Distribution des espèces les plus
représentatives de la nore du Morvan en ronction
du type d'humus
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ANNEXE B : Distribution des espèces les plus
représentatives de la nore du Morvan en ronction
du type d'hwnus
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ANNEXE 8 : Distribution des espèt:es les plus
représentatives de la nort!: du Morvan en fonction
du type d'hwnus

1 ; DVnlODEJ. EPAIS

2 ; DVSNOOD

J ; MOOEIl

.. ; Muu.·MOOU

S ; M\.l.l. Ol.KiOTlotfŒ

6 ; MIJLL IolESOTllOPIlE
1 ; 1O'Oll0l0l1JLL

1 ; 1O'Oll0M00€lt

9 ; IO'OllOMO«

10; ANIolOOll

ATHYRfUM ALIX-FEMINA

'M •..
••,.
••,...,.,.

Il••
, , , • , • , • , ,. Cl .....

DRYOYTERIS DILATATA

•œ •

"..
'"
",...
"
"
" , , , • • • , • • " Cl.......

DESCHAMPSIA COESPrTOSA

,œ • --

"..
'"
",...
"
" -
" c-, , • , • , • ,

" Cl.....

CIRCEA LtrrETlANA

,œ •

"..
"
"
"..
"

r-- -,.,.
, , • , • , , ,. Cl......

.œ •,.
••,.
••,.
••,.
••,.

,.
••,.
••,...
,.
,.
••

DRYOYTERIS CARTHUSlANA

1 J • S • l • , 10 CI..,""

LoNICERA PERlCLYMENUM

-
-

1 3 4 S • 1 • , 111 Cl ......



ANNEXE B : Distribution des espèces les plus

représentatives de la nore du Morvan en ronction

du type d'hwnus
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ANNEXE B : Distribution des espèces les plU'i
représentatives de la nore du Morvan en fonction
du type d'hwnU'i
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ANNEXE B : Distribution des espèt:es les plus
repre;entatives de la nore du Morvan en ronction
du type d'humus
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ANNEXE C: Groupe.~ d'espèces indicatrices pour le Morvan

GR.I • EsPECES MESOXEROPltllES (l. large amplilude lrophique)

- pn!senlu lur lu IOla luperficiels, dans des eondilions

p~doclimaliquea I~chu. aUlli bien lUt du $Ubllrall calcaire.

que .iliceux;

2 F~~pkes 1I.Iarae amplitude i

_ t~s grande plUlicil~ ~ l'~gard de. conditions de milieu (du

mull c.rbollllé au mull-moder), avec une nelle déc roi INnee de

l'abondance de ce. planlu ~ panir du mullicide;

- proapüanl 'Ut du sol. richu en calion. éthangeablu;

1GR.2 - EsPECES NEUTROCALCICOlES" CALCICllNES

Pclile pervcnchc Vinca minor

POlY51ic ~ soici Po/ysrlchum serlferum

Potentille fau~-fra;sier Po/enrilla s/erilis

Sceau de Salomon multiflorePo/ygOntllllm mrJJ/florum

Scuu de Salomon venicillé Po/ygon/llum wrrfciI/allim

Séneçon de Fueha Sente/o nemorensis ssp fiuchsii"

SteUaire bolostée Slt/ÙlrUl h%s/ea

A

Alisier blanc

,
Silène penché

A

Erable cbampêl~

Tilleul ~ large. flleJ

•
Cam~risier ~ balai

Cornouiller sanguin
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TtlMlile vulgaire

Viorne lanlane
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Brarbypode des bois

Denlaire pennée

Mereuriale pérenne
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Sorbus arUl

Süent nulans

Actr rampes/rt

1lUa plaryphyllos

Lon/rua Iry/olltllm

Comus sangu/nea

Euonymus europaeus

Ugus/rum yu/gare

Vibumum Ianlan/l

AquiIegia yu/garis

BrarhypodIum syfva/kum

Can/amine heprophylla

Mercurialis pe~nnis

Carex f1ac:ra

A

Cbanne

Erable sycomore

•
Aubépine épineuse

Framboisier

Noisetier

Prunellier

Rosier des champs

Saule marsaull

Viorne obier

,
Epilobe en ~pi

Euphorbe de. bois

F~luque g~arlle

Fétuque bétérophyUe

fougère mille

Fraisier lauvage

Jonquille

Laitue de Plumier

Lamier jaWle

Lierre rampant

PaturLu des bois

Carpiflus be/uJus

Arer pseudO-ploJaflllS

CrD/Degus /DevigD/D

Rubus Idaeus

Cory/U$ ayellana

Prunus spinosa

Rosa aneMa

Sa/lx capreA

V/hllfnum opuJus

EpiIobillm angusrlfolium"

Eupharbia QIlIygdololdu

Fu/uca gigan/eA

Festura hettrophylkl

Dryop/eris fUIx-nw

Fragaria wsca·

Narc/ssus pstud~narcissus

Clcerblla plumieri"

Lamwlrum gaJeobdo{on

IItdtra ht/Ix

Poa fltmorula

1GR.) - EsPECES NEUTROCllNES

- pl'l!senleJ ~r une large gamme de sols, mais donll'abondarn:e

Cil maximale aux pH proche. de la Reulr1llilé;

Vesce du haiu

Violette des bois

Poirier sauvige

Pommier lIuvage

Vicia sepium"

Viola rtkhtflbachliJna

Pyrm pyrasltr

Ma/us sy/ws/ris

F:mkes • amPl'tude moyenne i

- du mull calcique (ou mull carbonaté) au mull mésotrophe;

A

[ GIl.,4 - ESPECES ATRES URGE AMPlITUDE

- du mull earbolUlté lU dYlmoder (valeur indicalrice limitée);

Etable plane

Merisier

,
Aspérule odoraille

Laicbe des bois

Mélique uniflore

B

Eurbyncbie striée

Acer p/alanoides

Prunus avIum

Gal/um odora/um

Carex syfval/ta

Mellca unlflora

Eurhynchium slrùJJum

A

Bouleau verruqueux

Cltene p~donculi

Chêne sessile

Hêlre

Mélhe d'Europe

Pin .ylveslre

Sapin peclin~

Bt/u/(l ptndu/a

Quercus robur

Quercus pelrea

Fagus syl~arlca

Ûlrix dee/dua

Pinus sylves/ris

Abies a/ba



ANNEXE C: Groupes d'espèces indicatrices pour le MOl'van

mé500hilet bur ~9ls mOYennement frais) j

1GR,6 . EsPECES NElfTRONITROPIULES

- csp~cellamplilude liseZ étroite, croinant lur des 1011 SltUriS
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Orelli. tacheté

Polypode vulgaire

Plin,"the pOllrpo:

Verge d'or

8

CralOrgus monOg)'l1Q

Jun/perm cO",,"""is

lIu oqufjolirlm

Anemont ntmorora
Slooh)'lofficinolis

Polygonum biliono

Hlcrorir'm mrlll:m,m·

LAlhynos 1II0ll/tIIlUS

Unat1u rcpt'U·

COIlVaJlarla maillJls

DoerylorhlZD morU/O/ll

Polypodium ~u!gant·)

PrCTlrJnlhu purpurco

Solldago Y/J"gourto·

Primevère ~el'ée

Raiponce en épil

Renoncule des bois

Siniele d'Europe

Véronique pelit-chêne

h

Aspergetle

Renoncule 1 téle d'or

ScilJe Il dewc feuilles

PrfmUÛJ tkJJlor

Phy!tllfllQ spicolUm

ROfluncull/S ncmorosus

Sanicula turopaea

Veronica chamatdrys

OrflUhogaJu/tl pyrtrlllkum

Ranu~u/usauricomus

Scilkl bI/al",

Ribts uva·crispa

Sambucus n/gra

2 huroc1iura (sur SQl~ trèl fraid

•
Groseillier 1 msqueruult

SURIU noir

lIypnum tuprtssl/ormt var. ruprcu.

Rhytidllldtlphus lrlqueltW

Sdcropodium punom

Thufdlum lllmarucfnum

T1ypue cyprès

lIypne Iriquèlr1!

Hypne pur

Thuidie il! rues de Tamaris

- .rreclionnant ICI sols Ullurés cl luez riches en note;

1GR,S • E3PECEll NEUTRONITROCLINE:!

A

frèoe cowwuu

Onnc champêtre

Frtu/nus tXCt/s/or

UIIIIIIS minor

h

Alliaire péliol~e

Epi.ire dCI boil

Gaillet gratteron

Lierre terrestre

Mos.halelline

Ortie dioïque

Alliaria periol%

SlOchys sylvCllÎco

Callum oporlnt

GluhomIJ htdtractCl

Adcuo mosehaltllilla

Vl1kCl dloleCl

•
Sureau ~ gtappes Sambucl/S raumosa

8

Mnie oodulée l'IDglomnwm ulldulaium

h

en gru. up~ces les plus friqueRlel

• : csp~ce llendaRce héliophile

•• : regroupe les deux upèces Palypodium yu/gart II P.
/mef]'eCium à amplimde p/l/S large

1GR, 7 - EsPECES IIYOROSClAPHILE.li

- up~ces de soJa l~n~ralemenl riches, indiquanl dei conditions

ml!soclimaliquu IRS fraÎchel (milieult ombrag~s, 1 humidill!

Itmosphérique élevl!e);

Beuoîte commune

Bugle rampaRt

Cardamine dn pris

Cil'lt: de•.champs

CompaguOQ rouge

ElJphoroe douce

Ficaire

Gaillet croiseue

Gaillet mou
Gouet IIchetl!

Grande berce

Herbe fi Robert

Millepertuis velu

Laitue dn murailles

Parisette Il qualre me!!

GtU/tl llrbonll/tl

Ajuga rtplaM

Cardamine pra!tflS/S

On/um orrtfl$e

SUtnt dlolcCl

Euphorb;a dulc/s

Ranuncull/S fieario

Crue/ma loevlfHs

Gal/um mOl/llgO

Arum mocu/alum

Herocleum sphondylium

Gtrrmlum robtrtlonll/tl

Hyptrleum h/null,m

Myulis muroUs

Paris qU(ldrifollo

A

Frêne commun

Orme du montagnes

h

Aconit lue-loup

DentaiR penn~e

Knautie des bois

Polysti. 1 aiguillons

Renoucule lt me!! d'Aconit

SteUnitt des bois

Frox/Ill/S ueelslor

V/mus g/abra

Aeonilum vu/paria

Cardamifle heplaphyllo

KnaufÎCI d/psael/olla

PolyslÎehum aeulealum

RClnuneulus C1coflUl/olbu

Sltlloria ntmQfllm



ANNEXE C : Groupes d'espèces indicatrice.-,; pour le Morvan

1GR.S - EsPECES "'CIDICUNES DE MULL MESOTROPIŒ

- présentan! leur oplimum lur dei $1)11 1ig~n:menl dé$llturél

,
Laiclle ~ racinel nbreuiCl

Luzule de forsler

Luzule des bail

luzule mulliflore

Moehri.ogie Il 3 nervures

Véronique officinale

Cara umbrasa

Luw/afonttri

Luzu/Il sy/votiCQ

Lulu/a multij/oro

MrnhrlngltJ IrlntrvltJ

Veron/cil offidmllis

1GR.IO.! - EsPECES AC!OIPIIIllS A LARGE AMPLITUDE

- esp~cu caractéristiques dei soli déuturél (mull acide ~

dYlmoder) ;

2 hygrodine'l (sllrsot~ frros 11 trk frni~) i

A

Tilleul ~ petilel flIel

,
Polystic dilaté

Epilobe dei montlgnes

Galéopsis tetrahit
Jacinthe sauvage

Lamp$IIne commune

Luzule dei chlmpl

Luzule poilue

Millet diffus

PatuM de Cbalx

Rlipofl(:c noire

ScroMlin: noueuse

B

Alrichie ondulée

PlagiOl:hile flux-Asplenium

Mnie appan:nlée

A

Tremble

•
Rouce des bois

,
Angéliquc Iylvcltn:

Canche cespileuse

Circée de Paris

t'ougère femeUe

fougèrespiuuleuse

Houlque laineuse

Lysimaque des bob

Véronique de. molllagnc.

TII/a cord(lla

Dryopurls dl1aLaJ4

Epilobium mOlllanum

Ga/tOps/s Itlrohll

lIyaelJlJhoUlts non-scr/pUJ

Lopsana communl$

Lulrlla campttlr1!

LulUkl püosa

MU/um tffusum

Poo chaaU

Phyu.una 'ligl'Wll

Scrofrlloria nodosa

Alrkhum uMuùuum

P/ogiochila asp/tnloidts

P/ogiomnium QiJint

Papulus IrtmuJa

Rubus pl

An8tlicQ 6)'/Vts/ris

lkschampsla cOtspi/osa

Clrcata luwlana

Alhyrlum jUb:·ftmlna

Dryapltrl.r earlhuslana

Holeus /analus

Lyslmaehla ntmarum

Veronica montana

,
Crin végél4l

SureUe petite Oseille

A

Châtaignier

Poirier ~ files en coeur

•
Alisier tonnin.l

Genet ~ balai

Néflier

,
Blechnum en épi

Oigil4le pourpre

Doradille noire

Epervi~re en ombelle

Fougère aigle

lIoulque moUe

Luzule blanchâlre

Violene de Rivin

B

lIylocowie briUante

Mnie annuelle

Polytric 8~anl

lIypae couIToie

Cara brllaldts

Oxalls actlottl14

Ca,lIanta ,arillQ

Pyrus cordO/a

Sorbus uumlnalls

Cyl/sus scaparilu

Mupillu gtrrrranica

B/uhnum spicant

Dlgl/aUs purpurea

Asp/enium adia1llum-'llgrum

H/erocium wnbella/um

Pttrld/.u", aquUlnurn

lIolcus mollis

Lulu/a IUWloidts

Vlo/a ril'inlana

Hylocam/.urn spltnJtns

Mn/um homum

Polytrkhumfo,mosum

RhytUlladtlphus lortus

1GR.9 • EsPECES ACIOICUNES DE MUlL OUGOTROPIŒ

- <:$p~eu dont la fréquence 1. plus élevée se situe lur mull

acide;

1GR.IO.2 - F.JlPECEI AClD1PltllEl DEMODER

mésophiln {sur S9t~ biw dnûnê!l i

mésophi1n (~\Ir sols bien draillés) ;

•
Chhrereuille des bois wnktra perlcfymttlum

A

Sorbier des oiseleurs

,
Canche nexueuse

So,bus aucuparla

lksc1uJmpsltJ j1uuasa



ANNEXE ç: Groupes d'espèce.'l indicatrices oour le Morvan

mkoohiln Crtehmhanl dt! sots bito dnùnk) i

- prtsen~nlleur optimum !Ur des sol, l~il~rement d~Al\lrt.

1GR.S - Esl'ECE.li ACIOICUNE.li DE MULL MESOnOPlIE

l hrcrQ(l·ng bur MI rrai.1li Irh r!1l.Î~) ;

1GR.I0.1 • EsKCD AClDlPWll..E.S A t...u.GEAMI'I..ITl.lŒ

- npku e.ncl~riltiquu du .xl d~IINrtl (mull Kide ~

dynnodu) ;

A

Tilleul 1 petites mes

h

Polystic diJ:at'
Epilobe des mon~Jnes

Galéopsis letBhÎt

Jaciotbe sau"aa'
Lampllne commune

Lu.z:ulc des champ.

luniJ. poilue

Millet diIT\lS

PatuM dt ClWx

Rliponcc l'lOi,.

Scrol'ulai", noueuse

B

Al,xbi.oodulél!

P1aJiochilc rault-Asplenium

Mnic apparenl!!'

A

Tremble

•
Ronce des boiJ

h

Ang~lique Iylvesl",

Cancbe cespiteu.se

Cin:él! de Paris

FouJUe remeUe

Foulère spiouieuse

Houlque laineuse

Lysimaqu. des boil

V~tOIlique des mon~,ne'

Tilitl conttUtI

Dryopttril dÜlJtl2lll

EpilcbiU1fl "'_um
Goltopsls tttrahit

1/ytlf/nlhofdn Q'HfripUl

LtlPSQlltl rommllllÙ

l.MvJiI (tIIIt/Wslriz

ÛltJlkJ pUous

ItIUiu", rffl4".
Pt» (MitU

PhyuU1fIo niglWrl

Scrofwloria nodoso

A.lrkhum untfuJœum

P/agiochila tupknioides

P/agitNMirun affine

PopiJus Irtmu/a

Rubus pl

Angelifa $)'I~es{rls

OtsclUJmps/tl cotspüoso

C/rctlttl (uJtl/tl/Ul

NhyrlumfUlx-ftm//Ul

Dryop/tril fa"husUlilO

Holcus 101'10114$

Lyslnttlchia ntmorum

Vcronictl mOfllan<l

h

laiche' racines nbreuse.

Lu.lulc de Forster

Lu.tule des boil

Lu.:wle mullinorc

Moebrinai' li 3 o.rrurflll

V~ronique offleilllic

h

Crin v~I~1I1

SurtUe petite OstiUe

A

Chitli,nier

Poirier 1 mu en eocur

•
Alilier tomlilllJ

Genêlll b.l.i

N~nier

h

Bleehnum en ~pi

Digilile pourp",

Doradille noire

Epervi~re en ombelle

Fougère aigl.

lIoulque molle

I.lnule bl.nell'Ire

Violette de Rivin

B

lIyloc:omie brillante
Mnie Innuelle

Polytric B~aot

Ilypoetourroie

CtlrtJ: umbrosa

Lutu/a/orsltri

Luvda sy/~atica

LulU/tI mufrij/oro

Mothrlngia trlnt,.,la

VCronlclf olJfdnafU

Qlru brilDltlu

O.ra/1s Qft/l1ItU.

Cwl4lUtlsaliVtl

Pynu corda/If

Sorbur /omtilttllis

C)otisur SfOporiUS·

Muplll4$ ItmtlJlllclf

BltchnU1fl spifanl

Dlglta/is purpurta·

Asp/tniu", adianlum-nignun

Hitrocium umbtllalum·

Pttrldlum aquUlnum

lIolcus molJlf

/.J.tu/a /utuloldes

Viollf riviniana

1JyfOfOm/u'" SpltndtlU

MniU1fl homum

PoJylrkhum /ormosu",

Rhylldiadtlphus lortus

1GR.9 • EsPEŒS AC'lOICUNE.I DE l.ll/U.OUOOTitOPlIE

- up«u dont 1. fRquencc 1.1 plui !!Iev« se .ilue $lIr mull

tcide;

IGR.IO.2. ESP€CESAClOll'llILES DEMOOO

mkopbiln "ur 101, bim dr'Jinbl i

mésoohiifS (sur $Ob birn d!'j\Înbl i

•
Cbhrtfeuille des boi.I

A

$orbi... des oiseleu~

h

Canch. nexUtllSt

SlJrbus oucupori4J

DtsfM",psia flu:uous



ANNEXE ç : Groupes d'espèces indicatrices pour le Morvan

l hylrodiues Ûur sot, (mg AIrh (raQ) ;

1GR.IO.3 • EsPECES ACID/PHIŒS DE DYSMODER

- Clp~Ces l amplitude étroite, pol5édam souvent

comportement héliophile ;

Gaillet des rochers

GeOl1lU1drée des bois
Epervi~re de Savoie

Laiche Apilules

Mélampyre des prés

Millepertuis é1~ilJIt

Stneçon ~ mu d' Adonil

Violette du ehienl

B

Di~ranelle plurilattrale

DicNUle eu balai

•
Bourdaine

h

Motiuie bleu:'lln

roteutille dressée

•
CaUuue vulgaire

h

Myrtille

B

Leucobt)'UID glauque

Hypne de schrcber

GaJÙlm SlU(J1üt

Ttucr/um scorodOflUl·

Hicracium saballdum

Qlrc~ pUuJ(ftro·

lIIcllJ.mpyrom prtliCltSc·

llypujcum pukhrom·

Scneclo adon/difolius

Vl% canlna

Dlcranclla hCfcramalla

D/cranum $Coparlum

Froflgula a/flUS

lIIoliflUl cauuJta

Po/tmUla trtCIiJ

CalluM ~ufgarls

Vacclnlum myrtülus

Ltucobryum gfaucum

PICflroVum schrebcri

Saule pourpre

h

Baldi.ngère

Balumine dn boil

BenoÎte dei ruilscaux

Cirse dei marail

Doronie d'Autriche

Joue aggloméré

lonc difful

Jonquille

Laîche bleuâtre

Laîche en étoile

Laiche espacée

Laiche pendaute

Lolier dn rangea

Lychnil fleur de coucou

Lysimaque nummulaire

Paturiu commun

Prêle d'hiver

Reine des pr~

RenollCule il rues d'Aconit
Renoncule ramplnte

Salicaire

Scirpe du boil

Sconoo~re humble

Stellaire des bois

l addiphiles i

h

Agrostis dei chieo.

JOIIC Alépales aigiis

Osmnnde royale

J /llrb larae amplityde ;

Salir pf.rpurta

P!wlarls arondiMua

/mpar/ms fIO/i-tangertl

Gtlum rivaltl

On/lU" palu.rtre

DorOI//cum auslfÛlcum

JUI/CUS conglomcrtlius

Juncus tlfusUS

Narcl$sus pStuilO-flQrdssus

Caru: paniua

Caru: tchinata

earu rtmlJliJ

earl~ ptlnduIiJ

Lafus III/g/nosu.r

Lychnis flos-cucul!

Lyslmachla nu",mularis

POIl IrMo/Js

EqflistlUm hytmolt

Fil/ptndula u/miJrW

RanuncuJus aconlJ(fofhu

Ranunculu.r repens

Lylhrum saUcaria

Sclrpu.r sylvoflcu.r

ScortQntra humllil

Sul/orla I/tmorom

Agrosfls can/na

JUI/CUS acwlflorus

Osmunda rtgalis

1GR.II - EliPECES MESOIIYGROPIULES

A

Aulne glul.i.neux A/nus g/Wfnosa

- ayanl leur optimum dalll Ica (o!ill ripicole. oit les lOI. IOnt

temporairement enll0'1él (Ivee un niveau variable de la nappe

CIl tt6), clin le retrouvent dan. d'Iutrel (olita, aur ln ItItionl

ICI plui rraÎchn; • ~roilSant lur ICI Mli. alluvilux (ou lu 1011 dl: penle alimentés

plr lUinlemenl), eng0'1él loute l'année I:t dont la baisse du

niveau de la nappe en été n'est jamail importante Cgley

minéraux ou orglniquel).

lIl'UtMphiles ,. llcididines i

A

Cerisier ~ grappe

Treluble

•
DQuce Imhe

Mûre lUX chatl

Siule blanc

Prunus padu.r

PopuJus IrtmulD

So/anum dll/camara

Rubu.r catsiu.r

Sallx a/ba

1GR.12 - ElipECElllYGItOPlIlLEI

ueulrophiles il llcidiclines ;

•
Dourdaine

Saule ceudn!

Frongula a/nus •

SD/u c/neno



ANNEXE C: Groupes d'espèces indicatrices pour le Morvan

h

ChanVR d'cau Lycoplls tUf'OfX'cus

Dorine à OIes opposéesChrysospfenium opposlljfolium

Dryopléris dilaté
Epilobc yelu

GaiUet des bourbiers

Gaillet des fanges

Iris faux-Acore

Laîcbe dei marais

Laîcllc cn panicule

Laiche dCl rives

Lysiwaque vulgaire

Menthe aquatique

Tlinc d'eau

Myosolis dei marais

l'opulage des marais

Valériane dioïque

2 llcidiphilf!j

A

Douleau pubescent

•
Saule Il. oreillettes

h

Laiche lisse

Petite sc;uleU,ire

Wahlcnbcrgic

•
l'olylric él~ant

Polytric strict

SVbaigoes

Dryoplerls dUlJUl!o

Epilobium hirslJ/lim

Golfu,!, u1lgltrolum

Gallul7l palus/Tt

/ris pstudaconu

Cau.x ocutifonnis

Carex poniclI/aia

Cara riparla

LyslmiJch/a ~uJgorls

Mtnlllo. aqua/icfJ

Menyanthes Iri/OUalQ

Myosotis scarpioides

Col/ho palus/ris
ValerÛJfI(l diofco

Oclu/a pubcsetllS

Salk auri/a

Cora IOeYigalo

Scille/la ria minor

Wohlcnbc,sia hcduauiJ

l'o!ylr/l:hum commUfle

Po!yl,ichum sirlclu",

Splulgflu", sp.
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ANNEXE D Forêts acidiphiles du Bas Morvan

NUlIlfllO Cl( IlfLLV'f

TYPlCUIIlI'" 1
M'

.... , 3n 40tI 3lI3

F"'OO·OUl"IlCfl\JM l''fTRAfAf h.55
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ANNEXED Forêts acidiphiles du Haut Morvan collinéen
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ANNEXED Forêts acidiphiles du Haut Morvan collinéen
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ANNEXE D : Forêts acidiphiles du Haut Morvan collinéen
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ANNEXE D : Forêts acidiphiles du Haut Morvan collinéen

FAOO·OUERCETUM PETRAEAE 1>.55 CARPINETOSUM 1 C

NUMERO DE RELEVE 152 228 26 161 241 25 33 58 238 153

SITUATlON TOPOORAPHIOUE SOMA VERS VERS IIERS IIERs IIERS BliER HIIER HIIER IIERS

ALTITUDE 490 505 520 400 475 510 500 510 450 435

PENn 0 30 18 24 32 27 8 30 21 25

EXPOSITION NU S SE NE SE SE SE S N N

ARSRES RECOUVREMENT 70 90 100 100 100 80 100 100 95 100

1Nombf. d'''pkH 9 11 8 9 10 9 B 9 10 9 1
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Be"". ",,"""i.
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Sarnbucui flC.moIl
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5
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2
1

5

2

5
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33

7
7

2 13

17
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0
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0

0

3

0

3
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ET O·ALUANCE (OUERCION ROBORI·PETRAEAE SR.SL 321

OoIcnaMpeJa flexuoe. 3 4

Ptotldium aquilil"llm 1

Molllmp'ft\Jm pl"atenM

ClIfOX pilùrir•• 1

Holcu. mollil 2
TouaiJm ICorodoni. 2
GalàJm horcynlcum

HioracÎJm umbftlllt\Jm

Hioreci.Jm lablUdum
Hyp8teum pulc:twum + +
Molini. eoerulo.

OlFFERENTlELLES DE SOUS·ASSOCIATlON ET DE VARIANn

Carpinu. botukJ, 4
51811. je hokMIlea

fNfUC'lI h81Ofophylia

SilBna oola,...

PolypcxlâJm vu'o.&

loucobryum glauoum

V&ccinium mvnilui
Calkin. vu 'a I!If'ÎI

3

4
1

+

+

+

5

+

+
+

4

+

2

+

5

+
2

+

73

73

10

10

37

33

o
3

7

10

o

7
17

o
3

7
3
o
o

ESPECES ACIOlCUHES

OtYOPletiG clJlthJ.l.n.
lonic:era purk::tymerurn
Luzule pim.
AlhyriJm 'ilix·f&min.

Endymion non..ectiptum

+

ESPECES OES FAOETAUA PAWl. 28 ET OUERCO·FAOETEA SR. 81.. ET VUEO. 37

Heder. heli>c 1 + + ~33
Polygon.lUm rnuhif10rum 10

l emi. trum 0 IlIleobdolon 3

Anemone nemQfM, _':""_"':"_-'__-'-_-'__+:-_":"'_"":'__':""_"':"-J 7

AUTRES ESPECES

Rubu. pl.

SoItdOQo viJOGUl"

Go""'""io leuNt

+ +
+ + +

J
+ B§3

20

o

SRYOPHYTES

Hvprum cupteuifOfme

Diora,.."m scoperiJm
Polyttichum formoalm

Rhycldledelphu. Ioteu.

Rhy,idiodefp/"u. uiqu."".
HylocomiJm Iplend.I'liI
P6ourozium Ictwebeti

OictMOlla hBlerom&1r.
Auict'um tJndulltum

Thuid\Jm tamMilIcinJm

CtadONI .p.

+
+

2

2

+

+
+ +

3
2
+

+
2

17
43
57

o
27

10

3
o

13

17
3

lYPE DE SUBSTRAT

lYPE O· HUMU9

lYPE DE SOL

SYlVOFACIES

CPLU

MACI

CACI

TSF

GRPB MGRA GRGI

M"'CI MOOE M"'CI

CACI BOCR C"'CI

TSF TSF TSF

GRAN MGRA GRAM RHCA CPlU CPLU

MACI MMO MACI MMO MMO MMOD

CACI BACI C"'CI AUTR BACI BACI

TSF TSF TSF TSF rVIE TSF

NUMERO DE RELEY! 152 228 26 181 241 25 33 58 238 153
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ANNEXE D : Forêts acidiphiles très fraiches à humides

NUMERO OE RElfIIE

SlTUAnON TOPOORAPHIOUE

ALnTUOE

PENTE

EXPOSITION

RECOUVREMENT

ARIUIES

auerc~ peu...

Sotul. pendul.

Popul.. Iromul.

Quercus robut

ARBU8TES

Coryl vollan.

C.rpin belul...

CARACTER8nouES O'A880CIAnON

Molinl. e,,'ule.

lonieer. perÎclymenum

Rub... pl.

Fr.ngul••In...

De.champ.il cOeIpÏl081

Viburnum opul..

MOLINIO-QUERCETUM ROBORIS

32 402 488 462 13 376 168 3i3 608

PLAT PLAT THAL AUTR PLAT THAL SOMA PLAT PLAT

686 277 368 628 864 376 498 333 479

0 2 0 0 0 0 0 2 0

NU NU NU NU NU NU NU W NU

100 100 SO 76 76 90 90 100 70

•
Frq."

4 3 4 3 6 ;3 3 3

3 22

6 3 4 .. 44

2 3 3 884 3 6 2 3

3 2 2 4 4 3 87

3 1 3 3 2 2 2 71

2 1 3 1 4 1 3 71

.. .. 1 1 + 118

1 1 22

.. .. 22

CARACTEAl8nQUES ET DlFFEJlENTlELLE8 O'ORDRE (QUEJlCETAUA ROBON -PETRAEAE TX.31)

ET O'AWAHCE (QUEJlCION ROBORI-PETRAEAE ar III 321

OOlchampeÎ. f1exuos.

Pteridium ~uilinum

Mellmpyrum prlte"..

Hyperleum p"'eN,,",

lUlU'. maxima

Leuc:obryum glluc:um

C.lluna vuioarî'

(SPECU NEVTllOCUNES

2 1 2 4 1 .. 3 3 Il

3 2 .. .. 44

.. 1 .. 33

.. .. 22

.. .. 22

1

1 1

1

22

.. .. 22

Viol_ aylvntril

Heder. helix

ROSI My.....I.

Solldago vi.;...,..

ConvIU.,i. ma;alil

BRYOPHYTES

.. ..
2

1

.. 22

2 2 22

.. 22

22

1 33

Eurhynct'WL.n Il,illum

Polytrichum fOfmOlll..m

Rhytidledolpm. ••iquelr...

Hyloeomium .plendeno

SUBSTRAT GEOlOQlOUE

TYPE D'HUMUS

TYPE DE SOL

TRAITEMENT

2 ;.. .. .. 2 61

2 22

2 2 22

SESI LIMO MGRA SESI SESI GPOV TUFT SESI MGRA

OYSM MACI HMOO MACI MMOO MMES MACI MMOO MACI

AUTR LACI GLEY SACP BACI CMES BACI BACI AUTR

TSF TSF TSF TSF TSF TSF TSF TSF TSF
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HoLCET05~ 1 A
POO C:HAlXII~AGET~ .... nov.

TYPfC~ III POlY$TICHETO&~IC

SlTUATION TOPOOflAPHlQ BVER BVER
ALTITUDE 190 306
KNfE JO B
EXPOSlTlON WV S
_ MeOUYREMENT 70 100

BVER;8VEA
386 1 278

21 1 8
~,~

100 1 100

,,~ '"~~'206 210 232
26 0 0
W NU NU

100 lIO 100

,,~

.",
"~

PLAT HVER 8VERjVERS BVEA
294 330 240 1 240 406

2 4 20 1 38 12
EWWINEN

100 60 70 1 60 100

THAl. BVER HVEA 8VEA 8VER
169 176 210 176 360
03427207
NUNENEN$
70 100 100 80 100
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E"""I'''''' OP""'" 1
c........ 'Ot'9'-"no. 1

CAllACTBUTl0UE5 D'AlUANef CAIU'lNlON aETutJ OlfMD. 63
s,.u...i. Ml..,.. 2 2 1 2
R............ 12
Po.-.....Ilio 1

F..'.... ""'''0llhY1i. • 1

DIFf&lENTlEU.B DE &OU5-AWANeE LONlCUIO'(:AfU'lNENlON l'AMEAU 90
R_p1. 1 1 1 2 1 1 1 1
l c... l>eridv"""",", 2 1 2 1
l ul.l>Olo.. 1 1

o.tüo "",.....11. 3 2
Alrictun .-.dulO1...... 2 1 2 2
DrVOPl... c............ 1

Polytrich.m lor"'"""", 2

CARACTOIl&TlQUES ET DlFf'IRENTlEU.B D·AUOCIATION
EndV",ion _,i~,...... 1

H.....""'011...... 1 =:t===~=t:=~====j:Po.ch...I; ! 2 3 2 2
s.... 'OCetn... 1
s.nocio Iw.;; 1

-Foo...y1.~.

a.-a.. pet, ....

a.-a..,-.
F.oi..... oxcefoior
8<o1ul. """ul.
ni. cord,"

Alnuo ,1"".-.
C........... bo'......
Ac.. -...:t0lll., .....

CARACTOIl&TlQUf& ET DlFFEI'lENTIB..lU DU fAOKlN &nVATlCA.f ITX. ET OIB1!. 3B1

Cot<lotniNl ....PIOPhYIi. 1 1
Gvrnnoe..piurn d,.,opl...

O'TOPI". <1,10101'

DIFf&lENTlEU.B Of 5OU5·AS5OCIATION ET Of V_ANTE

HoIc.- moll;" 1 4 2 4 3
Pt....1I,an ..."";Iinurn 2
c.d>ampei. 110><....

, •
•
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ANNEXE E : Forêts neutroclines très fraiches à humides du Morvan
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ANNEXE F. Forêts de Chataîgnier

U....~... Ume ocIotphio "_e· U_~hIo u...... odcIcIne
• MU.Gd,..

NUMERO Of REUVE 294 295 298 324 325 1411289 337 317 275 278 151 290 471 291 309 310 331 332 1172 248 273 293 29ll

SIT1JAnON TOPOOR VER HVE AUT VER OM VER BVE VER BVE VER HVE VER VER HVE HVER VER BVE BVE VER VER HVE VER VER BVER
AlTITVOf 475 4B5 483 390 470 805 420 450 B80 417 440 425 455 357 472 420 387 530 550 490 400 4B5 405 435
PENTE 25 18 0 21 <! 15 18 2B 28 12 14 35 8 3 10 24 20 25 20 15 Il 20 24 28
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ARBRES RECOUVRE 100 100 80 100 100 100 100 80 100 100 80 100 80 70 80 70 70 70 80 100 90 80 100 80
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Ptorld~m oquiliAJm
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Ooscham plia fle.::uc..
TeuCfùm lCOfodonia
Dioitar. putpor••

HERBACEES
PMulI'odMi
Heder. heJix
Po. nemorar.
Polenlilfa luwil.
lamum galeobdolon
Senecio nemOf8n1Î11
Eyphotbla .mygd.loid
Sroll.18 holo.fea
Viola lylv88tJ"
RO&& .\l8n1111
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OktaflJm ICOp.i.Jm
Eurhynch....m .tri.tum
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AR8USTES
C&elenee ullY.
Caetanea uti". pl.
OUOtCU, peUte.
Ou.cu. robut
Fraxinul 8xce"i<w

TYPE Of SUBSTRAT
TYPE O'HUMUS
TYPE DE SOL
snVOFACIES
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ANNEXE G : Partition loutes espèces actives, variables caractéristiques

CooES POURCENTAGES POIDS VALEUR PROBA.

CLAIFRE FRE/CLA TEST
CLASSE 1/13
Fagull lIy1valica fasl 74.96 19.52 571 32.64 0.00
Fagull sylvalica fet3 48.61 11.95 539 18043 0.00
Fagus sylvalica fas4 78.57 2.51 70 11.65 0.00
lIex equifolium ilaq 39.02 6.16 34' 10.68 0.00
Pleridium aqùilinum plaq 33.42 5.88 3" 8.79 0.00
Oeschempllia flexuose defl 26.63 10.S1 .90 8.77 0.00
Rhytidiadelphus IOfaull ,h, 54.55 1.92 77 7.82 0.00

CLASSE 2113
Caslanee salive cesl 73.97 12.78 14. 21.34 0.00
Calltanee saliva cas3 46.38 3.79 '9 9.41 0.00
Castanea saliva cas4 72041 2049 29 9.10 0.00
Galium aparine geap 70.00 0.83 10 5.01 0.00
Rubus sp IUIlP 10048 9.11 735 4.78 0.00
Castanea saliva cas2 44.00 1.30 25 4.27 0.00
Plsfidium aquilinum plaq 11.66 5.33 38. 4.20 0.00
Tauclium scofodonia lesc 15.13 2.72 152 3.98 0.00
Mycelis muralis mym" ao.oo 0047 5 3.84 0.00

CLASSE 3/13
Holcus mollis homo 48.99 6.48 39. 12.39 0.00
Qusrcus pSlfasa qupl 33.88 15.26 1349 11.36 0.00
TsuCfium scofodonia tellc 51.97 2.64 152 8.32 0.00
Quefcul pllfees qup4 43.61 3.87 26. 8.22 0.00
Loniclra periclymenum lopa 36.21 5.04 417 7.10 0.00
Cerpinus belulus cab3 31.44 7.58 722 6.57 0.00

CLASSE 4/13
Quercus petraes qup3 59.34 7.37 273 16.66 0.00
Oeschampsia fl8xuolle dafl 35.62 14.42 .90 15.23 0.00
Callune V\.Ilgefis '"w 92.08 2.64 63 13042 0.00
Pseudoscleropodium pur pspu 62.98 3.87 135 12.47 0.00
MalempVfum pfatense mepr 65.55 3.55 119 12.28 0.00
Leucobryum gleucum laug 70.87 2.41 75 10.61 0.00
QuefCus pelfsas qupl 25.06 15.38 1349 9.50 0.00

CLASSE 5113
Carex glsucs cagl 80.00 '.00 5 6.08 0.00
Jum::us conglomaf8lus joco 57.14 8.00 7 5.74 0.00
Junipafull communill juco 35.29 12.00 17 4.32 0.00
Epilobium montllnum epmo 25.00 8.00 12 4.23 0.00
Carax lIy1vstica callV 9.88 '.00 31 3.57 0.00
Oaschampllia coaspitolls deco 5.77 6.00 52 3.15 0.00
Convsllsria majali, conv 4.84 '.00 82 2.99 0.00
Frsgafis vesca Ifvs 7.41 4.00 27 2.64 0.00
Rosa arvsnsis r08f 4.00 4.00 50 2.21 0.01

CLASSE 8'13
Vinca minor vimi 100.00 3.79 12 9.23 0.00
CSfpinus balulus cab2 19.81 6.62 10. 7.58 0.00

Ligustrum V\.Ilgare livu 84.29 2.84 14 6.92 0.00
Acer campestre ecc3 77.78 2.21 9 6.37 0.00
Hedefll hetix hehe 6.42 8.83 436 4.86 0.00
Eurhvnchium strialum 8USt 8.85 5.36 192 4.86 0.00

CLASSE 7113
Quercus robur qUll 65.80 7.71 289 18.37 0.00
Carpinus batulus ceb3 36.98 11.62 722 13.84 0.00
Hadera halix hahe 36.01 6.84 438 10.13 0.00
Oaschempsie coaspitose daco 67.31 1.52 52 8.11 0.00
Populus !ramula pol2 78.61 1.00 30 7.18 0.00
Convallarie majalis conv 56045 1.52 82 7.11 0.00
EurhVnchium 'trialum eust 35.94 3.00 192 8.59 0.00



ANNEXE G : Partition toutes espèces actives, variables caractéristiques

CODES F1CENTAGES POIDS VALEUR PROSA.
CLAIFRE FRElCLA TEST

CLASSE BI13
Quercui robur qur3 76.47 7.10 17 9.59 0.00
QUarcul robur qu,' 10.04 14.75 '69 8.22 0.00
Quarcu. robur qu,. 50.00 3.83 ,. 4.48 0.00
Salix IIUrite laau 75.00 1.64 • 4.30 0.00
Batule pendule bepl 6.47 6.01 170 4.20 0.00
Mllampyrum prelensl mapr 7.56 4.92 11. 4.06 0.00
Mollnia nlrul" moca 12.82 2.73 3. 3.63 0.00
Juncui .!lusus juel 66.67 1.09 3 3.29 0.00

CLASSE 9/13
Festuca IIIlissima 1•• 100.00 5.45 • 8.e2 0.00
Ulmus montana ulm2 100.00 4.24 7 7.53 0.00
Rubus idellUS ruid 100.00 3.03 5 6.25 0.00
Rhvtidiaclllphus loreus ,'" 11.69 5.45 77 5.01 0.00
Polypodium vulg8le pow 17.95 4.24 3. 4.99 0.00
Till. platyphyllos tip3 100.00 1.82 3 4.66 0.00
Dryopleris dil.tet. drdi 23.81 3.03 21 4.31 0.00
Tilla plltyphyllos tipl 50.00 1.82 5 4.17 0.00
CardlllTlin. haplaphylle cehe 60.00 1.82 5 4.17 0.00
Oxells lICetosella oxac 7.55 4.85 '00 3.98 0.00

ClASSE 10113
Till. platyphyltos tip2 100.00 9.09 3 5.59 0.00
Lathyrus montlnus I~o 37.50 9.09 0 4.58 0.00
Festuc. heterophyll. faha 6.82 9.09 •• 3.62 0.00
Rose Irvensis roer 0.00 9.09 50 3.52 0.00
Sil.n. nutlns $inu 11.76 6.06 '7 3.19 0.00
V.l.riana o!licinalil vaof 9.09 6.0e 22 3.04 0.00
Malice uniflore m,un 8.70 6.06 23 3.01 0.00
Acer cempeslr, acc3 11. 11 3.03 • 2.04 0.02
Anemone nflmorose anne 3.23 3.03 31 1.48 0.07
Cerpinui betului ceb3 0.55 12.12 722 1.37 0.09

CLASSE 11/13
cerpinui b81ulus cabl 62.80 8.33 18. 17.38 0.00
Mnlum unduletum m~" 52.78 3.07 72 9.52 0.00
Mellca uniflora meun 88.96 1.62 23 8.78 0.00
Violl Iylvestris vilY 48.77 2.34 02 7.77 0.00
Lamium galeobdolon legl 27.32 4.28 ,., 7.53 0.00

CLASSE 12113
Prunullvium prel 52.00 5.23 75 11.38 0.00
Corylui avellina COIV 19.54 7.92 30' 8.77 0.00
Fraxinus excallior frel 28.70 4.18 '00 7.80 0.00
Thamnium elopecurum thal 90.91 1.34 11 6.96 0.00
Acer pseudoplllanus ecsl 29.73 2.95 7' 8.84 0.00

ClASSE 13113
Acer pleudoplatanus acsl 44.59 3.79 7' 9.30 0.00
Mîlium effulum miaf 35.09 4.59 "' 9.19 0.00
Endymion non·scriptum "'" 44.83 2.99 58 8.24 0.00
Acer pseudopletenus ecs2 92.88 1.49 ,. 7.84 0.00
Larnium geleobdolon lage 22.68 5.05 ,.. 7.53 0.00
Selix capru .~. 77.78 1.61 18 7.53 0.00
Gelium odoratum g." 41.07 2.64 50 7.44 0.00
Fraxinus excalsior hel 26.85 3.33 100 6.74 0.00



ANNEXE G Partition espèces arborescentes actives, variables caractéristiques

"od.. clell ... h./cl. poldl 1"'IIIII'IU,1
Cl.... 1/10

flgul'vlv'licl 1..1 81.09 57.95 '" 32.73
Ilgul _vIville, 1..3 47.31 3\.91 53' 13.07

Cl.... Vl0
Quercui pltrle. qupl 58.71 83.02 '3" 32.27
Quercy. Pitt... qup3 83.88 " 273 19.94
Oudllmp.i. IIe ..uou "ft 52.58 49.06 .90 17.96
Que'ÇUI pit,••• qup' 71.43 19.92 28. 15.12
P••udol,,!etopodi""" purum p.pu 70.37 Il.98 135 10.20
lIucriurn ICOlodonil tu" 65.79 10.48 '" 9.68
Lonic••• periely....num .... 48.44 21.17 "7 9.11

a.... 3110

Cut_•••11.... cul 93.15 43.31 lO' 25.11
Cut_. n'iv, .,••3 49.28 10.83 " 8.55
Cnt_. utivi Cil' 75.86 7.01 " 8.48
a.......p.m. Il''P 7O 2.23 '0 4.39

Clau. 4110
Carpinul belulu, cab2 67.92 22.93 '08 15.04
Populu. t ...mule .." 93.33 8.92 30 10.78
Selul. pell,h.oll "'" 65 8.28 '0 8.58
f,...""" ue.r.;o, 'rd ° 3.18 '0 8.48

Cl.... 6110
O.... r<:u. pIUM. ..", 84.44 41.76 .. 16.76
~f\l. eo""",,,," "". 29.41 5.49 " 18'
6totul. ~ndull ..." " 6.59 '0 3.22
....udoaele'opodium punun plpU 7.41 10.99 13' 2.72
D..eh~ll. 11e.\IO.. dell .... 39.56 .90 2.62
Calluna wlgant uw 9.52 6.59 " 2.47
Vaeeinlum myrtillut Vimy '0 3.3 " 2.46
Sl/a... nut...t M' 17.65 3.3 " 2.32

Cl.... _110
a ....eut 'ObUf qU'1 66.54 70.2 28. 27.25
Clrpinu. behr/ut etb3 17.73 50.' m 10.47
a",'eu. robu. qu,3 94.12 6.27 " 8.46
a ....eu. ,obu. qu,4 78.57 4.31 " 6.33
Heda.a he~" .... 13.3 22.75 '" 4.36
Con"ell",;" mlr"lI. eon" 25.81 8.27 " 4.28

C11..a "10
Alnu. glullno.. 1111 1 76 34.55 28 , 1.50
Llmlum g.Joobdolon ,,,. 8.78 30.91 ,.. 5.74
ColYlut l''tlltnl eO'" 5.96 32.73 30' ....
lIgutuum vulg'rI "w '0 12.73 " 4.39
Cl,e.. IUlllllnt eilu .0 10.91 " 4.37
Stollllil ntmo,um lino '0 7.27 • .."
Eu.hvnehlum 1I11.tum eUlt 6.77 23.54 '" '.30
Vinel mlnor vim; 33.33 7.27 " 3.98

Cil". 8110
Aelr plaudopl.tanu. K" 78.57 38.67 " 9.47
S.nicul••u,op... "eu 75 1O • 4.56
Endymion non'Ie,;plum '''' 12.07 23.33 " 4.38
F,n;nui uUI.Io. Ifel 9.26 33.33 10. 4.32
P.ri. qUldriloUa p.qu 22.22 13.33 " 4.10
GIli"", odorlllUOl ,K' 8.93 16.67 " 3.67
EuphoOlbla .mygdaloicl.. .Ulm '.3 13.33 " 3.28
Po!ygon.tum mu/tillo....... ,~, •. , 16.67 " 3.Hl
St.nlria hoOlon.. "'" 3.69 23.33 '80 3.14

Cl.... 9"0
Ac•• p••udoplat..,u. K" 72.97 22.31 " 14.44

F.axinu. axca'.ior f•• l 47.22 21.07 '0. 1\.58
l'I'Unu. avtum pral " 16.\2 75 10.46
Corytu••vel"'l COI" 20.2 26.21 307 7.71
L.mium gMobdolon ,.,. 23.2 18.8 ,.. 7.22

CIa... 10110

CIfP'inou. balulu. ,.., 84.76 48.43 ,.. 24.82
l ........ g.leobdolon ,.,. 28.35 19.18 ,.. 8.29

Mnium """'uI'l"'" - 41.67 10.45 " 7.80
Poplllv. lIa"""'. .." 65.38 5.92 28 7.08
VIOl• • y..... II,;. vilY 41.94 '.08 " 7.08
Malle. unillo.a

-~
69.57 5.57 " 7.08



ANNEXE G : Partition espèces arborescentes actives, modalités caractéristiques

MODALITES CARACTERISTIO CODES POURCEN AGES POIDS V.TEST
CLAIMOD MOD/CLA GLOBAL

CLASSE 1 /10
TRAI SYlVOFACIES
SOL TYPE DE SOL
MODER MODE 50 25.28 12.09 '0' 12.19
NORD N 52.66 21.03 9.55 319 11.68
Tuf volc. Viséen in' TVOL 78.26 9.01 2.75 92 11.07

CLASSE 2110
SOL lESSIVE ACIDE LA CI 77.12 9.54 3.53 118 11.06
SOMMET ARRONDI SOMA 44.55 19.29 12.36 413 7.37
MULl ACIDE MACI 34.24 59.22 49.39 1650 7.17
Lias al infralias LIAS 57.66 6.71 3.32 111 6.42
PLATEAU PLAT 40.82 20.75 14.52 '85 6.24

CLASSE 3/10
G/anita li dauK micas GR2M 48.44 19.75 3.83 128 11.69
Granita porphyroida GRPO 62.98 10.83 1.62 54 9.71
Granita porph. da lucanay GRPl 42.74 15.92 3.5 117 9.7
TAilLIS SOUS FUTAIE TSF 12.66 85.67 63.57 2124 9.05
MUll ACIDE MACI 13.94 73.25 49.39 1650 8.97

CLASSE 4110
PLATEAU PLAT 27.22 42.04 , 4.52 485 12.61
TAILLIS SOUS FUTAIE TSF 12.81 86.62 63.57 2124 9.49
Sedimantaira silicilié SESI 35.54 18.79 4.97 168 9.49
AUTRE TYPE AUTR 34.25 15.92 4.37 148 8.45
MUll MESOTROPHE MMES 18.32 37.58 19.28 644 7.94

CLASSE 5/10
NUllE NU 6.43 82.42 34.9 1166 9.35
SOMMET ARRONDI SOMA 11.14 50.55 12.36 413 8.94
G/anophyra calco-alcalin GRCA 23.29 18.68 2.18 73 6.89
Tuf volc. acide Vis. TVOA 30.3 10.99 0.99 33 5.66
Autre AUTR 21.43 9.89 1.26 42 4.72

CLASSE 6110
SOL BRUN ACIDE A PSE BACP 50 16.47 2.51 84 10.49
THALWEG THAL 24.62 18.82 5.84 195 7.53
MUll ACIDE MACI 10.91 70.59 49.39 1650 7.07
AUTRE AUTR 70 5.49 0.8 20 6.83
Sables et greviers SAGR 62.5 5.88 0.72 24 6.74

CLASSE 7110
THALWEG THAL 14.36 50.91 5.84 195 9.35
MUlL MESOTROPHE MMES 6.37 74.55 19.28 64' 8.84
SOL BRUN MESOTROPHE SMES 22.47 36.36 2.66 89 8.77
GlEY GlEY 43.75 25.45 0.96 32 8.53
HYDROMUll HMUL 32.56 25.45 1.29 43 7.94

CLASSE 8/10
SOL COlLUVIAl ACIDE CMES 5.39 66.67 11.1 371 7.12
THALWEG THAL 7.18 46.67 5.84 195 6.24
Intercalations grésa GSCH 6.39 46.67 6.55 219 5.99
Tul de trachyandésite TUFT '.8 53.33 9.97 333 5.83
MUlL MESOTROPHE MMES 3.11 66.67 19.28 644 5.52

CLASSE 9/10
MUlL MESOTROPHE MMES 18.94 50.41 19.28 .44 11.33
SOL COllUVIAl ACIDE CMES 23.18 35.54 11.1 371 10.51
TAilLIS TAll 34.52 11.98 2.51 ., 7.3
SOL COLlUVIAl ACIDE CACI 15.46 31.82 14.91 '9. 6.87
THALWEG THAL 22.05 17.77 5.84 195 6.78

CLASSE 10 110
MUll MESOTROPHE MMES 27.17 60.98 19.28 644 16.44
SAS DE VERSANT SVER 25.65 62.02 20.77 69' 16.02
SOL COllUVIAl ACIDE CMES 31.81 41.11 11.1 371 13.96
Granite porptl. 11 biotite GRPS 38.33 16.03 3.59 120 9.11
TAilLIS VIEilLI TVIE 15.74 44.6 24.:p 813 7.82



ANNEXE G Partition espèces herbacées et arbustives actives, variables caractéristiques

cod.. cla/l ••
1

he/cie pold. 1valeur ,u,1 cod.. clalf.. INlcia pold. 1 valeur 1

Cl....1/12 Cl.... 7112

RECOUVREMENT AREC 56.84 86.45 31630 33.67 S,Ii. ,1Uri" .IIU " 2.86 , 5.35

Fagu. ,ylval'''' f .. l 86.51 2 5" 17.1 Molinill <:1I11.ulllll mac. 12.82 4.76 " 4.37

Fagu. Iylvlltlça t..3 82.37 1.19 5" 14.33 Juncui IIHU'UI jUill 66.67 '"
, 4.17

Hylocomium .pl<lmlool t"tylp 5.66 2.86 " 3.48

CI.... 2112 &ttul. pendul. bepl 2.35 3.81 '" 3.22

CII.pinul belulu. cab3 21.75 3.69 722 10.27 Ouercu••obur qut3 11.76 .., " 3.21

Luzule mnima lum. 68.63 0.82 " 10.25 aua,cui .obur qu'1 1.49 3.81 '" 2.71
Conv.U.,i. majeli. cany 56.45 0.82 62 9.28 Frangul_ .Inui 1..1 4.35 .., " 2.58

QueI'CUe .obur qutl 28.62 1.81 269 9.12 Rou IIVan.;. rOll' , ,., 50 2.52

Hodof. ho~x hoho 22.02 2.26 '" 8.08 COn.... II.,i. m'J.lii con ... 3.23 ... 92 2.36

Po. ch.lxll poeh 41.81 0.71 " 7.25
Duch.mp.l. coupito. d.co 48.08 0.69 " 7.17 Cl.... 8/12
Hylocomlum ,plond.nl hYlp 45.28 0.66 " 8.78 VincI mlnof ...Iml 0 0.81 " 8.18

Atrichum undulatum 'UIO 34.44 0.73 '0 6.64 Popului lfomula pOl2 56.67 1.15 >0 '.64
CifCU luloti.nl cllu 86.67 0.88 " 8.63

Cl.... 3112 Hodoll h.lix hoho 12.16 3.58 '" 8.23

Hoicui molli. "'~ 66.31 3.38 ", 19.65 Fraxinu. oxcol,lol If02 0 0.68 '0 7.94

Toucrium Icorodonl. tOie 56.58 " '" 12.15 C'lplnui botului cab2 22.64 1.62 'O, 7.51

Stollari. hololt•• ..... 31,22 1.02 "0 7.64 CIIOX Iyl....tlc. c..y 41.94 0.88 " 6.83
C..tan.a llti...a c..3 43,48 0.48 69 5.' Ligultrum ...ulg.ro li ...u 64.29 0.61 " 6.45

lonic," p.riclymenum ." 24.7 1.56 '" 5.69
Prunu••vium pf.3 57.58 0.29 " 5.65 Cl.... 9/12
HioflClum murOfum himu " 0.18 " 5,28 PrUnUI .vium plll 9.33 3.04 76 5.19

C..t.n....tl .... c'Il 5.48 3.48 '" 4.81

Cl.... 4/12 SI.chy••yl....tic. .t.y 50 "
, 4.44

C.llun. vulg.rli oow 79.37 2.04 " 16.16 G.ronium rob.rti.num gero >0 2.61 20 "'"Cl.doni. Ip. clIp 95 0.78 20 9.99 Goum ulb.num gour 37.6 "
, 4.31

Oicranum ,cop.rîum dilc 26.55 1.92 m 9.25 Sonocio nemofonlil lin. 31.68 2.8\ " '"a""cui p.u". qup3 21.25 2.37 '" 9.08 Ff.g.ri......c. 1~ 14.81 1.71 27 4.21

D"ch.mp,l. lIoxoolI dotl 12.7 4.62 690 8.59 Corvlui ..... lIan. coa ... 2.98 3.91 >0, 4.08

loucobryum gl.ucum leug 37.33 1.11 75 8.35 Epilobium monlOnum epmo 25 " " 4.02

P.oudolcleropodlum p p,pu 23.7 1.31 • '" 1.14

Cl.... 10/12
Cl.... 6/12 Stollili. nemOfum ,tno 0 3.96 , 9.01
C.fOX gl.uc. cagl '0 3.33 5 6.25 S.lix c.p'eo nc. 22.22 1.98 " 4.26

JUnCUI conglomer.tu. toco 57.14 3.33 7 6.94 Prunul ....ium pfe2 27.27 1.49 " 4.17

JunlpOrUI communil juco 35.29 5 " 4.39 Ouli. ocotoull. ox.c 4.72 2.48 ,.. '.7
Epilobium mont.num epmo " 2.5 " 1.37 Mnium undul.tum mnun S.56 1.98 72 3.45

CII'X .yl".tic' c..y 9.68 2.5 " 3.19 Orvopte.î. ClnhUllln. dlc. 5.48 1.98 " 3.42

Oelch.mp.i. coolpitOI doco 5.77 2.5 " 3.39 G.llum odoratum g.od 6.36 1.49 " 2.66

Con".lIofia ma]alil cOn'" '.64 2.5 62 3.24 Sonecio n.moronlll I.n. 10.53 0.99 " 2.74

Ff.g.fio .....c. 'N' 7.41 1.67 27 2.85
Ro...",.nlil .011 , 1.67 50 2.41 CI.... 11/12

Mnlum undulotum mnun 48.61 1.95 72 11.39

Cl.... 6/12 cllplnu. botului c.bl 24.39 2.23 '64 9.35

F..tuci .Itl..im. le.l 0 2.38 , 8.98 Viol••yl"..tri. vi.y 40.32 .., 62 8.98

Utmui mont.n. ulm2 0 1.85 7 7.85 Acor c.mput.. 'ccl 91.61 0.61 " 7.'
Rubui id••ua N" 0 1.32 5 6.S3 Frnlnu, excellior Irol 23.16 ... >O. 7.11

Rhytldi&d.lphui Ioroua ,hyl 11.69 2.38 77 5.55 OmithOIl.lum pYfon.1t: OfPY 81.82 0.5 " 6.72

Polypodium vulll.re pow 11.95 1.86 " 5.43 Fllxinu. excoillof lf04 36.69 0.64 " 6.65

Tili. pl.typhylloa tip3 0 0.79 , 4.68

Dulis aceto.ell. ox.c 7.55 2.12 '0' 4.55 Cl.... 12112

Frninu••xceJ.ior Irol 7.41 2.12 >O. 4.52 l.mlum g.loobdolon 1·11' 52.56 2.37 '" 15.34

Tili. pl.lyphyllol tipi 60 0.79 5 4.41 O.lium odolltum g.od 87.5 1.14 " 13.76

Milium .Uu.um mi.1 55.26 1.46 '" 12.33

Oxali, .cetollila OX6C 50.94 1.25 '0' 10.91

Fraxinui axcellio. h.l 47.22 1. 1e '0' 10.16

carplnu. b.tului cabl 35.98 1.37 .64 9.29

Endymion nOn'lcfiptum """ 58.62 0.79 " 9.28



ANNEXE G : Parti lion espèces herbacées et arbustives aClives, modalités caracléristiques

Cod,. 1d./moa 1modld.1 pola. Iv.l.u. ll1tt

C111" 1/12
SOt BRUN OCREUX BOCR 7B.09 22.62 7167 47.56
fUTAIE SUR SOUCHE fUSO 85.48 14.7 4255 48.89
SOMMET ARflONOI SOMA 80.' 18.1>4 5709 46.55
Rhyo~'. d. Monll,ui ""V" 89.47 4.33 1197 27.53
FUTAIE REGULIERE FU", 87.97 2.95 ." 21.74

C111•• 2J12
PLATEAU PUT 24.29 35.85 6275 39.32
Ornon. dll pl.,eoux lIMO 51.38 ... .... 36.37
AUmE TYPE AUTl' 31.67 13.15 "" 27.34
SOL BAUN MeS. A PSEU 8MEr> 51.46 6.21 '" 24.74

"'PUT "'Pl 32.03 7.63 ... 20.56

C1u•• 3/12
SOL COlLUVtAl ACDE CACt 36.82 41.65 7071 57.58
SUO S 35.18 35.78 8703 47.97
Q•.M. porph. d. lu GRPl 48.99 9.92 1335 30.91
VERSANT VERS 22.33 43.28 12765 30.07
O••nodiorit. d, O;'n GRGI 87.59 1T "" 23.24

0 •••,4112
TAIlliS VIEilLI N' 14.18 67.7 11682 46.78
SOL BAUN OCAEUX 80CR 15.85 46.44 7187 37.84
RANKER RAN' 42.03 Il.63 '" 28.59
HAUT DE VERSANT HVER 12.11 42.48 8579 28.42
OVEST W 12.58 23.47 4569 20.'

Cl,,," 6/12
SOL BAUN MES. A PSEU 8MEr> 23.39 .00 '" 33.2
M&lM' MARN 12.18 .00 ." 30.52
EST E 2.95 .00 006T 24.09
MUtl MESOmOPHE """S 1.48 .00 82,. 20.25
VERSANT VERS 0.94 .00 12765 17.45

Clu.. 8/12
EST E 6.37 68.52 'OOT 28.74
SOL COlLUVLAl ACIDE CMES 4.98 68.4 '00' 25.87
Gr.nlte du folln .. m OfMU 8.87 34.92 1488 21.09
MULL MESOmOPHE MMES ,.,. 66.4 82,. 20.99
O..nll. po.ph... bio GR'" ,.,. 33.6 1577 20.05

Cl.... 7112
AUmE AUTl' 34.54 100 304 32.97
SOL BAUN ACIDE A PSE BACP 9.56 100 109B 28.07
Sedlm.nt.l" .11ic:il SESI .... 100 2262 26.16
NUllE NU 0.87 100 16671 14.98
MUlL ACIDE MACI 0.47 100 22378 12.18

Cl..., 8112
SOL8RUN MESOTflOPHE BMeS 58.25 35.04 87. 61.09
AUTRE TYPE AUTR 22.21 28.47 1786 31.8
PLATEAU PlAT 9.53 40.38 8275 28.19
U...llnf..lI.. LIAS 18.98 17.49 1525 22.81
SOL COLLUVIAL ACIOe CMES 9.13 31.2 "'" 21.63

Clu•• 9/12
Tul vote. Vi•••n inl NOL 15.72 100 1483 40.24
NORD·EST NE 6.97 100 '300 34.99
TAILLIS VIEILLI NIE 1.97 .00 11682 25.14
SOL COLLUVIAL ACIDE CACI 1.7 62.17 7071 13.05
MULL MeSOTROPHE MMES 1.46 62.17 82,. 11.84

Cl.... 10/12
SOL COLLUVIAL ,6,CIDe CMES 3.99 .00 '00' 29.93
MULL MESDmOPHE MMES 2.45 .00 82,. 28.39
NORD·OUEST NW 10.01 00.' 1219 26.12
VERS,6,NT VERS 1.58 '00 12786 22.78
Tul d. uachYlnd,.ite TUfT ,.• 00.' 4871 17.28

011.1 11/12
MULL MESOTROPHE """. 18.74 88.1 "". 65.13
SOL COllUVlAl ACIOE CMES 17.23 48.68 "'" 41.36
Onel.. ONEt 26.71 30.26 2108 37.32
BAS DE VERSANT BVER 10.27 54.41 1495 32.6
O..nuIltl GANU 21.16 21.99 "63 2B.76

Cl",," 12112
MUlL MESOmOPHE MMES 38.98 74.48 "". 87.97
SOL COlLUVIAl ACIOE CMES 50.01 68.72 5061 83.82
BAS DE VERSANT 'VER 25.8 66.4 9495 66.3
THALWEG TMAl 35.47 20.77 2623 37.89
Tul d. Ifachylndhill TUfT 18.74 21.18 4871 21.B8



ANNEXE G : Partition variables écologiques, modalités caractéristiques

MOOoWTU CN\ACTDlIITlOUU coou .-ol«eENT .ou ~'M V.TUT

c~E .,20

TEXTURE A ~" " ,1.21i 1•.•• " 1i.2'

Pl[MOSlE MM • .~, J3.33 " '.62 " •.0'

TEXTURE' m. 1•••7 81.16 23.02 .. J."

COlU"'" , ... " n.1i 1•.•• " 3.U

COUC"I f o~, 12.'. n.1i .:lI.21 ". U

Coue"El OC" 10.31 ,~ .1.11 ,.. uo
COUlEUR A ... 22.22 3J.1i 10.Jl " 2.72

Cl.,UU 10/20 3.'J "STIIUCT\Jll.E A ~.. " ,~ J." " 7.07

STIIUCTUIIE' .... " " 1.151 " OA

Pl[MOSilE A -, Il.2' " n.o. u w
PlIOfONOWIIA - 21.32 " ,... " U.

T[XTUIIE' ... 30.17 .. 1.11 " :lI.n

,~~ ~" Il.31 .. Il.•' " :lI.02

""""""'" "". 12.1i " 22.22 .. :lI.OI

COUCHEf ,,~ Il.'' " 23.• ' .. ,.
PlIMOSiU MM 1 ..., 11i.13 " 12.J " 2.11

TEXTUlf\EA .. n.n " 1.11 , ,.u
COUlElM' .~ " " 3.n " u

c~IH/20

TEXTUlf\E A ~ Il.'' n.13 UA3 '" 1i.22

COUCHE" 0"" 31.31 w.n n.1 " ....
TEXTURE' m 21.'1i " 32..... " uo
COut.EUII A AAU Il.11 n.17 31.1 .. ..,
,~~ -- 21.21 " ".21 " :lI.te

MOf\PItOlOGlE 1 .~o n.2' ,~ 11.13 '" :lI.lil

COlUUlf\1 .... 2'.\1 ".13 ".n ., :lI.n

COUCHE f o~, " n.1i 2'.11 "
..,

SYNTAXON REMENTAIIIE '" 2.AJ n.1i n.u " 2.'1i

STIIUCTI)fIE A ~" Il.12 6<1.17 2.... .. 2.17

COUCHEl 0~O2 " .1.13 21.13 .. 2.17

c~112120

lElITUIIEA ~, 2J.0' te .•3 .'.U '" 1.13

PIIO~ONOEUIIA
_. .. 31.2' 7.U " •.n

HXTUIIE. m 26.11 " 32..... " ••71

STRUCTI)fIEI BPM 20.JI " .o.n '" J.U

pjUlROSITE OCM' ."''' J•.38 38.2' 12.1 " J.16

COUC"E f o~, ".2J " U.211 ". J .• '

COUCHE l .." ".23 ".21 Il.11 ". 3.2.

pjEMO$lH CM 1 .~, 22.6• 1i1.1. 21.17 " 3.23

MOIlPtlOlOGIE 1 IHYO 1•.12 1e.•3 11.13 '"
,.,

pj[MO$lT( MM' .~o 1•.62 n .•J 13.'\ ". 2."

COUlfURI ,"U J•.•• " ,... " 2."

TIWTEMEHT "" " " 1.'. " 2.71

TOPOGIlAPtIIE SOMA 21.6J 2'.IiJ 11.11 " 2.53

CLUaI" /20

STIIUCTURE A ~" 11.16 ,~ 21." .. 6.2J

PlIOFONOEUII 1 "'''' 21.32 13.33 , • .0. " 1i.\I

'UTURE 1 •u n .• ' Il.11 32..... " ..OJ

TVtTUREA ~, ... Il.11 ••.•3 '" ,...
T~IE ",g, lUi. 1i'.33 l1.te .. 2.11

,~~ _ou '.Iit 'I,.J 10.11 '" 2.7.

EXJ'O$lTlON • l1.te .l.11 11.11 " 2.1i1i

CUSH1./20

TVtTVIU. m I1.oJ ,~ 32..... " W

COut.EUR • ,"U • 2.11 IiJ.l • ,... " ....
l'lIMOSlT( CM' .~, 1•.1 J'.IiJ ".K " '.lil

TEXT\JlI.! A ~ 11.11 12." U.U '" J.•'

l'l[MO$lT!A -, Il.' 1i7.1. 11.0. " '.2J

PlIO~ONOEUR• ~o, " 2'.1iJ ' .•J " J.OJ



ANNEXE G Partition variables écologiques, modalités caractéristiques

MODAUTU CMAl:TOlllTlOlJU CODU "lJ~fJIIT .... ~.. V.TUT

CLAUI '4/20 [~l'I

PlEMOSlTE Delli • '"'' 21.n n.l1 1.1. " 2."
PlEMDSlTE DeM, ,.... 33.33 21.17 •.n " 2.1'

COUCIlE' o~, " ".21 2'.1' " '"
C........ './20

COl"UIoMA .~ ~~ IKI.'\ 13.1 " 6.H

GEOlOGlf ". ".H n.n ".'J " 3.'7

CO.....UIl'l. ,~ " 3'.U .t.n >0 3.17

STIUJCTIoME • ~ Il.61 n.n 21.31 " 2.11

COUCHEL ..., 7.1 • >00 Il.11 '" 2.17
STIlUCTI"Il.. A

.~"
, IO.JI .~. '" u

".,," .~. 1'.17 Il.\1 1,1' , 2.'7

CLAin,., lO

STAUC1UU: • ""'" 33.33 7I.U ,~ " ....
TEXTUl'If' ~ 33.33 12." 3.107 , 3.01

COUlfUll A - 12.12 Il.1. 13.1 " ...,
1: ........ 11120

TEXTUIU A ~ 2'''' ,œ ~,. " '.22

COUClotI' 0_ ~... 12.31 n.'" " '.11
COUCHfl ocœ 28..n 7'.12 11.01 " •.U

"~.. MMES 20.'\ Il.'' 11.41 " 3.17

TlXTUIIII ,~ 1.... ".13 21.03 " U

1oII0f\PH0l0Gl[ 1 .." u .... :10.77 3.'7 , U

STIIIUCT\.lfl11 ,~" 21.'" "'.1' Il.11 " 3.0a

COUl.IUR • '8AU 13.12 ".23 21.11 " 3.0.

SYHTAXON R[M[NTAlR[ '" Il.&2 31." 10.11 " 2.1'

CI.AUI1.,20

STRUCTURE' ,.... 11.'. l2.n 2J.31 " 5.05

T(lITVIU" ,,~ H.t5 ....21 20.2• " m
TIlo\lT[M(HT '" '.11 ,œ n.15 '" >A,
TVlTUIl( 1 ,,~ 1'.11 U.21 21.03 " 3.31

MOAPl-lOlOOI( 1 IMye 2J.27 .2.18 1.7" "
.,..,.,

"'(AflOS/U" .- 12.J' JI.11 3•• 13 " ".2.,

(XPOSlflOH "" 11.' J1.• ., 3".n .. 2.13

PlU'JlOSlU OCM 8 ,~ 1.2. ,œ n .•8 '" 2.11

MOflPl-lOlOOI( 8 8MYI 33.33 21 .•3 3.n , 2.35

C\.AU.I li 1 20

MO_OLOOl! 1 'MYC 38.38 Il.'' '.13 " 5."

COUUUll." MO ".13 ..... lO.Jl " 5.32

COUUUl\ 1 88EI " ,œ 1..... " 6.02

UXTUl\E' ,~ ll.U ,œ 21.03 " •.11

TVlTUl\E A ,,~ 11.81 ..... 20.2• "
..,

TOPOGl\APHlE ~, \1.12 H.JI ,.... " •.06

STlI.UCTUl\E. ~ \1.61 ..... 21.31 " 3.61

STlI.UCTUl\E A ..... H." Il.61 Il.11 " 3.0'

VlPOSITlOH "" '.n 17.JI u.n .. 2."

CLUH~/20

TEX1"I.ME 1 '" 0 ,œ 2.31 , ....
TEXTUl'U A .. , 0 " 1.11 , •.33

MON'tlOlOGl( • .." 22.13 n.u '.13 " ..13
STlI.VCTUll.E • ~ .., ,œ 2J.3' " 3.31

GEOlOGIE ". Il.' n.u 1'.11 " 3."

Cou.EUl\ A M' 1••'1 ....J 10.11 " 2."

COUCt1E' 0_ '.n n.u U •• l " 2.15

"'.0........ "'" 10.11 ".11 1.... " 2.61



Annexe H: Description des variables utilisées dans l'analyse du milieu
.b.1 Abies .Ib.
.b.2 Abies .Ib.
.b.) Abies .lb.
.b.4 Abies .Ib.
.tt 1 Ater t.mpesl~
Itt2 Ater tln'Pesl~

Itd Ater tlmpell~
let4 Ater tlmpell~
Kp 1 Ater placanoides
Itp2 Ater pllcanoides
Itp3 Ater pllcanoides
lep4 Ater pllcanoides
les! Aeer ptelldopl.canu.
aca2 Aeer ptelldoplacanu.
leal Accr pteudoplacanu.
KM Acer pteudoplacanu.
KVII Aconil'llm Y1Ilplria
Idmo Adou mGIIChllellina
Ijre Aju'l replana
Il,1 AlllUl,h>linoaa
Il,2 Alnua ,Iuûno..
Il,) Alnu. ,Iulinoaa
Il,4 Alnu. ,h>linoaa
Ilof A1liaria otrltinalil
Ilur Allium uninum
Inne Anemone nemoroN
Insy AnJdiu Iylvutril
IqY1l Aquile,il Y1II'lril
IlTI1I Atum maeulalum
lifT Alhyrium filix-femina
Ilun Alliehum undulatum
IY1I1 Aeonilum VIllplria
bllr BaZZlnil lrilobala
bepl Bel'llla pendull
bep2 Belull pendlili
bep3 Belull pendull
bep4 Belull pendull
bell Belull pubetceM
bel2 Belull pubetcen.
bea3 Belull pubescenl
be.4 Belull pubescenl
bllp Sleellnum Ipielna
bny Sraehypodium Iylvllieum
eue Clrex leuliformil
tlbl Clrpinlll belullii
ub2 C.rpinui belului
elb) Cnpinui belului
eab4 Cirpinui belullii
t.br Clrel( bri:wides
uel Cllimlaroilii elnescenl
tlee Clrc:.I: eellinlca
ciel C.rc:.I: dona'ca
e.fr Clntpylopul (ra,ilil
e'al C.rc:.I: ,lluel
cIlie Clrdlmine hepcapllylll
e.im Clrdlmine lmplliens
Clpl Clllhi Pllllllrii
Clpe Clrel' pendull
elpi C'rex pillulirera
tlpr C.rd.mine pralensi.
Ut'l: C'rex t'l:rnola
cul CIllInel Nlivi
eu2 Cllllnei Nlivi
e.ù Cutanel Nlivi
elM CIl!lnel Nllvi
Cise Cllylle,il scpillm
cuy Clrn Iylvllitl
uum CIl'n umbrosa
tlVU Cilluna VIII,.ri.
ehop ChrylOlplenium oppos.
cill' Cinium Irvellle
eiin Cireel inlenncdia
eilu Circ" IUlelilna
ciPI Cinium piIUIlt'l:
eipl C"lterblla plumieri
clip Cladonil sp.
CGlOV Corylui Ivellina
coma CGmlII mu

frai Frangul. Ainui
(t'l:I Frulnlll uedlior
ft'l:2 Frulnui utelslor
fre) Fruinui excdllor
frc:4 Frulnui elll"eel.lor
frve Fra,lri' vc'u
'lip C;.lium Ip.rine
'Ille 'Ilium lIercynieum
'Imo G.lium mollu,o
'IGd Gllium GdoralUm
gapl GIIlum piIUIlt'l:
'Ile Gileopsilleirahii
,1,,1 Gllillm u!i,lnosum
Jeri Geum rivlle
,erG Geranium robcnianum
Jeur cnum umnum
,lbe GlethOft\ll hcdel'lCca
I)'dr GYlTlflllClrpium dryoplCril
hefo HellehoNl fOClidul
lIehe Hedera IIdi.l:
lIesp He...deum sphondylium
lIimu Hiel'Killm murGNm
hillllieraeium llbaudum
Ilium Hieracium umbcU.lum
hoUo Ho.Ieul Ianalui
homo Holeui mollil
hycu Hypnum euprulirorme
hyhi Hypericum hinulum
hype Hypericum perforal'llm
hypu Hypcricllm pulehrum
hysp Hyloc:omium splcndena
illq !lu Iqllifol.ium
imoo Implliena ooli-canpre
irpl lril PSCUdGlOCONI
joto JUQCUI tOfiJlomeralul
julC JUQCUlleUlinONI
jUtO Junlperul eommunll
juef JIIQCUI effusui
kMY Knalilii I)'lvlliel
Ileo Lapllna tommunil
Iide Larilll" deeidua
1111 umiulNm 'Ileobdolon
conv ConvlUlril majalll
CON Comus Nnpinel
tpln Carn plniclIIBla
crll CnlUglil IBevillca
crmo Cralilegui moooJl:)'na
dama DaclylorhiUl mIItulall
deto Desclllmpili cnpiloN
den Descllimpsii nUIiOIl
dihe Dicnlnel11 heleromalll
dipu Oi,iulil purpllrel
disc Dicranum scop.rium
doau Doronleum IUSlri.cum
doul PscUdOll\lgl mcnziuii
dou2 PscudOlSug. mcnzieili
douJ PsclidOlI\l" menzicaii
dnu4 Psocudolsu'l men7.iuli
drcl Dryopleril elrthulÎlna
drdi Dryopleril dlilcaca
dyfm Dryopleril lillx-mal
endy Endymion non-tc:riplum
epln Epilobium .nJUttifolium
epmo Epilobium rnonlanum
eqO EoquiKl'IIm l'uvialile
eUlm Euphorbi••m)',daloidca
eutl Eup.torium clnnabinum
eOOu Euphotbia dultia
eueu E1lorIymul europieui
eu.sc Eumync:hiurn llriatum
fnl Flpll)'I"llttl
rn2 FIJUII)'lv'lttl
flal flpl 1)'lvllicl
(lM FlfUlsylv'lic.
fe.1 Fcll1KI .lliMima
feil Fcsll.ltl ,i'intei
fehe Felluea heleroph)'lla
l'iul Filipcndula ulmari.

lima LaIhYNI monllnUI
leu, Leueobryutll ,l.utum
lire Linari. repenl
livu Li,ullNm Y1II,.re
lobi Lophoeolea bidenlala
lope Loniee... pcriclyrnenum
Io.l:Y Lonieen xylolleum
lu.1 Lundi Ilbid.
luma Lullll& muÎma
lupi Lullll. piloN
IYln Lycopodium Innolinum
I)'eu Lycopui europuuI
I)'n Lychnil no.cueulli
I)'ne Lysimachil nemorum
lyllU Lysil1\lChil lIUmmul.ri.
IYN LythNm NIKlria
lyvu Lysil1\lChia Y1Ililril
n'lIbi M.ienlhcrnum bifolium
mil)' Milui Iylvellril
me,e Mespllui iClTI1INtI
mepc Mereuriali. PCt'l:nni.
mepr MelampYlUm p"'lellle
mell' McnYlnthes lrifoliaca
meun MelKI uNOora
micf Milium el1\lsum
!Mlf PII,iomnium .ffine
mMO Pla,iomnium hon-..m
mnpu Rhizomnium punc:'lUm
mnun Pll,iomnium undulalUm
mue. Molinil eUlUlel
ITlOCr Moc:hril'\iil trinervil
mymu Myeeli. murali.
myp. MyOlOli. scOlJl. p.l.
mYIY MyOIOIll lylv.liCi
napl N.rei ...... pscudo-lIIrc.
nc:1II NeOilil nidu...vil
OlTl1l Orehi. mil
orpy Omllhoi.lum pyt'l:naicum
Olre OImond. re'llil
oue O.l:.lil .eeloscll.
paqu Paril quadrirolil
pcep Pellil cpiph)'UI
phu Pbll.ril lrundinaeu
phni Pbyteuma ni'lUm
phsp Pbyteuma spic'Ium
pill Pieu .bica
pil2 Pieu Ibica
pi.) Pieu Ibiel
pi.4 Pieu .bica
pieo Pyrul eommunil
pill Pinullylveslril
pi.2 Pinu••ylvellril
piû Pinui sylvellril
pis4 Pinull)'lvcllril
pin PI.,ioc:hill uplenioidea
pise P1eunnium schreberi
pilln Pla,iOlbeeium undul'Ium
poIC Polyllichum .eulUlum
poIp Pol PIIUliri.
pubi PolYionum billOl1I
poch Pol chlixii
poco Pol.ytriehum tommune
pou Poicnlilll erecu
paro Polytrichum ronnosum
pomu PoIYJOIIIlum mulliOOI\Im
pooc Pol nemoralil
popl Poccnlilla palullril
poIIl'olenlilla lIerilia
poel Populu'lt'l:mul.
p«2 PopUlllllt'l:mul.
pocJ Populu.1temula
poc4 Populu. Ircrnull
pou Pol trivialil
pave Pol)'lonalUm vcnicillall.lm
povu Pofypodium Y1Ilj;lre
pral PrullUS .vium
pra2 PNllUl .vium
pnJ PNMI .vium



Annexe H
prl4 Prunui Ivium
prel Pnmult elilier
PIllI Prunui pidui
PIllU Prenanlhu pUlllurel
prsp Pnmui 'Pino..
pspu Pteudoscleropodium purum
pAr Polytnehum _riclum
pllq Plendium Iquilinum
PUIU PulmGlUlnl lubero..
qub 1 Quereui borcllil
qub2 Quereui borulil
qubl Quereui borellil
qupl Quereui peine.
qup2 Quereui pelnea
qupl Qucreui pelnea
qu~ Qucreui pelnea
qurl Quercui robur
qurl Quercui robur
qurl Quereui robur
qur4 QuereuJ robur
fUt RanuncuhlJ Koniliroliul
nfi R.J.nunculul fi<:.ria
nnc: Rtnuncului nelTlOrOJUJ
nre R.J.nunculul rcpelUl
rityi Rhytid;.dclphuilorcui
"'Y' Rhytiditdelphui lriquelrul
nll Ribel .Ipinum
nru Ribu rubrum
nuv Ribel uVI"Cn'P.
l'OU ROll trvenail
roc:. Rou unina
rop 1 Robinit pKudotecaci.
rop2 Robinil pKudoaccacit
ropl Robinil PKUdotecleit
ru.I<: Rumex I<:elou
ruid Rubul idaeui
rusp Rubui pl.
UIU Silix Iunll
U<:I S.lix CIPrc.
ueu Sinicuil eUrClplea
uni 51mbUCU' nian
url Setbu, Inl
ur2 SOtbUI .n.
url Sorbu, .nt
Url S.mblicli. rI<:emou
use Sirothlmnui seopinui
uul SOrbUI Iucuplnl
ull2 SOrbli1 lueup.nl
uul Sorbu. lueuplnl
Jau4 Sortu. ",eupln.
KM Serophulln. l'IOdou
KlY Seilllui Iylviiieui
lefu Seneeio ruchJii
KIIC SellCeio IICmorcnlil

Descriplion des variables utiliséês dans l'analyse du milieu
,idi Silenc diaici
linll SilellC nUlInl
JOdu Sollnum dulctmlrl
lOVi Solidlgo virgluru
sphl Sphlgnum 'P.
Ilal Slelllnl .bine
Abc SlIchYI belonÎ<:1
MO Slclllnl holosici
Ane Slclllria IICmGrum
Aol Sorbui lorminalil
st02 SorbUJ lormitllii.
sto3 Sorbu'lormilllli.
stOr Stt<:hy. officirllli.
A'Y Stt<:hy. JylY:lti<:1
IUpr Suc;ciu prllellJi.
lese kll<:num scorodonia
thal11wmni.um .Iopccurum
thLl Thuidium 1I1n11ntcirolium
lie 1 Ttlia cor4all
lie2 Tilit <:ordlll
liel Ttlia <:ordlll
tipi Tilia plalyPhyllOJ
lip2 Tilit pltlyPhyllo.J
lipl Tilit pillyphylloi
ulml Ulmus montIl\I

ulm2 Ulmus moollna
ulml Ulmu. monlIlUl
urdi Uniel dioi<:.
vimy Vlccinium mynillus
vlof V.lcnlnt officil'llii.
VIOX Vac<:inium oxycoceOl
vemo VeronÎ<:1 mont&lII
veorVeronic.offieilUlli.
viII Vibumum IlnLlIUl
vimi Vinci millOr
viop Vibumum opului
vipt Violl pllultns
vin Violl nvinitnt
vile Vieil IU:pium
visy Violl Iylvestnl

Codille du Up~<:CI IroorcscenlCi :
Ex. : Qupl-Qup2-Qupl-Qup4

Qup pour Quereui pelrlcl

Suffi~e 1 : slrale .tboreseenle lup~neure

2 ; Arlle lroorcseenle inf~neure

3 : slrlle Irbllslive
4: pllnlule



Annexe H : Description des variables utilisées dans l'analyse du milieu

VARIABLES INTRINSEQUES

VARIABLE MODALITES
CODE LIBELLE CODE libellé Nbre

Ol Epaisseur de la OlOO Nulle à discontinue 4
couche l OlOI Discontinue à continue faible

Ol02 Continue faible à moyenne
Ol03 Continue épaisse

OF Epaisseur de la OFOO Nulle à discontinue 4
couche F OFOt Discontinue à continue faible

OF02 Continue faible à moyenne
OF03 Continue éDaisse

OH Epaisseur de la OHOO Nulle à discontinue 4
couche H OHOl Discontinue à continue faible

OH02 Continue faible à moyenne
OH03 Continue éoaisse

ACOU Couleur de ANOI Noir 7
l'horizon supérieur ABRF Brun foncé

AB RU Brun
ABRC Brun clair
ABEl Beige
AGRI Gris
AOCR Ocre oran~é

ATEX Texture au doigt de All limoneuse 8
['horizon supérieur AlLS limono-sableuse
(fraction dominante) AlS Limoneuse à sable

ALLA Limono-argileuse
AlA Argilo-limoneuse
ALAS Equilibrée
AA Argileuse
AS Argilosableuse
AS Arl.!ilosableuse

ASTR Structure de AG RU Grumeleuse 7
['horizon supérieur APAF Microgrumeleuse

APAR Polyédrique émoussée
APUl Pulvérulente
APQL Polyédrique fine à moyenne
APOG Polyédrique moyenne à grossière
AAUT Autre

APIE Pierrosité APOO Nulle S
Calibre APOI Faible < 25 %
indifférencié AP02 Moyenne < 50 %

AP03 Forte < 70 %
AP04 Obstacle

APRO Epaisseur de APRI 0< < ou - 3 S
l'horizon supérieur APR2 3 < < ou = 5

APR3 5 < < ou = 10
APR4 10 < < ou = 15
APR5 > IS

BCOU Couleur de BNOI Noir 8
l'horizon inférieur BBRF Brun foncé

BBRU Brun
BBRC Brun clair
BBEI Beige
BaRI Gris
BOCR Ocre orangé
BHET Couleur non uniforme



Annexe H : Description des variables utilisées dans l'analyse du milieu

VARIABLES INTRINSEQUES (suite)

VARIABLES MODALITES
CODE LIBELLE CODE lIBELLE Nbre

BTEX Texture au doigt de BLL Limoneuse 8
l'horizon inférieur BLLS limono-sableuse
(fraction dominante) BLS Limoneuse à sable

BllA Limono-argileuse
BLA Argilo-limoneuse
BlAS Equilibrée
BA Argileuse
BS Argilosableuse
BS AT"'ilosableuse

BSTR Structure de BGRU Grumeleuse 7
l'horizon inférieur BPAF Microgrumeleuse

BPAR Polyédrique émoussée
BPUl Pulvérulente
BPOL Polyédrique fine à moyenne
BPOG Polyédrique moyenne à grossière
BA UT Autre

BPMM Eléments grossiers BPMl Nulle 5
(mm) BPM2 Faible < 25 %

BPM3 Moyenne < 50 %
BPM4 Forte < 70 %
BPM5 Obstacle

BPCM Eléments grossiers BPCI Nulle 5
(cm) BPC2 Faible < 25 %

BPC3 Moyenne < 50 %
BPC4 Forte < 70 %
BPC5 Obstacle

BPDM Elémenls grossiers BPOt Nulle 5
(dcm) BP02 Faible < 25 %

BPD3 Moyenne < 50 %
BPD4 Forte < 70 %
BPD5 Obstacle

PRO Profondeur du BPOO o < < ou - 15 5
solum BPOI 15 < < ou = 30

BP02 30< < ou = 45
BP03 45< <ou=60
BP04 > 60

BMOR Morphologie de BHYO Meuble, sain 5
l'horizon inférieur BHYt Hydromorphie faible

BHY2 Hydromorphie marquée
BHYC Horizon compact hydromorphe
BCOM Horizon comoact sain

VARIABLE INTRINSEQUE DE CONTROLE (supplémentaire dans le calcul),

VARIABLE MODALITES
CODE LtBELLE CODE LIBELLE Nb...

HUMU Type d'humus MEUT Mull eutrophe 7
MMES Mull mésotrophe
MOU Mu1l oligotrophe
MODM Mull moder
MODE Moder
DYSM Dysmoder
AUTR Autre



Annexe H : Description des variables utilisées dans l'analyse du milieu

VARIAULES EXTRINSEQUES

VARIABLE MODALITES
CODE LIBEllE CODE LIBELLE NBRE

TOPO Situation PLAT Plateau 7
topographique du HVER Haut de versant
point de relvé VERS Versant

BVER Bas de versant
SOMA Sommet arrondi
VALL Vallon
AUTR Autre

PENT Pente locale PENO Nulle 5
PENI <3'
PEN2 3° < p< ou = 8°
PEN3 8° < p < 15°
PEN4 >ou-15°

EXPO Exposition NW, SE, E 9
N, S, W
NE, SW
NU Sans

GEOL Groupes de GRAN Roches granitiques 10
substrats ORSC R. grésochîsteuses (Viséen inf.)
géologiques ONEI Gneiss

CPLU Complexe de Lucenay·Levêque
TUFT Tuf de trachyandésisle
TVQI Tuf volcanique indifférencié
RHYO Rhyolites
SESI Sédimentaire silicifié (Hettangien.

Sinémurien)
ALLU Alluvions récentes
AUTR Autre

SYNT Unité floristique CAl Unité neutrocline 10
issue de la première CA2 U. acidicline
étape CA3 U. mésoacidicline

QUI U. acidiphile ~modéré~

QU2 U. acidiphile type
QU3 U. très acidiphile
FAI U. montagnarde acidicline
FA2 U. montagnarde acidiphile ~modéré

FA3 U. montagnarde acidiphile
RES Peuplement résineux

TRAI Physionomie des FU RE Futaie régulière 4
parcelles FUSa Futaie sur souche

TAIL Taillis vieilli
TSF Taillis sous futaie

ARBR Recouvrement des ARBI < 70 4
strates arborescentes ARB2 70«ou=80
supérieure et ARB3 80< <ou=90
inférieure ARB4 90 < < ou :::1 100

ARBU Recouvrement ARUI 0-ou«20 5
arbustif ARU2 20=ou< <40

ARU3 40=ou«60
ARU4 60=ou«80
ARUS 80 = ou < < 100

HERB Recouvrement HERI 0-ou«20 5
herbacé HER2 20=ou«40

HER3 40=ou«60
HER4 60=ou«80
HER5 80 == ou < < 100



ANNEXE 1: Localisation des relevés - Plateau de l'Artense - Massif Central (I.G.N., 2433E)

1001· Bois de Gayme, Picherande (63), bas de versant, ait. 1170 m;

1002 - Bois de Gayme, Picherande (63), haut de versant, ait. 1180 m;

1003· Bois de Gayme, Picherande (63), sommet arrondi, ait. 1190 m;

1004 • Vallée de la Burande, Pontvieux (63), versant, ait. 840m;

lOOS - Vallée de la Burande, Pontvieux (63), talweg, ah. 830m;

1006 - Vallée de la Burande, Pontvieux (63), haut de versant, ah. S40m, pente 10°, expos. NE;

1007 - Espinasse (Nord), vallée de la Tialle, sommet arrondi, ait. 815m, pente nulle,

1008 - Espinasse (Nord), vallée de la Tialle, haut de versant, ait. 860m, pente Ir;

1009 • Bois de Beth, Beth (63), sommet arrondi, ait. 930m, pente nulle;

1010 - Bois de Beth, Beth (63), promontoire rocheux, ait. 930m, pente nulle;

1011 • Bois de Beth, Beth (63), versant, alt. 91Om, pente 25°;

1012 - Cros (Nord), haut de versant, ait. glOrn, pente 15°;

1013 . Les graviers, forêt des Gravières, haut de versant; ait. 860m, pente 20°, expos. Sud.
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RESUME

,
..

(r'~,

Ce travail de recherche est consacré à l'étude des relations sol/végétation en forêt du Morvan. ''>1..'0/.
Le but général poursuivi con iste à isoler tous les types d'écosystèmes qui composent ce massif
forestier. Deux méthodes sont utilis~es et comparées: phytosociologie et méthode pré<mnisée par la
commission de typologie forestière.

Une première analyse est appliquée aux données floristiques. Le résultat de celle-ci démontre
l'importance du nombre d'espèces par station dans le tri des relevés. La richesse en espèces traduit
non seulement des changements des conditions trophiques du milieu mais aussi des modifications du
microclimat forestier- impos~ par les essences dominantes. L'interprétation fait alors appel à la
dynamique de la végétation qui est liée à l'action de l'homme.

Une deNxième étape s'attache li l'étude des caractères stati0nnels avec une première appl ication
de la méthode du Référentiel Pédologiqoe 09l:l0) en typologie. Un des r~ultats est de mettre en
lumière la diversité et l'importance spatiale, dans. cette région, des solums humifères rattachés aux
alocIlisols.

Une dernière partie de synthèse aborde les relations sol/végétation. Après défmition des aspects
théOriques, toutes les unités sont recensées et déeIites. Un n0uveau type d'écosystème est décrit
avec des stations comportant des solums humifères et une flore révèlant un niveau trophique
supérieur à celui indiqué par les analyses pédologiques.

M(;)TS CLES

Phytoécologie - Phytosoci010gie - Autécologie -Synécologie - Sol - Humus - Référe.nt1al
pédologique - Station forestière - AS$0ciation \fégétale - Analyse de donnees

SUM.MARI'

This researeh concern relations between soil and vegetation in forest of Morvan (France). The
principal aim of this work was t0 identifY all the ecosystems who are ex:isting in this country. Two
metl ods w~re used and compared : phytos(i)ciolog~ and descIiiption recommended in forest
typology.

The first analysis was applied on fLoristic data. The results obtained have shawn the important role
of tlle number of spedes studied in each sample. Modifications of species distribution follows not
only trophic level but aJso tree composjtion. The inteq>J"etation can be correlated to the vegetation's
dynamic influenced by the human action.

The second part dealed with ecol0gical factors analysis by the utilisation of the new pedological
reference base (3rd version, 1990). 0ne of the pdncipals result shows the spatial importance and
diversity of solums wieh are rieh in oFganic matter. Until now, these soils were described as
andosols. But our analysis revealed that most of them are dosed to a1oerisols.

At last relations between soil and vegetation are defined. After theorical considerations begins the
eensus and definition of aH ecosystems in forest of Morvan. This analysis lead us to describe a new
ecosystem with broie soluffir. and vp-getal spccies cOlilpDsifion whi,ch indic. ,t(~ a highel ti'Opitic level
than this observed by soil analysis.
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AVANT-PROPOS

Le catalogue des types de stations forestières du massif du Morvan s'inscrit dans le cadre des
travaux du LEMAT, Laboratoire d'Etude des Milieux Aquatiques et Terrestres, bureau d'étude
universitaire à vocation appliquée.

L'inventaire phytoécologique a été réalisé sur deux campagnes de terrain (étés 1987-1988). Cinq
cent quatre-vingt dix relevés phytoécologiques ont été pratiqués.

L'étude des sols a été menée en parallèle avec les pédologues de l'INRA-SESCPF, pour les feuilles
de Beaune et Avallon (hiver 1989-1990) : description, analyse des profils. Les analyses des sols ont
été effectuées par l'INRA d'Arras et l'ENITA de Quetigny.

Les travaux d'analyses statistiques ont été réalisés par nos soins au Centre de Calcul de l'Université
de Bourgogne.
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UTILISATION DU CATALOGUE

Trois parties différenciées composent le catalogue

PREMIERE PARTIE

Description générale du milieu, inspirée de la préétude du Morvan de A. BRICAULT : étude
de la variation des facteurs écologiques sur la région de validité.

Utilisation:

- prise de connaissance globale du milieu,
- éléments de description utiles pour les documents d'aménagement (données générales

de présentation).

DEUXlEME PARTIE

Présentation de la méthode de travail

Utilisation:

- définition des paramètres pris en compte dans la description,
- formation à la prise de données.

TROISIEME PARTIE

CATALOGUE

Utilisation

- identification des types stationnels,
- données synthétiques reliant les types de stations.
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INTRODUCTION

Une étude des stations forestières est destinée à :

- décrire les différents types de stations forestières présentes dans une région donnée,

- permettre à l'utilisateur gestionnaire de délimiter, au seio d'un massif, des surfaces
homogènes sur le plan écologique et donc sur le plan des potentialités forestières,

- fournir les premiers éléments concernant la mise en valeur forestière de chaque type.

La station forestière est définie actuellement comme une étendue de terrain de superficie
variable, homogène dans ses conditions écologiques. Elle justifie une sylviculture précise avec
laquelle on peut espérer une productivité comprise entre des limites connues, pour une essence
donnée.

Le catalogue des stations forestières est un outil destiné aux gestionnaires. Il fournit les bases
nécessaires pour l'identification des différents types de stations présents dans le Massif du Morvan,
par des gestionnaires non spécialistes en écologie.

Pour chaque type de station, le catalogue décrit la végétation observée, les conditions stationnelles
(topographique, pédologique, climatique, ... ). Il précise les éléments utiles à connaître dans
l'élaboration des aménagements sylvicoles en ce qui concerne la sensibilité des stations et le choix
des essences.
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A - DELIMITATION DE LA REGION ETUDIEE

1. Le Morvan en France (carte 1)

Le Morvan est un appendice Nord-Est du Massif Central. C'est une petite montagne érigée au
milieu de terrains sédimentaires, dont les altitudes sont comprises entre 300 et 900 m.

Cade 1 : Le Morvln en FllInce

2. Le Morvan en Bourgogne (carte 2)

Le Morvan est situé en région administrative Bourgogne. Au centre de la région, il s'étend sur les
quatre départements de la COte.-d'Or, de l'Yonne, de la SaOne-et-Loire et de la Nièvre où la
superficie est la plus importante.

L'intrusion de ce massif au milieu des terrains sédimentaires permet de le d~limiter parfaitement à
partir de ses caractéristiques géologiques et géomorphologiques.

.-,,", -

.-

Cade 1 : Le Morvan en Bourgogne

1
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Au Nord, le Morvan s'enfonce progressivement sous la couverture liasique. A l'Ouest et à l'Est, il
est limité par un système de failles. Au Sud, il est bordé en deux points par des dépressions
primaires, les bassins permiens d'AUTUN et de BLANZY, qui établissent la limite avec le Pays de
LUZY.

3. Délimitation de la zone décrite par le catalogue

Le climat propre au Morvan et l'originalité de son substrat ont été mis à profit pour délimiter la
zone d'étude. Une enclave annexe, de même nature cristalline, située dans la dépression
périmorvandelle du Bazois - le Mont de Saint-Saulge - y a été jointe.

Le massif du Morvan se distingue nettement des autres régions écologiques de Bourgogne
(Cf Carte 3).

B - CARACTERISTIQUES PHYSIQUES

1. Climat

Le climat du Morvan est caractérisé par la durée de la mauvaise saison, une grande irrégularité
d'une année à l'autre, une pluviosité importante et des températures modérées avec de fréquentes
menaces de gel. L'hiver est long et rigoureux, le printemps tardif, l'été sec et chaud. ~.

1. l, Précipitations

Le massif du Morvan est soumis aux influences atlantiques, mais sa position isolée permet aussi à
une influence continentale de s'exprimer sur la bordure NORD à NORD-EST.
Avec l'altitude, augmente parallèlement la moyenne des précipitations de 800 à plus de 1600 mm
sur les sommets. L'orientation du' relief provoque une dissymétrie pluviométrique entre les façades
occidentales et orientales (Cf Fig.!).

Les précipitations neigeuses restent négligeables quantitativement sur le Morvan.

1.2. Températures

Elles reste~-t!es si l'on considère la moyenne annuelle (environ lOOC) mais l'hiver est très
rigoureux. -L'aMplitude thermique annuelle est supérieure à 20°C, ce qui est un indice de
continentalité. Les gelées deviennent fréquentes à partir d'Octobre, jusqu'en Février et le gel estival
existe fréquemment dans le fond des vallées.
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Carte 3 Région décrite par le catalogue (Régions I.F.N. désignées par les n° 1. 4. 6)
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Fï2ure 1 : Climatologie: précipitations

Utitud•

• +100.

fj';'Htl 800-100 •

[3 '00-600 •

EJ 300-400 •

IU,m---...._-_...
• l.-- -:.-.

101 0 Ull!l:S" _
•

in SEDDOH, 1973

Les isohyètes sont tracés à partir des hauteurs moyennes des précipitations receuillies pendant une
période de 30 ans. (Courbes tracées par A. CLAIR, 1966).
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1,3, Synthèse du climat du Morvan

Le déficit des données climatiques sur l'ensemble de la région, en particulier pour les mesures
lhermométriques, interdit l'utilisation satisfaisante des principales méthodes de synthèse climatique
et les calculs de bilan hydrique.
Afin de préciser les nuances climatiques sur J'aire du catalogue, des diagrammes ombrothermiques
et ombriques (Cf Fig.2.i et 2.2) ont été construits à J'aide des données des stations locales. Celles
ci ont été transmises par les centres météorologiques départementaux de COte D'or (Longvic),
Nièvre (Nevers), SaOne et Loire (Macon) et Yonne (Auxerre).

Le diagramme ombrolhermique est utilisable pour visualiser ces nuances.C'est une
représentation simultanée de la courbe des températures moyennes mensuelles, et des hauteurs
moyennes mensuelles de précipitations (avec une échelle de graduation des hauteurs d'eau dont
l'unité est le double de celle des températures ). Plus les deux courbes se rapprochent et plus les
risques de sécheresse (temporaire en Morvan) sont élevés. Pour chaque station pluvio
thermométrique, l'indice de De Martonne est donné. Plus il est élevé, plus la station est "humide".
Un indice inférieur à 40 est défavorable pour certaines essences forestières, le Hêtre en particulier.

Les diagrammes ainsi construits illustrent les caractéristiques climatiques du massif décrites plus
avant. Ils apportent quelques précisions nouvelles sur le régime des précipitations dans la région
périphérique des hauts sommets sur lesquels les données pluvio-thermométriques font défaut.

En effet, malgré la faiblesse de l'échantillon (durées de mesures de 7,9 et 12 années), les mesures
pluviométriques réalisées sur les stations de Saint-Prix, Glux-en-Glenne et Roussillon-eo-Morvan
montrent des hauteurs dépassant 1500 et 1600 mm (pour Glux-en-Glenne). Ces trois postes se
situent à une altitude inférieure à celle des trois sommets.

Ces données n'ont pu être prises en compte dans les études publiées à cette date, qui avaient alors
estimé la hauteur maximale des précipitations sur le massif à plus de 1600 mm. Ces mesures
récentes permettent de penser que cette hauteur est largement dépassée sur le compartiment le plus
élevé.

2. Substralli géologiques reucontrés (.)

L'histoire géo1'5giquè du Morvan a débuté par la mise en place, au Primaire, du socle hercynien qui
constitue la masse essentielle du massif. Cette érection s'est accompagnée d'épanchements
volcaniques, d'un métamorphisme et d'une sédimentation détritique.

Au Tertiaire, de nombreuses déformations ont affecté le massif pour lui donner sa morphologie
actuelle. Puis, pendant tout le Quaternaire, une altération du substrat s'est produite pour aboutir à la
formation des sols actuels.

(1) Pour plu. de d~lail., on le reporten ~ 1. pl'l!~tude IR' tompl~te ri.lillt'e pu A. BRICAULT (1986).
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Diagrammes ombrothermigues
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Figure 2.2. Diagrammes ombrigues

..~~) ?c--
L" ROCHE EH 8RENIl

?I--l vEIEl"AT Ait. : "'6 't·-'Ail. JO,. 1'1 __1 .. Prte. .-n. : ...... ,. ARNAY LE DUC 7("\..
Prie• ...,. , Jt7 _ .Ut. : 373 III,. 10

...... ..... : 'JO ...,. ,. ,. ,.
.. " ..

"
,. ".. .. " o. 1. ..

" h O• .. (.

... ,. .. ..

.. ,. J. ). J.

" tA l- b J'

"

" ~

1\~~)

1\~~1...
SAIHf·PRlX lI' -, CLUX EH G\.EHNE

.,,~

... 't. :~ .. Alt. : &.50 III... .....,. ..... : '571 ftll ,.. l •• ~.a"'t'l.': 162~ '"" .....,. ... ... ~.
". .,. 1" If'

'f)(~""l i>c" 1.. '10 '10 ...
ROuSSIL.l.ON EN MOAVAH . ". ,. .,.

.l1t. ~"".
Pt'te • .....". : ISel. If· Ho J" .",,, ,,,

)"
.,.

... .... 'J•

'" .b ". ...... h,

,. ,. ..
,.

"
,. ,.

",. .. \. .. ..
o. .. o• 0' .. ..
,. ,. s. ,. ID

,.
" " .. o. ,.

,. ). l, .. .. .... u l. •• l' b

ID ID ..
,.

" ". " Jo, • "
,.

" T Jo, 0 "
,.

~ "
,. .. Jo, 0 ~

1t.-I
SAINT-SAUlO,

Alt.. :330_ ?t-- LUZy
PrW: • .-n,

9t__1

A't. : 27l •
'91 __ 1...... ..... : '30 ... ......,.. 't-, TOUlQH SVR ARAQUX

AIt. : 20f, •,.
"

,. .. ~. ...,. : &31 ... ..
Io "

,. 10 "
,.

,. 10 ,. ,. ..
1. .. ,. .. .. ..
(. ,. (' h

,.
,.
10 ,. ,. ). ,. ,.
u ,. ,. " .. co

""

• ,- " • "

VOLUME 111ère PARTIE 10



Un ensemble de substrats très variés compose donc le massif du Morvan:

- des granites,

- des roches cristallophylliennes,

- des roches volcano-sédimentaires qui forment un complexe individualisé.

2.1. Granites

Disposés en deux bandes obliques, deux batholites forment la masse granitique: au Nord, le massif
des Settons où le granite à biotite domine et, au Sud, le massif de Luzy.

Les granites rencontrés sont de deux types qui se cOtaient avec ou sans transition. Ce sont des
granites à biotite, dont les faciès les mieux représentés sont monzonitiques à subalcalins. Les
leucogranites forment des massifs de moindre puissance: massif de la Pierre qui Vire, de
l'Avallonnais et le Horst du Haut-Folin oi) tous les faciès sont alcalins, ainsi que le massif de
l'Autunois oi) ils sont faiblement monzonitiques à subalcalins.

2.2. Roches cristallophylliennes

Elles comprennent des migmatites, gneiss, micaschistes, quartzites qui affleurent au Nord, sur uge
bande d'orientation Ouest-Est. Quelques petites enclaves sont recensées au Sud d'AUTUN dont un
affleurement plus important à l'Est d'ETANG/ARROUX.

Les études de la composition minéralogique et chimique mettent en évidence une fraction importante
de silice et d'alumine et une grande pauvreté en carbonates.

2.3. Roches vo!cano-séc!imentaires

Elles appartiennent à un complexe primaire daté du Dévonien et du Dinantien. Prenant en écharpe
le Haut-Morvan dans leur répartition, elles viennent affleurer plus largement à l'Est en direction
d'ARNAY-LE-DUc. Cet ensemble domine également le horst de SAINT-SAULGE. Les roches qui y
sont recensées sont des dépôts gréseux à schisteux, des roches volcaniques basiques, des schistes,
des brèches et tufs volcaniques, des rhyolites. Dans l'ensemble, elles comportent toutes une forte
proportion de Silice et c'est dans le Haut-Morvan que l'on trouve les plus acides (Andésites,
Dacites, Trachytes, Granophyres, Rhyolites).

La répartition géographique des différents substrats est donnée par le carton géologique mis au
point par SEDDOH (1973) (Cf carte 4).
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Carte 4 Carton géologique (d'après SEPPOH. 1973)
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Légende de la carte 4

~oçle cristallin du Morvan ~ Echel le I/~OO OOOe

Documents consultés

A. Michel-Lévy (1908) - Thèse
H. Cochet (1953) - DiplOme de Géologue pétrographe. Clermont-Ferrand
H. Sanselme (1964) - Carte géologique 1/200 DODe N.E. du Massif Central
J. Lameyre (1966) - Thèse Clermont-Ferrand
H.G. Carrat 1969 - Thèse Nancy

Formations ~~dimentaires

8b
7b
6b
Sb
4b
3b
2b
1b'

alluvions r~centes

alluvions récentes et pliocènes
Uas
tri~s. lias indifférencié
trias
permien
visée" inférieur schisto-gréseux
Faménien

FOnTIat1ons volcanigues,

6a rhyolites alcalines (faciès hyalin - type ignimbritiquel
Sa rhyolites alcalines lfa~i~~ porphyrique à sph~rollLe~)

4d trachytes et rhyodacites (tufs et laves)
38 tufs rhyodacitiques
2a granophyres
1a rhyolites ca1co-a1ca1ines

Formations granitiques et métamorphiques

6 ap11te
S' 1eucogranites (porphyroldes ~ gros grain)
5 1eucogranites (porphyroldss à grain moyen)
4' granites alcalins à biotite
4 granites alcalins à biotite (tendance monzonitiQus)
3' granites monzonitiQuss à biotite (tendance ~lca1ine)

3 granites monzonitiques ~ biotite
2 granodiorites à biotite et amphibole
1 gneiss. anatexites
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Six familles d'importance inégale se dégagent, influençant les types de sol, la végétation et donc les
stations forestières :

• Roches granitiques et rhyolites,

- Roches métamorphiques,

- Roches volcaniques ·(excepté les rhyolites),

- Roches sédimentaires, comprenant essentiellement des niveaux calcaires marneux silicifiés,

- Alluvions récentes, dépOts fluviatiles subactuels,

• Limons quaternaires, dépOts pliocènes et limons de plateaux, matériaux provenant de
l'altération des roches, remaniés.

3. Relief

Après l'orogenèse hercynienne, débute une phase d'érosion avec formation d'une pénéplaine dont il
ne reste que les tables du Nord·Est du Morvan et les sommets aplanis du Haut·Morvan.

Au Secondaire, une transgression marine sur le massif amorce une période de sédimentation. Les
formations de cette époque ont été érodées, excepté dans les têtes des vallées élevées autour du
Haut~Folin et les replats des pentes du Mont~Beuvray.

-
Au Tertiaire, le massif surélevé subit des accidents tectoniques de trois types qui vont avoir des
conséquences sur la topographie:

- de vastes mouvements d'ensemble au Nord-Ouest,

- des cuvettes de subsidence au Sud-Est,

- des dislocations brutales au Sud~Ouest.

Les mouvements verticaux favorisent la reprise de l'érosion. De nouvelles surfaces aplanies en
résultent.

3.1. Tectonigue

La tectonique et les aplanissements expliquent les deux caractéristiques essentielles de la
morphologie du Morvan :

- un découpage en plusieurs horsts par les mouvements tectoniques,

- la présence de tables correspondant aux aplanissements successifs.

La compréhension de la complexité de la morphologie permet une meilleure approche des diverses
unités topographiques de chaque petite région naturelle.

3.2. Morphologie

Massif érigé au milieu de dépressions sédimentaires, le Morvan participe à deux bassins versants
(de la Seine et de la Loire).
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Il est caractérisé par un faible relief aux formes aplanies. Le Haut-Folin, point culminant, ne s'élève
qU'à 902 m. Les autres sommets les plus élevés (Mont Preneley 855 m, Mont Beuvray 823 m) sont
localisés au Sud. Par ailleurs, l'altitude décroit progressivement du Sud au Nord du massif.

Dans tous les massifs, le contraste s'établit entre des sommets aux formes lourdes et molles et la
vigueur des pentes des vallées encaissées, qui incisent les plateaux en formant un réseau très dense.

A l'Ouest et à l'Est, ce sont les abrupts de failles qui viennent rompre la monotonie des espaces à
peine vallonnés.

1. BEAUJEU-GARNIER distingue six petites régions morphologiques en Morvan (Cf carte 5) :

-le Haut-Morvan:

Ilot de hauts sommets, il est caractérisé par :
- de foTtes pentes vers le Sud,
- de plus faibles vers le Nord,
- des sommets aplanis situés au..-<1essus d'un double étagement de niveaux.

• le Morvan pourri :

Les roches y sont dans un état altéré prononcé et l'altitude moyenne n'est que de 600 m. Les
sommets arrondis dominent des dépressions à fond plat aux versants évasés avec de longs bourrelêts
qui sont secs superficiellement.

• le Morvan rajeuni:

Les roches y apparaissent à nu, les sommets sont très aplanis et les rivières encaissées dans des
vallées aux pentes raides.

• le Morvan troué:

Cette région est caractérisée par ses cuvettes datant d'une érosion récente qui a profondément altéré
les roches. Les rebords sont formés de roches plus résistantes et les vallées se trouvent toutes
perpendiculaires à la limite occidentale du Morvan.

-les pays plats ou Bas-Morvan, Nord Morvan:

La continuité des surfaces est remarquable malgré la coupure des vallons et les dénivellations
locales (pentes au Nord, gradins à l'Est).

• le pays de Luzy. Sud Morvan

Les sommets, moins élevés que dans le Haut-Morvan, atteignent à peine 400 m sur un socle aux
environs de 300 m. Le relief y est peu contrasté.
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Carte 5 ; Régions momho]ogigues (d'après BEAUJEU-GARNIER. 1950
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4. Couverture superficielle (1)

Deux grandes voies d'évolution marquent les roches cristallines. Elles correspondent à des périodes
bien définies. Au cours du Quaternaire, les substrats mis en place pendant les périodes précédentes
ont subi:

- une altération ancienne,

- une évolution plus récente qui appartient au processus de pédogénèse (formation des sols).

4.1. Altération des roches cristallines: l'arénisation

Elle s'exerce aussi bien sur les roches granitiques que métamorphiques. Une des formations les plus
fréquemment rencontrées est l'arène qui résulte de la désagrégation de ces roches et peut former
une couverture importante.

4.1.1. Différents types d'arène (SEDDOIf,1973j AUROUSSEAU,1976)

• Arènes en place: elles représentent 71 % du total et se rencontrent le plus souvent sur les
granites et leucogranites.

Trois degrés de profondeur permettent de les différencier:

- arénisation superficielle partielle. avec subsistance de blocs de granite,

- arénisation superficielle, avec un horizon superficiel entièrement arénisé surmontant la
roche de plus en plus compacte vers la profondeur,

- arénisation complète. où la roche est entièrement arénisée excepté les filons d'aplite qui
résistent.

• Arènes à niveaux allochtones : elles dominent sur les rhyolites et granophyres.

- arène litée: la roche est encore en place et l'arène est litée, sans qu'il existe de discontinuité
avec la base du profil,

- arène litée possédant un niveau cryorurbé : un phénomène de remaniement au Quaternaire froid
a modifié la disposition du profil. A la base, l'arène est en place, puis l'arène litée la surmonte
et à la partie supérieure, on trouve un niveau à blocs. Ce type d'arène est plus fréquent sur les
rhyolites.

Bien qu'il n'existe pas de véritable relation générale entre les types d'arènes et la topographie, on
peut remarquer que les arènes à niveaux allochtones occupent les plateaux, bas de pente et cuvettes
alors que les arènes en place sont situées dans les vallées récentes.

D'un point de vue géographique, on note une forte proportion d'arènes à niveaux allochtones dans
le Nord du Morvan.

(1) POUt plu. de dtllil., on Ile reportera kil prUtude tri. compl~te rilliRe pu A. BRlCAlll.T (1986).
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Fi2ure 3 : Etude d'une toposéguence Cd' après AUROUSSEAU 1976)
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SITUATION DES S·ûLS

DANS LA TOPOSEOUENCE

4.1.2. Processus de l'arénisation et facteurs

L'arénisation met enjeu deux mécanismes essentiels d'altération.

4.1.2.1. Altération chimique

L'altération chimique est faible et la composition de l'arène reste assez proche de celle de la roche
mère.

4.1.2.2. Altération physique

Dans les arènes à structure conservée, l'altération physique est caractérisée par une réduction de la
granulométrie. Sa connaissance permet d'apprécier la taille des éléments et de renseigner sur la
circulation des eaux. L'accumulation d'argile y est diffuse.

Pour les arènes à niveaux allochtones, deux caractéristiques importantes sont mises en évidence.
L'arène litée présente des bandes d'accumulation d'argile, alors que le remaniement par
cryoturbation est générateur d'un horizon tassé dit "fragique" dans le 113 inférieur de la formation à
blocs. Sa consistance est rigide, mais l'état réversible.
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Facteurs de l'arénisation

• Influence de la roche-mère

- plus la granulométrie de la roche est grossière, plus l'arénisation progresse et inversement,
plus la granulométrie est fine et plus la zone désagrégée est faible;

-les anatexites montrent une arénisation plus diffuse et homogène. L'altération physique y
reste moins active de même que sur l'aplite, les granophyres et rhyolites (alcalines surtout).
Elle est importante sur les granites à gros grains.

Grands types de substrat qui donnent naissance aux. arènes :

- les gneiss : la structure argileuse encore partiellement conservée fournit une arène plus
argileuse et plus fertile qu'avec les granites;

- les complexes anatexites/granites : les sols portés par les premières se différencient des
seconds par une profondeur plus grande, une proportion moyenne en éléments fins plus
importante, une texture physique plus favorable, une meilleure qualité des argiles et une
teneur en matière organique légèrement supérieure.

La vitesse d'infiltration est maximale dans les arènes à gros éléments, minimale dans les arèn~

pourries. C'est sur les sols du premier type que l'on note l'évolution la plus poussée vers la
podzol isation.

• Influence de la topographie

Les arènes n'ont pas encore été suffisamment étudiées sur le massif pour pouvoir établir un schéma
de répartition en fonction de la topographie. Les observations réalisées sur le terrain ne permettent
pas de généraliser les résultats mis en évidence par AU ROUSSEAU. Elles sont cependant
importantes à connaître dans l'optique sylvicole, mais constituent à elles seules un sujet de
recherche.

4.2. Sols et pédogenèse actuelle

4.2.1. Grands types de sols

Cinq types de sols sont recensés en Morvan d'après la carte des sols de l'Atlas de Bourgogne (N.
LENEUF).

* Sols bruns acides: ils sont à texture sableuse à sabla-argileuse ou argUo-sableuse. Le pH varie
de 4 à S,S. On les trouve sur les substrats arénacés des roches cristallines, des roches schisteuses
du houiller et du Permien des bassins d'AUTUN, BLANZY-MONTCEAU sous forêt feuillue à
une altitude de moins de 550 à 600 m. En altitude, le muU acide est progressivement relayé sous
forêt par un moder et une certaine ocrification des horizons (8).

* Sols lessivés dégradés et hydromorphes : ils résultent d'une évolution plus ancienne des
formations alluviales limoneuses sous végétation forestière feuillue (Hêtre, Chêne, Charme).
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Dans l'horizon lessivé A2 à texture limoneuse-sableuse fine toujours bien caractérisée, s'installe
une nappe perchée hivernale. L'horizon B argilo-ferrugineux, parfois fortement concrétionné,
avec des glosseS grisâtres, subit une certaine dégradation sous l'influence de l'hydromorphie.

.. Sols bruns lessivés avec hydromorphie ; ils se situent sur les formations argilo-Iimoneuses
colluviales de piémont, 'ou sur des substrats argileux à drainage topographique difficile, avec
apparition de taches grises de fer réduit dans les horizons B et C.

.. Sols marqués par la podzolisation ; ce sont des sols bruns ocreux cryptopodzoliques intergrades
avec des sols bruns acides que l'on rencontre en général à une altitude supérieure à 600 m sous
une végétation forestière feuillue ou résineuse. sous landes. La podzolisation s'exprime par un
horizon ocreux typique du fait des teneurs en fer du matériau originel.

.. Sols peu évolués: sols des bordures de rivières, ils sont développés sur des alluvions récentes et
les horizons n'y sont pas ou peu différenciés.

Proches des sols podzolisés, des sols à caractère aodique ont été décrits dans le Morvan. Ils ont
été observés sous les couverts forestiers résineux ou feuillus. A cette date, ils n'ont été montrés que
sur les roches volcaniques des sommets les plus élevés du massif. L'andosolisation est caractérisée
par une variation très progressive vers la profondeur des critères texturaux et structuraux. La
décroissance lente du taux de matière organique reste la plus marquante à l'observation directe.

4.2.2. Facteurs de la pédogenèse:

Ce sont d'abord les matériaux originels qui conditionnent l'ensemble, puis la topographie. enfin le
climat et la végétation.

4.2.2.1. Matériaux originels

-les affleurements du substratuf!1 : des lithosols squelettiques s'y développent. Si la roche est
diaclasée, elle est recouverte d'une arène grossière superficielle. Le sol est de profil A/C;

- placages argileux: ils sont très localisés en Morvan ;
- arènes: elles donnent des sols à bonne capacité en eau et pauvres en éléments minéraux utiles au

végétaux.

4.2.2.2 Topographie:

Elle oriente le sol, guide le mouvement de l'eau, favorise ou empêche l'entraînement des panicules
fines. Plusieurs classes de pente ont été définies par J. BONNAMOUR (1966) :

- pentes faibles « 3 %) oD les risques d 'hydromorphie sont importants, la série des sols
hydromorphes y est représentée,

- pentes moyennes (entre 3 et 15 %)

.. de 3 à 8 %, la pente légère empêche les risques importants d'hydromorphie sauf en bas de
versant oDles particules fines sont nombreuses. Ce sont les meilleures terres .

.. de 8 à 15 %. la pente offre un risque d'érosion important sur les sols nus.

- pentes raides (> 15 %) : les sols sont squelettiques et ne peuvent être maintenus que par la forêt.
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Le lessivage oblique y est très important.

4.2.3. Grands types de sols et facteurs stationnels majeurs

Ce paragraphe propose une visualisation directe simplifiée de l'influence des paramètres intervenant
dans la pédogénèse, décrits auparavant en fonction des grands types de sols présentés.

Echelle d'humidité;

NIVEAU
Humîde 1 h~::e 1 Très frais 1 Frais

1 S"" 1
Très sec

HYDRIOUE

TYPE "''' SOLA SoLSAlN SOc
DE SOL 0"" ~""""'''''

sUPER.FIClEL

Echelle d'acidité;

ACIDITE Très acide
1

Acide
1

Peu acide
1

Neutre

TvPE LESSIVE ACIDE ""'"DESOL
POOZOUSE BRUWOCREUX BRUN ACIDE BRUN MESa A ElmlOPIŒ

COll.UV1AL AC1IHl COll.UV1AL MESOTROPIŒ

Conditions extrêmes :

- Excès d'eau: les conditions asphyxiques règnant à certaines périodes de l'année diminuent
l'activité du système racinaire;

- Xéricité ; le déficit temporaire en eau du sol occasionne des stress modifiant la production
ligneuse;

- Acidité; la fertilité faible des sols abaisse la production ligneuse (sols peu productifs).

Tous ces facteurs peuvent être limitants pour la croissance des essences, et éventuellement leur
installation.

Conditions moyennes: elles correspondent aux nombreuses combinaisons des facteurs stationnels
et offrent de multiples nuances dans le fonctionnement et les caractéristiques physiques et chimiques
des sols.

Certaines autres curactéristiques des sols constituent des contraintes importantes pour la
sylviculture, en tant qu'obstacles mécaniques: sur les roches peu altérables, en raison de la faible
épaisseur de la couche meuble (sols superficiels) ou de la présence d'un horizon durci en
profondeur, les difficultés d'enracinement qui empêchent l'installation de certaines essences (Hêtre
par exemple).
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Sur un même matériau d'origine, la forme du versant et la pente influencent non seulement la
réserve en eau du sol mais aussi la richesse chimique, (Cf Fig.4) :

+ + + +

SITUATION Bas de versant Versant Haut de versant Sommet

EAU Collecte Drainage
+++ ++ + +

RICHESSE Apport Départ
CHIMIQUE d'éléments d'éléments

+++ + + ++

Figure 4 : Représentation simpl ifiée de l'évolution des facteurs
eau/acidité sur une toposéguence.

L'exposition joue un rÔle important sur la quantité d'eau ; sols secs à très secs en exposition Sud,
sols plus frais en exposition Nord.

C - FLORE ET VEGETATION FORE5TIERE DU MORVAN

1. Flore

1.1. Flore actuelle (d'après ROBBE)

La flore actuelle du Morvan résulte de la réunion de plusieurs cortèges floristiques. Ceux-ci
rassemblent des espèces dont l'aire de répartition possède un centre de gravité semblable et qui sont
issues de migrations identiques.

Le tableau 1 rassemble les espèces caractéristiques des principaux cortèges floristiques.
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Cort~ge m~dio-curop~en

p(JQ chaIxii Palurin de Chaix

!.ulUla luwloûks Luzule blaneUlre

ChflisM german/ca Genêl d' Allernagn/;

Pnm,u p",", Ce~sier ~ inppu

Çol1hc .tl.ntique Cort~n IUballantigue

Hyac/nlltoûkl Mn tcripM J.cinthe uuvaic Via europaeus Ajonc d'Europc

Erica c/Mna Bruy~re cendn!ll DlgifdU purpurea Diiitllc pourpre

Ulaminor Ajonc nain $cu/cl/aria mlnor Pllti\O lCutelllire

Q:znun venicilJalum Clrum Ycrtieil1'

Gemlta Mgllca Genêt d'AngletelTe Corthe m~dileTTlln~o-alllnligull

Anagll/llt kM/la Mouron d61icll 1/a Ilqu!/ollum Hoo.
WlÙIkrJbcrglli hedcrocell Wahlcnberaic

Ericll Ie/nl/Ix Bl\lybc qUltem6e

Cara~g/lUl Carex ~ dllUX ligulu

Ço{!he montlinlrd Cort~iCl IUhmontagnlrd

R/ltt~ulus rf<oflltifolllU Renoncul11 ~ OIes d'Aconit SambuclU rocemQ.S/l Sl.lreau ~ Inppc

Aconllum napcltus Aconit Nlpd SeMc/o juchsll S~ncçon de Fucha

Doronicum /l1U/riacum Doronic d'Autriçhll Prcn/lnmcs purpurca
-

Pl'I!nanthll pourpre

Blcchnum spic/ltt/ Blechnum en 6pil

RJrytidiaJelphus /Dreus Hypnll COUrroill

Vaccinium 1I1yrtillus Myrtille

Lycopod1um l11IJlollnwn Lycopode ~ nrnUlI d'un ln

Potygonauun vtnicl/It.uun Sce.u de S.lomon yerticill'

Tableau 1 ; Espèces caractéristiQues des cortèges floristigues

Espèces continentales ou médio-européennes ;

Le cortège des espèces méd.io·européennes, est constitué par des taxons originaires d'Asie, ayant
migré vers l'Ouest. Bien représentées en Europe de l'ouest, ces espèces constituent le fond de la
végétation bourguignonne et plus particul ièrement du Morvan,

Espèces occidentales ;

D'origine sud-européenne, venues en Morvan par la vallée de la Loire, ces espèces y retrouvent
un bon nombre de caractéristiques climatiques du domaine atlantique.
Deux cortèges sont distingués :

- un cortège atlantique, sensible aux gelées présent dans tout le haut Morvan et la région de
Maltat,

- un groupe subatlantique bien représenté sur l'ensemble de l'aire.

Espèces montagnardes

Le cortège rassemble des espèces continentales ayant des affinités pour les reliefs du domaine

VOL\.Ilo4E Il are PAltTŒ 23



atlantique et des espèces continentales. Celles·ci ne supportent pas les étés secs et atteignent leur
maximum dans les régions à forte pluviosité. Cet ensemble reste très appauvri sur tout le massif.
Il est bien représenté dans J'Aulnaie avec des espèces à caractère montagnard et dans la hêtraie
avec un petit groupe submontagnard.

1.2. Subdivjsions f]Qristigues

Dans la notice détaillée des deux feuilles bourguignonnes de la carte de la végétation de la France
au 1I200.000ème, F. BUGNON a utilisé la répartition d'espèces caractéristiques des différents
cortèges pour établir une carte des subdivisions floristiques.

Dans l'aire du Morvan, on reconnait plusieurs districts (Cf Fig,S)

District du Morvan, Il: fort contingent de
plantes atlantiques et subatlantiques,

District du Haut Morvan, III : contingent de
plantes des reliefs du domaine atlantique,

District du Morvan Sud-Occidental et du
Bourbonnais, IV: cortège atlantique avec
influence méridionale

District du Morvan Sud-Oriental,
X : contingent subatlantique extrêmement
atténué et influence thermophile marquée.

2. Végétation forestière

2,1, Historique de la forêt morvandelle (BRICAULT 1986)

Trois périodes sylvicoles sont à distinguer:

- avant 1850, 1850 à 1950, 1950 à nos jours.

• Avant 1850 :

Comme toutes les forêts de Bourgogne, la forêt morvandelle a subi une régression importante
liée au développement de l'agriculture. Les différents usages qui se sont perpétués depuis les
périodes anciennes ont contribué à l'appauvrissement des forêts, soit par des prélèvements trop
importants, soit par les utilisations parallèles des sols forestiers, pour l'élevage notamment.

Depuis le Moyen-Age, la forêt avait pour fonction quasi exclusive, la production de bois de feu.
Mais cette production échappait en grande partie aux populations du Morvan et était destinée à
l'alimentation de la ville de PARIS. Le Morvan, à cause de sa relative proximité, avec un
chevelu hydrographique dense venant pallier un réseau de chemins déficient, a été amené à
remplir ce rOle.
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La technique du transport du bois s'est donc orientée vers le flottage avec aménagement de
l'ensemble des cours d'eau pour optimiser le transit et, en particulier, construction de nombreulC.
étangs destinés à soutenir le régime hydraulique des petits bassins versants.
La production atteint des proportions très importantes, jusqu'à moitié de l'approvisionnement de
la capitale. Le développement de l'activité industrielle au XIXème siècle marquera l'apogée du
flottage qui ne cessera de décroître pour disparaître en 1910.

A côté de cette demande extérieure, il est nécessaire de comptabiliser les besoins locaux
artisanaux en particulier. Parmi les méthodes de prélèvements, le furetage a été abondamment
pratiqué. Le taillis fureté comportait quelques intérêts par rapport au taillis simple

- un revenu mieux réparti, car le passage en coupe est deux à trois fois plus fréquent,

- un effet bénéfique sur les sols en limitant l'érosion, car il n'est jamais entièrement à nu,

- pas d'extension du Charme et du Chêne car il était plus intéressant de produire du Hêtre, au
pouvoir calorifique plus apprécié.

En revanche, ce procédé a eu des incidences très néfastes sur les peuplements. L'affaiblissement
des souches et les prélèvements trop sévères ont provoqué une dégradation des produits.

De nombreux stigmates de cette période sylvicole subsistent dans le paysage, en particulier à la
limite des parcelles. La forêt morvandelle est sortie considérablement appauvrie et ce n'est que
vers le milieu du XIXème siècle que l'utilisation de la houille vint stopper le flux du bois vers
PARIS.

• De 1850 à 1950 :

Suite à la crise forestière qui suivit la période précédente, trois mesures ont été adoptées par les
gestionnaires :

-le défrichement (limité à cause de la topographie)
- la capitalisation du bois sur pied
-le reboisement à titre d'investissement.

La capitalisation des bois a été choisie par les propriétaires privés très nombreux dans la forêt
morvandelle, en stockant les bois sur pied. Les forêts de l'Etat ont été engagées dans la voie de
la conversion du taillis fureté en futaie. Mais la proportion de ces forêts reste faible.

Les reboisements, solution radicale mais onéreuse, n'ont été choisis qu'avec parcimonie. Les
essences les plus utilisées sont, par ordre d'importance, le Sapin pectiné,l'Epicéa, le Douglas.
La forêt a ainsi évolué pendant un siècle au gré de la nature et des exploitations locales. En plus
du chauffage, le bois est utilisé en bois de service. L'absence de gestion conduit à une situation
confuse avec mosaïque de taillis et de futaie correspondant au parcellaire morcelé.

• De 1950 ft nos jours :

Au lendemain de la guerre mondiale, en vue de la production de bois d'oeuvre, les pouvoirs
publics engagent les propriétaires à reboiser, avec les aides du F.F.N.

L'enrésinement : bien que les introductions résineuses soient assez anciennes, on situe la
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première grande étape entre 1925 et 1930, avec l'Epicéa. Puis, une deuxième période se place
après la 2ème guerre mondiale et correspond, en partie, à l'augmentation de la demande en
Sapin de Noël. Une troisième étape correspond à l'enrésinement du massif avec introduction
d'espèces nouvelles comme le Douglas.

2,2, La forêt actuelle (BRICAULT 1986)

La forêt morvandelle tient encore une place d'importance en Bourgogne qui est elle-même l'une des
régions les plus forestières de France.

Quelques chiffres permettent de la caractériser:

On peut appréhender la situation par les données fournies par l'tF.N. oi) la région Morvan
délimitée couvre une grande partie de l'aire étudiée.

La masse forestière est uniformément répartie du Nord au Sud, d'Est en Ouest avec une moyenne
de 46 % de la surface totale soit 121 000 hectares qui comprennent 43 000 ha de résineux et 78 000
ha de peuplements à dominante feuillue.

Les forêts soumises représentent 16 % (19 000 ha) et les forêts non soumises au régime forestier
couvrent le reste de la superficie avec une moyenne de 4,5 ha par propriétaire.

• La forêt feuillue:

La répartition des peuplements par essences dominantes est la suivante:

peuplement à dominance de Hêtre 21 %
peuplement à dominance de Chêne 63 %
peuplement à dominance de Charme et divers feuillus 16 %

• La forêt résineuse:

Les essences utilisées sont l'Epicéa commun, le Pin Sylvestre, le Sapin pectiné, le Mélèze, le Sapin
de Vancouver et le Douglas introduit en 1955 qui a supplanté les autres en 1965.

La superficie plantée en Douglas varie selon les départements et ne représente que 36 % dans la
Nièvre, mais 42 % en Saône-et-Loire.

Elle occupe la majeure partie du reboisement actuel.

2.3. Bilan des connaissances acquises

Les premières approches des groupements forestiers du Morvan ont été réalisées dans le cadre
d'études plus larges concernant la Bourgogne (BUGNON F., BRUNAUD A.t 1976). Les auteurs
recensent les alliances phytosociologiques spontanées dans la région et donnent une clé
d'identification physionomique et écologique.

Les approches sociologiques plus précises ont débuté avec la publication des feuilles de DUON (34)
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et AUTUN (40 de la carte de la végétation de la FRANCE au 1I200.000ème. Les séries de
végétation présentes y sont décrites avec leurs différents stades dynamiques (BUGNON F.,
RAMEAU J.C., BRUNAUD A., 1981). Plus rares sont les études phytosociologiques ayant pour
objet des groupements particuliers. Plusieurs réflexions synsystématiques et synchorologiques ont
été émises au colloque sur la végétation et la flore forestière de Bourgogne en 1980.

Le. RAMEAU (1985) étudie les groupements forestiers acidiphiles, mésoacidiphiles à neutrophiles
du Morvan. Parmi les forêts acidiphiles, trois associations sont reconnues: dans le Haut-Morvan
(.), une hêtraie-chênaie à Houx en dessous de 750 m et au dessus une hêtraie à caractère
montagnard; le Bas Morvan est couvert par une hêtraie-chênaie ou une chênaie-hêtraie.

De moindre importance spatiale, les forêts mésoacidiphiles à mésoneutrophiles sont différenciées
selon le même schéma: dans le Haut-Morvan, une chênaie mésoneutrophile sur sols brunifiés et à
une altitude moindre, une chênaie mixte à Hyacinthoides non-scripta ; le Bas Morvan est caractérisé
par une chênaie mixte à Paturin de Chaix mésoacidiphile à mésoneutrophile.

Cette étude montre une dominance de Hêtre sur les parties les plus élevées, le retour à une chênaie
hêtraie en proportion variable de deux essences suivant les types de sol sur la plus grande partie de
l'aire et enfin, une chênaie mixte sur les meilleurs sols. Le cortège des espèces qui accompagnent
ces essences affirme l'existence en Morvan de contacts entre des ensembles floristiques d'origine
géographique différente (atlantique, média-européen, à une échelle inférieure ligérien), ainsi qu'une
nuance submontagnarde constante dans les groupements atlantiques.

La notice détaillée des deux feuilles bourguignonnes de la carte de la végétation de la France au
1I200.000ème (BUGNON et Coll. 1985) présente la végétation forestière du Morvan de façon
différente pour ce qui concerne les forêts des sols intermédiaires tout en montrant l'existence du
contact, voire de l'intrication des domaines floristiques atlantiques et média-européen. Sont décrits
ensuite les différents modèles forestiers, par séries, avec les principaux éléments floristiques de leur
cortège, leur répartition en Bourgogne, ainsi que le nom attribué à ces groupements par la
nomenclature phytosociologique. D'autres analyses phytosociologiques comparent les forêts
riveraines des Vosges et du Morvan (ESTRADE, RAMEAU, 1980). Un groupement caractéristique
est décrit dans tout le Morvan: ['aulnaie-frênaie à Stellaire des bois caractérisée dans le Morvan par
la présence de la Renoncule à feuilles d'Aconit.

Sur le plan de la végétation, les conclusions des études phytosociologiques menées semblent en
conformité avec le découpage floristique et soulignent l'intérêt chorologique des groupements
forestiers du Morvan. RAMEAU (1985) montre la réapparition de groupements typiquement
atlantiques en altitude et la position de carrefour phytogéographique du massif où l'on observe un
contact avec les différents groupements décrits sur ['ensemble des régions périphériques.

En conclusion de ce chapitre, on remarque que l'homme a exercé une pression très importante
sur la forêt du Morvan. Afin de parvenir à une description précise de la forêt actuelle du Massif, il
est nécessaire de comprendre l'influence des activités humaines et, donc, de cerner les aspects
dynamiques de la végétation, en particulier les variantes floristiques liées aux dégradations, à des
ouvertures ou à des recrus jeunes.

• Cf. carte p.57
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A - PLAN D'ECHANTILLONNAGE

Le plan d'échantillonnage utilisé est conçu dans le but de prendre en compte, avec le maximum
d'exhaustivité, la variabilité des conditions de milieu sur le massif. Cet échantillonnage est stratifié
: la prise des données est répartie de façon équivalente pour chacun des facteurs écologiques. Il
donne la possibilité de ne pas suréchantillonner les milieux développés sur de grandes surfaces et de
recueillir une masse de données suffisante pour la description des unités plus localisées.

Au départ, la région de validité du catalogue est partagée en petites régions homogènes sur le plan
des conditions climatiques et des caractéristiques morphologiques globales; ce dernier paramètre
résultant de l'action directe ou indirecte du climat sur le substratum géologique.

Ce premier zonage, présenté au chapitre l, est porté sur les cartes topographiques à 1/25.000 ème
avec le maximum de précisions dans les contours. Puis, dans chaque petite région, possédant un
substratum géologique et un relief homogène, un groupe de transects est disposé de façon à
envisager les autres variations possibles: type de pente, d'exposition, position topographique. Ces
transects, portés directement sur le 1/25.000 ème, sont complétés par des placettes uniques (non
incluses dans un transect). Ces dernières sont choisies dans les milieux isolés (exemple des forêts
riveraines situées en zone de prairies), ou bien dans les petits massifs des régions les moins boisées.

Enfin, sur le terrain, lors de l'observation de situations originales (microtopographie, milieux très
localisés) des transects et des placettes isolées, non prévus dans l'échantillonnage, peuvent être
visités. -

Les transects peuvent être conduits de deux manières :

• en prenant en compte les changements floristiques,

- et de manière systématique sur un versant ou sur des unités topographiquement homogènes
(plateau), afin de rechercher au hasard d'éventuelles modifications des paramètres stationnels
non révélées par la flore.

Sur la placette à étudier, le sol et la végétation sont décrits conjointement dans le relevé
phytoécologique.

Ce plan d'échantillonnage a été appliqué pour tous les massifs forestiers du Morvan (privés ou
publics). Quelques restrictions ont été cependant apportées. En effet, dans le cas des plantations
d'essences de remplacement, la flore naturelle se trouve éliminée par les conditions de milieu très
perturbées surtout en ce qui concerne les horizons supérieurs des sols (humus). Le relevé
phytoécologique n'a plus de signification dans ces conditions. Seules les forêts feuillues naturelles
et les plantations résineuses adultes ont été visitées (pessières, sapinières, quelques douglasaies ... ).
Toutes les plantations jeunes ont été exclues. Ceci justifie également l'existence d'un nombre assez
important de transects tronqués par les aménagements divers.

B - RELEVES PHYTOECOLOGIQUES

Le relevé phytoécologique est conçu dans le but de récolter le maximum d'informations sur le
terrain. Il est pratiqué sur une surface homogène de 400 ml. La description des facteurs écologiques
envisagés est réalisée sur cette même surface. Les zones de transition, les secteurs perturbés (bord
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de chemin, chemins anciens, places à feu) sont exclus.

Sur cette placette de 400 m2, la description de la végétation s'effectue pour chaque espèce présente à
l'aide de coefficients qui quantifient l'Abondance et le Recouvrement. Le recouvrement global de
chaque strate (arborescente, arbustive, herbacée et muscinale) est noté.

C - ANALYSE DES RESULTATS

1. Rappel des objectifs

l'objectif du catalogue est de recenser les types de stations forestières du massif.

Pour définir une station forestière, ainsi qu'il est rappelé en introduction, il est nécessaire de
caractériser la communauté végétale et les conditions de milieu où celle-ci se développe. Le relevé
phytoécologique est l'outil qui sert à décrire chaque placette visitée.

Le type de station est une unité résultant de l'analyse, de l'ensemble des stations étudiées; il
regroupe les placettes possédant des caractéristiques floristiques, écologiques et dynamiques assez
semblables, donc le même fonctionnement et les mêmes potentialités forestières.

2. Analyses statistiques

2.1. Mode opératoire

A l'issue de la campagne de prospection sur le terrain, on dispose d'une somme de relevés
phytoécologiques. Ces relevés rassemblent une suite de variables, affectées de coefficients ou de
valeurs caractéristiques: des variables floristiques, les espèces végétales et des variables
écologiques, les descripteurs des conditions stationnelles.

La quantité de données récoltées et le nombre des variables enregistrées nécessitent la mise en
oeuvre de traitements statistiques, pour effectuer un tri.

Ces analyses établissent des comparaisons entre les relevés sur la base de leur compOSItion
floristique. Elles proposent des regroupements de ceux-ci d'après leur ressemblance mutuelle.

Une étape préalable consiste en une saisie de l'information sur machine qui comprend un codage de
toutes les données récoltées afin de les rendre utilisables pour les calculs.

Le comportement des espèces est codifié à l'aide de deux coefficients:

-l'Abondance-Dominance, échelle à 7 valeurs, quantifiant l'abondance des individus d'une espèce
ou le recouvrement au sol de celle-ci. L'absence étant représentée par la valeur 0;

- la Présence-Absence des espèces, où le coefficient affecté à chaque espèce, présente sur la
placette, est la valeur l, quelle que soit son" Abondance-Dominance". Il est déduit de la valeur du
coefficient précédent.
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Tableau récapitulatif des codes utilisés pour le calcul (1 1.

METHODE COEFFlcœms

ABONDANCE-DOMINANCE 0 + 1 2 3 4 5

CODE 0 1 2 3 4 5 6

PREsENCE-ABSENCE 0 1

CODE 0 1

Les variables écologiques sont codées de même avec une valeur affectée à chacune de leur modalité.
Ces modalités représentent les différents "états" pris par chacune des variables sur les placettes
étudiées.

Ex. : La variable "substrat géologique" prend plusieurs valeurs de type "granite", "gneiss", ...)
L'exposition est codée selon huit orientations principales et une valeur nulle.

Les variables floristiques sont "actives" dans J'analyse et les variables écologiques, "illustratives ou
supplémentaires", n'interviennent pas dans les calculs.

Deux analyses ont été réalisées :

- une Analyse Factorielle des Correspondances binaires,

- une Classification Hiérarchique Ascendante des relevés sur leurs coordonnées factorielles
calculées à J'étape précédente.

2.2. Principe de l'analyse

Au départ du calcul, on dispose d'un nombre de variables très élevé qui ne se prêtent pas à une
interprétation directe. Cette information est rassemblée dans un tableau espèces/relevés (matrice).
L'analyse a pour but d'établir des regroupements de variables afin de résumer le plus -exactement
possible l'information contenue dans le tableau espèces/relevés.

Dans le cas de l'Analyse Factorielle des Correspondances, la matrice espèces/relevés constituée
donne la possibilité de construire des nuages de points représentatifs des E espèces dans un espace à
R (relevés) dimensions ou de R relevés dans un espace à E (espèces) dimensions, d'après la distance
statistique;

- entre deux relevés en considérant les fréquences (coefficients) des espèces inventoriées,

- entre deux espèces en considérant leurs fréquences dans tous les relevés où elles sont présentes,

- entre une espèce et un relevé.

(1) Voit dtlinilion d~s çoeffiçi~nts d'Abondarn:e-Domin.lI1ce en annexea.
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A J'intérieur des nuages obtenus, il est possible de calculer les coordonnées de ces points par
rapport à des axes factoriels principaux. Les points peuvent alors être projetés dans plusieurs
repères qui déterminent chacun un plan factoriel. Les coordonnées des variables écologiques sont
calculées d'après leur fréquence dans les relevés et sont projetées dans les mêmes plans factoriels.

Les axes factoriels sont des "résumés~ de l'information contenue dans le tableau de départ et leur
signification est donnée par les groupes d'espèces ou de relevés qui leur sont le plus liés.

La Classification Hiérarchique Ascendante utilise la méthode des voisins réciproques et compare les
coordonnées factorielles (obtenue par l'analyse précédente) des relevés. Partant d'un ensemble
d'individus Oes relevés) équivalent à la somme de l'échantillonnage, elle fractionne cet ensemble
"aîné" en sous-ensembles "fils" estimés voisins avec un seuil de probabilité croissant, jusqu'à
aboutir à l'unité, soit le relevé.

Le résultat est un arbre hiérarchique, composé de grappes de relevés de taille très variable et plus
ou moins homogènes. Des coupures profondes entre les grappes les plus dissemblables sont
proposées. Les grappes de relevés du niveau inférieur sont les plus homogènes du point de vue de
la composition floristique. Après contrôle du contenu des ces grandes "grappes" à l'aide des fiches
de terrain, le fichier global est scindé en fichiers partiels correspondant à des types forestiers bien
distincts afin de les soumettre chacun à une analyse complémentaire.

2,3. Résultats fournis par l'analyse statistique

Le travail s'effectue sur les relevés et sur les espèces. On obtient d'une part, des groupes de
relevés - donc de stations - proches par leur composition tloristique. D'autre part, on identifie des
groupes d1espèces, proches par leur fréquence dans les relevés. Après comparaison de ces résultats
et juxtaposition de la projection des variables écologiques, une corrélation est déterminée entre ces
groupes floristiques élémentaires et un ou plusieurs facteurs écologiques. Le fichier des espèces est
divisible en groupes d'espèces indicatrices.

- Aspect général des résultats obtenus

590 relevés ont été soumis à l'analyse. Deux gradients expliquent la répartition des variables et des
individus dans les plans factoriels:

- un gradient d 'humidité opposant les forêts marécageuses aux stations les plus sèches,

- un gradient de richesse en espèces des stations, isolant les communautés floristiques les moins
riches (hêtraies) des plus riches (forêts humides, mais aussi forêts plus sèches mais dégradées ou
ouvertes).

- Exceptions au schéma général tiré de l'analyse

Plusieurs éléments tloristiques, particuliers à la région Morvan, viennent perturber les résultats.

L'utilisation des coefficients d'Abondance-Dominance pour le calcul s'est avérée délicate. Cette
méthode, qui donne un poids important aux espèces dominantes, présente l'inconvénient:
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- de faire essentiellement ressortir, dans les figures de l'analyse, les sylvofaciès (.),

- de distinguer des peuplements purs sans intérêts pour l'étude du comportement des espèces
végétales, les plantations résineuses (artificielles), à flore très modifiée,

Le traitement en Présence-.Absence a été plus satisfaisant dans la comparaison des relevés, Mais
quelques espèces à fort recouvrement, jouant un rOle très important vis-à-vis du sous-bois, ont
influencé aussi les résultats. C'est le cas du Châtaignier dont la litière semble avoir une action
importante sur le développement de la strate herbacée, en général très appauvrie. Les relevés dans
les peuplements de Châtaignier se trouvent rapprochés, d'après les critères floristiques de la strate
herbacée, d'unités très diverses sans qu'il soit possible d'établir une relation directe entre ceux-ci.

3. Analyse manuelle

Sur la base des premiers classements ainsi obtenus, une analyse manuelle des fiches est réalisée.
Elle permet de vérifier les rapprochements proposés par l'analyse statistique. L'existence de
certains artefacts, montrés ci-dessus, affirme l'intérêt de cette opération qui optimise
l'identification des unités noristiques. Elle est mise à profit également pour achever l'étude des
relations liant les unités floristiques et les caractéristiques stationnelles.

3,1. Variabilité stationnelle des unités floristiques

Le tri manuel mené précédemment, offre le moyen d'évaluer précisément l'amplitude de variation
des facteurs écologiques propres à une même unité et conduit à l'isolement d1unités stationnelles.
Chaque unité stationnelle résulte de la combinaison d'une des unités noristiques reconnues avec
un groupe de caractéristiques de milieu.

La recherche des combinaisons possibles met en évidence le fait qu'une même unité floristique peut
être rencontrée en présence non pas d'un seul groupe de caractéristiques de milieu, mais de
plusieurs plus ou moins éloignés par leur différents paramètres.

Deux solutions sont envisageables :

- ou bien, les caractéristiques de milieu se révèlent bien distinctes, au point de constituer une
combinaison unique et exclusive, alors l'unité stationnelle correspond à un type de station,

- ou bien, les caractéristiques de milieu recensées varient dans des limites précises: les paramètres
les plus fréquents représentent les conditions typiques; les paramètres marginaux correspondent à
des écarts par rapport aux conditions typiques et déterminent la variabilité stationnelle.

L'intervalle déterminé par les écarts, peut-être borné de façons différentes. Une même unité
floristique est distribuée par exemple sur:

• une certaine famille de roches
• une situation topographique déterminée,
* une valeur de pente caractéristique,
• un type de sol donné ....

• Voir p. suivante § 3.2.1
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Lorsque la combinaison est réalisée entre une unité floristique et plusieurs groupes de
caractéristiques stationnelles, la distinction de ces derniers est traduite par la description de sous
types de station et de variantes.

3.2. Variabilité f]oristiQue: sylvofaciès et aspects dynamiques

Après recensement total des types de stations (provisoires), un dernier tri des fiches, en sens
inverse est effectué, en partant de conditions stationnelles (dont la variabilité est définie), on
constate alors qu'un même ensemble de conditions stationnelles est éventuellement relié à plusieurs
unités floristiques. Dans les mêmes conditions de milieux, des unités floristiques différentes sont
décrites. Ceci met en évidence en fait une certaine variabilité floristique existant au sein d'un même
type de station.

Les origines de cette variabilité sont de deux ordres. La première cause de variation provient de
l'action de l'homme qui a sélectionné certaines essences aux détriment d'autres moins intéressantes
ou qui a contribué au cours des siècles à dégrader les peuplements par une exploitation intensive.
Ces modifications de la strate arborescente occasionnent le plus souvent une évolution du tapis
herbacé pour des causes multiples (quantité de lumière, état de l'humus, changement du régime
hydrique du sol).

Une deuxième source de variabilité résulte du fait que le tapis végétal possède une aptitude
naturelle il. évoluer. Certaines espèces ligneuses ou herbacées viennent se remplacer dans Jes
différents stades dynamiques. Parallèlement, en fonction de la couverture arborescente, le tapis
herbacé va également se modifier, conséquence de l'adaptation des espèces des strates inférieures
aux conditions imposées par les espèces dominantes.

3.2.1 . Sylvofaciès, action de l'homme sur la forêt

Chaque station intègre des données historiques, les traitements sylvicoles qui lui ont été appliqués--:

Plusieurs types de sylvofaciès ont été rencontrés :

-
Taillis (1) : peuplement obtenus par recépage. L'ensemble des "cépées" obtenues constitue le
peuplement de taillis. Deux types de taillis étaient pratiqués initialement en Morvan: le taillis
simple et le taillis fureté (voir paragraphe C.2.1.).

Taillis·sous·futaie: Le régime de taillis sous futaie résulte d'un mode de traitement mixte qui
tend à constituer et à perpétuer des peuplements à deux étages :

- un étage inférieur, le taillis, issu de rejets de souches équiennes, complétés par des brins
issus de semences,

~ un étage supérieur, la futaie ou réserve, composé d'arbres d'âge gradué.

Futaie-sur-souche et futaie régulière: Peuplement constitué de liges provenant généralement du
développement de semis. Par extension, on parle de "futaies sur souches". Ces dernières
dominent très largement en Morvan.

L'homme a joué un rOle sélectif important qui a eu des répercussions très importantes sur les

(1) DtfiniliolU d·.p~' l~ Préci. d~ sylviclilture de L. LANIER, E.N .G.R.E.F. NANCY, 19117.
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peuplements actuels. Il n'est donc pas possible de prendre en compte seulement les essences
dominantes pour la reconnaissance des types de stations.

Les communautés végétales forestières des stations décrites pour l'ensemble du massif du Morvan,
regroupent en majorité, des faciès créés par l'action de l' homme, mais aussi des phases de
recolonisation naturelle.

3.2.2. Phases dynamiques forestières (RAMEAU, 1987)

En l'absence de traitement, ce sont les phases dynamiques forestières qui expliquent la physionomie
et la composition actuelle des peuplements :

- dans les cas de déprise agricole ou même forestière, on observera davantage de recrus à différents
stades d'évolution;

- ces recrus ont été éventuellement perpétués selon les besoins du sylviculteur;

- la dynamique est essentiellement liée au comportement des espèces.

3.2.2.1 Comportement des principales essences forestières du Morvan

Elles se classent en trois groupes: pionnières, post-pionnières, dryades.

PIONNIERES

1 Bouleaux, Saules, Tremble, Aulne 1

Les pionnières colonisent les milieux ouverts (zones abandonnées par l'agriculture), perturbés,
instables. Elles sont caractérisées par une croissance rapide et une courte durée de vie. Leur bois est
généralement tendre et léger. Sur le plan du tempérament, elles recherchent la lumière dès les
premiers stades. Très frugales, elles sont adaptées pour résister aux différents stress qui affectent les
milieux où elles s'implantent (stress hydrique, écarts de température importants). Certaines
fournissent une litière améliorante (feuilles de Bouleau), d'autres enrichissent le sol en Azote au
niveau de leur système racinaire.

POST-PIONNIERES

Sorbiers, Chêne pédonculé, Charme, Merisier, Frêne,
Erable s comore Erable lane Tilleuls Chêne sessile

La croissance de ces essences est moins rapide. Elles fournissent des bois semi-durs ou durs; plus
longévives, elles peuvent atteindre de grandes dimensions. Elles ont besoin de lumière dans leur
jeune âge, mais peuvent tolérer, pour certaines, un semi-éclairement.

DRYADES

Hêtre, (Sapin)

Ce sont les espèces d'ombre, demandant un microclimat tamisé pour la germination et le
développement des semis. La croissance est lente (grande longévité). Elles peuvent se développer,
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pendant les stades jeunes, en conditions de lumière atténuée.

3.2.2.2. Degré de développement (maturation) du cOltège noristigue

Les phases de recolonisation pionnières sont structurées par des espèces qui assurent j'arrivée au
niveau de la strate herbacée, d'une quantité de lumière non négligeable. Dans ces situations, la
strate herbacée devient très recouvrante, parfois luxuriante, avec une bonne diversité en espèces.

Le passage à des phases dominées par des essences d'ombre se traduit par une raréfaction de ces
espèces. Ceci est très visible en hêtraie pure où la strate herbacée est extrêmement réduite.

Le cortège floristique global est soumis à une évolution (maturation) parallèle à celle du
peuplement.

La connaissance du développement des strates inférieures est consignée dans les fiches-stations
lorsqu'elle est susceptible de mettre en échec les opérations sylvicoles.

Exemple:

- développement de la Canche flexueuse sur les sols acides après ouverture des peuplements,

• luxuriance des ronces en milieu plus riche ou humide, moins acide, observées dans les
peuplements non fermés.

3.2.3. Concept du type de station forestière utilisé

Après avoir étudié toute la variabilité affectant les unités floristiques et stationnelles, les relations
établies permettent de classer l'ensemble des stations visitées en un nombre fini de types de
stations.

Pour tenir compte des différentes sources de variabilité mise en évidence, il est nécessaire de
resituer chacun des cas de figures évoqués précédemment par rapport à la définition du type de
station. Cette précision est nécessaire afin d'éviter de multiplier les types de stations, d'une part, et
de rendre compte de la diversité des peuplements, d'autre part, peuplements auxquels les
gestionnaires sont très sensibles et familiarisés.

Ont été définis :

- des TYPES DE STATIONS, comportant un groupement végétal dans un état relativement
stable, c'est-à-dire non dégradé, ouvert ou artificialisé et des caractéristiques stationnelles
exclusives;

- des SOUS-TYPES, permettant de désigner, pour une même unité floristique. des groupes de
caractéristiques stationnelles bien délimitées;

- des VARIANTES des types de stations, traduisant l'amplitude de variation du niveau
trophique et hydrique, dans certains cas.
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Ce chapitre définit les termes adoptés dans la description des types de stations en relation avec la
présentation des facteurs physiques effectuée au chapitre I.

A - MORPHOLOGIE ET SITUATIONS TOPOGRAPHIQUES

Afin de standardiser la d.escription de la topographie, les différentes formes du relief sont
décomposées en une suite de positions topographiques-type.

La pente est utilisée comme descripteur supplémentaire. Deux valeurs peuvent être relevées par une
mesure en amont et une mesure en aval de la placette (Cf Fig.6-7). On transcrit ainsi par ce moyen
la forme du versant environnant.

La figure 7 symbolise le profil de chaque situation topographique.

Des difficultés peuvent apparaître lors de la détermination de la situation topographique de la
placette. D'une manière générale, il est conseillé de reconnaître la topographie locale sur carte afin
de mieux se situer, de parcourir les environs immédiats de la placette afin de déceler d'éventuelles
hétérogénéités pouvant fausser les interprétations.

La position ~replat\ reconnue sur le terrain, est assimilable pour le Bas Morvan, au système de
plateau, et pour les autres régions aux bas de versant.

Le tableau ci-dessous donne une.évaluation des conditions de pente rencontrées dans les différent~

situations topographiques.

SITUATION PLATEAU
HAUT DE VERSANT - VERSANT

SOMMET VALLON
BAS DE VERSANT

PENTE
oli. 3° 3 li. 8° 8 à IS D 15 à 40° o li. 3° 0°
Nulle li. Faible Moyenne Forte Nulle à faible
faible

Tableau Il ; Différentes classes de pente

B - SUBSTRATS GEOLOGIQUES ET FORMATIONS SUPERFICIELLES·

1. Types de roches

De l'échantillonnage réalisé, cinq grands groupes, d'importance spatiale très inégale, se dégagent;

Roches granitiques et schisto-gréseuses, rhyolites
Roches volcaniques (excepté les rhyolites)
Roches métamorphiques
Roches sédimentaires silicifiées et limons de plateau
Alluvions récentes
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AG. 6 : LES DIFFERENTES SITUATIONS TOPOGRAPHIQUES
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HAUT MORVAN MONTA6NARD
SOMMETS SUPERPOSES
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BAS t10RVAN
PLATEAUX ENTAILLES PAR DES VALLEES PROFONOES
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COLLINES ISOLEES

PLATEAU VALLEE PLATEAU

Fig. 7 : SITUATIONS TOPOGRAPHIQUES RECONNUES DANS LES PETITES REGIONS

VOLUME 1/3èmc PARTIE 37



En raison de la diversité des formations présentées sur les cartes géologiques publiées, un tableau
des principaux types de roches cristallines a été dressé dans le but d'établir une correspondance
entre les termes utilisés dans la légende des cartes (Cf Tub. III).

Les types de roches y sont rassemblés par groupes en fonction de leur acidité, des plus acides vers
les plus alcalins.

2. Arènes

En Morvan, les arènes constituent l'essentiel des matériaux parentaux des sols. Une brève
description de la partie supérieure de la couche d'arène est fournie pour les types de stations où elle
est observable.

La description indique:
- la texture,
~ la pierrosité et l'existence de niveaux compacts.

Sur le terrain, l'apparition de l'arène est détectée par plusieurs traits caractéristiques :

- changement de couleur éventuel par rapport au dernier horizon du sol (matériau lithochrom..e.
c'est à dire influencé davantage par la couleur de la roche-mère);

- changement de texture. avec charge en sables grossiers souvent accrue;

- surtout, disparition de toute structure pédologique, qui distingue ce niveau de l'horizon (B)C.
horizon de transition avec le matériau parental, décrit dans les profils.

La texture et la pierrosité sont appréciées de façon similaire à celles des horizons du sol.
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C - TYPES DE SOLS

Le sol est une entité vivante et fonctionnelle composée d'une succession de couches (ou horizons)
organiques et minérales superposées verticalement; les horizons supérieurs proviennent de la
décomposition, puis de la minéralisation de la matière organique qui a pour origine essentielle la
couverture végétale et les ac.tivités de la microfaune.

Horizon de matière ]
AO organique pure (3 couches)

HUMUS
Horizon avec matière organique

déjà minéralisé pour partie

111-(B) Horizon minéral

I+t:l:;tj:+tl - (B)C Horizon minéral de transition

:i.<D1& '-..
.... C Matériau parental

+ .
"'t' 4- +
+-+4- :: -+ - R Roche (notation C.P.C.S.· )

Figure 8 : Profil de sol brun ocreux montrant la disposition des horizons.

1. Types d'humus

L'humus constitue la partie supérieure du profil. Deux horizons le composent:

- un horizon supérieur (Ao) composé uniquement de matière organique à l'état plus ou moins brut,
alimenté en permanence par la chute des organes végétaux (feuilles surtout) : la litière.
Dans cet horizon se distinguent différents degrés d'altération des éléments végétaux disposés en
couches. On se reportera au tableau des humus aérés (Tab.lV), pour l'identification de ceux-ci.

- un horizon inférieur organo-minéral, (A.) dans lequel la matière organique a déjà été minéralisée
en partie. Celle-ci n'est plus reconnaissable directement.

La description de ces deux horizons est obligatoire pour caractériser les types d'humus dont
quelques uns sont présentés dans la figure 9.

En présence d'eau en excès, le blocage permanent ou intermittent de la minéralisation occasionne
l'accumulation de la matière organique en surface. Ces humus, non aérés, aux caractéristiques
particulières, sont recensés dans le tableau IV (d'après DUCHAUFOUR). La quantité d'eau dans le
sol et l'activité biologique permet de les comparer aux humus aérés largement dominants sur la
superficie étudiée.

• C.P.C.S. : Commission de Pédologie et de cartographie des sols

VOLllME 1/3ème PARTIE 40



Figure 9 : Types d'humus du Morvan

(extrait du vocabulaire de typologie des stations forestières, R. DELPECH. G. DUME. I.D.F., 1985)
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Légende de la figure 9
(exlrait de l'abrégé de Pédologie, P.DUCHAUfOUR, MASSON, 1984)

LËGENDE GËNËRALE
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Tableau IV; Les types d'humus d'après DUCHAUFOUR

MrUEUAElI.E MIUEU nUMIDE M~" MillEU SATURE EN

TEMPORAIREMEl'iT EAU EN PElU4ANENCE

SATURE f.N EAU

HUMUS INCOIU'ORE

(complexe lfgilo- MUlL HYOROMUlJ.

humique -'-'bic)

AcnvrrE MEUNGE INCOMPLET

(complexe ugilo-

BIOLOGIQUE humique lOUvent Mo",", HYOllOMOOEA ANMOOR·

stable)

HUMUS SUPEIIPOSE
MOR HYOROMODEJt HYOllOMOR· TOURBE

(horizon Ao ~pli.)

(.) Anmoor : mélange intime de mat. orga. en général bien humifiée et de matière minérale (teneur en mat.
orga. < JO %).

(.) Hydromor : horizon AD holorganique ( teneur en mat. orga. > 30%).

Le tableau V (lABIÛL, 1988) décrit les caractéristiques des humus aérés. Ceux-ci sont à utiliser
dans le diagnostic de terrain.

Tableau V ; Caractéristiques des humus aérés UABrOL. 1988. ENITEF)

M~ M~
HUMUS AEIIF.S Mo",", DVSMODER Mo.

MESOTROPtlE ACIDE MODER

L
continue ~

LmDE feuillel continue peut ~tre ~plille
dilContinue

enlihe.

(compoa.!e do P
continue +/.

couchel do feuillu 0 dilContinue 1 ~ Zcm ~plilSC

mlti~re fra ment~u
~pli..o

oraanique H
continue

pure) fngmenll 00' 0 0 dilContinue 1 ~ 2 cm ~plilSC

idcntili~.
f.ible

Tnn.ition avec horizon plu.
brutale progrulive brutale

oraloo-min~ral progressive

Aetivili biologique
Vers dc tcm

poorriture ven enehytrdidea mali~re org.nique compoa.!c de

blll'lChe mierolr1hropodc. d~jcclion. f~cllea
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Quelques paramètres de la composition chimique des humus aérés sont donnés dans le tableau VI, ci
dessous. Ils ne fournissent que des valeurs indicatives.

Tableau VI ; Quelques paramètres de la composition chimique des humus.

H",,", M"'-' M~· M'"", DVSMODER Mo<

.,"'"MESOTROPllE ,,~

pH HO l 3

cm en A 14U9 l811 24 ,3> 25 "
DISPONIBILITe

assez bonne aJ5c:Z faible faible IRa faible

'""""

2. Principaux types de sols (Fig. 10)

2.1, Critères retenus pour leur description

Observations sur le terrain:

Les sols sont observés au cours de la campagne de prospection sur le terrain au moyen d'un trou..à
la pioche pratiqué dans l'aire du relevé phytoécologique. Les sols sur les placages de roches
sédimentaires (plateaux du Bas Morvan) sont étudiés par sondage à la tarière.

Cette campagne de prospection est complétée pour chaque type de station, par l'examen de fosses
pédologiques sur lesquelles sont décrits les horizons et prélevés les échantillons destinés à l'analyse.

Critères de description:

Ils sont choisis en fonction
-

- du rOle important qu'ils peuvent jouer dans le développement de la végétation,

- de la possibilité de les diagnostiquer sur le terrain: profondeur utile, texture, pierrosité.

Profondeur utile: la profondeur utilisable par les végétaux doit être évaluée sur le terrain par
mesure, mais aussi en notant toutes les informations éventuelles qui s'y rapporte
(enracinement, difficulté de progression à la pioche, présence d'un horizon durci éventuel, ...).
Les fiches-stations indiquent la profondeur atteinte jusqu'à l'horizon de transition (B)C avec
l'arène proprement dite.

Texture: expression synthétique de la composition granulométrique définie à partir des analyses de
la terre fine. La texture joue un rôle important dans la capacité de rétention en eau du sol.
Sur le terrain, il s'agit d'apprécier une texture "au doigt" qui permettra d'établir la relation
avec les tableaux d'analyse.

• Les sables ont un toucher rugueux et "crissent" à l'oreille,

• Les limons sont décelés par leur toucher soyeux et la coloration qu'ils laissent sur la peau.
Ils disparaissent rapidement en poussière.

• Les argiles sont plastiques, massives et collent au doigt et aux outils.
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Des précautions sont à prendre en période sèche afin de bien distinguer les argiles des limons
(humidification éventuelle de l'échantillon).

L'opération est nécessaire dans tous les horizons décelés. Certains paramètres varient parfois de
façon importante d'un horizon à l'autre (Ex. cas de sols lessivés).

Pierrosité: La proportion d'éléments grossiers peut être évaluée sur le terrain. Ce facteur intervient
dans le comportement hydrique du sol et influence beaucoup l'exploration racinaire des
essences.

La fraction d'éléments grossiers a été divisée en trois parties afin de décrire le débit de la
roche-mère.

* Fraction millimétrique: éléments de taille < 2 mm (noté dans les fiches mm)
* centimétrique: < 2 cm (noté cm)
* décimétrique : > 2 dcm (noté dcm).

Hydromorphie: à plat ou à faible pente (classe de 0 à 3°), le drainage des sols devient insuffisant.
Des excès d'eau apparaissent soit temporairement en période de fortes précipitations, soit
durablement lorsque le sol est alimenté par une nappe en profondeur. L'eau intervient alors
dans les processus pédogénétiques en modifiant l'évolution de la matière organique, la texture
et la structure (entraînement des argiles), la distribution des ions solubles....

Trois degrés d'hydromorphie ont été décrits dans les sols. Ils représentent une progression
dans l'importance du phénomène:

* Taches diffuses ou localisées, traduisant un phénomène naissant, sur les sol peu
hydromorphes à excès d'eau très fugaces;

* Taches rouilles et plages grises neues plus ou moins développées caractéristiques de
l'horizon marmorisé d'un sol à pseudogley typique;

* Horizon gris, avec taches rouilles éventuelles à sa partie supérieure, des sols à
hydromorphie de nappe ou gley.

Seuls les deux derniers degrés, influencent nettement la flore (apparition des espèces hygroclines)

2.2 Les horizons du sol

Ce chapitre complète la présentation des humus effectuée précédemment. Il reprend brièvement les
horizons supérieurs, et décrit les horizons minéraux, ainsi que les différents états du matériau
d'origine du sol.

- HORIZONS ORGANO-MINERAUX ET MINERAUX DES SOLS

AI Horizon comportant une forte proportion de matière organique. Il peut être subdivisé en deux
sous horizons;

Ail horizon très humifère supérieur

Al2 horizon inférieur avec minéralisation plus avancée
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Al Horizon clair appauvri (en Fe, AI, argile) se développant sous des humus de type mull acide,
mull·moder, moder ou dysmoder, présent dans les sols lessivés et les sols podzolisés. Il apparait
soit sous forme discontinue (lentilles) soit en bande continue.

(B) Horizon inférieur, d'altération, présent dans les sols bruns.

B Horizon enrichi en éléments fins

Bi enrichissement en argile et en Fer dans les sols lessivés;

B. horizon d'accumulation de matière humique ou marbrures localisées dans les sols
podzolisés;

B. horizon d'accumulation des sesquioxydes (de fer et d'aluminium) dans les sols de type
ocreux ou podzoliques;

BI horizon soumis à un excès d'eau temporaire qui peut apparaltre avec des degrés de
différenciation variables :

'" taches rouilles plus ou moins localisées ou diffuses,
'" taches rouilles avec concrétions centrales et grises localisées,
>Il bandes plus ou moins verticales rouilles et grises nettes (pseudogley); ce

phénomène se surimpose le plus souvent aux autres.

G Horizon caractéristique d'un gley, alimenté en eau par une nappe permanente. II est d'une
couleur grise dominante éventuellement rouille dans sa partie supérieure. Il dégage une odeur
nauséabonde dans le cas des gleys réduits.

- MATERIAU PARENTAL DU SOL:

C Horizon minéral autre que la roche brute, arène ou formations limoneuses recouvrant celle-ci.
Désigne le matériau parental du sol.

- ROCHE:

R roche brute sous·jacente.

2.3. Principe d'identification des types de sois

D'après la classification pédologique, un certain nombre de profils-types ont été recensés pour le
Morvan. Ils sont présentés dans la figure 10 à titre de points de repère.

Les sols présentent des variations qui lorsqu'elles sont reliées entre elles offrent une certaines
continuité. Dans une séquence topographique continue, il existe donc de nombreuses situations
intermédiaires à côté des profils-types. A l'échelle de travail utilisée dans le catalogue, les relevés
effectués se situent fréquemment dans ces zones de transition.

La clé de détermination (volume Il) repose sur des observations réalisables sur le terrain, à l'oeil
nu, demandant le minimum de formation. Elle ne vise pas à établir une classification mais guide les
observations vers les traits morphologiques dominants des sols afin de pouvoir les rapprocher des
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grands types recensés sur le massif.

Schéma évolutif des sols du Morvan

r----> S. bruns lessivés --> S. lessivés

S. jeunes -----> S. brunifiés
peu évolués 1

~~-~~> S. bruns acides -------> S. ocreux -> S. podzolisés

1._--> S. andiques

L'excès d'eau dans le sol impose une évolution pédologique particulière. Dans le cas d'un faible
excès. les phénomènes d'hydromorphie qui en résultent se juxtaposent aux autres caractéristiques
pédologiques.

D. GROUPES D'ESPECES INDICATRICES

La liste dressée rassemble toutes les espèces présentes dans les relevés effectués. Celles-ci so"nt
réparties dans des groupes trophiques et hydriques isolés d'après les résultats des analyses
statistiques. Cette liste nlest valable qu 1à Ilintérieur de Paire de validité du catalogue. La
nomenclature utilisée est celle de la Flore forestière.

Les groupes d'espèces sont utilisés sélectivement selon le but recherché:

- dans la détermination des types de stations, à l'aide des espèces les plus fréquentes repérées en
gras dans la liste générale. Celles-ci constituent des noyaux simplifiés utilisés dans les clés de
détermination (Cf. Vol. Il);

- dans la détermination du niveau trophique d'une station quelconque à l'aide des diagrammes
(voir paragraphe 0.2.) avec les groupes trophiques (2, 3, 4, 5, 6, 7, 8,9) et les sous-unités
trophiques des groupes (l, la et Il);

- dans la détermination du niveau hydrique avec les groupes l, 10 et 11 et les sous-unités
hydriques des groupes 2,3,4,5,6,7,8 et 9;

- dans l'étude des aspects dynamiques de la végétation abordés avec la variabilité floristique (sous
types de stations). L'attention doit être portée sur les groupes 3 et 10 qui comportent un certain
nombre d'espèces recherchant les conditions de pleine lumière (espèces des coupes et des
lisières), marquées d'une *.

N,B. : Dans tous les tableaux et clés de détermination, lorsque la précision n'est pas donnée pour
les sous-groupes, c'est le groupe dans son intégralité qui est à prendre en considération.
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Signification des préfixes et suffixes du vocabulaire le plus fréquemment employé en écologie
végétale:

- phile : qui aime
- nitro: qui se rapporte à l'Azote
- cole: qui préfère fortement .
- nitrato : qui se rapporte aux nitrates
- méso : moyen
- cline: qui préfère moins fortement
- therme, thermo : qui se rapporte à la chaleur

- trophe : nutrition
- scia: ombre
- neutro : neutre
- hygro : humidité
- xéro : sécheresse
- hélio: soleil

Parmi les groupes neutroclines et acidiphiles, les espèces héliophiles sont repérées par une·.

Ces espèces montrent régulièrement un fort développement dans les peuplements ouverts, au niveau
desquels elles sont accompagnées d'arbustes et d'essences arborescentes pionnières. Toutes
caractérisent des groupements en évolution.

La position des groupes d'espèces selon un double gradient d'humidité et d'acidité est visuaJisée sur
les figures Il à 17 en annexes du volume II.
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Fn.iller lIuv.ge

lonquille

lAitue de Plumîer

Lawier jauue

Lierre rampant

PllturÛl des bois

VelCe dei h.ie.

Violette des bois

Poirier lIuv.ge

Pommier lIu...age

Carp/nus btiuJUS

Actr pstudo-plauJnus

Cralatgus /uvlga/o

Rubus IdatUS

Corylus avellamJ

Prunus spinOla

Rosa arYtf/Sa

Salix caprra

Vlburnum opuJus

EpI/obi"", CUlgusd/oll"",

Euphorbla amygdaioides

Fesluca glgCUllta

Ftsluca h,ltrOphyUiJ

Dryopl,rls jUlJ:-mtu

Fragarla vesca-

Nareissus pseutio-nardssus

Octroi/a plumltri

UJmûU/rom galeobdolon

IItdtra ht/lx

Poa ntmorai/s

Vicia stplum·

Viola relch'lIbach/iJ/IQ

Pyrus pyrasltr

Molus f)'Ivtstrls

E.~pè<;es à amplitude mOYfnne ;

- du mull e.lcique (ou mull caroonatt).u mull mt'5OIroptle;

3 E.~pkes 'lr~ IBl"2e amplitude

- du mull carbonat~ au dy.moder (...aleur indicalrice limitte);

A

En.ble plane

Merisier

h

Aspl!ruIe odoraute

Laiche des bois

Mélique Il1l.inore

B

Eurhynchie striée
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Aur plalOnoldtl

Prunus avlum

Galium odomtum

Cartx sylvalka

Mt/Ica unifloro

Eurhynchlum slr/aJum
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A

Bouleau verruqueux

Chêne ptdollCul~

Chêne Icuile

HêtR

M~lhe d'Europe

Pin .yl",csIR

Sapin peclint

•
Aub~pine monogync

Gen~vrier commun

Houx

Stlula ptndula

Qutreus robur

Qlttreus ptlrea

Faglls f)'Ivadca

Lom decid"a

Plnus f)'/v,slri.

Ablts aIba

Cra/aegus 1II000ogyna

lUrliptrus commun;.

lia aqllifolllUl'l



1 rnl!5ophiles (sur sols moyennement (mis) i

1GR.5 - EsPf:CES tlEt1fROtlITROPHlLES

- esp~ces l amplitude usez ~troite, croiasant IUT du lOI. IatUflla

en base. ettrh richea en azote, l rnull eutrophe;

h

ADémone des boil!

Bétoine

8isto",0

Epervihe dei mun.

Gesse dei monllljnes

Linaire rampante

Muguet

Orchis !achet'

Polypode rulg:lÏI"e

Pn!nanthc POUIlll'e

Verge d'or

Anemone nemorDra
Slachys offidnolis

Polygooum blsu)rfa

Hiuoc!um mllnlnun·

La/n)'rus mOM<lfI/olI

Untlri~ rtptru

COllvoIJorla "",/ails

Docrylorhlza mncuwUl

Polypodlum vu/rll"··
Prenœllhes purpUrtIJ

So/ùlago v/rgalU'ta-

h

Aspergette
Renoncule l tête d'or

Scille l& deu.x (euilles

Orflllhogo1um pyrtlUlkum

RanUN;ullU IWrlCOnuu

SciJJ4 bifolla

Ribes uva-crispa

$ambucUf nlgra

•
Groseillier l maquereaux

Sureau noir

l byRroçlines (sur s'lis trts (rais)llyptlum ruprttslformt var. cupnss.

Rhytldladt/phus trique/rus
Scleropod;um PUfUlrl

Thuldlum IlJmorlsdnum

•
Il)'pot cyprès

Il)'poe triquètrt

HypBe pur

Thuidie 11 rues de Tamaris

- afTeclionnanl lu 11011 IIIUn!. Cl use:t richu cn azok :

1GR.4 - EsPECfS NElIfRONTrROCUNU

A

Frêlle comwun

Onnc chlmp~lro

•
Sureau k grappe.

Fraxlnus urtlsior
U/mlU mlnor

Sombl/CIU roctmoso

h

Alliaire p~liol~e

Epiaire du boi.

Gaillet gratteron

Lierre terrestre

MOllChatclliM

Ortie dioïque

•
MWe ondull!e

AIliaria pttio/allJ

S/Qchys tylvatfcQ

Callum aporlnt

GltchonrtJ htdtrarto

AdlUa mOlchaltlllna

Urika dwkn

PWglamfl/um uNiultJJl#"

en Kras, esp~cel lei plu. fn!quentel

1GR. 6 - EsPECES HYOROSCIAPlIlLES

• esp~eu de lOb a~ntllllemcnl riehu, indiquant du condition.

mtsoclimalique. trh fllliche. (milieux ombragt., l humidiu;

atmo.pMrique ~Ievte);

h

Benoîte commuoe
Bugle rampant

Cardamine du pd.

Cirse du champ.

Cowpagnon rouge
Euphorbe douce

Ficaire

Gaillet croilclte

Gaillet mou

Goue! I&cheu~

Grande bcrçe

lIerbe l1 Robert

MiIlcpcl1uil velu

Laitue du muraillCl

Paristtte Il quatn! rues

Primevère élevl!e

Raiponce en <!'pi.

Renoneule de. boit

Sanicle d'Europe

V<!'roniquc pelit-chènc

GtUIlt urbanu",

A.iuga rtpltJrL$

Cardamine prattruls

Ciniutn afVtlUt

SUtn, dloka
EI/phorb/a du/cis

Ranuncu/lUjicaria

CrueiQ/a /aev/pes

Galium moilI/go

Anun macl/la/URl

Heradeum sphondylium

Geranium robtrfwnum

Hyptrlcum h/nu/URl

Myrtlis muro/Is

Paris quadrlfolla

PrlnruUl dallar

Phyuluma tp/calum

RanuncullU nemoroslU

Sonicula turopata

Lonktra ptrklymtnum

A

Fline commun

Orme du montagne.

h

Acoruttue-loup

Dentaire pennte

Knautie du bai.

PoIYltic laiguillona

Renoncule Il mes d'Aconit

Stel1aire des boit

FnulnlU u:celslor

UImIU g/abra

Aconi/um vu/paria

Cardamine htplaphylIo

Knal/lia dlplacifolia

Polystichum lU:ul~o/um

RanuneuJus aconlJVol1us
SttUarla IItmorunr

(..) : ~groupe le. de·ux up~ce. Polypodium vulgart et P.
inltrite/um l .mplitude plu. large
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1GR.7 • E:§PECES ACIOICLINES DE MULL MESOTROPIlE

- priscnlant leur optimum sur des sols lésèremenl désaluris

Luzule des bois

Luzule lnullinore

Moebriugie 11 3 uenures

Véronique officinale

Lu:ula I)'lvarlca

L".ula mul/iflora

Mot/rringla trlntnla

Veronica ojJidnalis

m~nphil~ (reo::herçhnnt d~ snls bien drnillk) ;
2 hYltroçlines (~ur ~ot~ frai~ 1llrlis frni~l j

1GR.9.1 - EsPECES ACIOIPIULES A LARGE AMPUTUOE

• espècci clracll!risliquCl dCI sols dénlun!s (mull scide /1.

dysmoder) ;

2 hy2roc:liu~ (sur ~nb fm.i~ 11 très frai~) ;

1GR.9.2 - ESPECES ACIOlPIULES OE MODER

A

TîIleulli peliles files

h

Polysûc d.il1I1I!

Epiloh des montagnes

Galéopsis tetrahit

Jacinthe sauvage

Lampllne commune

Luzule des chlmps

Luzule poilue

Millet dilTUlI

Patunu de Cbaix

Raiponce noire

Scrofulsire noueuse

B

Atrichie oudulée

Plsgiochlle flult-Asplenium

Mnie sppsrcnl<!C

A

Tremble

•
Rouce des bols

h

Ang~lique sylvestre

C:webe cespiteuse

Circé(! de j'lIris

"-oul:ère fl'Welle

FOugère spinuleuse

Houlque lsineuse

Lysimaque des bois

Véronique des montagrlct

11/ia coroala

Dryoptuls düataJa

Epilobillm monlanum

Ga/topsls ItfrahlJ.

lIyadlllhaldts nan-suipUJ

lApsana commun/s

L«wla camplwris

Luw(a püosa

Müium tffusum

l'oa rlullxU

PhyltlUlia nigrom

Scrofularia nodosa

A/rirhum undulaJum

Plagiochila asplmioides

Plag/omnl"m ajJine

/'opu/us (rtmu/a

Rubus pl

Angelica sy/~estril

Ckschampsla cotspilosa

Cucata /uwlartQ

A/hYrÙlm fUlx-ftmlrtQ

Dryop/trls rar1husla/IQ

Holt:us lanams

Lysimachla ntmontm

Venm[(a man/ana

h

Crin vtg..!tal

SureUe peûte Oseille

A

Chiraignier

•
Alisier lOrTT\inal

Gcn(l Il bslai

Nénier

h

Blechnum en ~pi

Digitale pourpre

Doradille noire

Epcrvi~re cn ombelle

Fougère aigle

!loulque moUe

luzule blanchilre

Yjol~lle de Rivin

•
llyloeolUie brillante

Mnie annudle

Polytric é1ég::wt

Ilypue courroie

Cora briwldu

O.ra/is aCt/ouf/a

Cas/anea saliva

Sorbus rOnl,lnalls

Cytisus scoparilu

Mespillu 8enIJanica

Blechnum spiranl

Dl8lta/is pllrpllrea

Aspieniuni adlalllum-nlgntm

Hlerachlnl "mbel/amm

J'ftrldillm aquUlnum

J/ofcus malfis

Lt••ula l"Ulloldes

Viola rivlnlana

Ilyfoconrlum spftndtllS

Mnl'm! homr'lIl

Po/ylrlchum formosum

Rhylldladtfphus tortUS

mfsnplliln (sur ~nls bien drainbl j

1GR.S • EsPECES AClO1CUNES DE MUU OUOOTROPItE A

Sorbier des oiseleun Sorbus aucuparia

mésouhite.ol (~lIr sol~ bien drnin~) i

- espècCl donl la fJiquence la plus élçvü se silue sur mull

acide;

•
Chhrefeuille des bois

h

utche /1. racines nbrcuscs

luzule de Fonler

VOLUME 1/3~me PAIITlE

Lolllctra ptriclYlI/tnum

Care.r umbrosa

Lt,:ulaforsteri
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h

Canche nexueuse

Gnillet des roehen

GeruJandrée des bois

Epervièll' de S.voie

Laiche 11 pilules

Mtllawpyre des prés

Millepertuis tllégant

Séne,on Il nies d'Adonis

Cksc/wnrpsla j1t~uosa

Callum saxa/Ut

TturrÙlm srorodonia

HleradwlI saba,uiunl

Cartx pUu/litta

Mtlampyrom praltns,

//ypttlrum pulchntm·

Scneda adonid'foll,1S



2 hygroc1inn hur Wb frai~ i\ trh (rah) i

1GR.9.3 - E!PECES ACIOlPlULES DE DYSMODElt.

- espiees ~ amplilude élroile, pou.!dant souvenl un

comportement héliophile ;

Viol~ne du chiens

B

Dicranelle plurilatérale

Dicraue l'II balai

•
DOurdaiDe

h

Moliille bleu4tre

Potentille dressée

•
Call1lUe l'uJgaire

h

Myrtille

B

Leucobryuw glauque

Hypne de sçhreber

Viola eanina

Dieronclla he/uonlalla

DluQnum seoparium

Frangulll a/nus

Mol/nia coendeo
POltl/lma tftcUJ

CQllurw vulgaris

Vou/nium m)'r1Ulus

uucobryum glaucum

Pleurozium schreberi

Jonquille

laîche bleuâln:

Laîche en étoile

Laîche espm:ée

Laîche pendlUlle

Lolier du fangel

Lychnil neur de coucou

LYlimaque nummulaite

Paturin COWWUD

PNle d'hiver

ReÎlle des prés

ReuoueuJe 11 rues d'Acouit

Renoncule rampante

Salicaire

Scirpe deI bail

Scor-wnin: humble

Steflaire des bois

2 ncidiphil" j

h

Agmalil du chiens

Joue Il. lépales aigÜl

Osmonde royale

3 b !th l'leu l\nlr.illllft i

A

Aulne glutiueWl

Norcissus pstudo-rwrr;issus
Care.( panicea

Ca/'u echina/a

Corex rtmoUJ

Cortx ptndulll

!.J:>fIlS ..Uginos!1S

Lychn/s flos-cucull

L)'s/mach/a numnmlaris
P()(J IrMa/ls

Equ/uwm hyenla/e

Fil/ptndula ulnlOrlu

Ranuneulus aconiJl/oIius

Ranuneulus repens

Lylhrum sa/icaria

Sc/rpus sylvarieus

Scorwnera h..mills
SIrI/aria nen/orum

Agrostis can/na

Juncus aCIllif10na
Osmunda regalls

Alnus gllll/floSa

1GR.IO - E!PECESMESOIIY(lROPllllES

- ayanl leur optimum dana le! fONIS ripicoles oll les lOb IIOnl

lemporairement engolllés (avec un niveau variable de la nappe

en it!), ellel se retrouvenl danl d'aulrn forêtl, lur ln aunionl

I~I ph,ll fraÎchel;

neutrophi/l'll 11 nddiclint'l i

1GR, Il - E,sPECES t1YCIl.OPllllES

- croilllni SUt lu soli alluviaux (ou le. 101, de penle alimenl~.

PSt auintemenl), engolll~a IOUle l'ann~e el donl la baille du

niveau de la nappe en ~l~ n'cst jamail impOltinte (gley

minirau1ll. ou organiquu).

neu!rophile!! Il ndd'c1'nes ;

Chanvn: d'eau Lycopus europaeus

Dorine li rues opposéesChrysospltn/ufll opposiJl/af/um

A

Ceriaier). grappe

Tremble

•
MOre au1ll. chall

Saule blanc

Saule pourpre

h

Dalwugh-e

Bllumine dei bail

Benoîte dei ruilleaux

Cirse dei marail

Dorouic d'Autricbe

Douce am~re

Joue aggloméré

Jonc diffill
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PromIS pCldu,s

Populus lremula

RI/bus cacslus

Sa/Ix al/xl

Sa/i..f purpurta

Plla/aris arundltlDcta

Impa/lcns rlo/i-Iangert

Gtmn rivale

Or$l",n palustrt

Doron/cum austrlacum

Solanum d..lcamara

Juncus eonglOnrtrOfUS

Juneus e,Qiu!1S
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•
Dourdaille

&luJe cendré

h

Dryoptéris dilaté

Epilobe velu

Gaillet des bourbiers

Gaillet des (lUllles

Iris faux-Acon:

Laîche dei marail

Laîche en panicule

Laiche dei rivel

LysÎlllnque l'ulgaire

Frangula a/nus •

Sa/b: clnerta

Dryopterls dilataia

Epi/ob/u... hln..wm

Callum ullglnosum
Caffum paluslre

Iris psc/<dacorus

Cora aculijomlls

Caru panitultlla

Cara riparia

Lysimaelilll vulgorls



Menthe .qu.tique

T"fie d'uu

MYOlOli. de, mlrlIi.

Popul3ge des marais

V:l1éri3ne dioïque

2 lK'i!1iphiln

A

Bouleau pubesceot

•
Saule l oreillettes

•
lAiche lisse

!'.:lite lICulellaite

Wahlenbcraie

B

Polytric Bf&:wt

Polytric strict

Spbaigues

VOlUME Il Jbnc P.urœ

M~nlha aqllafica

M~nyanlhes tri/oliato

Myosotis scorpioides

Ca1lhtJ p41usfr/s

Va/triDlUJ dio/co

BefultJ pubesUIU

SaUx /IuriItJ

Ûlru 1twlli'/lI/l

Sc..t~Uarill minor

WahlmN,.,i/l hdtruul2

Polyfrlchum communt

Polytrkhum Urktum

!pMgnu'" rp.
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TABLEAU RECAPITULATIF DES GROUPES D'ESPECES

GROUPE APPELLATION

1 mésoxéroohiles
2 neutrocalcicoles à calciclines
3.\ neutroclines à moyenne amplitude
3.2 neutroclines à larEe amplitude
3.3 neutroclines à très lar2e amolitude
4 neutronitrocl ines
5 neutronitrophiles
6 hverosciaohiles
7 acidiclines de mult rnésotroohe
8 acidiclines de mul! olil!otroohe
9.1 acidiphi\es à lar~e amplitude
9.2 acidiohiles de mader
9.3 acidiohiles de dvsmoder
10 mésohv2roohiles
1\ hVl?roohiles

E. CLASSIFICATION GEOGRAPHIQUE ICarIe 6)

Le massif du Morvan à été divisé en quatre grandes sous-unités en fonction des types de stations
décrits:

·le BAS-MORVAN, disposé en auréole au Nord et Nord-est, il comprend )'Avallonnais, le Pays
ct' Arnay et le Pays de Saulieu;

-le HAUT-MORVAN COLLINEEN, c'est la surface principale du massif. Malgré les petites
différences géomorphologiques qui les séparent,les petites régions du Morvan troué, du Morvan
rajeuni et du Morvan pourri sont rassemblées dans cette unité;
Le horst de Saint-Saulge en fait partie;

-le HAUT-MORVAN MONTAGNARD, cette région désigne l'lIot de hauts sommets situés au centre
sud du massif. Cette unité se justifie par son altitude qui y dépasse le plus souvent 700 m.

• Le PAYS DE LUZY, les sommets moins élevés que dans le haut Morvan atteignent 400 m sur un
socle aux environs de 300 m. Le relief est peu contrasté;

Toutes les communes incluses dans l'aire de validité du catalogue sont resituées parmi les sous·
unités géographiques distinguées. Deux numéros sont indiqués pour les communes situées à la
limite de deux sous-unités.
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l, Bas MORVAN; 2, Haut MORVAN collinéen; 3 Haut MORVAN montagnard; 4, Pays de LUZY

2l - COTE D'OR

BARD·LE·REGULIER 1
BLANOT 1
BRAZEY-EN-MORVAN _ 1
DOMPIERRE-EN·MORVAN I
JUILLENAy 1
LACOUR-D' ARCENAy 1
LIERNAIS 1
MENESSAIRE 2
LA MOTIE·TERNANT 1
LA ROCHE-EN-BRENIL 1
ROUVRAY 1
ST-ANDEUX ....................•......• 1

58 - NIEVRE

ALLIGNY EN MORVAN 2
ARLEUF 3
AVREE 2/4
BAZOCHES 1/2
BLISMES 2
BRASSY 2
CERVON ................•................ 2
CHALAUX ..............•................ 2
CHATEAU·CHINON v 2
CHATEAU-CAMPAGNE 2
CHATIN 3
CHAUMARD 2
CHIDDES 2/4
CORANCY 2
CORBIGNY 2
DOMMARTIN 2
DUN-LES-PLACES 2
EMPURY ..........................•...... 2
FACHIN 2/3
FLETY 4
GACOGNE ....................•.........• 2
GlEN SUR CURE 2
GLUX 2
GOULOUX 2
LANTY 4
LAROCHEMILLAY 4
LAVAULT-FRETOY 2
LORMES 2
LUZY 4
MAGNY-LORMES 2
MARIGNY-L'EGLISE 1

VOLUME 1 f 3~me PARTlIl 56

ST·DIDIER l
ST-GERMAIN-DE-MODEON 1
ST-MARTIN-DE·LA·MER I
SAULIEU 1
SINCEY·LES·ROUVRAy 1
THOISY·LA-BERCHERE 1
THOSTE _ 1
VILLIERS-EN-MORVAN 1
SAVILLY 1
CHAMPEAU 1
VILLARGOIX 1

MHERE 2
MILLAY 4
MONTIGNY- EN-MORVAN 2
MONTREUILLON 2
MONTSAUCHE 2
MOULINS-ENGILBERT 2
MOUX 2
ONLAY 2/3
OUROUX EN MORVAN 2
PLANCHEZ 2
POIL 4
POUQUES-LORMES 2
PREPORCHE 2/3
REMILLY 2/4
ST-AGNAN 2
ST·ANDRE-EN·MORVAN 1
ST-BRISSON 2
ST-HILAIRE-EN-MORVAN 2
ST-HONORE-LES-BAINS 2
ST-LEGER-DE-FOUGERET 2/3
ST-MARTIN-DU-PUY 3
ST-PEREUSE 2
SAVIGNY-POIL-FOL. 4
SEMELAY 2
SERMAGES 3
TAZILLY 4
VAUCLAIX 2
VILLAPOURCON 2/3
SAINT-SAULGE 2
SAINT-FRANCHY 2
CRUX-LA-VILLE 2



Carte 6 : Sous-unités de l'aire du catalogue
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AD, ARNAY-LE-Duc; AU, AUTUN; A, AVAlLON; Bl, 8LANzy;

CC, CHATEAU-CHINON; E, EPINAC-LEs-MINES; G, GUEUGNON;

lR, LA ROCHE-EH-8IIENNE; lC, lE CREUSOT; lO, LORMES;

lE, lUCENAY-L'EvEQUE; lU, Luzy; M, MONTSAUCHE; ME,

MOULINS-ENGILBERT; MX, Moux; Q, QUARRE-LES-ToMBES;

SA, SEMUR-EN-AuxOIS; S, SAULIEU; T, TOULON-SUR-ARROUX
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71 • SAONE ET LOIRE

ANOST 2/3
BARNAY 1
CHISSEY-EN-MORVAN 2
CRESSY-SUR-SOMME 4
CUSSY-EN-MORVAN 2
DETIEY 4
ETANG-SUR-ARROUX 4
GRURY 4
IGORNAY 1
ISSY-L'EVEQUE 4
LA CELLE-EN- MORVAN 3
LA COMELLE 3
LA GRANDE VERRIERE 3
LAlZY ...........................•........ 4
LA PETITE VERRIERE 3

89- YONNE

AVALLON 1
BEAUVILLIERS 1
BUSSIERES 1
CHASTELLUX SUR CURE 1
CUSSEY LES fORGES 1
DOMECY SUR CURE 1
ISLAND !

LATAGNIERE 4
LUCENAY-L'EVEQUE 2
MAGNIEN 1
MARLY-SOUS-ISSy 4
RECLESNE 1
ROUSSILLON-EN-MORVAN 3
ST-DIDIER-SUR-ARROUX 4
ST·LEGER-SOUS-BEUVRAy 3
ST-NIZIER-SUR-ARROUX 4
ST-PRlX 3
SOMMANT ...................•.......... 2
THIL-SUR-ARROUX 4
TOULON-SUR-ARROUX 4
UXEAU 4

MAGNY 1
MENADES 1
PIERRE·PERTHUIS 1
QUARRE-LES-TOMBES 2
ST-BRANCHER 1
ST-LEGER-VAUBAN 1
STE-MAGNANCE ....•.......•......... 1

1, Bas MORVAN; 2, Haut MORVAN caIlinéen; 3 Haut MORVAN montagnard; 4, Pays de LUZY
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Ce chapitre présente la structuration générale des types de stations identifiés. Une clé principale
permet d'atteindre les grandes sous-unités isolées. Chaque sous-unité comprend une suite de
tableaux qui :

- hiérarchisent les caractéristiques stationnelles à prendre en compte dans la détermination des
types;

- dressent un inventaire des types décrits et de toutes les situations stationnelles rencontrées;

- comparent la composition floristique et la répartition de tous les types de chaque sous-unité.

Enfin, pour chaque sous-unité, deux clés utilisant toutes les caractéristiques écologiques et
noristiques permettent d'identifier les types de stations :

- une clé simplifiée à l'aide des espèces les plus fréquentes et des caractéristiques du sol,

- une clé complète, floristique, écologique et géographique.

A. STRUCTURATION GENERALE

En Morvan, le niveau hydrique des sols, d'une part, et le niveau trophique. d'autre part, sont
utilisables pour effectuer un tri des types de stations.

Pour tous les types de stations oil la présence de l'eau ne joue plus le rOle d'un facteur limitant,
c'est le niveau trophique qui intervient de façon prépondérante.

Ces deux facteurs intègrent plusieurs paramètres stationnels : le substrat géologique, le relief, la
position topographique et l'exposition. Il existe des liens directs entre les différents niveaux
hydriques et trophiques des stations et certains paramètres stationnels.

Les types de stations de niveau trophique le plus élevé sont répartis exclusivement dans les vallées
et les bas de versants, sur des sols alluviaux ou colluviaux. La surface représentée en Morvan est
assez faible. Sur la partie supérieure des reliefs se rencontrent les types de stations les plus pauvres.
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DEMARCHE
n'IDENTIFICATION

UNITE STATlONNELLE

- Cortège floristique

- Caractéristiques stationnelles

principales ou groupe ùe

caractéristiques

1ère PARTIE; REsULTATS

RELEVE PHYTOECOLOGIQUE
DE TERRAIN

l
OUTIL: CLE PRINCIPALE (page 3)

l
SOUS-UNITE = GROUPE TOPOGRAPHIQUE

l
OUTIL: CLE SIMPLIFIEE

Mode opératoire (page 5)

1
~(-- L.- C_O_R_T_E_G_E_F_L_O_Rl_S_T_IQ_U_E 1~

CATALOGUE

Type de station

Jr
OUTIL DE CONTROLE

- Clé de détennination des sols et des humus,
- Critères géographiques; liste alphabétique des communes
- Répartition des unités stationneIles,
- Diagramme écologique

Les oUlils de conlrôle sont rassemblés dans les pièces annexes.

2
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B. CLE PRINCIPALE

Pour l'identification des groupes topographiques

• Forêts situées dans les vallées sur sol à hydromorphie permanente (de nappe) au bord des eaux ou
dans les dépressions marécageuses sur les plateaux; végétation mésohygrophile à hygrophile;
boulaies, aulnaies-boulaies, aulnaies-frênaies••••••••••••••••••.•••••••••••••••••••••••••••••••••••4000 p.31

• Forêts situées sur sol sain ou à excès d'eau temporaires;

+ Situation de bas de versant, fond plat des vallées. fond des vallons secs encaissés;
végétation acidiphile modéré à neutrocline; chênaies mixtes. chênaies pédonculées. forêts
à Frêne,. Erables, Tilleuls •••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• •••••••••• 3000 p.22

+ Partie supérieure des reliefs (versant, haut de versant. sommet) et plateaux; végétation
très acidiphile à acidicline;

- Forêts des sommets les plus élevés (altitude dépassant 720 à 750 m selon
l'exposition); hêtraies ••••••••••••••••••••••••••.••••.••.•.•.•••.•.•.•.•.•••••••••. 1000 p.6

- Autres situations; hêtraies-chênaies sessiliflores. chênaies sessiliflores .... 2000 p.12

La figure 18 ci dessous indique la situation de chaque groupe topographique.

Fig.18 : Delimitation des groupes topographiques

1000
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RELIEF ARRONDI

3

1: ZONE TABULAIRE (Nord et
nord-est Morvan)

4000



Fig.18 bis: Délimitation des groupes topographiques
Cene figure recense les groupes topographiques présents dans chaque région.

1000

4000

Haut Morvan monlagnard

3200 3200 2200

4200

Zones vaJlormées du bas Morvan et du haut Morvan collinéen

2100

Zones tabulaires du Bas Morvan
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C. GROUPES TOPOGRAPHIQUES

PLAN DE DESCRIPTION

PAIlAMlITRES A PlŒNDRE EN COMYTB

SITUATIONS STATIONNw.ES RENCONTREES

CoMPOSmoN FLORlSTIQUE COMPAREE DE L'ENSEMBLE DES TYPES

DIAGRAMME ECOLOOIQUE (NlVEAU lll.OPHIQUE 1AClDrrE)

DlSTRIBtrrlON GEOGRAPHIQUE DES TYPES DE STATION

CLE SIMPLIREE

CLE COMPLETE
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UTILISATION DES CLES SIMPLIFIEES ClLIE COMllPlLIE1I1E

N.B. : Les clés simplifiées conduisent aux principaux
types de stations. Seules les clés complètes permettent
de détenniner la totalité des types recensés.

Dans le cas des forêts offrant un couvert dense, il
est nécessaire d'utiliser l'abondance des espèces au
lieu de leur recouvrement

•CARACTERISATION
DU CORTEGE FLORISTIQUE,

..4.B

,
TYPE DE STATION,

..2.

222. 223. 224. A 224. B221.

...2 ...3 ...3

Caractérisitiques
du sol

SOL

MESOXER.

HUMUS

GROUPE D'ESPECES lNDlCATRICES

ABSENT

NON DOMINANT: disséminé

abondant ou
recouvrant

DOMINANT très abondant
ou recouvant

Principaux
caractères des sols

2

Groupes d'espèces

CALoe

Ex. : 2242 A ---t~~ Sous-type

GL~et~
situation Cortège

florisliquetopographique
(Obtenus à partir de
la clé principale et la
fig. 18)

Codification des types de stations à 4 chiffres:
Chacun des poinls indique une valeur à rechercher dans les
différentes sorties de la clé

D
o
~-
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TYPES DE STATIONS SITUES
SUR LES SOMMETS

A PLUS DE 750 M D'ALTITUDE

HETRAIES

1000

PARAMETRES A PRENDRE EN COMPTE CODE

1. SITUATION TOPOGRAPHIQUE
- Partie supérieure des reliefs (haut de versant, sommet) 1 1. .
- Partie inférieure des reliefs (versant, bas de versant) 1 2 .•

2. NIVEAU TROpmQUE D'APRES LES GROUPES D'ESPECES

ET LE TYPE D'HUMUS

- Acidicline 1.2-
- Acidiphile modéré 1. 3.
- Acidiphile (A) à très acidiphile (B) 1 • 4 .

Ihe PAll.TlE: REsULTATS 6



1000

STRUCTURATION

/ TRES ACIDIPHILE 1140/B

/114. ACIDIPHILB~

11.. SOMMET

~1l2.
AClDlPHll.E 1140/AVERSANI"

(haut)

ACIDIPHll.E voir
MODERE A

AClDlCLINE 1230

/123. ACIOlPHfLE 1230
MODERE

IL VERSANT

(mi-bas)~
ACIDICLINE122. 1220

TABLEAU RECAPITULATIF

HIITRAIE MONTAGNARDE A CANCHE FLEXUEUSE 1140
AClDIPHILB: sous-type A : SYLVOFACŒS A HETRE

TRES AClDIPHlLE: sous-type B: SYLVOFACIES A RESINEUX

SYLVOFACŒS A BOULEAU ET MYRTILLE

HiITRAIE MONTAGNARDE A MILlIIT, ACIDICLINE 1220
SYLVOFACIES A HëIRE
SYLVOFACŒS A RESINEUX

HiITRAŒ MONTAGNARDE ACIDIPHILE MODERE 1230
SYLVQFACIES A HETRE

SYLVOFACIES A RESINEUX

lhe PAATlE: REsULTATS 7



COMPOSITION FWRISTIQUE LEGENDE

dimmino!

I---j bien rcptl!Ktd. non domiNnt

domilllllll

,

REPARTITION GEOGRAPIDQUE

"'" '"m""" 1\<0 11<0 1220 1230, •" ....
......MO.VAN

1fT MOIlVA/f

""""""
KTIo40llVAlf p..u...• ........ ....... Iu=
MOIfTMlNA1D

PAVSOELUZV

1-

"'" '"m""" 11<0 11<0 1220 1230, •"....
1

2

3.1

3.2

"
•
,
•
3

f-' -......... 1--,-

• ......... ......... ..........

'.1 -- .........

'.2

'.3

10

1\

GROIIPE AI'I'EI.LATIOf'l

1 milOxiroptlilu

2 ncultoul~itolu

3.1 ocutroelinc. ~ .mplilude moyellM

3.2 ncultoe:linc.lI .mplilUde Jafie

3.3 neulroc:linc. li .mplitude Irh IatJe

• neulroniuœlinu, llCulroniltophile.

• hy'roteiap/'lilu

7 .ddielinc. cie mull rnllOlrophe

• .eidieline.lk mul1 oli,ouopbe

'.1 Kidiphilull.mplitude laTJC

'.2 acidipbüc. de modcr

'.3 .ddiphilu de dy.modu

10 mitohYltophikl

1\ hY'tophilCi

1000



DlrrIaIMTIS S[TUATIOMS STATIOMKILLIS O'APIIS LIS CROUPIS O'KSPICIS KT LI TTPI D'HUMUS

Oligotrophe

1

Hésotrophe

1

Eutrophe

très

'"

HESOXEROPHILBm

assez IHO

'" •
MESOPHILI

1140 1230 1220

•
lIlOyen.

fr.is

rRAIS

fuis

asse1l

hu.ide

1000

hu.id.

.0111111 dy.-od.:r ..... .ull 5ull

olillotJ:'oph. .'aotl'Qph.

hu.idiU

tJ:'•• • •••& faible_nt

.cid. n.utJ:'. calcicole

• cid. • cid• acid•

acidit'
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CORTEGE FLORISTIQUE

D ABSENT ~

B NON DOMINANT: disséminé i U.l

~
~

~~• abondant ou ~
recouvrant S SCl 8 ~

DOMINANT très abondant ~ U~ U
0<. <

ou recouvant
~

~
GROUPES D'ESPECES INDICATRICES ..40 ..30 ..20 ~

0
Fougère aigle

~
Polytric élégant

Z~

~
Hypne courroie 00- - -- - -- )000004~Canche flexueuse

~ Dicrane en balai ~~- - -- ~~
Leucobryum glauque ~S

3 Myrtille
~<

Callune 00
Fougère spinuleuse ~~Polystic dilaté tl.lo

~
Jacinthe sauvage ~Vj
Millet diffus ~r-

Fougère femelle ~
~ 0
~

Ronce des bois- - -- ~Surelle petite Oseille
2

Chèvrefeuille des bois ~
o~

OV) Sceau de Salomon multiflore Otl.l

g~ Erable sycomore 8<
~d

Lamier jaune
~Stellaire holostée

.......
Dysmoder - S

~HUMUS Moder -- s:MuJl-moder --Mull oligob"ophe -- :::E
~

Brun ocreux -- ~

Ocre podzolique à podzolique ~
SOL Humifère -- ~

Brun acide U
Peu évolué

1230 1220 ~ TYPE DE
TYPE D'HUMUS ET DE SOL; STATION

CARACTERISTIQUE A B ~ SOUS-TYPE---. POSSIBLE
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1000

CLE COMPLETE

FORETS DOMINEES PAR LE HETRE

+ Partie supérieure du relief (versant, haut de versant, sommet) du Haut Morvan

.. Reliefs granitiques, sol brun ocreux à ocre podzolique avec humus de type moder ou
dysmoder; cortège floristique acidiphiJe 1140/A

* Reliefs volcaniques; sol d'apparence peu différencié à muU oligotrophe,
moder; cortège acidiphile modéré

mull-moder ou
voir suivant

+ Bas de versant concave, roches granitiques ou volcaniques;

.. Sol brun ocreux éventuellement humifère à muU-moder ou moder; cortège
acidiphile modéré; Hêtre accompagné éventuellement de l'Erable sycomore

floristique
1230

.. Bas de versant sur des sols de type calluviaux; Hêtre accompagné éventuellement de
l'Erable sycomore; cortège floristique composé d'espèces acidiclines et de neutrocJines à
large amplitude; absence des espèces acidiphiles 1220

FORETS DOMINEES PAR D'AUTRES ESSENCES DIVERSES

+ Peuplement de résineux purs ou mélangés: à J'aide de la position topographique et
de Ja nature du sol. les stations sont identifiées par analogie avec celles de la
hêtraie.

* Sol très acide ocre-podzolique ou podzolique à humus épais (dysmoder); cortège très
acidiphile (Myrtille, Leucobryum glauque, Callune) 1140/8

• Sol acide brun ocreux à mull·moder ou moder; cortège acidiphile 1140/A

• Sol d'apparence peu différencié, très foncé ou noir sur une profondeur de 15 à 50 cm;
humus de type mull oligotrophe. mull-moder ou moder:

- cortège acidiphile modéré 1230

- cortège acidicline '220

+ Peuplement à base de Bouleau verruqueux; tapis herbacé dense dominé par les espèces
acidiphiles de dysmoder et de moder; Sol brun ocreux à ocre podzolique avec humus de type
moder ou dysmoder; type forestier provenant d'une dégradation de la hêtraie 1140/8

Ihe PIJt.TtE; REsUlTATS Il



TYPES DE STATIONS
DE VERSANT, SOMMET ET PLATEAU

HETRAIES, HETRAIES-CHENAIES,
HETRAIES-CHENAIES A CHARME

2000

PARAMETRES A PRENDRE EN COMPTE CODE

1. SITUATION TOPOGRAPHIQUE
- Plateau (surface tabulaire) 21. .
. Versant à sommet arrondi 22..

2. NIVEAU TROPHIQUE D'APRES LES GROUPES D'ESPECES
ET LE TYPE D'HUMUS
- Neutrocline 2.1.
- Acidicline 2.2.
- Acidiphile "modéré" 2.3.
- Acidiphile à très acidiphile 2.4.

3. PROFONDEUR UTILE DU SOL
- Inférieure à 30 cm (sol superficiel) 2 .. l
- Faible à moyenne (épaisseur 30 à 50 cm) 2 .. 2
- Moyenne à forte (épaisseur> 50 cm) 2 .. 3
- Hydromorphie marquée avant de -30 cm (taches nettes) 2 .. 4

1ère PARTIE: RESULTATS 12



2000

STRUCTURATION

2231

2233

2242

2241

2232

2213

2134

2212

2144

2143

2223

2123

2133

/2231 SOL SUPERFICIEL

/:..--_--.,-2232 SOL PEU PROFOND A

~ MOYENNEMENT PROFOND

2233 SOL MOYENNEMENT

PROFOND A PROFOND

./22U SOL PEU PROFOND A

./ MOYENNEMENT PROFOND

NEUTROCLINE

~2213 SOL MOYENNEMENT

PROFOND A PROFOND

ACIDIPHILE

MODERE

/241 SOL SUPERFICIEL

AClDIPHILE A " 2242 SOL PEU PROFOND A

TRES ACIDIPHILE MOYENNEMENT PROFOND

22. AClDlCLINB ----2223 SOL MOYENNEMENT

PROFOND A PROFOND

212. ACIDICLINE ---- 2123 SOL PEU PROFOND A

MOYENNEMENT PROFOND

(+ humide)

/

2133 SOL MOYENNEMENT

PROFOND A PROFOND

213. ACIDIPHn..E

(1 MODERE ----
---.......... 2134 SOL A PSEUDOGLEY

SOMMEr 2143 SOL MOYENNEMENT

~~r~ /' PROFOND A PROFOND
214. ACIDIPHU..E A /

TRES AClDIPHU.E~
2144 SOL A PSEUDOGLEY

SOMMET

ARRONDl,

VERSANT

21..

22..

2243 SOL MOYENNEMENT

PROFOND A PROFOND 2243

l~re PARTIE: REsULTATS 13



2000

TABLEAU RECAPITULATIF

CHENAIE SESSIL.IFLORE A TREMBLE ET BOULEAU, ACIDICLlNE 2123
Soul-type w : SUlI. SOL fAIBLEMENT ttYDROMORPllE Sous-type b ; SUR SOL MOYENNEMENT IlYDROMORPIŒ

HETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME, ACIDIPHILE MODERE, DE PLATEAU 2133
SUR SOl. MOYEN A PROFOND

SOul-type G ; SUR ROCIIES GRANITIQUES Sous-type S ; SUR IlOCllES SEDIMENTAIRESSIUCIFIEES

CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME, ACIDIPHILE MODERE, DE PLATEAU, SUR SOL HYDROMQRPHE 2134

HETRAIE-CHENAIE SESSILIFlORE A CANCHE FLEXUEUSE, ACIDIPHllE A TRES ACIDIPHILE, 2143
DE PLATEAU SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

SOul-type G : SUR ROCHES GRANITIQUFS Sous-type S : SUR ROClll'.'l SEDIMENTAIRES SILICIFIEES

CHENAIE-BOULAIE ACIDIPHILE A TRES ACIDIPHILE DE PLATEAU SUR SOL HYDROMQRPHE 2144

TILLlAIE-ERABLAiE A POLYPODE VULGAIRE, SUR EBOULIS GROSSIERS 2212

CHENAIE-FRENAIE A TILlEUIL, SUR MATERIAUX DE PENTE CAILLOUTEUX, TRES FRAIS 2213

HETRAlE-cHENAIE-cHARMAIE, ACIDICLINE, DE SOMMET ET VERSANT, 2223
SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

Sous-type G ; SUR ROCHES GRANITIQUES Sous-type V ; SUR R. VOLCANIQUES ET METAMORPIUQUES

CHENAIE A CHARME ET BOULEAU, ACIDlPHILE MODERE ET THERMOPHILE, 22311s
EN HAUT DE VERSANT SUD SUR SOL SUPERFiCiEL

CHENAIE-cHARMAIE A POLYPODE VULGAIRE, ACIDIPHILE MODERE, 2231/0
EN HAUT DE VERSANT NORD, SUR SOL SUPERFICIEL

HETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME, ACIOIPHILE MODERE, 2232
DE SOMMET DE VERSANT' SUR SOL PEU PROFOND A MOYENNEMENT PROFOND

Sous-tvoe G ; SUR ROCHES GRANITIOUES Sous-tvDe V : SUR R. VOtCANt UES ET ~4I:."AMORPIlIQUES

HETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME, ACIDIPHILE MODERE, DE SOMMET ET VERSANT, 2233
SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

Sous-type G : SUR ROCHESCRANITIQUES Sous-type V : SUR R. VOLCANIQUES ET ME'TAMORPHIQUES

CHENAIE SESSILIFLORE TRES ACIOIPHILESUR SOL SUPERFICIEL SUR SOMMET ET HAUT DE VERSANT 2241
Sous-type drophile x : EN EXPOSITION VARtABU:. SO\JHype thermophile l : EN EXPOSITION SUO.

HETRAIE-cHENAIE SESSILlFLORE A CANCHE FLEXUEUSE, ACIOIPHILE (A) A TRES ACIOIPHILE (R), 2242
DE SOMMET DE VERSANT, SUR SOL PEU PROFOND A MOYENNEMENT PROFOND

HETRAIE-cHENAlE A CANCHE FlEXUEUSE, ACIOIPHILE (A) A TRES ACIDIPHILE (R), 2243
DE SOMMET DE VERSANT, SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

HETRAlE ACIOIPHILE A CANCHE FLEXUEUSE DE VERSANT NORD 2243/0

Important; Dans les station. oecup~es par des es.el1CU introduitu, $QU' les peuplements jeunea. on utilisera en priorité les caractères

Slationnels pour la d':termination des types de stalions ear la flote ,uuurelle est le plus souvent absente. Sous lu peuplements adultes, lcs

Clp~cea réapparaisscnt. Ceux-ci IOnt rarea dansl'unit~ 2000.
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COMPOSITION FLORISTIQUE

TYPE DE
STATION 2123 ll2J 2133 2134 2143 214J 21~ 22122213 2223 2231 22Jl 223222332241 22422242224322432243

mil SO n "'BARn
GROUPE

2

3.1

3.2

3.3

,

1--

,f--- ···1-

l-+-+-f---j .

,
,

... h .. h 1\-" li. ..h ..

7 I--t- II - ..h .... h ....h.... h. h++h 1-- h.. h .• h •... h.... h . .. h..•.•.•.

8

9.1

9.2

9.3

10

11

.. Ii . /-+--1---1······ f-

t-+-h +-+-+h.
...... 1--

REPARTITION GEOGRAPIDQUE

TVPEOE
21'STATION 2123 2123 2133 2134 2143 2143 2212 2213 2223 2231 2231 2232 2233 2241 2242 2242 2243 2243 2243

m h S 0 • " A B A B "GROUPE

BAS-MORYAN

'" '" '" '" '" '"'" '" '" '" ,u ,u ou '" ou ou ou

HTMORVAN

'" '" '" u, ,u ou ou ou ou ou ou ou ou '" '" '""'WN~

HTMORVAN

'" ou ou ou u, ,u '" '" '" '" ou ou
MONTAGNARD

'AYS OE LUZY ou ,U '" ,u '" ou ou ou

2000
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LEGENDE
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GROUPE AP1'EUATION

1 mésoxérophilu

2 RCulroellcicolcl

3.1 nCl,llroclinn ~ amplitude moyenne

3.2 ReUlroclillC1 • Impliludc 1lrlll

3.3 lICulro<:linn • amplitude lrè. IUle

4 ne llironilro<: li ne1, neutronitrophilu

6 hYirolCi.philcl

7 Icidiclinea de mull mllOtrophc

• Icidiclioca de mull olij:OIrophc

9.1 Ilidiphilc•• amplitude Inie

9.2 Icidiphilci de modcr

9.3 IcidiphilCi de dymlOdcr

10 mtlOhygrophilu

Il IIYirophilu



DIFF'ERENI'ES SI1UATlOOS STATlOONELLES D'AffiES LES~ D'ESJ?EŒS
rIT LE TYPE D' HtHJS

très

sec

sec

assez

Oligotrophe

2241

2242
B A

Hésotrophe

2231/5

2232

Eutrophe

rHERHOXEROPHILE

HE50XEROPHILE

sec

moyen.

frais

frais

2243
B A

2143

2233

2133

2223
2212

2123 2213

t1

2123 H

HESOPHILI

PRAIS

TRIS rRAIS

asse:li
hllliide

hUilide

.ouillé

2144 2134

2000

ASSIZ HUI'tIDI

hUilidité

dys-ooer 80der aull

acide

auli
eutrophe

auli aull

calcique carbonaté

acidit6

très

acide
acide

assez

acide acide

neutre calcicole
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o ABSENT CORTEGE f1.0RlSTIQUE

NON DOMINANT: diodmln~r-o-ol
~

DOMINANT

abondant OU

recllU"T'I.Dl

lib! abondant
ou rec.ouVan1

GROUPES D'BSPECES INDICATIUCES ..2. ..3. ..4.

TYPE D'HUMUS ET DB SOL:

CARAC1l!R1S1lQUB
_ _ _ POSSIBLE

"TYPE DEt----+-.......--+--.;....--I
~ STATION

Brachypode des boil

Erable chUl'lp&re

Lessiv6

Brun ocreux
Brun acide

Brun mtsoIrophc

Asp&ule odorante
Laiche des bois

Hydromodcr, hydromuU
Modcr
MuU·moder

MuU oligocrophc

MuU m6aotrophe

Foug~e femelle

Foug~e spinuleusc

Canche cespileUlC
Ronce des boil

Surelle petite Oseille

Molinie bleuilre

Tremble

Compagnon rouge

Pariselle l quaue fcuiUca

Primevm ~levœ

Hert';'", RObert -
Ortie dioique

Mnieondulœ

ArÔme raeh~

Millet diffus PalUrin de Otab.
Ronce des boil Fougm spinulcuse

Luzule poaue FougM: femelle- - --
Surelle petite Oscille

OttvTefeuille des boil

Stellaire holost6e

Lierre rampant

FougM: mile

Fétuque htt&ophylle

Aubtpinc q>incuse

Ourmc
Sceau de Salomon multiflore

Foug~e aigle

Houlque molle

Luzule des bai1

PoIy1ric 616gant
Hypnc courroie- --
M6lampyre des 1"61
Canl:he f1exueu se

Bourdaine
Moliilie bleuilre

Dieranc en ba1ai
Caliiine -
Myrtille

Leucobryum glauque

2

2

2

3

2

SOL

CALCI·
aJNES

HUMUS

CO): Cc &J'Dupe lndieal<Ul' rau<mblc les Clp«a qui lignala'lll'hwnJd1l6 dea 1011.
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U 1 ~I«~ « «

..3. ..4. A ..4. B

1

1

r-
I

1

1

1

r-
I

1
- - --

1

1

• ••••••••• 1· .

· .

• ••••••••• 1· .

· ,
• ••••••••• 1· .

CORTEGE FWRlSTIQUE

-

..2.

...3

222.

PROPOND

.. 1.

221.
...2 ...3

MiUet diffus
Foug«e femeUe
Ronc:e des bois
Luzule poilue
Foug«e spinulewe
TIUeuil petitea fies
Jacinthe sauvage
Alridùc Qlldul6e
Sun:~ petite Oseille
~vrefeuille du bois
Moebrïngie l3 nervurel

Asp6rule odonnte
Eurhyœhie stri6e- --
StellllÎre holos1Û
Lierre rampant
Ftluque du bois
Vesc:e du haies
Violette des bois
Olarme
Erable sycomore
Foug«e mâle
Sc:ealI de Salomon multiflore
Lamier jaune

Polypode vulgllÎr7
Verge d'or
Hypne Iriqu~
A.nanone des bois

rouge
Frêne
Parisette l quatre: feuilles
HCI'~R~- 
Ortie dioïque
Licm: ten'c$ll"e

Mnie ondul6e

icrane en ai
Foug«e aigle
Hypne courroie

- --Houlque moUe
Gerrnandr6e des bois
M~arnpyre du pr~

Canche f1exueuse
CalI; vulgllÎre- 
Leucobryum glaucpac
Myrtille

MuU rœ.otropbc
MuU oligocrophc
Mull·modcr
MO<b
Dysrnod«

Litbosol
CoUuvial, peu ~volu~

Brun acide
HllIIliRn:
Brun mtsotrophe
Brun ocreux
Ocre·podzoIique

2

2

2

3

2

3

GRoupe D'ESPaCES INDICATRICES

SOL

CALCIC. B.l1lchypodc dca boiI
l'nble c:Iwnpelre

TYPE D'HUMUS ET DE SOL:

CARACTBRJSTIQUB
___ POSSIBŒ

MESOXER.: M<!am.â'ophilo
NEUTRONfTRO.: Nculronilrophile et neuttonlll'Ocllno

HUMUS

0 ABSHNT

D NON DOMINANT: dissbnin6

~
abondant 011

re<:euvnnl• DOMINANT 1Ià .bondanr.
011 rccouvant
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2000

CLE COMPLETE

FORETS DES PLATEAUX ET ZONES TABULAIRES

Cortège floristique : acidicline

+ Horizon de pseudogley à + de 50 cm de profondeur; Chênes sessile, Chêne pédonculé,
Charme, Bouleau verruqueux, Hêtre non dominant 2123 m

+ Légères dépressions; sol brun acide à muU oligotrophe ou mulJ·moder, avec hydromorphie
nette à profondeur moyenne (taches nettes à environ 30 cm); espèces signalant des alternances
humidité/sécheresse du sol : Canche cespiteuse abondante, Chêne sessile, Chêne pédonculé,
Charme, Pêne, Tremble, Erable champêtre 2123 h

Cortège noristique : acidiphile "modéréll

+ Sol brun acide à drainage moyen avec horizon compact en profondeur assez fréquent; Chêne
pédonculé, Chêne sessile, Bouleau verruqueux, Hêtre, Charme 2133

+ Sol lessivé acide à mull·moder, hydromorphe (taches nettes à partir de -30 cm de
profondeur); Chêne sessile, Chêne pédonculé, Bouleau verruqueux et Tremble; absence du
Hêtre; espèces signalant des alternances humidité/sécheresse du sol (Canche cespiteuse,
Molinie bleuâtre) 2134

Cortège noristique : acidiphile

+ Sol à horizon inférieur enrichi en argile, à muU·moder ou moder, sur roches sédimentaires
silicifiées; Hêtre, Chêne sessile, Bouleau verruqueux; Bas-Morvan ...•.•...••.........•. 2143 5

+ Sol brun ocreux à moder, sur roches granitiques assez altérées; présence d'espèces acidiphiles
de dysmoder; Haut-Morvan coUinéen ....•.•...•.•.•.......................•...•..............•. 2143 G

+ Sol lessivé acide hydromorphe (taches à partir de 20 cm) à hydromoder; absence du Hêtre,
Chêne sessile et pédonculé, Bouleau verruqueux et Tremble; Molinie bleuâtre abondante; Bas
Morvan 2144

FORETS DES SOMMETS ET VERSANTS

Cortège noristique : neutrocline

+ Pente forte à éboulis grossiers; sol rocailleux peu profond à moyen; à muU mésotrophe;
Charme, Tilleuls, Erables sycomore et plane, Orme de montagne; Haut-Morvan •.••..•• 2212

+ Pente modérée, avec taches d'humidité éventuelles, alimentée par des éboulis moyens; sol
colluvial à muU mésotrophe; Chêne pédonculé, Erables champêtre et sycomore, Tilleuls et
Frêne; espèces hygroclines; Bas-Morvan 2213

Corlège norislique : acidic1ine

+ Sol moyennement profond à profond avec humus assez actif, mul! oligotrophe ou mésotrophe,
Hêtre, Chênes, Charme, Frêne, Erable sycomore, Châtaignier

• Texture sablo-limono-argileuse avec éléments grossiers rares, altérés; sol issu de roches
granitiques 2223 G

lhc PARTIE; RESULTATS 20



* Sol peu différencié humifère, à texture limona-sableuse, avec charge en pierres anguleuses
élevée; quantité de matière organique élevée, profil de couleur sombre 2223 V

Cortège noristique : acidiphile tlmodéré"

+ Haut de versant rocailleux ou piton rocheux de faibles dimensions; sol très pierreux avec
blocs à la surface; sol brun acide superficiel (profondeur inf, à 25 cm) à muU oligotrophe ou
mull-moder;

* Exposition chaude sud-ouest à sud-est, sol d'épaisseur inférieure à 50 cm à muU cide, très
pierreux; présence de Silène penché, Alisier blanc ••.•••.....••••••••••••••••••••.••••.•• 2231/8

* Exposition nord-ouest à sud-ouest; Chênes sessile, Chêne pédonculé, Charme, strate
herbacée dense et mousses couvrantes; présence du Polypode vulgaire sur le sol .. 2231/n

+ Autres situations sur sol stabilisé non rocailleux; sol brun acide à mull-moder, muU
oligotrophe; Hêtre, Chênes et Charme, Bouleau verruqueux, frêne, Erable sycomore,
Chataignier;

*Sol peu à moyennement profond (30 à 50 cm), sur versant à pente moyenne ou sommet
arrondi 2232

* Sol moyennement profond à profond avec humus assez actif. muU oligotrophe ou
mésotrophe, Hêtre, Chênes, Charme, frêne, Erable sycomore, Châtaignier;

* Texture sablo-Iimono-argileuse avec éléments grossiers rares, altérés; sol issu de roches
granitiques 2233 G

* Sol peu différencié humifère, à texture Iimono-sableuse, avec charge en pierres anguleuses
élevée; quantité de matière organique élevée, profil de couleur sombre 2233 V

Cortège noristique : acidiphile à Irès acidiphile

+ haut de versant en exposition sud-est à sud-ouest et sommets; sol superficiel (profondeur
inférieure à 30 cm); Chêne sessile, Bouleau verruqueux, Châtaignier, Hêtre non dominant;

* Sommet arrondi 2241 x

* Haut de versant en exposition Sud; Alisier blanc, Silène penché 2241 s

+ versant au nord, pente moyenne à forte; peuplement de Hêtre pur; strate herbacée très pauvre

en espèces; sol brun acide ou ocreux 2243/"

+ situations topographiques variables (versant à sommet) sur sol brun acide ou brun ocreux à
moder ou dysmoder;

* Sol peu profond à moyen (30 à 50 cm), sur pente moyenne à forte;

# Espèces acidiphiles de dysmoder très bien représentées (Myrtille, Leucobryum
glauque, Caliune); couche de matière organique épaisse à la surface du sol .. 2242 B

# Autres cas 2242 A

* Sol moyen à profond (profondeur> -50 cm), sur pente faible à moyenne;

# Espèces acidiphiles de dysmoder très bien représentées (Myrtille, Leucobryum
glauque, Callune); couche de matière organique épaisse à la surface du sol.: 2243 B

# Autres cas 2243 A
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TYPES DE STATIONS DE FOND DE VALLEE,
VALLON ET BAS DE VERSANT

CHENAIES MIXTES,
CHENAIESPEDONCULEES

3000

PARAMETRES A PRENDRE EN COMPTE CODE

1. SITUATION TOPOGRAPHIQUE
- Fond de vaJlée et vallon (situation plane) 31..
- Bas de versant (pente concave) 32..

2. NIVEAU TROPHIQUE D'APRES LES GROUPES D'ESPECES
ET LE TYPE D'HUMUS
- Neutrocline 3.1.
- Acidicline 3 .2 .
- Mésoacidiphile 3 . 3 .

3. NIVEAU HYDRIQUE DE LA STATION
- sol sain, à réserve en eau moyenne 3" 1
- sol sain, à bonne réserve en eau 3,,2
- sol à hydromorphie profonde (pseudogley à -50 cm) 3,,3
- sol hydromorphe (pseudogley à -30 cm) 3 .. 4
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3000

STRUCfURATION

311. NEUTROCLINB 3113 SOL SAIN ou A 3113
HYDROMORPHŒPROFONDE

(,/' 312. AClDlCLINE 3123 SOL SAIN ou A 3123
HYDROMORPHIE PROFONDE

31.. FOND

DE VALLEE

~313.
VALLON 3132 SOL SAIN, A BONNE 3132

MESOAClDlPHIT.E /
RESERVE EN EAU

~3134 SOL HYDRQMORPHE 3134

3211 SOL SAIN, A RESERVE EN 3211
NEtlTROCLINE< EAU MOYENNE

321.

3212 SOL SAIN, A BONNE 3212
RESERVE EN EAU

3223 SOL A HYDROMORPHIE 3223
ACIDICLINE< PROFONDE

32.. BAS DE 322.
VERSANT

3224 SOL HYDROMORPHB 3224

3231 SOL SAIN, A RESERVE EN 3231
MESOAClDIPHILE /

EAU MOYENNE
323.

~3233 SDLSAlN ou A 3233
HYDROMORPHIE PROFONDE
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3000

TABLEAU RECAPITULATIF

CHENAlE-CHARMAIE NEUTROCLlNB, FRAIeRE, 3113
DE VALLON ET FOND DE VALLEE, SUR SOL A HYDROMORPHlE PROFONDE

CHENAIE PEDONCULEE. AClDICLINE. DES DEPRESSIONS SUR PLATEAU 3123
Soui-typo m : CHENAIE A CllARMEsUll SOL A HYDROMORPIIŒ PROFONDe

Soui-type b ; CllEN.uE A FRENE Sl/RSOLIIYDROMORPIIE

CHENAlE-HETRAlE-cHARMAIE MESOACIDIPHILE, DE FOND DE VALLON 3132
SUR SOL SAIN, A BONNE RESERVE EN EAU

CHENAIE PEDONCULEE - BOULAIE ME'.SOAClDlPHILE A ACIDIPHILE 3134
SUR SOL HYDROMORPHE DE FOND DE VALtoN

CHENAIE MIXTE - CHARMAIE - RETRAIE, NEUTROCLlNE, 3211
DE BAS DE VERSANT, SUR SOL SAIN, A RESERVE EN EAU MOYENNE

CHENAIE PEDONCULEE - CHARMAlE A FRENE, NEUTROCLINE. 3212
DE BAS DE VERSANT, SUR SOL SAIN, A BONNE RESERVE EN EAU

CHBNAlE<HARMAlE-HETRAJE, ACIDICLlNE, DB BAS DE VERSANT, 3223
SUR SOL SAIN OU A HYDROMORPHIE PROFONDE

CHENAIE MIXTE· CHARMAIE, ACIDICLINE, DE BAS DE VERSANT. 3224
SUR SOL HYDROMORPHE

CHENAIE-cHARMAIE-HETRAIE, MESOACIDIPHILB, DE BAS DE VERSANT, 3231
SUR SOL SAIN, A RESERVE EN EAU MOYENNB

CHENAIE MIXTB - CHARMAIE, MESOACIDIPHlLE, DE BAS DE VERSANT, 3233
SUR SOL SAIN OU A HYDROMORPHIE PROFONDE
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COMPOSITION FLORISfIQUE

TY", OE
STATION 31133123 3132 313 3211 32123223 3224 3231 3233

GROUPE

,
,.,
,.,
,-'

4

...... 1---

.. h.... h ...h .. ..h ..

_ .

, 1-'

5 .. h. .. h ... h·l--h .. h ...h..

h I-h- _ h_ h

6

7

•
9.1

9.'

9.'

10

"

, h •. h . h

, -, , ..h h..

,
, 1--
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REPARTITION GEOGRAPIDQUE

TVPEDE
STATION 3113 "" 31J2 '13 3211 3212 '''' 3224 3231 3233

GROUI'E

BAS-MORVA/ol = m m m m m m = m m

lIT MORVAN m m m m .u m = m m
ro~~

lIT MORVAN m m m m m
MONTAGNAllO

PAYSDELlIZY m m

3000
25



Ib.nI

LEGENDE
C;lOure """-'~

1 mboxüophilu

2 ncull'Oulcico!c.

J.1 IlClltrocljl'u ~ amplitude moyenne

J.2 llCutrocline, ~ amplitude '11'Je

J.J llCutrocline•• 1""litude lril lIfJI

• neutl'Otliuoclinel, neuuocüll'Ophilc,

• hYlfOll:ilphilcl

7 acididinellSo muU mi_rophe

• acidiclinu de nw.lll oli,OCn:lpM

'.1 acMtiphilc•• amplitude talle

'.2 acidiphilcl de moder

'.J .tidiphilu de dy.moder

10 mbohYlropbilu

11 hYlrophile,

up«u by,roclinu domitlllllUh

type de ....Iian prUcnl
L-...J

1---1 bien rrplilCntI', non dofI\i,..1lI
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DIFFERENTES SITUATIONS STATIONNEtLES D'APRES LES GROUPES D'ESPECES ET LE TYPE D'nUMUS

~
"Üg,

f-----
'u

f-----
•••g,

f-----
moy.n

"'"f-----

".i. ,U, "U
""f----- •-...... ,~ ,œ

f----- •
humid.

f-----

Md'

H
Ir"~ ••01. .~ I.ibl.. ..."',. •••1·

••id. ..Hl. mu, ,'"
• ....

"Ü
'u

'u

MU'g,

moy...
3211".i. m.

I,.il ,m
'D' 3212

~.

humOi. ''''
humOl.

l~rc PAIl.TII!: REsULTATS

mouil"

H

•
"Ü

.<id.
.... liN' l.ibl.. ...\Il,. ••Icl·

.cOl. ",.nl col.
~
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D ABSENT
CORTEGE FLORISTIQUB

CJ NON DOMlNAN"P. di..milil6 ~ ~ §
~

.bondantou i g «
recouvn.nt ~

~~DOMINANT llÙ abondant 0
ou realUVIll1

«

GROUPES D'ESPEŒS INDICATRICES ..1. ..2. ..3.

Muguet
3 Verge d'cr

Thuidie 1I1l1es de Tamaris

Primcvà'e 6lev6e

Frêne 61ev6

Scille 11 deux flIes

Ortie dioïque

Gaillet graueron

Alrich ondu16

Millet difful

Pougà'e fcmeUe

Paturin de Chaix

Luzule poilue

lacinlhc sauvage- - --

Erable sycomore
Sceau de SalomCXI

liCITe rampmt

Violeuc des bois
Eumynchie 1Itri6e

B6loine

Molinic bleuilre
Sorbier des oiscletas

Compagnon fouge

Benoite conunune

Lierre terTeS1le

Mnie ondul6e
Aspergeue

Pougà'e aigle
Pulytric 616ganl.
Rypne courroie

c..ehe /leltueuse
Houlque molle

Viomeobier

Circ6e de Pari.

Poupe spinulcuse

Pougà'e femelle

CIIlc.bc ccspileUSC

Surelle petite Oscille

Molinie blcuilre

Mull eutrop/lc

MuII~

Mull oligQl:l'op/lc

Mull-moder

Brun m6solrophe
Colluvial ~sotrophe

Brun acide

Colluvial acide

Galeopsil tetrahil

Ronce des bois

Cïrc6e de Paril

Tremble

Pougà'e spirlUleuse

~che cespiteusc_

~1mrc:uilledes bois

2 Surelle petite Oseille

Moehringie llroi. nervures

PalUrin des bois
Charme

Z Lamier jaune
Stellaire holost6e

Rosier des champi

Fougà'e mile

2

M6Iique 11 une /leur
Laiche dei boil
Merisier

Bnchypode des boi. Laiche glauque
Asptrule odorante Troane vulgain:
Fusain d'Europe Erable champêtre

2

SOL

HUMUS

TYPE D'HUMUS ET DE SOL:

CARACTERISTIQUE___ POSSmLE

h: Hydromorphe

Situation plane: 31.. ..,11",21".3 .. .11 ...21...3 ...11".3 ...4 ........ TYPE DE
Bas de versant ........... t-";"'''';'-f-''':''_-+''''':'_.L---1 ~
concave: 32.. ...., 3.1. 3.2. 3.3. ~ STATION
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3000

CLE COMPLETE

FORETS DFS FONDS DE VALLEFS ET DFS VALWNS

Situation topographique plane d pente tr~s faible (l à 2°)

+ Cortège floristique: neutrocline

* Hydromorphie profonde avec traces nettes à partir de -50 cm; vallon sans écoulement de
surface, stations délimitées latéralement par les deux versants ou sol brun alluvial avec
hydromorphie à faible profondeur; Chêne pédonculé dominant avec Charme, frêne,
Erables sycomore et champêtre; espèces hygroclines 31'3

+ Cortège floristique : acidicline

* vallon sur colluvions cristallins; stations délimitées latéralement par de courts versants;
sol brun mésotrophe à mull mésotrophe; Chêne pédonculé dominant, Chêne sessile, et
Charme en sous-bois; traces ct 'hydromorphie événtuelles à partir de -50cm 3123/m

• banquette alluviale; sol brun argileux hydromorphe (taches nettes à partir de 40 cm de
profondeur), à mull mésotrophe; espèces hygroclines (Canche cespiteuse abondante),
Chêne sessile, Chêne pédonculé, Frêne, Charme 3123/h

+ Cortège floristique : mésoacidiphile

• Amont des vallons sur roches cristallines; stations délimitées latéralement par les versants
sur sol colluvial acide sain; Chêne pédonculé, Chêne sessile, Erable sycomore; sous·bois
de Charme avec Hêtre subordonné 3132

• Partie élargie des vallons sur colluvions de roches cristallines, interfluves larges, replats
étendus (Bas Morvan); sol brun acide sur matériaux d'apport colluvial, hydromorphe
(taches nettes à partir de -25 cm) à mull oligotrophe ou mésotrophe; Chêne pédonculé,
Chêne sessile, Bouleau verruqueux, Frêne commun, Charme, Aulne glutineux; espèces
hygroclines 3134

FORETS DFS BAS DE VERSANTS (pen le concave)

Situation topographique sur pence faible d moyenne, concave;

+ Cortège floristique : neutrocline

• Sol brun ou colluvial mésotrophe à muU mésotrophe de profondeur faible à moyenne
(inférieure à 50 cm), Hêtre, Chêne pédonculé, Chêne sessile, Charme 3211

• Sol sur colluvions de roches cristallines (facilement altérables) de profondeur supérieure à
50 cm colluvial mésotrophe à muU mésotfophe très actif; Chêne pédonculé, Charme,
Erable champêtre; espèces hygroclines 3212
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+ Cortège floristique : acidicline

* pente moyenne; sol coJ1uvial acide ou mésotrophe d'épaisseur moyenne à forte (de -30 à
-50 cm) à mull oligotrophe à mésotrophe; Hêtre, Chêne sessile, Chêne pédonculé,
Charme 3223

* pente faible; sol colluvial acide à mésotrophe frais à très frais (taches rouilles diffuses à

partir de -3D cm); Chêne sessile, Chêne pédonculé, Frêne commun, Aulne glutineux 3224

+ Cortège floristique : mésoacidiphile

* pente moyenne; sol colluvial ou brun oligotrophe à texture limoneuse dominante, de
profondeur supérieure à 50 cm à mull oligotrophe ou mull-moder •••••••..•.••....•....• 3231

* pente faible sur roches sédimentaires silicifiées; sol enrichi en argile vers la profondeur à
mull mésotrophe; pente régulière sur roches cristallines, sol colluvial profond pierreux;
espèces hygroclines 3233

Ihe PARTIE; REsULTATS 30



TYPES DE STATIONS DES VALLEES
ET ZONES MARECAGEUSES

BOULAIES, AULNAIES,
AULNAIES-FRENAIES

4000

PARAMETRES A PRENDRE EN COMPTE CODE

1. DEGRE D'HUMIDITE DU SOL
- Drainage actif, sol engorgé une partie de l'année 41..
- Marécageux, sol engorgé toute l'année 42 ..

2. EPAlSSEUR DE L'HORIZON ORGANIQUE

- Nul à faible (inférieure à 5 cm) 4.1.
- Faible à moyen (5 à IO cm) 4.2-
- Epais à très épais (supérieur à 10 cm) 4.3.

3. REGIME DE LA NAPPE

- Nappe circulante (- 50 cm) 4 .. 1
- Nappe assez mobile, à faible profondeur (- 30 cm) 4 .. 2
- Nappe peu mobile superficielle (eau libre à la surface fréquente) 4 .. 3
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4000

STRUCTURATION

411. HORIZON ORGANIQUE -- 4111 NAPPE PROFONDE

<412.
NUL A FAIBLE <Sem 4111

41.. SOL ENGORGE

TEMPORAIREMENT

HORIZON ORGANIQUE --- 4122 NAPPE A FAIBLE

fAIBLE A MOYEN PROFONDEUR 4122
de5àlOcm

422. HORIZON ORGANIQUE 4222 NAPPE A FAIBLE

(
FAIBLE A MOYEN PROFONDEUR 4222

42••
de5àlOcm

SOL ENGORGE

TOUTE <4n2 NAPPE A FAIBLE
L'ANNEE 4232

HORIZON ORGANIQUE
PROfONDEUR

MOYEN A EPAIS

> 10 cm 4233 NAPPE

SUPERFICIELLE 4233

1
\

TABLEAU RECAPITULATIF

AULNAlE - FRENAlE RIVERAINE 4111
Sous-type m : A STELLAIRE DES BOIS ET RENONCULE A FEUILLES D'ACONIT

Sous-type h : A LAICHE ESPACEE

AULNAlE A HAUTES HERBES, AClDlCLlNE A NEUTRQACIDICLINE, 4122
SUR SOL A OLEY A FAIBLE PROFONDEUR

AULNAIE ACIDICLINE A RONCES SUR SOL A CiLEY SUPERFICIEL 4222

BOULAIE PUBESCENTE - (AULNAIE) A MOLlNlE SUR OLEY SUPERFICIEL A ANMOOR 4232

BOULAIE PUBESCENTE TOURBEUSE A SPHAIGNES 4233
Sous-type C : caLLINEENNE
Sous-type M: MONTAGNARDE A LYCOPODE
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COMPOSITION FLORISfIQUE LEGENDE
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DlrrKaKNTlS SITUATIONS STATI0NNl~S D'APIIS LIS CIOUPI' D'ISPlCaS IT LI TTPI D'~S
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CLE SIMPLIFIEE 4000

TYPES DE STATIONS HUMIDES OU MARECAGEUSES
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4000

CLE COMPLETE

Bord des eaux courantes; espèces mésohygrohiles dominantes; Aulne oulet Frêne
dominants

+ Forêt riveraine des cours d'eau rapides; sol sain une partie de l'année; humus actif sans
accumulation de matière organique; Aulne glutineux et Frêne commun 411 1lm

+ Forêt riveraine des cours d'eaux et suintements lents, sol enrichis en matériaux fins engorgé
sur de courtes périodes; Aulne dominant.. ,' ,' 41 1 1/h

+ Autres situations Voir suivant

Zones marécageuses avec sol engorgé toute l'année; eau superficielle à certaines
périodes de l'année; espèces hygrophiles dominantes;

• Sol à horizon organique noir peu épais; gley peu profond; strate herbacée luxuriante avec
espèces hygrophiles très dominantes; Aulne glutineux; Frêne ••.•..•.•.•....•...•.......... 4122

• Sol à horizon organique continu d'épaisseur moyenne (10 à 15 cm) sur gley superficiel;
sphaignes peu recouvrantes; sous-bois marqué par le très fort développement des ronces;
collecteurs amonts des micro-bassins-versants ......•....•.........•....•......•................ 4222

• Sol à horizon organique tourbeux très épais (> 20 cm), continu; eau proche de la surface;
espèces acidiphiles hygroclines de moder et dysmoder nombreuses dominantes; Bouleau
pubescent, Aulne glutineux, Chêne pédonculé;

# Périphérie des zones marécageuses et tourbières du haut Morvan; gley surmonté par une
épaisseur importante de matière organique (anmoor, tourbe); Molinie bleuâtre très
recouvrante, Aulne glutineux et Bouleau pubescent ••••••.••.•..•.....•..•.•............ 4232

# Zones marécageuses ; végétation au contact de la nappe phréatique; strate herbacée
dominée par les sphaignes; hygrophiles dominantes; bouleau pubescent seul dans la
strate arborescente;

$ Haut Morvan; cours supérieur des ruisseaux les plus élevés du massif; présence
dans la strate herbacée de quelques espèces rares liées aux conditions climatiques
montagnardes: Prêle des bois, Lycopode à rameaux d'un an ...•........ 4232/M

$ Autre situation en haut Morvan coIlinéen; absence des éléments floristiques
montagnards 4232/C
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Ure PAlmE: REst!LTATS

O. UNITE STATIONNELLE

PLAN DE DFSCRIYfION

FICHE DESCRll'rIVE RESUMEE DU TYPE DE STATION

- Désignation générique floristique et écologique +
identificateurs sous-types et variantes
- Répartition : fréquence, étendue
- Topographie
- Sous-sol
- Sol
- Végétation
- Données sylvicoles
- Sensibilité
- Intérêt écologique

Descripteurs c1ass& par ordre dtimportance décroissante

COMPOSITION FLORISTIQUE

CLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

SYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES

EXEMPLE-TYPE

Références

Végétation

Analyse du sol

Description du profil et commentaires

Autres exemples

37



LEGENDES

FICHE DESCRIPTIVE RESUMEE DU TYPE DE STATION:

Profondeur du sol:
- sol superficiel ou peu profond : < 30cm ;
- sol peu profond à moyennement profond : 30 < < 50 cm ;
- sol moyennement profond à profond: > 50 cm.

COMPOSITION FLORISTIQUE :

Fréquences des espèces
- 1 : espèce présente dans 0 à 20 % des relevés;
- II : espèce présente dans 21 à 40 % des relevés;
- III : espèce présente dans 41 à 60 % des relevés;
- IV : espèce présente dans 61 à 80 % des relevés;
- V : espèce présente dans 81 à 100 % des relevés.

EXEMPLE·TYPE:

Végétation
Les deux nombres entre parenthèses suivant les noms d'espèces sont des coefficients
d'abondance-dominance (Cf Annexe E).

thll PAJm:E: REsULTATS





TYPES DE STATIONS DES SOMMETS SITUES

APLUS DE 750 M

1000

HETRAIES



HETRAIE MONTAGNARDE A CANCHE FLEXUEUSE

ACIDIPHILE

TRES AClDlPHlLE

: sous-type A: SYLVOFACIES A H.ETRB

: sous-type B : SYLVOFACIES A RESINEUX
SYLVOFACIES A BOULEAU ET MYRTILLE

1140

~
; ,

1 1
1 1
\ \
\ \
\ 1
\,•

ub
••c

••c

B......
sec

moy,"
ft.i, A

rr.l,

•••ez
humld.

humide

moulll6

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : RARE

SOL

H

A

ub
.cid.

.cid. ee.ae.z "ibre- neutre c.lci·
.cfdt ment cole

.cide

Etendue: SPATIALE

Type de .01 : BRUN OCREUX (A),
Situation: VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

OCRE PODZOLIQUE, PODZOLIQUE (B)
Pente: NULLE A MOYENNE

Type d'humu. : MODER,DYSMODER
Expo.ition : VARIABLE...------------------------1 Profondeur utile: MOYENNE A FORTE

SOUS-SOL

Type de roche : ROCHES GRANITIQUES

Matérieu parental: ARENE

VEGETATION

Réaerve hydriqua :

Piarro.lt' :

Fertilité:

MOYENNE, DRAINAGE BON

FORTE (CM, DCM)

FAIBLE

E6p~ca. Indicatrice. : ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE DYSMODER (B), ACIDICLINES

Essence. conseillé.. : HETRE ET SAPIN EN MELANGE

~ éviter: -

p088ibl.. : EPICEA EN MELANGE, DOUGLAS

Sen.ibllité : ACIDIFICATION DES SOLS, DEVELOPPEMENT DE LA CANCHE FLEXUEUSE

Intér't biologique: GROUPEMENT RARE EN MORVAN
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!COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Hêtre •...•..•.•......................V

IIERBACEES

Acidipbile fi, Ial"lle amplitude

Foull~rc .igle 11

Acidipbile de modet
CIAl:he flCX\lCUilC •.•.•.•••.••••••.• V

Acidicliues de roui! m~t.
Polyslic IW.tt .....•................ lU

hygroclines

Foug~rc spinuleusc 11

Acidiclines de mul! oligo,bYKroclines
5urcUe peille Oseille 11

Neulroclille Illrès tal'1e amp

Polypode vulgaire 1

Acidiphile de dy~moder

Myrtille 111

(50us-lype B)

ARDUSTES

HêIR ..•..•.•..•.•.•..•...•.•..•.•..•. V

Houx IV

Alisier torminal 1

Ronce de. boit ................•..... 1

MOUSSES

Acidipbiles llar'le ampl.
Polytric ~Itg.nt Il

Hypne courroie Il

Acidiphile de moder

Dienne en balai Il

Acidiphile de dyswoder
Lcucobryum glauque IV

(sous·type D)

Neutroclioe il très Ial'1e lUDplitude
Hypne cyprh 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE : Querco~Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
Ordre: Fageta/ia sylvaticae Pawl 28
Alliance: Fagion sylvaticae Tx. et Diem 36

ISYLVOFACIES. ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A· SYLVOFACIES :

• Hêtraie
Sous·étage arbustif très clairsemé (Houx et quelques cépées de Hêtre); strate herbacée pauvre en
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espèces.

- Sapinière, pessière et douglasaie
La physionomie des peuplements originels (hêtraie) a souvent été modifiée par enrésinement à
base de Sapin pectiné, d'Epicéa commun et de Douglas. La flore naturelle, disparue dans les
plantations jeunes, réapparait sous les peuplements adultes. Les strates basses atteignent un
recouvrement important (Myrtille). Les herbacées et les mousses sont assez nombreuses.

- Boulaie
Les parcelles, enrésinées anciennement, livrées à la recolonisation après coupe à blanc, sont
gagnées par une boulaie pure avec sous-bois de Myrtille très développé, recouvrement herbacé et
muscinal important.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES :

Les observations effectuées dans les stations à Hêtre montrent un accroissement du recouvrement
herbacé lorsque la densité du couvert diminue.

Sous couvert dense de Hêtre, on note une diminution importante du cortège herbacé qui se réduit à
quelques individus. Les conditions de pleine lumière (coupes à blanc) favorisent un développement
très intense de la Canche flexueuse, secondairement des ronces sur les marges des parcelles ou dans
les trouées; phénomène souvent accompagné d'une légère diminution de l'épaisseur de la couche
organique, habituellement forte dans ces stations.

Dans les forêts des sommets les plus élevés, le Chêne sessile reste très rare ou absent, sans doute en
raison de l'altitude (conditions climatiques) et de la dynamique du Hêtre, qui domine. Malgré le peu
de parcelles feuillues subsistant à ces altitudes, cet inventaire permet de penser que le sol en
équilibre avec la forêt originelle feuillue est de type brun ocreux. Les évolutions secondaires
observées (podzolisation) ont été décrites uniquement sous peuplement résineux. Ces phénomènes
rapides (de l'ordre du siècle), ont déjà été signalés par les pédologues. Les nouvelles analyses
réalisées confirment le risque de début de podzolisation important, pendant la durée d'une
génération de résineux (Epicéa surtout).

Une différence de composition floristique existe entre le cortège herbacé des stations à Hêtre et
celui des stations à résineux et Bouleau:
Les espèces acidiphiles de moder très dominantes dans la hêtraie sont accompagnées par des
acidiphiies de dysmoder dans les autres stations.

(DONNEES STATIONNELLES

Présentes exclusivement en Haut-Morvan, les stations du type 1140 suivent une limite altitudinale
inférieure oscillant autour de 750 ID selon j'exposition. Elles sont distribuées sur les roches
granitiques acides, sur la partie supérieure des reliefs.

Les stations à Hêtre reposent sur un sol brun ocreux à moder ou dysmoder de profondeur, moyenne
à forte, et à pierrosité élevée (SOus-lype A). Les éléments grossiers sont nombreux.

Les peuplements résineux et la boulaie ont été décrits sur des sols différents (sous-type B).
L'humus souvent plus épais que celui de la hêtraie - en conditions de lumière identiques - conserve
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une fratcheur importante en toutes saisons. Les horizons inférieurs du sol, épais et très peu
pierreux, affichent une évolution plus poussée vers la podzolisation. Des sols ocre-podzoliques à
podzoliques sont rencontrés régulièrement sous peuplement à base d'Epicéa pur ou mélangé à
d'autres essences.

Enfin, un certain nombre de stations de parcelles enrésinées ne montrent pas d'évolution sensible de
leur sol et de la flore qui leur est liée. Celle-ci reste tout à fait comparable à celle de la hêtraie
naturelle. Ceci a été observé dans les peuplements de Sapin pectiné, Douglas ou dans les
peuplements mixtes feuillus-résineux.

FACTEURS FAVORABLES:

- profondeur du sol,
- al imentation en eau

FACTEURS DEFAVORABLES:

- pierrosité : blocs importants
- fertilité faible
- risques d'acidification des sols
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1EXEMPLE SOUS-TYPE A

SYLVOFACIES A,HETRE : relevé n° 175,28 AoOt 1987

LOCALISATION: Forêt domaniale de SAINT-PRIX, Bois du Roi.
COMMUNE: SAINT-PRIX (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
COORDONNEES: X = 729,90, Y = 2223,40
TOPOGRAPHIE: Sommet arrondi, pente nulle, 855 m

VEGETATION:

ARBRES: r = 95 %
Hêtre (5,5)

HERBES: r = 100 %
Hêtre (+,1)
Canche flexueuse (5,5)
Fougère dilatée (+ ,2)
Surelle petite Oseille ( + ,2)

ARBUSTES: r =2 %
Sapin pectiné (+ ,1)
Houx (+,2)

MOUSSES: r = 1 %
Hypoe courroie (2,2)

SOL : A - DESCRIPTION DU PROFIL (09/02/90)

Observateur: J. CHRETIEN, D. MEUNIER, LL. SIMONNOT

o

20
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80

..,..,..., v ........ .., .....
'vvvvvvv·
xxxxxxx~

~~~~~~~~:
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(B)

SOL BRUN OCREUX RUMIFERE A MODER

A. L: (10-7 cm), feuilles de Hêtre, brindilles, faines;
F: (7-2 cm), horizon fibreux, épais, chevelu racinaire fin, dense;
H: (2-0 cm), horizon discontinu, grumeaux centimétriques fixés sur les racines, grains de
quartz;

Au : (0-10 cm), texture de sable argileux, gris très foncé (5YR 3/1), grumeleux fin et moyen
fragile; frais, peu consistant, peu compact, meuble, à cohésion très faible, très poreux, sain;
nombreux sables et graviers, petits cailloux, racines fines très nombreuses, ramifiées,
saines; pas d'activité de la faune visible; limite distincte;

Au : (10-30 cm), texture de sable argilo-limoneux, brun à brun foncé 7,5YR 4/2, tendance
polyédrique moyenne à fine; frais, très peu compact, légèrement cohérent; poreux; terre
interstitielle entre de très nombreux blocs à disposition désordonnée ( > 80 %); très
nombreux blocs et cailloux, graviers (granite) anguleux; toucher onctueux, apparition d'eau
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à la malaxation; nombreuses racines fines très ramifiées, sinueuses, saines, quelques grosses
racines, quelques gaines (racines mortes); activité faunistique non visible; pas de limite;

Au : (30-90 cm), texture de sable argilo-limoneux, brun à brun très foncé 7,5YR 4/2, tendance
polyédrique subanguleuse fine et moyenne, plus frais que A12; poreux; toucher onctueux,
apparition d'eau à la malaxation; très nombreux blocs et cailloux, très peu de graviers; sain;
assez nombreuses racines fines à moyennes; gaines racinaires noires assez nombreuses; pas
d'activité de la faune visible; limite distincte;

C : (90cm et +), sables grossiers, jaune rougeâtre 7,5YR 6/8, sain; frais; peut-être pas en place
(périglaciaire).

B - ANALYSE

ELTS

PROF. HORl-
GRANULOMETRIE

C%GROS- M.O. N% CIN pH H20
(cm)

(lin % terre fine)
% 105". SlERS

%,. 'C
5.G. 5.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tot

0-10 All 48 18 6 13 16 42 .., 5.41 0.356 15.2 ,.. '.0 26

10-30 A12 41 19 10 17 13 37 '.5 5.54 0.271 20.4 4.59 4.0 29.7

30-90 IBI " 26 7 26 lB 57 8.0 4.7 0.237 19.8 4.98 4.39 34.3

PROF. HORl- COMPlEXE AOSORSA.'lT ALUMINIUM Fffi
(cml '0.

m.1 'oh Tamm
Ca+ + Mg+ + K. Nu 8 81T% total lotal libre LIT

100 , m.1 m.'
100 100 "

.,% HF % DE8% %

0-10 All 14 0.2 0.16 0.20 0.086 0.646 4.6 4 0.1 4.91 0.46 0.39 86

10-30 A12 19.4 0.1 0.06 0.091 0.033 0.884 lA SA 0.88 6.41 2.08 I.B 87

30-90 IBI 19.2 0.0 0.06 0.05 0.0 0.11 0.6 3.6 1.41 7.10 1.71 1.35 79

COMMENTAIRES:

- Texture à sables dominants,
~ Matière organique importante en profondeur,
- pH bas,
- Migration du Fer vers la base du profil.
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IEXEMPLE SOUS·TYPE B

• SYLVOFACIES A EPICEA ET SAPIN: Relevé n° 174,26 Août 1987.

LOCALISATION: Forêt domaniale de SAINT-PRIX, la Croisette
COMMUNE: SAINT-PRIX (71).
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLlN.
COORDONNEES: X = 731,55 , Y ~ 2222,60
TOPOGRAPHIE: versant, pente 20°. ait. 750 m, expos. NW.

VEGETATION:

ARBRES: r = 80 %
Sapin pecliné (4,4)
Epicéa (2,2)

MOUSSES: r = 90 %
Hypne courroie (4,4)
Dicrane en balai(I,3)
Leucobryum glauque (+ ,2)
Polytric élégant (3,1)
Dicranelle plurilatérale (+ ,3)
Lophocolée à deux dents (+,1)
Hypne cyprès (1,1)
Hypne de Schreber (1,2)

ARBUSTES: r ~ 50 %
Hêtre (1,1)
Sapin pectiné (3,3)
Epicéa commun (2,1)
Alisier blanc (+,1)
Houx (+,1)
Ronce des bois (+, I)

HERBACEES: r ~ 20 %
Canche flexueuse (J,2)
Fougère aigle (+,1)
Myrtille (2,3)
Fougère spinuleuse (1,2)
Blechnum en épi ( +,1)

o

SOL: A· DESCRIPTION DU PROFIL (09/02/90)

Observateur: 1. CHRETIEN, D. MEUNIER, 1.L. SIMONNOT
"-'_ _.... L
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SOL OCRE PODZOLIQUE A DYSMOOER EPAIS

A. L: (dans les espaces laissés par les mousses et herbacées), strate herbacée avec racines et
mousses, aiguilles non fragmentées (Sapin et Epicéa);
F: (10-3 cm), fibres, chevelu racinaire, aiguilles, écorces anciennes, brindilles, couleur
rousse;
H: (3-0 cm), grumeleux, cohérent, noir, grains de quartz, densité faible;

Al: (0-10 cm), texture de sable argilo-Iimoneux, gris très foncé 5YR 3/1, grumeleux et polyédrique
fin subanguleux; légèrement humide, peu compact, peu cohérent, assez friable; très poreux;
quelques grains délavés; sain; quelques racines fines, saines, un peu ramifiées, quelques
grosses racines (sapin) horizontales; quelques gaines; pas d'activité de la faune visible;
limite distincte irrégulière;
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ÀlB~: (10-15 cm), texture de sable argileux, limons 5gl, gris foncé 5YR 4/1, brun rouge foncé
5YR 3/2; tendance polyédrique fragile; légèrement humide, peu compact assez friable, Bh
plus compact et plus cohérent; très poreux; assez nombreux grains délavés (quartz et
orthose); quelques cailloux (granite); sain ; quelques racines moyennes et fines, assez
sinueuses, ramifiées, saines; pas d'activité de la faune visible; limite abrupte ondulée;

B.B~ (2/3,1/3) : (15-45 cm); texture de sable argileux, BSI brun fort 7,5YR 5/8, Bh brun à brun
foncé 7,5YR 4/2, structure un peu massive à débit polyédrique moyen à fin; frais; peu
compact, peu cohérent, peu friable; assez poreux; assez nombreux petits cailloux; sain;
quelques racines fmes; quelques gaines racinaires; limite diffuse;

B. : (45.QO cm), texture de sable argileux, jaune rouge 7,5YR 6/8 plus uniforme, structure un peu
massive à débit polyédrique grossier et moyen; légèrement humide; assez cohérent, assez
friable, peu compact; poreux; quelques cailloux assez altérés; sain; quelques taches
sombres; plus de racines; pas d'activité de la faune visible;

C : (60cm et +), texture de sable argileux, brun jaune lOYR 516; tendance polyédrique; assez
humide, assez cohérent, assez compact; peu hydromorphe.

B· ANALYSE

ELTS
GRANULOMETRIE

PROF. HORI- OROS' M.O. C% N% CIN pH H20
(&n % t&rr& fin&)

(cm) ". .," % 105

S.G. S.F. L.G.
%,. 'C

L.F. A. H20 KCL
P.to!

0-10 Al 29 26 9 24 12 26.5 42.2 24.52 0.97 25.33 3.6 2.6 52.7

10-15 A2-8h 56 17 3 11 13 40 9.8 5.69 0.191 29.8 3.8 3.0 28.9

15·45 8S-8h 45 17 10 10 18 47 9A 5.48 0.184 29.8 4.5 4.1 31.3

45-60 .. 49 7 9.5 14 20.5 59 5.8 3.37 0.097 34.7 4.8 4.5 28.1-
> 60 0 53 10 6 18 13 4 lA 0.82 0.041 20.0 4.' 4.4 22.3

PROF. HOAJ- COMPlEXE ADSOR8ANT ALUMINIUM F~

(cm) ".
mol

Ce+ + K+
'oh Tomm

Mg+ + No+ 5 51T% lolel tOlel libre LIT
100g mol mol

"'% HF % oEe% %
1000 1000

0·10 Al 39.9 1.8 0.56 0.25 00 2.6 6.5 7.0 0.24 00 0.44 0.35 75

10·15 A2·eh 14.2 00 0.09 0.05 00 0.14 0.98 7.7 0.17 00 0.39 0.27 64

15-45 BS-8h 23.3 00 0.03 0.05 00 0.08 0.34 6.8 1.18 00 2.42 2.14 88

45-60 .. 12.7 00 00 .0 .0 00 00 2.2 1.46 00 1.52 1.19 78

> 60 0 6.2 00 00 00 00 00 00 2.1 0.78 00 1.56 0.70 44

COMMENTAJRES:
- Texture à sables dominants,
• C/N élevé,
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- Matière organique élevée en profondeur (A2-Bh, Bs-Bh),
- Migration du Fer vers les horizons inférieurs (Bs-Bh, 8s),
- Complexe d'échange très désaturé.
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• SYLVOFACIES A BOULEAU: Relevé n° 101,28 Juillet 1987

LOCALISATION: Forêt Domaniale de Saint-Prix
COMMUNE: SAINT-PRIX (71)
FEUILLE : 2824 W, Arleuf-Haut Folin
COORDONNEES: X = 733,80 , Y = 2224,00
TOPOGRAPHIE: versant, pente 6 0, exposition Nord, ait. 605 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 9S %
Bouleau pubescent (4,4)
Pin sylvestre (2,2)

ARBUsrES : r = S %
Alisier blanc (1,2)
Alisier torminal (1, 1)

HERBACEES: r =100 %
Canche flexueuse (2,3)
Fougère aigle (4,4)
Myrtille (5,5)
Molinie bleuAtre (+ ,2)

MOUSSES: r =2 %
Hypne courroie (+,1)
Dicrane en balai (1,2)
Hylocomie brillante (1,1)
Hypne pur (1,1)

SOL: A - DESCRlPfION DU PROFIL (09/02/90)

Observateur: J. CHRETIEN, D. MEUNIER, J.L. SIMONNOT

o

20

40

(B) SOL BRUN ACIDB A MULIrMODER.

60 (B)C

C

A, L: (5-4 cm), continu, feuilles de Bouleau (deux années)

F : (4-0 cm), fibreux, feuilles tassées, racines nombreuses;
H : grumeaux sur les racines;

Au : (0-5 cm), limono-sableux, brun foncé 7,5YR 3/2; structure fragile, polyédrique moyenne à
fine; assez frais, meuble, friable, peu cohérent; poreux; quelques graviers siliceux; sain;
nombreuses racines fines et moyennes horizontales, ramifiées, saines; pas d'activité de la
faune visible; limite distincte;

Au : (5-20 cm), limoneux sableux Ls, brun jaune foncé 10YR 4/4; structure polyédrique moyenne à
fine; frais, assez cohérent, assez compact, assez friable; poreux; quelques graviers et petits
cailloux; sain; nombreuses racines moyennes et fines, non ramifiées, saines, horizontales;
quelques gaines en décomposition; limite graduelle;

(B) : (20-60 cm), limons et sables grossiers, jaune brunâtre IOYR 516; structure polyédrique
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moyenne à débit fin subanguleux; légèrement humide, peu compact, fragile, friable; poreux;
quelques cailloux; assez nombreux graviers; pas d 'hydromorphie; quelques racines fines,
ramifiées, peu sinueuses, saines; racines en voie de décomposition; limite distincte avec
l'arène;

C : (60·80 et +), sablo·graveleux limoneux Sgl, tendance massive à débit particulaire; légèrement
humide; assez poreux; assez nombreux graviers; quelques petits cailloux; sain; plus de
racines; quelques gaines.

Non prélevé
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RETRAIE MONTAGNARDE A MILLET, ACIDICLINE

SYLVOFACIES A HETRE
SYLVOFACIES A RESINEUX

1220

,-,
1 1
1 1
\ \
\ \
\ 1

",

Me

....
MC

moyen
"oi.

....
humide

humide

H

A

l'" .cld. ..... ,.ibl.· neUlre c.lcl·
.cid. .cld_ ment ccle

.cid.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : RARE

SOL

Etendue : SPATIALE

BAS DE VERSANT, SOMMET

FAIBLE A NULLE

VARIABLE

SOUS-SOL

Type de roche: ROCHES VOLCANIQUES

Matériau parental: ARENE, COLLUVIONS

VEGETATION

Type de 101:

Réserve hydrique :

Pierrolité :

Fertilité:

COLLUVIAL ACIDE

BRUN ACIDE, BRUN HUMIFERE

MULL OLIGOTROPHE

MOYENNE A FORTE

SONNE, DRAINAGE BON

MOYENNE (CM, DCM), FORTE (MM)

MOYENNE A BONNE

Espèce, indicatrice, : ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE, NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE,

ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE

ESlene.. conseillée. : HETRE, ERABLE SYCOMORE

li éviter: •

Possiblel : MERISIER (ESSAI), SAPIN

Sensibilité: DESSECHEMENT DU SOL APRES COUPE A BLANC ET LABOUR (PERTE DE LA CAPACITE DE RETENTION EN EAU)

Intérat biologique: TYPE DE STATION RARE A POTENTIALITES FORTES
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!COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Hêtre 11I

Frène commun . .. lIJ

Erable .yeomore lU

HERBACEES

Acidklioes de mull mésotrophe

Polyalic dilall! lII

lacinthe uLlvage ...•..........•..• IU

Millet diffu•.•.•...•.•.••.•.•.•..•.• III

hygroclines

Foug~re apinuleuse V

Fougère femelle ••.•.•.•.•..•.•..•. 11I

MOUSSES

Acidiphile l large amplitude

HYPM courroio: 111

ARBUSTES

Hou,,;........................ . V

Chillignier . . lIT

Hêlre...................... . III

Frine commlltl . III

Rorn:e de. boi, . m

Sureau ~ grappu III

Neutroclioes 11a'1le amplitude

SCUll de Salomon mult 1II

Neutroclines llrès large amp.
Verge d'or 11I

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sylvaticae Pawl 28
ALLIANCE: Fagion sylvaticae Tx et Diem. 36

ISYLVOFAClES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

• Hêtraie
Traitée en futaie, avec sous-bois clairsemé, peuplé uniquement de Houx et strate herbacée à
faible recouvrement;

• Hêtraie à Frêne et Erable sycomore
Sous-bois de ronces dominant une strate herbacée réduite;

- Plantation résineuse
Sous-bois en évolution sous les peuplements les plus âgés et dans les interbandes, montrant un
développement de l'Erable sycomore et du Sureau à grappes, sur un tapis herbacé plus dense.
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B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Le faciès à Hêtre offrant le couvert le plus fermé, impose des conditions lumineuses qui limitent le
développement du tapis herbacé.
Les qualités nutritives des sols et l'alimentation en eau donnent la possibilité à plusieurs essences de
se développer dans ces stations: le Hêtre est accompagné par le Frêne et l'Erable sycomore. Ces
deux dernières essences utilisent les espaces libres laissés par le Hêtre. Elles assurent la couverture
dans les trouées et dominent les sylvofaciès o~ le Hêlre a été prélevé.

IDONNEES STATIONNELLES

Le type 1220, distribué dans le Haut Morvan montagnard, possède deux types de répartition:

- en position de bas de versant, sur sols colluviaux à muU acide, avec bonne réserve en eau. Ces
sols possèdent une texture équilibrée avec charge graveleuse pouvant devenir importante.
D'importance spatiale faible, cette position est occupée par le sylvofaciès à Hêtre, Frêne et
Erable sycomore;

- en position sommitale, sur roches volcaniques, reposant sur des sols humifères. Ces sols sont
profonds (70 à 80 cm), très limoneux et à charge en pierres élevée. L'humus épais est un
moder. Deux faciès existent: la hêtraie et les peuplements résineux de remplacement.

FACTEURS FAVORABLES :

• acidité moins marquée,
• profondeur et texture propice à un bon enracinement,
- réserve en eau bonne, alimentée par une pluviosité élevée.

FACTEURS DEFAVORABLES:

La réserve en eau peut varier en fonction des aménagements réalisés. Les coupes à blanc suivies
d'un labour provoquent une perte irréversible d'une partie de la capacité de rétention en eau de
certains sols humifères.
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1EXEMPLE-TYPE

* Sylvofaciès à Hêtre de bas de versant: Relevé n° 126,05 Aotlt 1987.

LOCALISATION: Mont Préneley, source de l'Yonne
COMMUNE: GLUX (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN.
COORDONNEES: X = 723,30, Y = 2218,80
TOPOGRAPHIE: Bas de versant, pente 30, expos. E, alt. 726 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Hêtre (5,5)
Erable sycomore (1,1)
Charme (1,1)

HERBACEES: r =S %
Anémone des bois (3,3)
Jonquille ( +,2)
Fougère spinuleuse (1,1)
Sceau de Salomon multiflore (1,1)

ARBUSTES: r = 5 %
Hêtre (2,1)
Houx (2,1)
Ronce des bois (+,1)

SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL (21/03/90)

Observateur: J.L. SIMONNOT, F. CHAMBAUD, G. MENY

o

20

40

60

80

L
F
H
All

A12

(8)

SOL BRUN ACIDE A MULL-MODER

100 C

A. L: (12-4 cm), 3 à 4 ans de litière; feuilles de Hêtre, faines, écailles de bourgeons, mycélium;
F: (4-2 cm);
H : (2-0 cm), brun rougeâtre fibreux à noir; toucher gras; quelques petits cailloux; grains
de quartz; quelques animaux;

A11 : (0-15 cm), texture Iimono-argilo-sableuse; brun rougeâtre foncé SYR 212; structure
polyédrique subanguleuse moyenne à fme; frais; peu compact, peu cohérent, friable;
poreux; quelques petits cailloux et sables grossiers; sain; nombreuses racines grosses et
moyennes subhorizontales, saines; quelques racines fines très ramifiées; quelques gaines
racinaires; activité de la faune visible (larves, insectes); limite distincte irrégulière;

Au : (15-35 cm), texture de limon sablo-argileux; brun foncé, 10YR 3/3; structure polyédrique à
débit moyen et fin; frais; très légèrement compact, peu cohérent, assez friable; poreux;
nombreux cailloux et blocs (SO %) (tufs volcaniques); peu de sables grossiers; sain;
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nombreuses racines fines et moyennes très ramifiées, brunes, saines; quelques galeries de
vers non revêtues subhorizontales; rares grosses racines subhorizontales; quelques gaines
racinaires; limite distincte ondulée;

(8) : (35-110 cm), texture de sable argilo-Iimoneux; brun jaunâtre, tOYR 5/4; structure polyédrique
à débit moyen et fin; frais; très légèrement massif, peu cohérent, assez friable; très
nombreux cailloux et blocs (75 %) (tufs volcaniques); quelques racines fines et moyennes,
sinueuses, saines; assez nombreuses gaines racinaires; pas d'activité de la faune visible;
passage graduel avec le colluvium très frais.

B - ANALYSE

GRANUlOMITflJE
Ens

PROF. HOA!- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20
(cml

(en % teHe line)
% 105'" .~,

%v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tot

0-1 S All 31 12 10 25 23 20 17.3 ••• 0.63 15.6 4.4 3.' '.0

15-35 A12 29 13 10 32 " 28 7.2 4.1 0.25 18.5 4.0 4.3 '.3

35·110 • 30 19 11 28 15 27 3.2 1.8 .. .. 0.0 0.0 5.'

PROF. HOfIJ- COMPlEXE ADSORBANT AlUMINIUM F~

(cm) '" m.' 'oh Temm
LITCa+ + Mg+ + K+ Nu S SIT% tolel tOlal libre

100g m.' m.' ,,% HF % OEe% %
100 a 100 a

0·15 All 39.9 0.4 0.2 0.4 .. 1.0 2.5 11.6 .. .. 2.49 1.57 63

15-35 A12 25.9 O., 0.0 0.1 .. 0.7 2.7 4.1 .. .. 2.82 1.49 52

35-110 • .. .. .. .. .. .. .. 2.4 .. .. 3.18 1.37 43

COMMENTAIRES :

- Texture à limons dominants sur une profondeur importante,
- Taux de matière organique élevé en profondeur,
~ Aluminium très abondant,
- Fer assez abondant.
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* Sylvoraciès à Hêtre sur sommet: Relevé nO 183,26 AOOl 1987.

LOCALISATION: Forêt domaniale d'ANOST, le Vernay
COMMUNE: ANOST (71).
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN.
TOPOGRAPHIE: sommet aplani. pente nulle, ail. 726 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 'JO
Hêt.. (5,S)

HERBACEES: r = 5 'JO
Millet diffus (l, 1)
Foui~re spinuleu.se (+ ,2)
Sceau de Salomon multiflore (+,l)
Veried'or{+.I)
Jacinthe des bois (+,1)

Non prélevé

CATAJDGUE/1000 1 HEBAŒI

ARBUSTES: r = 5 'JO
Hêt<e (+,2)
Houx (2,2)
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* Sylvoraci~ à résineux sur sommet: Relevé n° 641, 12 sept. 1989

LOCALISATION: Forêt domaniale d'ANOST, le Montiant,secteur A, parcelle n033
COMMUNE: ANOST (71).
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN.
COORDONNEES: X = 730,45 , Y = 2234,45
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, alt. 785 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Douglas (5,5)

HERBACEES: r = 2S %
Millet diffus (3,3)
Galéopsis tetrahit (+,1)
Fougère mile (1,2)
Jacinthe des bois ( +,1)
Sceau de Salomon multiflore (1,1)
Stellaire holostée (2,1)
Houlque molle (2,3)
Fougère aigle (2,3)

ARBUSTES: r =S %
Erable sycomore (2,3)
Houx (+,1)
Chèvrefeuille (2,1)

MOUSSES: r = 1%
Eurhynchie striée (2,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateur: O.R.S.T.O.M.

L

0
P

20 Ali

40
AI2 ANDOSOL A MULL-MODER

60

AI3
80

B100

120

A. : (7-0 cm), litière, aiguilles et feuilles mal décomposées;

An : (0-28 cm); limono-sableux à sables grossiers; noirâtre 5YR 2,5/1; humide; humifère; ; poreux;
structure massive peu nette; 50% d'éléments grossiers : rhyodacite facilement altérée;
nombreuses racines fines à moyennes; limite régulière nette;

Au : (28-53 cm), limono-sableux à sables grossiers; brun foncé 7,5YR 3/2; humide; matière
organique décelable; structure massive; 80% de blocs et pierres de rhyodacite faiblement
altérée; racines fines à moyennes; limite régulière nette;

Au : (53-78 cm), limono-sableux à sables grossiers; brun clair lOYR 5/6; humide; structure
massive; 80% de blocs; présence de taches rouilles; limite régulière nette;
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c: (78-120 cm et +), limona-sableux à sables grossiers; limon à blocs; présence de nappes d'eau;
structure massive.

B· ANALYSE

G~UlO"'ET~E
f'!I.OF. Ho~' co. NO. C/N pH F~

leml
len % terre fine)

o.'"
S.G. S.F. loG. loF. A. H20 KCL

0-28 Ail '.1 2.87 3.08 20.5 17.5 25.92 1.48 17.51 '.00 - 2.24

28-53 A12 32.3 8.17 3.85 23.0 13.0 10.78 0.51 21.04 4.85 4.25 4.28

53·78 A13 35.0 7.57 4.01 25.25 10.0 7.04 0.34 20.70 4.80 '.40 1.24

78-113 , 28.8 14.05 8.77 33.25 5.5 0.72 0.04 18.00 4.85 '.40 1.24
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HETRAlE MONTAGNARDE ACIDIPHILE MODERE

SYLVOFACIES A HETRE
SYLVOPACIES A RESINEUX

1230

l'•
..c

, 1
J 1
, 1
\ \, \

\ 1

",

..c

..c

humide

humide

mouill'

H

A

li"Icide
Icide usez faibr... neutre clld..

.cid. ment col.
Icide

REPARTITION Fréquence: MOYENNE Etendue: SPATIALE

TOPOGRAPHIE SOL

MULL-MODER, MULL OL.IGOTROPHE, MODER

BRUN ACIOE, COLLUVIAL ACIDE,

BRUN HUMIFERE

Type de .01 :
VERSANT, HAUT OE VERSANT, SOMMET

NULLE A MOYENNE

VARIABLE

Situation:

Pente:

Exposition:

t------------------------i Type d'humu. :

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche : ROCHES VOLCANIQUES

Matériau parental: ARENE, COLLUVIONS

Réserve hydrique:

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE, DR~NAGEBON

FORTE (CM, DCM)

MOYENNE

VEGETATION

Espèce. indlcatriC41' : ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE

ACIDICUNES DE MULL OUGOTROPHE, NEUTROCUNES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPUTUDE

ES88nce. conseillée. : HETRE pOll8ibles : SAPIN PECTINE, DOUGLAS,

il éviter: ._. EPICEA EN MELANGE

Sensibilité: DESSECHEMENT DES SOLS HUMIFERES APRES COUPE A BLANC ET LABOUR (PERTE DE LA CAPACITE DE RETENTION EN EAU)

Intérêt biologique: STATIONS FEUILLUES RARES DU F~T DE L'ENRESINEME.NT
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Hêlre ......••.•.•.•.•..•.•.•.......... V

EllIble I)'comore 1

HERBACEES

Addicliues de mull mésO,mésophiles

Millcl diffill 11

hygroclines

F()tJg~re femelle IV

Foug~rc spinu!ClIIC •.••..••.•.•.•. rv

AcidicIines de mull oligo,bygrodines

Surelle pelile Oseille 1

MOUSSES

Acidiphiles à large amplitude

Polytric ~I~gant 11I

Hypne courroie 11

ARBUSTES

Hêtre .•.•............................ V

Ronc:c des boil III

Alisier blanc U

Houx II

Acidipbiles Illal"le amptilude

Germandl\!e de. boit 1

Gaillet du Hln II

Al:idiphiles de mClder

Canche fiexuculC V

Epcrvi~re de Savoie. . 1

Mélampyre dei pré 1

Acidiphiles de moder

Dienne en balai Il

Bourdaine.•..•.•.•..•........•..•.•...1
Erable .ycomore .

Pommier sauvage 1

Neutrodines Il large amplitude

SCCIU de Salomon muh•••...•... 1lI

Laitue de Plumier 1

Lami~r jaune 1

Stellaire hololl~e .1

Neutrodines à très large 8.Illp.

Verge d'or 11

Anl!mone dei bail 1

Muguet 1

Neutroclines ltrlls large ampl.

Hypnepur 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagerea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fageta/ia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Fagion sylvaticae Tx. et Diem. 36

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A • SYLVOFACIES

- Hêtraie

Forêts traitées en futaie avec Erable sycomore en sous-étage; Chêne toujours absent; cépées de
Hêtre et d'Alisier blanc peuplant le sous-bois à strate herbacée, riche en espèces, peu recouvrante
(voir composition tloristique)

. Sapinière, douglasaie, pessière

Enrésinement fréquents des stations du type 1230; interbandes et trouées colonisées par quelques
cépées d'Erable sycomore et une flore herbacée identique à celle de la hêtraie.
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B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les stations. à proximité des limites de parcelles, sont caractérisées par un développement plus
important de la strate herbacée, favorisé par des conditions de lumière plus forte. Quelques espèces
à caractère pionnier sont alors présentes (Alisier blanc, Bourdaine).

Le cortège floristique est constitué essentiellement d'espèces acidiphiles et acidiclines. Les
neutroclines présentes aUestent de conditions d'acidité des sols atténuées, qui deviennent favorables
à l'installation de j'Erable sycomore.
Les caractéristiques physico-chimiques des sols à caractère humi~re n'éliminent pas la flore
neutrocline.

IDONNEES STATIONNELLES

La hêtraie montagnarde acidiphile modéré est distribuée dans le Haut-Morvan montagnard, au
dessus d'une altitude de 720 à 750 m. Elle occupe les sommets et la partie inférieure des versants à
pente faible.

Le sylvofaciès à Hêtre repose sur des sols bruns acides très humifères profonds. La pierrosité, à
base de fragments décimétriques est moyenne à forte, sur toute la profondeur du sol (importante:
50 à 70 cm). La texture Iimono-sablo-argileuse dominante, la structure fine donnent un profil très
meuble.

Sous quelques peuplements feuillus et sous résineux, ont été reconnus des sols humifères ou à
caractère andique (O.R.S.T.O.M.). Ces sols à texture limono~sableuse et à structure très fine sont
épais (50 cm à 60 cm). Ils montrent une incorporation assez profonde de matière organique en
profondeur. La pierrosité est élevée.

Deux variantes ont été isolées selon la situation topographique:

- sur sommet arrondi,_
- sur versant en pente douce.

FACTEURS FAVORABLES

~ profondeur et texture propice à un bon enracinement,
- réserve en eau bonne, alimentée par une pluviosité élevée.

FACTEURS DEFAVORABLES

-la réserve en eau peut varier en fonction des aménagements réalisés. Les sols humifères peuvent
perdre une partie de leur capacité de rétention en eau après une phase de dessèchement
consécutive à une coupe à blanc suivie ct 'un labour;

~ les coupes à blanc suivies d'un labour provoquent une perte irréversible de la capacité de rétention
en eau des sols humifères,

- pierrosité élevée.
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1EXEMPLE-TYPE

* Sylvofaciès à Hê~re : Relevé n° 344, 2 Juillet 1988.

LOCALISATION: Mont Préneley.
COMMUNE: ANVERS, GLUX(58)
FEUILLE: 2825 W; ST-LEGER-SOUS-BEUVRAY.
COORDONNEES: X = 726,80, Y = 2218,50
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 5°, expos. SW, 835 m.

VEGETATION:

ARBRES: r = 90 %
Hêtre (4,4)
Erable sycomore (2,2)

HERBACEES: r = 40 %
Millet diffus (2,3)
Fougère spinuleuse (1,2)
Sceau de Salomon multiflore (+ ,1)

ARBUSTES: r = 60 %
Hêtre (1,1)
Erable sycomore (1,1)
Epicéa commun ( + ,1)
Houx (+,1)
Ronce des bois (3,3)

Canche flexueuse (3,3)
Gaillet du Harz (+,1)

SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL (07/02/90)

Observateur: F. CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

100

120

L
F
H
Ail
AI2

(B)

(B)C

C

OCREUX HUMIFERE A MODER

Ao L: (20-5 cm),feuilles de Hêtre, brindilles (amassées par les vents), faines;
F: (5-3 cm), jeunes pousses herbacées, fragments de feuilles, brindilles, écorces,faines;
H : (3-0 cm),fibreux, léger, toucher gras, soyeux; nombreux grains minéraux; quelques
graviers et petits cailloux; racines fines;

AH : (0-15 cm), texture de sable argilo-Iimoneux, brun très foncé 10YR 212; frais; densité
apparente faible, peu cohérent, peu compact; très poreux (aéré); nombreux blocs et cailloux;
nombreux graviers; pas d'hydromorphie; nombreuses racines fines et moyennes, sinueuses,
saines, ramifiées, horizontales; faible activité visible de la faune; limite graduelle;

Au : (15-30 cm), texture de limon sablo-argileux, brun grisâtre très foncé 2,5Y 3/2; ; structure
polyédrique fine et moyenne subanguleuse; frais, peu compact, peu cohérent; très poreux,
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léger; nombreux cailloux anguleux et graviers diversement altérés; sain; racines moyennes
et grosses nombreuses, sinueuses, avec nodules d'origine fongique; racines fines peu
nombreuses et ramifiées, saines, activité de la faune faible; limite distincte ondulée;

(B) : (30-65 cm), texture de sable limoneux, brun à brun foncé 10YR 4/3; structure polyédrique
moyelUle fragile; frais à très frais, assez compact, peu cohérent; assez poreux; nombreux
blocs et pierres anglileux; graviers épars; sain; racines fines et moyelUles assez nombreuses,
horizontales, peu sinueuses, saines; pas d'activité de la faune visible; limite abrupte;

(B)e: (65-120 cm), texture de limon sableux, brun à brun foncé, IOYR 5/3; structure polyédrique
moyenne émoussée; humide; compact, assez cohérent, assez friable; assez poreux; rares
blocs; beaucoup de sables grossiers; suintement diffus, accumulation très lente d'eau; pas de
traces d'hydromorphie; rares racines fines et moyennes, dont quelques mortes; roches très
altérées de couleur verdâtre; limite graduelle avec l'arène peu distincte.

B- ANALYSE

ELTS
GRANULOMITRIE

PROf. HORl- GROS- M.O. C" N" CIN pH H20
lem)

(on % torre fine)

" 105,., .,,"
"v. ·C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL
P.tGt

0·15 ." 34 12 9 25 21 54 28.5 16.28 1.17 13.92 3.7 3.3 20.5

15·30 .12 33 14 9 28 15 53 8.3 4.73 0.53 8.9 4.7 4.2 15.2

30-65 1') 36 17 13 27 7 56 3.9 2.21 0.28 7.9 4.7 4.4 9.6

65·120 (ale 28 22 15 30 5 31 1.5 .. .. .. .. .. 2.3

PROF. HORl- COMPLEXE ADSORBANT AlUMINIUM Fffi
(cm) ,.,

m.1 'oh Tamm
Ca+ + MIl+ + K. N•• 5 51T" total tolal libre LIT

100 Il m.1 m.1 ,," HF " OE8% "100 100
0-15 ." 58.5 2.90 0.40 0.50 .. 3.80 6.4 12.4 4.76 0.48 1.73 1.35 78

15-30 ',\12 37.3 0.00 0.10 0.20 .. 0.30 8 5.5 7.31 1.78 2.20 1.54 70

30-65 1.' 17.6 0.10 0.00 0.00 .. 0.10 0.6 2.3 8.44 1.28 1.34 0.85 36

65-120 (lI)e .. - - .. .. .. .. 2.1 .. .. 2.38 0.52 22

COMMENTAIRES:

• Texture équilibrée avec éléments grossiers nombreux,
- proportion de matière organique forte dans les horizons supérieurs,
- pH bas,
-srr faible.
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* Sylvofaciès à résineux: Relevé n0639,

LOCALISATION: Petit Montarnu, parcelle n059
COMMUNE: ARLEUF (58)
FEUILLE: 2824 W, Arleuf-Haut Folin
COORDONNEES: X = 728,20, Y = 2224,80
TOPOGRAPHIE Sommet, pente nulle, altitude 835 m.
VEGETATION:

ARBRES: r = 80 %
Sapin pectiné (5,5)

HERBACEES: r = 75 %
Fougère spinuleuse (+ ,2)
Canche flexueuse (4,4)
Gaillet du Harz (+ ,1)
Fougère aigle (1,1)

ARBUSTES: r = 3 %
Hêtre (2,2)
Alisier blanc (+ ,1)
Alisier torminal (1,2)
Houx (+,1)
Bourdaine ( +,1)

MOUSSES: r = 5 %
Hypne courroie (+ ,2)
Polytric élégant (+ ,2)
Dicrane en balai (1,2)
Hypne cyprès (1,2)
Hypne pur (2,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateur: O.R.S.T.O.M.

o

20

40

60

80

100

120

L
F
Ali
AI2

AIl

ANDOSOL A MULL-MODER

Ao : (5-0 cm), litière de l'année non décomposée et matériel racinaire;

Au : (0-4 cm), humifère, limono-sableux; lOYR 2,512; structure grumeleuse; à agrégats fins; sans
tache; graviers (quartz, trachyandésite) de formes diverses et d'orientation quelconque,
altérés; très poreux; meuble, friable; traces biologiques peu nombreuses; existence de
racines;

An: (4-12 cm), humifère, limona-sableux; 5YR 3/2; structure polyédrique subanguleuse nette; à
agrégats très fins; sans tache; chargé de cailloux et de quelques blocs peu altérés; très
poreux; friable; limite inférieure à transition distincte et régulière; traces biologiques :
charbon de bois;
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Au : (12·35 cm), humifère, limono-sableux; lOYR 4/3; sans tache; structure polyédrique peu nette,
à agrégats très fins; chargé de pierres, cailloux et gros blocs de forme diverses faiblement
altérés et d'orientation quelconque; traces biologiques très peu marquées; limite inférieure à
transition graduelle (9-12 cm);

AI. : (35·125 cm), humifère; Iimono-sableux; lOYR 4/2; sans tache; structure polyédrique
subanguleuse peu nette; chargé de blocs, pierres et cailloux (70 %) de formes diverses; très
poreux, très friable; existence de racines; peu compact; activité biologique non évidente.

B· ANALYSE (G.R.S.T.G.M.)

PROF. HORl-
GRANUlOM(TRIE

pH
(en % terre fine)

(cm) "" C% N% CIN

loF.
S.G. S.F. L.G. H20 KCL

+ A

5·0 "
.. .. .. - 16.4 0.90 18.3 4.0 2.'

0·4 ," 18.9 '.3 10.3 45 '.3 0.45 20.7 4.0 3.3

4·12 ," 16.6 '.4 7.2 54 7.1 0.32 22.4 4.' 4.0

12·35 ," 16.6 11.1 11. 1 4' •.1 0.29 21.1 5.2 4.2

35·125 ,,4 25.9 11.9 10.5 44 4.5 0.23 19.7 5.4 4.4

PROF. HOI\l' COMPlEXE ADSORBANT

(cm) "" C. Mg K+ • T 'IT%

5·0 ,. 1.59 0.80 0.58 3.07 58.9 5.2

0·4 ," 1.09 0.72 0.22 2.13 48.3 4.4

4-12 ," 0.72 0.36 0.12 1.30 46.0 3.0

12-35 ," 1.10 0.74 0.80 2.10 46.0 4.•

35·125 ,'4 0.95 0.64 0.11 1.90 35.5 5.4

COMMENTAIRES:

- Texture Iimono-sableuse,
- CIN faible,
-srr faible.
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TYPES DE STATIONS DE

VERSANT, HAUT DE VERSA T ET PLATEAU

2000

HETRAIES-CHENAIES SESSILIFLORES

CHENAIES SESSILIFLORES

CHENAIES MIXTES



CHENAIE SESSILIFLORE A TREMBLE ET BOULEAU, ACIDICLlNE

sous-type m : SUR SOL FAIBLEMENT HYDROMORPHE

sous-type h : SUR SOL MOYENNEMENT HYDROMORPHB

u.
MC

MC

-MC

~
r--

moyen m
f% Ir.

~r1
h,

Ir.

-humide

humide

moul'"

2123

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fr'quence : TRES FAIBLE

SOL

H

A

u" ..,ide .... loib.... nellt.. e.lc~

.cHle .ekM ment cole
..,ide

Etendue : SPATiAlE

Type de loi : BRUN ACIDE A MESOTROPHE,lml pseudogley

à profondeur > 50 cm, lhl pseudogley entre 30 et 50 cm
Situetion : PLATEAU

Pente: NULLE

Expolitlon : NULLE

SOUS-SOL

Type de roche: ROCHES SEDIMENTAIRES SlllCIFIEES ET LIMONS

ASSOCIES

Met'rleu perentel: •

VEGETATION

Type d'humUli :

Profondeur utile :

Rberve hydrique :

Pierrollt' :

Fertilit6 :

MUll MESOTROPHE, MULL OLIGOTROPHE

MOYENNE A FORTE

BONNE, DRAINAGE IMPARFAIT

FAIBLE

BONNE

Elpècel Indicetricel : NEUTROCLINES A lARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES DE MUll MESOTROPHE, NEUTROCLINES A TRES lARGE AMPLITUDE

NEUTRONITROCLINES, NEUTRONITROPHILES. NEUTROCLINES A AMPLITUDE MOYENNE

Essencel, conselll'ee : CHENE PEDONCULE

è hiter :

po..lblel : ERABLE SYCOMORE, MERISIER lm}

Sen.ibilit' : HYDROMORPHIE, TASSEMENT, DEVELOPPEMENT DE LA CANCHE CESPtTEUSE AlPRES OUVERTURE

Int'rlt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chêne senile IV

Bouleau vernHlueult Il

Charme 11

Chene p~doneul~ : 11

El'lIblc ehampèlre ......•............. 11

Frêne commun .......•........••.•.•. 11

Trcmble ll

IIERDACEES
Neulrocllile illUDpI. moyeo.oe
Laiçhc du boil Il

Neulroclioes llarge ampl.

Lierre ramp.nt V

Fétuque MI~rophyl1e 11

Foug~rc mile 11

Vesçe dei ha;u 11

Violene du boil 11

MOUSSES
Neutrocline li ampl. moyenne

Eumynehie IInéc Il

Neutroclines li très large ampt.

Ilypne tnqu~lrc 11

Thuidie li fIIel de Tamaril 1

ARBUSTES

Charmc. .•.•..•.•.••.••.•..•....•.••.•.• V

Ronce du boil V

Aubépine épineuse IV

Aubépine monog)'1lC Il

Ch~vrc(euille du bois Il

Ro,ier du champi Il

T*oc vulgaire Il

Na.troclines illrl!s large ampl.

Fraisier lIuvage 11

Neutrowtroclines

GO\lct tachel~ Il

Pnmcv~rc élevée Il

Neutronitrophiles,m~ophiles

Aspergelle Il

Neulronitrophiles,bygroclines

Mnie ondulée Il

Acidiclioes wull wéso.,mésopb.

luZIlle poilue IV

Millet diffu•......................... ll

P.lunn de Chaix 11

bygroclines

C.nche CelpÎleuse V

Foug~rc spinulculC IV

SOUS-TYPE b

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco Fagerea Br. BI. Vlieger 37
ORDRE: FagetaUa sylvaricae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion betuli Ossl. 31), Oberd. 53
SOUS~ALLIANCE : Lonicero-Carpinenion Rameau 80
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A-SYLVOFACIIiS

Etage dominant à Chêne sessile éventuellement accompagné de Chêne pédonculé avec Frêne et
Bouleau toujours subordonnés; sous·étage à base de Charme très recouvrant, de Tremble moins
fréquent, Hêtre, Frêne et Bouleau.

Les sylvofaciès constitués sont de deux types :

- une Chênaie sessiliflore à Charme et Bouleau verruqueux; Charme structurant le sous-bois où
les ronces atteignent un fort développement; strate herbacée à couverture peu importante, peu
riche en espèces;

- une Chênaie sessiliflore à Charme, Frêne, Tremble; sous le Chêne sessile toujours dominant,
un sous-bois d'essences diverses: Charme, Frêne, Tremble, Erable champêtre; arbustes assez
nombreux, ronces peu recouvrantes et strate herbacée riche en espèces.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

Les peuplements assez fermés de Chêne sessile, abritent un sous-bois arbustif très recouvrant; le
tapis herbacé reste très réduit. Inversement sous les peuplements plus ou moins ouverts, on
remarque un accroissement supplémentaire du recouvrement de la strate herbacée. Les peuplements
offrent des espaces vides, qui favorisent l'implantation d'essences pionnières ou post-pionnières
Bouleau verruqueux, Tremble, Frêne.

Les espèces neutroclines dominent dans la composition floristique, alors que les acidiphiles sont
absentes. il existe un fort contingent d'espèces acidiclines représentées par des hygroclines dont
quelques unes signalant des phases alternantes d'humidité/sécheresse du sol (Tremble, Canche
cespiteuse).

IDONNEES STATIONNELLES

Les stations du type 2123 sont réparties dans le Bas-Morvan et le Haut-Morvan collinéen, sur les
couvertures limoneuses associées aux roches sédimentaires silicifiées. Une première variation du
cortège floristique est expliquée par la situation géographique avec :

- des stations (assez rares) situées à l'ouest du massif, en Haut-Morvan collinéen. dont
l'appartenance au domaine atlantique est affirmée par leur cortège floristique;

- des stations situées au nord du massif. en Bas-Morvan. oi) le Paturin de Chaix. constant,
illustre les affinités média-européennes des groupements floristiques.

On relève deux groupes de caractéristiques liées à la nature du matériau parental des sols. Les sols
bruns acides à mésotrophes. de profondeur moyenne à forte, possèdent un humus assez actif de type
mull.

Plusieurs paramètres pédologiques justifient une division de l'ensemble des stations :
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- un premier groupe de sols, avec texture à argile et limons dominants; la proportion d'argile
s'accrott en profondeur et la pierrosité devient en général plus importante; le profil est assez
massif et la structure polyédrique moins bien exprimée; ces sols sont marqués par
l 'hydromorphie qui devient nette vers une profondeur de 50 cm : sous-type m;

- un deuxième groupe, présentant une texture à sables et argile dominants, avec profil très massif,
structure polyédrique nette cohérente et porosité assez faible; l'hydromorphie est nettement
marquée à partir de 30 cm de profondeur; ces sols plus humides déterminent le sous-type h.

Ces deux:. situations peuvent être reliées aux sylvofaciès présentés, mais l'isolement en tant que type
de station ne s'impose pas en raison de la fréquence très faible:

- la Chênaie sessiliflore à Charme, Bouleau est répartie sur les sols à hydromorphie souvent plus
profonde;

- la Chênaie sessiliflore à Charme, Frêne occupe les sols à hydromorphie plus marquée.

On observe un ensemble d'unités floristiques assez proches de celles ex:.istant sur des niveaux:.
sédimentaires non silicifiés. Il semble que parmi les stations visitées, un certain nombre d'entre
elles correspondent à des rones de transition entre les matériaux:. silicifiés et non silicifiés.

FACTEURS FAVORABLES

- assez bonne profondeur des sols,
- faible acidité,
- réserve en eau forte.

Le sous-type m, très marginal, (limite de l'aire du Morvan) présente une fertilité supérieure (voir
commentaires de l'analyse).

FACTEURS DEFAVORABLES

- fort déficit de drainage, accentué par la situation de plateau,
- obstacles physiques pour les racines constitués par le calcaire silicifié très massif,
- tex:.ture argileuse pénalisant le fonctionnement hydrique du sol.
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1EXEMPLE SOUS-TYPE m

BAS-MORVAN: Relevé n° 198, 4 AoOt 1987

LOCALISATION: Bois de l'Epenay
COMMUNE: CURE (89)
FEUll.LE : 2722 E, AVALLON
COORDONNEES: X =710,15 , Y = 2270,00
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 218 m

VEGETATION:

ARBRES: r = 70 %
Charme (4,4)
Erable champêtre ( 2,2)

HERBES: r = 60 %
Canche cespiteuse (+ ,2)
Paturin de Chaix (1,2)
Gouet tacheté (+,1)
Primevère élevée (1,1)
Aspergette (2,1)
Laiche des bois (2,2)
Fétuque hétérophylle (+ ,2)
Fraisier sauvage (1, 1)

ARBUSTES: r = 60 %
Charme (3,3)
Aubépine monogyne (2,1)
Ronce des bois (2,1)
Aubépine épineuse (1,1)
Troène (2,1)

MOUSSES: 60 %
Mme ondulée (2,1)
Hypne triquètre (4,4)
Tbuidie à flIes de Tamaris (2,2)

Vesce des haies (1,2)
Violette des bois (2,1)
Frêne (1,1)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: J.L. SIMONNOT, D.BAIZE

20
o
40

60 (B)

(B)C

R

SOL BRUN MESOTROPHE A MULL MESOTROPHB

ARGILEUX A PSEUDOGLEY PROFOND

A. L: mince, presque discontinu;
F: discontinu;

Aa: (0-20/25 cm), texture argileuse; brun gris foncé; bien structuré; très humide; structure assez
arrondie à tendance grumeleuse (20 à 1 mm); rares éléments grossiers silicifiés; fentes de
retrait en été; transition graduelle sur 10 cm;

(B) : (20/25-50 cm), texture argileuse (pas de sable); brun foncé; structure très développée un peu
émoussée (30 à 1 mm); très humide (présence d'eau à -40 cm); transition graduelle sur 5
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cm;

(B)e : (50-60/65 cm), (non prélevé); gris bleu dominant (80 %) et ocre rouille; pellicules et petits
volumes tendres friables noirs; quelques cailloux silicifiés plats; très humide; texture
argileuse lourde; limite abrupte formée par un banc continu silicifié blanc, à pellicules
noires et rouilles dans les micro-fissures; léger; racines bloquées formant feutrage à la
surface de la roche massive.

B - ANALYSE

GRANULOMFTR!t
ELTS GROSSlERS

PROF. HORl- EN'l'PTOT. M.O. 0' ,.
O~ pOloo pH '"{en % terre fine}

(cm) '0' • 01••" '"
g,.~i... cola. 'C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. '" <OC
2·20mm >2 cm

0-20125 Al 3.8 4.1 17.4 31.2 43.5 0.5 1 5.37 31.2 2.61 12 0.001 5.8 4.' 4.1

20/25-50 lB' 4.2 4.1 15.9 27.2 48.6 0 0 2.96 17.2 - .. 0.006 6.7 5.7 3.5

PROF. HOR!- COMPLEXE ADSORBANT ALUMI F"
(cm) '" NIUM CEC

mol
K+ '0' argile

Ce++ Mg+ + Nu 5 5fT'" lotal libre LfT
100 g mol

HF'" Dea% %
100

0-20/25 Al 21.7 15.2 1.08 0.684 0.048 17.012 78 0.3 .. 3.19 2.13 67

20/25-50 lB' 22.3 19.7 0.92 0.760 0.055 21.435 .. 0.2 31 3.59 2.27 63

COMMENTAIRES:

- Assez riche en matière organique,
. C/N = 12 (mull),
- complexe presque saturé,
- sol riche en Ca, Mg, K, pauvre en P.
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1EXEMPLE SOUS-TYPE h

BAS MORVAN: Relevé n° 394, 12 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois des Courtois, Les Granges
COMMUNE: AVALLON (89)
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
COORDONNEES: X = 719,70, Y = 2274,10
TOPOGRAPmE : plateau, inclinaison 4° vers l'Ouest, 344 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne pédonculé (5,5)
Charme (4,4)
Bouleau (2,2)

lIERBES : r =30 %
Canche cespiteuse (2,2)
Luzule poilue (+ ,2)
Fougère spinuleuse (+ ,2)
Lierre rampant (3,3)

ARBUSTES: r = 70 %
Houx (+,2)
Chèvrefeuille (1,1)
Ronce des bois (4,3)

MOUSSES
Polytric élégant ( + ,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: l.L. SIMONNOT, D. BAIZE

o

20

40

60

L
Al

(B)

(B)C

SOL BRUN ACIDE A MULL OLIGOTROPHE A PSEUDOGLEY

A. L: à peine continu; F : absent;

À.1 : (0-10 cm), texture de sable argilo-Iimoneux; gris-beige-ocre; nombreux graviers silicifiés;
structure polyédrique émoussée de 20-30 mm fragile à Sous-structure microgrumeleuse très
inférieure à 1 mm; aéré; nombreuses racines; nombreuses taupinières; grande activité des
vers de terre (nombreux turricules, vers vivants nombreux, trous verticaux); limite
distincte;

B : (10-30/35 cm), texture de sable argilo-Iimoneux; beige-ocre; structure polyédrique émoussée
(20-30 cm), fragile; horizon humide; bien aéré; nombreuses racines fines et moyennes; pas
de taches d'oxydo-réduction; nombreux trous de vers verticaux, souvent remplis de terre
fine, gris noir;
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(B)e : (30/35-90 cm); formation de pente (non prélevé); beige livide faiblement panaché de taches
rouilles; nombreux cailloux de sil icifié; racines présentes; (50-90) texture de sables
grossiers et argile; éléments grossiers nombreux (au moins 50 % en volume) : cailloux et
pierres de silicifié ocre-jaune à altération rouille, revêtus de rouille et de noir; terre fine très
panachée: gris-bleu, plus humide -rouille seulement frais- beige-ocre avec quelques taches
noires; structure un peu massive (entre les éléments grossiers) à tendance polyédrique
anguleuse, peu nette; quelques racines empruntant les "veines" gris-bleu; pas d'eau dans la
fosse;

(C) : (90-110 cm), (tarière); texture Iimono-argilo-sableuse; gris-blanc et ocre-jaunâtre; assez sèche;
quelques racines.

B - ANALYSE

GRANULOMfTfIlE
urs GROSSIERS

PROF. HOfll-
(en % lerre line)

EH % P ror. M.O. 0> " ,. POIN pH ""(cml '" • ,,- '"
0'''';'' coill. 'C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. "" ,OC
2·20",,,, >2 c",

0-10 Al 48.3 •.S 10.0 20.7 12.5 15 S 2.18 12.7 0.70 12 0.006 4.6 3 .• 0.6

10-30f35 'B) 41.9 9.0 11.3 22.6 15.2 7 1 1.12 6.S .. .. 0.002 4S 3 .• 0.4

Of35·90 {BlC 33.5 10.3 9.7 22.2 24.3 23 >SO 0.12 0.7 .. .. 0.002 S.O 3.7 1.0

PROF. HOfll- COMPLEXE ADSORBANT ALUMI F"
(cml '" NIUM CfC

m.1 'oh argile
libre LITCa+ + Mil· • K+ Nu S SIT% lotal

100 Il me/'
HF % DfB% %

100 n

0-10 Al 3.1 0.2 0.09 0.153 0.012 0.455 15 1.6 .. 0.63 0.45 71

10-30/35 )B) 2.4 <0.1 0.03 0.062 0.013 0.195 B 1.4 .. 0.75 0.51 6.

0/35-90 (BIC 4.S O.S 0.67 0.106 0.035 1.311 29 2.4 lB 1.61 1.03 64

COMMENTAIRES:

- C/N assez faible en surface (muU),
- capacité d'échange cationique très faible,
- complexe désaturé,
- sol pauvre en Ca, K, P.

CATALOGUE/2000 1
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1AUTRES EXEMPLES

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 481,11 AoQt 1987

LOCALISATION: Bois de la Colancelle
COMMUNE: SAROY-LES-EPIRY (58)
FEUILLE: 2723 W, CORBIGNY
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 282 m

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 482, Il Juillet 1988

LOCALISATION: Bois de Coulon
COMMUNE: CERVON (58)
FEUILLE: 2723 W, CORBIGNY
TOPOGRAPHIE: Plateau, inclinaison 2°
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RETRAIE-CHENAIE SESSrLIFLORE A CHARME, ACIDlPHILE MODERE DE
PLATEAU SUR SOL MOYEN A PROFOND

sous-type G : SUR ROCHES GRANITIQUES

sous-type S : SUR ROCHES SEDIMENTAIRES SIL.ICIFIEES

2133

Ir.
MC

Irio ocido .... 'oiblo- neutre .01.1·
.cide Icfd. m.nt cale

.cid.A

H

MC

...
M'

~
moyen D~
fr*,

~(
'r~1

...
~umido

humide

REPARTITION Fréquence: MOYENNE Etendue: SPATIALE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation: PLATEAU

Pente : NULLE

Exposition : NULLE

Type de sol:

Type d'humus :

BRUN ACIDE

MULL OUGOTROPHE, MULL-MOOER

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIOUES (GI, ROCHES SILICIFIEES ET

LIMONS ASSOCIES (SI

Matériau parentel: AlIENE (GI

RéBerve hydrique :

Pierro.ité :

Fertilité:

BONNE, ORAINAGE MOYEN

FAIBLE A MOYENNE

MOYENNE

VEGETATION

Espice. Indicatrice. : ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCUNES A LARGE AMPLITUDE,

NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUOE, ACIOICUNES

Enence. con.eillh. : HETRE ponible. : CHENE ROUGE (GI

.li 'viter : -- éventuellement CHENES INDIGENES

Sensibilit' : HYDROMORPHIE, TASSEMENT, DEVELOPPEMENT DE LA MOLINIE ET DE LA CANCHE CESPITEUSE APRES OUVERTURE

Int'rét biologique : FAIBLE

CATALOGUE 12000 1

H1ITRAIES-cHl!NAIES. CHENAlES
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1 COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chêne scuile [V

Boulcll1 verruqueux ...........•..• 11

Chêlle ptdoncuh! Il

Hêtre ..•....................•......... 11

Ali.iu lonninal 1

Ch.rme 1

Merisier ..............•.•.•.•....•...•. 1

Sorbier du oiKleuMI ....•.......... 1

HERBACEES

Neutrodi.ues llarge amplitude

Féluque hétérophylle 1I

Lierre ramplnl 1I

Slelllire holoslée 11

Euphorbe des boil 1

S~elU de Silornon mult. 1

Neutrodines lt. large amplitude

Anémone des boil 1

Muguet 1

Polypode vulglire l

Verge d'or 1

MOUSSES
Neulrocli.ues li. la'1e amplitude

Hypncpur l1

Hypne ~yp~s 1

Hypne triqu~tre 1

Thuidie • nies de TllTllril 1

ARBUSTES

Roroce de~ boit V

Hêlre [V

Chlnnc III

Chhrefeuille dei boi III

Noisetier 1Il

Bouluu verruqueux Il

Chêne lCuile Il

Alisief bI_ne 1

Aubtpine monogyne 1

Boul'd.ine 1

Acididi.ues mull méso.,mésophiles

luzule poilue l

Millel diffus . 1

Pilurin de Chlill: Il

bygroclWes

Clnçhe ~e~ileusc 1

Addiphües llarge amplitude

Foug~re ligie W

luzule dei boil Il

vlillel dei rochera 1

venns.nd~e dei boil 1

Houlque molle 1

Acidiclines mull méso.,mésophües

Alri~hie ondulée 1

Châtaignier l

Chêne pédonculé 1

Gerlêt' billi 1

Genévrier commun 1

Houll: 1

Merisiet 1

Rosier dei chlntpl 1

Sorbier dei oiscleura .1

Tremble 1

Acidiphües de moder
Cln~he f1eneusc V

Méllmpyre des p~s 11

l...Iîche' pilules 1

Millepertuil éliglnl 1

bygrodines

Molinie bleuâtre 1

Acidiplùles li large am pl.

PolYlric éléglnl 1lI

Hypne ~OIIrroie .1

Hylocomic brilllRle 1

Acidiphiles de moder
Di~flne en bllli 1

Hypne de S~hreber 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercetalia robori~petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

CATALOGUE 1 2000 1
HETRAIES-cII[NAIES, CllEtlAIES
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIf.S

Les forêts du type 2133 se présentent sous plusieurs faciès :

- une hêtraie-chênaie où les deux essences dominantes réapparaissent dans le sous-bois
accompagnées du Charme, du Noisetier formant un couvert arbustif important; ronces
fréquentes mais non recouvrantes; strate herbacée dense;

- une chênaie sessiliflore-charmaie; sous le couvert de Chêne sessile. Charme dominant un sous
bois marqué par un fort développement des ronces, du Chèvrefeuille et de la strate herbacée
(Canche flexueuse); quelques arbustes pionniers (Alisier torminal, Sorbier des Oiseleurs);

- une chênaie pédonculée-boulaie; Charme absent et Bouleau verruqueux intervenant
régulièrement au niveau des strates arborescente et arbustive; Noisetier, Bourdaine,
Chèvrefeuille et ronces dominant avec tapis herbacé assez développé.

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Sous les peuplements altérés ou ouverts de la chênaie-hêtraie apparaissent fréquemment quelques
Bouleaux. Alisier torminal et Sorbiers des Oiseleurs, profitant des espaces libres pour s'implanter.

La chênaie sessiliflore-charmaie voit ces mêmes phénomènes amplifiés dans toutes les stations. Le
tapis herbacé est plus dense que dans le sylvofaciès à Hêtre et Chêne.

La chênaie pédonculée possède des peuplements souvent ouverts oil. le Charme a été éliminé.
L'abondance du Bouleau. de Noisetier et plus généralement la densité du sous-bois en espèces
recherchant la lumière indiquent un groupement en évolution rapide (Alisier blanc. Bouleau
verruqueux, Fougère aigle. Germandrée des bois•... ).

Les espèces acidiphiles à large amplitude et de moder sont régulièrement accompagnées de
neutroclines. L'acidité modérée du sol explique le maintien du Charme parmi les essences de la
hêtraie-ehênaie sessiliflore. Le Hêtre est à son optimum sur le plan de la profondeur du sol.

IDONNEES STATIONNELLES

Les stations du type 2133 sont fréquentes en Bas-Morvan, rares en Haut-Morvan collinéen et Pays
de Luzy.

Elles sont distribuées sur roches cristallines diverses et roches sédimentaires silicifiées.

Il n'existe pas de lien privilégié entre la distribution des sylvofaciès et les supports géologiques
recensés.

Sur roches cristallines. les stations reposent sur des sols bruns acides moyens à profonds à
pierrosité moyenne (fragments centimétriques) signalant une altération profonde des roches sur
plateau. L'humus est un mull oligotropbe ou un mull-moder : sous-type G.
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Sur les placages sédimentaires silicifiés (stations très rares en Bas Morvan) des sols de profondeur
équivalente montrent une fraction argileuse, grandissant vers la base du profil et donnant un horizon
inférieur de consistance très compacte. Le drainage, freiné, provoque une légère hydromorphie :
sous-type S.

FACTEURS FAVORABLES

- bonne profondeur du sol,
- acidité limitée.
- assez bonne réserve en eau du sol.

FACTEURS DEFAVORABLES

- excès d'eau dans le sol,
- présence d'un horizon compact en profondeur (S).

CATALOGUE/2000 1
HETAAJES-<:HENAlES, C1Œ1fAlES
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 443, 22 AoClt 1988.

LOCALISATION: La Revenue Morin.
COMMUNE: Maison Baude (21), SAULIEU.
FEUILLE : 2823 E; Saulieu
COORDONNEES: X = 739,30, Y = 2256,30
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nuIle, 572 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne sessile (3,3)
Chêne pédonculé (2,2)

HERBES: r = 2%
Fougère aigle (+,1)
Canche cespiteuse ( +,2)
Sceau de Salomon multiflore (+ ,1)
Canche flexueuse (+ ,2)

SOL:

ARBUSTES: r = SO %
Charme (2,2)
Hêtre (2,2)
Ronce des bois (1,1)
Houx (1,1)
Chèvrefeuille (1,1)

A - DESCRIPTION DU PROFIL (23/01190)

Observateurs: D. MEUNIER, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

~-------

///////
//// //

k-::::~
................................

A12

(8)

(B)C

SOL BRUN ACIDE PROFOND A MULL OLIGOTROPHE

SUR ARENE SABLO-ARGn.EUSE

A. L: (10-5 cm), feuilles entières et brindilles (au moins deux années);
F : (5~ cm), bien décomposé, fibreux; quelques grains minéraux; nombreuses radicelles
fines, brunes;
H : quelques grumeaux noirs;

Au : (0-7 cm), texture de sable argileux; brun gris très foncé lOYR 312; structure grumeleuse et
polyédrique fine subanguleuse; frais; meuble, peu cohérent, peu compact; très poreux; assez
nombreux graviers de silice amorphe; sain; nombreuses racines fines et moyennes,
ramifiées, saines, subhorizontales; activité de la faune peu visible; limite distincte;

Au : (7-25 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaune foncé 10YR 4/4; structure polyédrique
moyenne à débit fin, mal exprimée; frais; assez cohérent, friable, peu compact; poreux;

CATALOOUE/2000 1
Hf:TRAlES.OIENAIES, CHENAŒS
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quelques graviers; assez nombreux sables grossiers; assez nombreuses racines fines et
moyennes, peu ramifiées, saines, subhorizontales; quelques gaines racinaires vides; activité
de la faune .faible; limite graduelle;

(B) : (25-60 cm), texture de sable argileux; brun fort, 7,5YR 5/6; structure massive avec sous
structure polyédrique à débit fin; légèrement humide; très légèrement plastique, cohérent,
assez fragile, assez compact; poreux; faible hydromorphie, légères trainées de rouille
diffuses; quelques racines fines à moyennes, saines, légèrement sinueuses, non ramifiées;
nombreuses gaines racinaires; activité des vers assez importante, galeries revêtues
verticales; limite distincte;

(B)e : (60-90 cm), texture argilo-sableuse; deux couleurs dominantes: (4/5) rouge jaunâtre 5YR
516, (115) gris brun clair 2,5YR 612; structure massive avec sous-structure polyédrique
anguleuse moyenne; frais; cohérent, très compact, friable; peu poreux; très nombreux
graviers et sables grossiers; pas de racines; dans une matrice rougeâtre, trainées gris
verdâtre bien délimitées, plutÔt horizontales; structure et composition de la roche~mère

encore bien distincte; limite distincte avec la roche altérée;C : (90 cm et +), sable grossier
peu argileux.

C : (90 cm et +), sable grossier peu argileux.

B· ANALYSE

ELU
GRANUlOMETflJE

PROF. HOflJ- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20

(cm)
(an % lerre fine)

% lOS'" SlERS

%,. 'C
S.G. S.F. l.G. l.F. A. H20 KCL

P.tol

0·7 All 48 12 6 18 18 " 14.5 8.22 0.53 15.5 4.S 3.6 S

7-25 A12 40 12 7 ·20 21 26 2.0 1.16 0.11 10.5 4.S 4.2 2.7

25-60 lB' 4S 13 6 15 21 27 0.3 0.17 0.02 6.S 4.6 4.1 2.0

60·90 (BIC 42 14 7 14 23 36 0.2 0.14 .. .. .. .. 2.7

PROF. HOIll- COMI'lEXE ADSORBANT ALUMIN!UM F"
(cm) '0' m.1 'oh Tamm

LfTCa •• Mg•• K+ No+ S SfT% talaI lotal libra
100 , m.' m.' ",% HF % OE8% %

100 ft 100

0·7 All 22.3 1.7 O.B 0.6 .. 2.S 13 3.9 .. .. 1.40 0.71 SO

7-25 A12 13.4 0.2 0.1 0.1 .. 0.. 3 3.6 .. .. , .63 0.84 51

25-60 lB' 13.7 0.3 0.1 0.1 .. O.S 3.6 4.3 .. .. 1.95 0.75 3B

60-90 (BIC .. .. .. .. .. .. .. 4.6 .. .. 2.97 1.18 39

COMMENTAIRES:
- Fraction argile grandissant vers le fond du profil,
. srr faible,

- C/N peu élevé (mull) .

CATALOGVE/2000 1
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1AUTRES EXEMPLES

*Bas-Morvan: Relevé nO 203, 4 AoGt 1987

LOCALISATION: Bois de la Mer
COMMUNE: ST-MARTIN-DE-LA-MER (21)
FEUILLE: 2823 E, SAULIEU
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 565 m

'PAYS DE LUZY: Relevé n" 270, 8 Juin 1988

LOCALISATION: Bois de Chassagne
COMMUNE: ETANG-SUR-ARROUX (71)
FEUILLE: 2825 E, AUTIlN
TOPOGRAPHIE: replat, pente nulle, 292 m

CATALOOVE/2000 1
H~AŒS. CHEMAJEJ
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CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME ACIDIPHILE MODERE DE PLATEAU
SUR SOL HYDROMORPHE 2134

mouiU6

t'.
HC

HC

-.
MC

moy~

frai.

!,0/. 0-.
humid.

humid.

H

A

Ir".cld.
Icid. ...61 ,.lbl. neU'tr. calci·

Icfd. ment cole
Icid.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Situlltion : PLATEAU

Pente: NUllE

Exposition: NUllE

SOUS-SOL

Fr'quenee : MOYENNE

SOL

Type de .01 :

Type d'humu. :

Profondeur utile :

Etendue : SPATIALE

BRUN ACIDE, LESSIVE PLANDSOLIOUE

A PSEUDOGLEY PEU PROFOND

MULL OLIGOTROPHE, MULL-MODER

FORTE

Type de roche: ROCHES SEDIMENTAIRES SllICIFIEES ET

GRESEUSES

Mlltlhillu pllrentlll : -

VEGETATION

Rberve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE FAIBLE

FAIBLE

FAIBLE A MOYENNE

E.pècIII indlclltrlce. : ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIClINES DE MULL OLIGITROPHE, NEUTROCLINES

A LARGE AMPLITUDE, A TRES LARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE HYGROCLINES, MESOHYGROPHILES

Essene.. conseil".. : ---

il éviter: ---

possibles: EPICEA DE SITKA, CHENE SESSILE

Sensibilité: HYDROMDRPHIE, TASSEMENT, DEVELOPPEMENT DE LA MOLINIE ET DES RONCES

Intérét biologique : FAIBLE

CATALOOue/2000 1
HIITRAIES-<:HENAIES. CHENAIES
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARDRES

Chêne sessile IV

Chêne pédonculé Il

BoulclU vCmJqUCU)( 11

Charme 1

Châtaignier 1

Hêlre 1

Tremble U

IIERBACEES
NeutrocJioes ilIlarxe amplitude

Lierre nlmpanl. IU
Violeue de. bai• .................... 1

F':luque h~l~rophylte II

Neutroclines ilItr~ larae amplitLlde
MLlgLlCI. 11

Frai.ier "Llvage 1

MOUSSES
Neutroclilles ilI amplitude moyeuoe

Eurhynchie itri~e 11

Neulroclines ilItrès larae ampl.

Hypne pur 1

Hypne lriqu~lre 1

Thuidie Il me. de T.m.ri• ........ 1

ARBUSTES
Chhrefeuille dei boil V

Ronce du boi. . V

ChBrme............... . IV

Bourdaine . III

Noiselier III

Chêne KIIÎlC ••••.•.•.••.•.•.••.•.•. Il

Hêlre li

Viorne obier 11

A1iaier bl.nc 1

Alilier tonniru.l 1

A\lb~pirle moOOlyne 1

Bouluu vcnuqucux 1

Châtaignier 1

Acididines muU méso.,mésophiles

LLlZLlle poiILle ....•..•.....••.•.•..... 1

PalLlrin de Ch.ix........ . ..... 1

Acididiues muU méso,hygrophiles

Canche cespileLlK 1

FOLlg~re apÎnLlleLlK 1

Acidipbiles ilIlarxe amplitude
Foughe aigle III

Germandrée de. boi• .............. 1

HoolqLle molle 1

Luzule bllnche 1

Lu7.Ute dei boil 1

Acidklines muU wésO"mésophiles
Alrichie ondulée 1

ChêlK! pêdoncLlJé 1

Cornouiller unguin 1

ALlbépine épineuse 1

Genêlll balli 1

HO\IlC ..•.•.•.•.•••..•.•.•.•..•.•.••.... 1

Néflier 1

Pommier ULlVllle 1

Prunellier 1

Ro.Îer dei ch.mp• .................. 1

SlLlle Il oreil1enea 1

Sorbict dei oiseleLlnl 1

Tremble 1

Acidiphiles de moder
Clnche flexueLlse IV

Laîche Il pilLlle .11

MillepertLli. élég.nL 1

hygroclines
Molinie bleLlilre ..•.•.•.......•..... 1I

Acidipbiles de dysmoder

CIItLln<: vulg.ire 1

Mésohygrophiles

Jonc diffus 1

Acidipbiles ilIlarxe amplilLlde

Polylric êMg.nl 1V

Hylocomie bril1.nle.•.•.•.••.•.••.. 1I

Hypne courroie 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quereetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

CATALOGUE f 2000 f
HETRAJES-cHENAIES. CHENAJES
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ISYLYOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A· SYLVOFAClES

Les groupements végétaux du type 2134 sont dominés par les Chênes sessile et pédonculé. Le Hêtre
reste exceptionnel. Ces forêts sont traitées en taillis-sous-futaie en propriété privée. Des futaies de
très belle venue existent en Forêt domaniale (Buan).

Deux types de sylvofaciès ont été rencontrés :

- une chênaie sessiliflore à taillis de Charme, Noisetier, Bouleau et Tremble; Hêtre participant
plus rarement à la strate arbustive qui comporte aussi de nombreux ligneux bas (Bourdaine,
Alisier torminal, Ronces très recouvrantes, Chèvrefeuille très fréquent); strate herbacée en
général assez dense;

- une chênaie pédonculée très fréquente, à taillis de Charme, Noisetier, Bouleau et Tremble,
accompagnés de la Bourdaine, de la Ronce des bois et du Chèvrefeuille assez recouvrants;
strate herbacée peu développée.

B • ASPECTS DYNAMIQUES Er ECOLOGIQUES

Sur l'ensemble des stations, on remarque:

- une strate arborescente et arbustive nettement enrichie en espèces pionnières s'accommodant de
sols très frais à humides: Bouleau verruqueux, Tremble. Alisier torminal, Bourdaine;

- une strate herbacée caractérisée par la présence d'espèces hygroc1ines dont les plus couvrantes
signalent une alternance de phases d 'humidité/sécheresse du sol (Molinie bleuâtre et Canche
cespiteuse).

Le tapis herbacé, dominé par les espèces acidiphiles à large amplitude et de moder. comporte
régulièrement des neutroclines. Le Charme est bien représenté en raison de l'acidité modérée des
sols.

Avec l'augmentation de l'humidité du sol. disparaît très rapidement le Hêtre arbustif. Le Chêne
pédonculé est rencontré sur les sols les plus hydromorphes. Sous les peuplements altérés ou
ouverts, on observe un développement accru du tapis herbacé en particulier de la Molinie bleuâtre
et de la Canche cespiteuse (plus rare).

1DONNEES STATIONNELLES

Le type de station 2134 est distribué exclusivement sur la couverture sédimentaire des surfaces
tabulaires du Bas-Morvan et du horst de Saint-Saulge. Les sols, dont les horizons inférieurs B sont
plus nettement enrichis en particules fines possèdent une structure très cohérente et une consistance
très compacte. L'hydromorphie est toujours nette à panir de 20 à 30 cm de profondeur. L' humus
est un muU oligotrophe ou un muU moder à couches L et F continues, peu épaisses.

Certains sols possèdent des caractéristiques planosoliques avec horizons supérieurs dégradés,
éventuellement acidifiés et hydromorphes.

CATALOOllEl 2000 1 81
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Tous les sols sont profonds avec horizons inférieurs enrichis en argile, possédant une structure très
cohérente et une consistance très compacte. Le drainage y est insuffisant. Les traces
d'hydromorphie sont toujours nettes à partir de 20 à 30 cm de profondeur. La pierrosité est faible à
nulle.

FACTEURS FAVORABLES

- bonne réserve en eau du sol,
- profondeur utile assez importante.

FACTEURS DEFAVORABLES

- existence d'un horizon Bt très compact,
- drainage déficitaire en zones planes ou légèrement dépressionnaires,
- acidité des sols, consécutive au lessivage, pouvant devenir importante.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 531, 23 AoQt 1988

LOCALISATION: Forêt domaniale de Buan, le Tierçant
COMMUNE: JOUEY (21)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 422 m.

VEGETATION:

ARBRES " = 90 %
Chêne sessile (3,3)
Chêne pédonculé (4,4)
Channe (2,2)

HERBES: r = 60 %
Canche cespiteuse (3,3)
Luzule poilue (+,2)
Paturin de Chaix (3,3)
Laiche des bois (3,3)
Muguot (2,1)
Fétuque hétérophylle (+ .2)
Lierre rampant (3,1)
Canche flexueuse (+ ,2)

ARBUSTES: r ~ 75 %
Channe (3,3)
Tremble (4,4)
Cornouiller sanguin (2. 1)
Chèvrefeuille (2,1)
Ronce des bois (2.1)
Viorne obier (2,1)
Noisetier (3,3)
Bourdaine (2,1)

MOUSSES: r ~ 2 %
Atrichie ondulée (1.2)
Eurhynchie striée (2.2)
Hypne triquètre (+ ,2)
Polytric élégant (+ ,2)

SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: J. CHRETIEN, D. MEUNIER

o
L

Al

80

100

120

B<

c

SOL LESSIVE PLANOSOLIQUE A MULL-MODER

A." : (0-30 cm), IOYR 7/3, brun très clair; texture sabla-argilo-limoneuse; structure grumeleuse
dans le mât racinaire puis particulaire très fine en dessous; état du matériau très sec;
pulvérulent; cohésion très faible à nulle; faible compacité; porosité forte; enracinement
assez dense dans le mât racinaire. racines moyennes à grosses. brunes. saines, en majorité
ligneuses, tortueuses et peu ramifiées; à descente plutôt traçante; présence de rares petits
cailloux gréseux et graviers arrondis; peu d'activité faunique; matériau sain; non calcaire;
pas de signe particulier; limite graduelle;
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Az. : (30-45 cm), IOYR 7/3, brun très clair et quelques taches ocres, d'autres gris clair
d'hydromorphie; texture limono·argilo·sableuse; structure massive; état du matériau très
sec; agrégats très fermes à durs; cohésion moyenne; compacité moyenne; porosité moyenne;
enracinement réduit; racines moyennes, brunes, ligneuses, assez sinueuses, peu rarnifiées,
saines, à descente sub·horizontale; peu d'activité faunique; aucun élément grossier; présence
d'assez nombreuses taches ocre et blanchâtres d'hydromorphie; taches ocre plutôt arrondies,
taches blanchâtres plutôt allongées; concrétionnement noirâtre diffus et revêtant sur un très
faible épaisseur les agrégats; matériau non calcaire; limite distincte;

BIl,: (45-70 cm), deux couleurs dominantes: 5Y 6/1 à 50 %, gris à gris clair, et 7,5 YR 5/8 à 50
%, brun fort; texture argileuse; structure polyèdrique grossière à moyenne anguleuse à débit
plus finement polyèdrique; état du matériau sec; agrégats très fermes à durs; assez faible
cohésion; forte compacité; porosité assez faible (architecture ajustée, microporosité
structurelle dominante); enracinement peu important assez fin, blanchâtre, parfois brun et
ligneux, très sinueux, rarnifié et sain, à descente verticale; nombreuses taches ocre·rouille
de fer; existence de uatnées grises (réduction) de dégradation, argileuses et humides; taches
grises sur les faces des agrégats; à orientation plutôt verticale; présence de quelques cailloux
gréseux; existence de matière organique assez décomposée, d'aspect fibreux et de teinte
brun foncé à violacée; matériau assez hydromorphe; non calcaire; limite graduelle;

B",C : (70-120 cm), trois couleurs dominantes: 10YR 7/8, jaune (20%), 2,5YR 516 à 5/8, rouge
(40%), SYR 6/2, gris olive clair (40%); texture de la terre interstitielle située entre les
cailloux et blocs de grès argilo·sableuse; structure plutôt continue en zones à texture argilo
sableuse et plutôt finement particulaire en zone sableuse; état du matériau légèrement
humide; plastique et collant en zone argileuse, non plastique, non collant en zone sableuse;
cohésion moyenne à nulle; compacité difficile à estimer compte-tenu de l'importance des
éléments grossiers; porosité assez forte; présence de très nombreux cailloux et blocs gréseux
très durs, plus ou moins disloqués; apparence d'un lit caillouteux fracturé; enracinement
faible entre les éléments grossiers, à descente verticale, racines très sinueuses, brunes,
ligneuses; existence de zones sableuses et de teinte jaunâtre correspondant à l'altération du
grès; matériau assez hydromorphe; non calcaire; limite distincte;

(B)e : (120-150 cm et +), couleurs: 10YR 7/8, jaune, 5Y 6/2, gris olive clair; texture sablo
argileuse; structure particulaire en zone sableuse et continue en zone argileuse; matériau
humide; non plastique, non collant pour les parties sableuses, et peu plastique, peu collant
pour les parties argilo-sableuses; cohésion assez faible à nulle; compacité moyenne à forte;
forte porosité texturale en zones sableuses; porosité plus réduite en zones argileuses (très

.humide); enracinement et activité faunique nulle; rares cailloux de grès aplatis et texture
sableuse; existence d'importants placages d'argile grise et humide dans le sens horizontal
revêtant les zones ocre-jaune sableuses résultant d'altération de grès semble+il; pas de trace
d 'hydromorphie précisément observée; matériau non calcaire.

CATALOGUE/2000 /
HIITIAIES-CHENAlES, CHEHAŒS

84



B - ANALYSE

Ens
GRANUlOMETRIE

PROF. HORl- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20
(en % lerra finel

(cm) '" .~, % 10'
%v. ·C

S.G. S.F. L.G. loF. A. H20 KCL
P.lo!

0-30 Al 10.5 30.6 13.8 31.6 13.5 O., 2.32 13.5 0.55 24.54 4.6 4.0 20.1

30·45 A2, 8.8 27.2 9.' 30.4 24.1 O., 0.55 3.2 0.30 10.66 4.8 3.8 lB.7

45-70 Sltg 10.0 15.1 8.8 16.2 51.0 11.0 0.43 2.' 0.35 7.14 4.7 3.8 27.8

70-120 B2tg 9.8 44.1 4.8 4.0 37.5 30.0 .. .. .. .. 4.7 3.' 22.5

20-15 (BIC 55.6 20.3 1.4 3.1 19.6 O., .. .. .. .. 4.9 3.' 10.5

PROF. HORl- COMPlEXE ADSORBANT ALUMINIUM F"
(cm) '"

mol 'oh Temm
C8+ + Mg+ + K+ No+ , Srr% lot81 tOlal libre Lrr

100g mol mol
"'% HF % oEe% %

100 a 100 Q

0-30 Al 4.9 0.1 0.07 0.006 .. 0.25 '.2 .. .. .. 1.14 0.94 82

30-45 A2, '.0 0.1 0.22 0.116 .. 0.45 7.6 .. .. .. 1.71 1.27 74

45-70 811g 15.3 0.1 1.12 0.354 .. 1.61 9.8 .. .. .. 4.75 2.73 57

70·'20 B2tg 17.0 0.2 1.17 0.345 .. 1.78 10.3 .. .. .. 2.10 0.79 38

20-15 {BIC 7.3 0.7 0.74 0.101 .. 1.66 22.7 .. .. .. 1.16 0.45 39

COMMENTAIRES:

- fraction argile importante en profondeur,
- hydromorphie marquée avec migration du Fer en profondeur,

1AUTRES EXEMPLES

. srr très faible,
- C/N élevé (mull-moder).

• HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 467, II Août 1988

LOCALISATION: Forêt communale de St·Saulge
COMMUNE: SAINT-SAULGE (58)
FEUILLE: 2624 E, SAINT·SAULGE
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 393 m.

• BAS MORVAN: Relevé n' 452, 21 Août 1988

LOCALISATION: Les Mouilles
COMMUNE: LIERNAIS (21)
FEUILLE: 2823 E, MONTSAUCHE-LAC DES SErrONS
TOPOGRAPHIE: surface tabulaire, pente nulle, 529 m.
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HETRAIE-CHENAlE SESSIUFLORE A CANCHE FLEXUEUSE ACIDIPHILE A TRES
ACIDIPRILE DE PLATEAU SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

sous-typeS: SUR ROCHES SEDIMENTAIRES SILICIFIEES

sous-type G : SUR ROCHES GRANITIQUES OU GRESEUSES TRES ALTEREES

".He

2143

He

-.
He

moyen D"01.

"II.
-.

hunid.

humide

H

A

ue. acide auez f.lbl. neutre calcl·
acide .cid. ment cole

acide

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Situation; PLATEAU

Pente : NULLE

Exposition : NULLE

SOUS-SOL

Fréquence : FAIBLE

SOL

Type de sol:

Type d'humue :

Profondeur utile :

Etendue : SPATIALE

BRUN LESSIVE (S), BRUN OCREUX (G)

MULL-MODER, MODER

MOYENNE A FORTE

Type de roche: GRANITES, GRES (G). ROCHES SEDIMENTAIRES

SILICIFIEES (S)

Matériau parental: ARENE (G)

VEGETATION

Réserve hydrique :

Pierrolité :

Fertilité:

MOYENNE

NULLE A fAIBLE (CM)

fAIBLE

Espllces Indicatrices: ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES DE MULL OliGOTROPHE,

ACIDIPHILES DE DYSMODER, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE, NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE

Essences conseillées: CHENE ROUGE

li éviter: -

possibles: MELEZE D'EUROPE, EPICEA EN MELANGE

HETRE

Sensibilité: HYDROMORPHIE PROFONDE EVENTUelLE, DEVELOPPEMENT DE LA CANCHE fLEXUEUSE DANS LES OUVERTURES

Intérêt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Cb~ne senile V

Bouleau venuqucux .•.•.••.•.•.•.• 11

Hêlre •.•.••.•..•.•..•.•.•.•.••.•.•.•.• 11

HERBACEES

Acididine rouU méso,hygroclines

FO\Ighc femelle 1

Acidiphiles à !ara' awplliude

Fougère aigle rv

Houlque molle 1

LUl:Ule dea boil 1

MOUSSES
Neulrocline Aamplilude moyenne

Eumynchie Itri~e 1

Neutrocliues Atm large amplitude

Hypne pur 11

HYPMl cypR=I l

Hypne triqu~tre 1

Thuidie ~ nICI de TllTUlril 1

ARBUSTES

Cb~vrefcuillc des bois ... rv

Hatre ....••...••.•......•.•...•...... rv

Chêne senile III

Ronce des boil III

Houx II

Sorbier des oiselcura •.•.•.••.•...• 11

Acidiphiles de mooel"
C.nçhc nC)(lltU80 V

M~llmpyre des pnb li

Laiche ~ pilulCi 1

Millepertuis tltgant J

hygrocline

Molinie blcuill'e ............•.•... Il

Acidiphile de dysmoder

Clllune vulglire 1

Acidicliue mu1l méso.,mésophiles

Alrichie ondul~e 1

Acidiphiles de moder

Dicnne en billi Il

Dicranclle plurilat~rale 1

Alisier bllnc 1

Aub~pine monogyne 1

Bouleau verruqueux 1

Bourdline... . 1

Noisclier 1

Acidiphiles il large amplitude

Polytric éléglnt 1V

Hylocomi. brill.nl•................. t

Hypnc courTOic 1

Acidipbile de dysmoder

Lcucobryum glauque 11

(soul·type 8)

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES :

Les stations visitées sont occupées par un taillis-sous-futaie (en forêt privée) ou une futaie (en forêt
soumise).

Ces forêts sont dominées par le Hêtre et le Chêne sessile dans trois sylvofaciès Don liés aux
conditions de mil ieux :

- une hêtraie-ehênaie sessiliflore à taillis de Hêtre accompagné éventuellement du Noisetier et de
ronces fréquentes; strate herbacée peu riche en espèces mais assez recouvrante;

- une chênaie sessiliflore à taillis de Hêtre et éventuellement Chêne sessile; Bouleau verruqueux
présent fréquemment en strate arborescente ou arbustive; tapis herbacé assez recouvrant;

- une chênaie sessiliflore avec sous-bois très appauvri à Ronces et Bouleau verruqueux; tapis
herbacé et muscinal très développés.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Le Hêtre bien représenté dans la hêtraie-chênaie sessiliflore indique des conditions de milieux qui
lui sont favorables. Le couvert réalisé limite le développement du sous-bois à son minimum pour le
type 2143. C'est dans ces parcelles que les futaies les plus intéressantes sont rencontrées.

Les peuplements dominés par le Chêne sessile résultent d'un traitement ayant favorisé cette essence
par rapport au Hêtre. Le Bouleau apparaît dans les parcelles dégradées et les peuplements ouverts
otlle tapis herbacé subit une évolution importante Oarge recouvrement de la Canche flexueuse).

La chênaie sessiliflore est représentée dans les parcelles les plus modifiées par le traitement. Elle est
constituée d'espèces acidiphiles et acidiclines nombreuses. Les groupes neutroclines sont éliminés
par l'acidité des sols. Le tapis herbacé et muscînal devient luxuriant. Des espèces des milieux acides
dégradés sont présentes (Callune) et d'une façon générale des espèces acidiphiles à large amplitude
recherchant la lumière (Fougère aigle, Mélampyre des prés, Laiche à pilules, ...).

On note une modification sensible du cortège herbacé révèlant une variation de J'acidité du sol:

- cortège acidiphile typique otlles groupes acidiphiles à large amplitude et de moder dominent;
- cortège très acidiphile otlles espèces de dysmoder viennent se joindre aux groupes précédents.

Ces variantes trophiques se répartissent dans les deux sous-types définis.
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1 DONNEES STAnONNELLES

Le type de station 2143 est rencontré:

- sur la couverture sédimentaire silicifiée et les grès triasiques des surfaces tabulaires du Bas
Morvan (pays d'Amay) et sur les lambeaux résiduels de ces placages disposés dans le Haut
Morvan collinéen;

- sur roches granitiques (Haut-Morvan collinéen). surmontées d'une couche d'altération
importante : arène limona-argileuse à Iimona-argilo-sableuse à pierrosité faible à moyenne
(éléments millimétriques et centimétriques).

Sur roches sédimentaires silicifiées, les sols sont de type lessivé acide profond. La fraction
argileuse devient très importante en profondeur et la pierrosité est faible à nulle. L'humus est un
mull-moder ou un moder (sous-type S).

Sur roches granitiques très altérées, les sols sont moins épais. L'arène est rencontrée fréquemment à
partir de 50 cm de profondeur. Le profil possède une texture assez homogène sur toute sa hauteur.
L 'humus moins actif est un moder, avec couche H continue bien distincte sur sol brun ocreux (sous
type G).

La profondeur utile du support permet au Hêtre de se maintenir. La réserve en eau moyenne dans
les deux sous-types est favorable au développement d'une forêt de production feuillue.
L'accroissement de l'acidité vient nettement diminuer les potentialités. Celle·ci est signalée par la
présence d'espèces acidiphiles de dysmoder (Leucobryum glauque, Callune).
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IEXEMPLE SOUS-TYPE S

BAS-MORVAN: Relevé n° 509, 18 AoOt 1988

LOCALISATION : Bois de la Grange
COMMUNE: BARNAY (71)
FEUILLE: 2926 W, ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHIE : plateau, pente nulle, 406 m

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne sessile (5,5)
Bouleau verruqueux (2,2)

HERBES: r =30 %
Chêne sessile (2,1)
Canche flexueuse (2,2)
Mélampyre des prés ( + ,1)
Fougère aigle (2,1)

SOL:

ARBUSTES: r =60 %
Hêtre (3,3)
Chêne sessile (2,2)
Chèvrefeuille des bois (2,1)

A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: J. CHRETIEN, D. MEUNIER

o

20

40

60

80

100

120

l../F'
Ali

AI2

Al

Bsi

Bs2

SOL BRUN LESSIVE A MULL-MODER

A. (2~ cm) L : continue; feuilles de Chêne et Hêtre non décomposées ;
F : très peu fermentée, pas de mycélium;

Au : (0-10 cm), texture de limon sablo-argileux; 10YR 5/2 brun gris; structure grumeleuse; sec,
friable, agrégats fermes, cohésion faible, très peu compact; porosité très forte (biologique
structurale); pas de cailloux ni graviers; sain; enracinement dense, racines moyennes et
grosses (1 à qques cm), ligneuses, horizontales, saines, peu ramifiées; pas de vers; limite
distincte très irrégulière;

Au : (10-45 cm), texture de limon sabla-argileux; 10YR 6/4 brun jaune clair; structure polyédrique
fine à grossière; frais, très friable, agrégats fragiles, cohésion faible, peu compact; porosité
forte (structurale); ni cailloux ni graviers; légèrement hydromorphe; quelques taches ocres
et brunes; quelques très petites concrétions noires, rondes; nombreuses racines moyennes
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ligneuses, brunes, très peu ramifiées, saines et sinueuses; très nombreux canaux résultant de
la décomposition de racines (horizontaux); assez nombreuses galeries de vers; limite
distincte; remarque: descente de matériaux de j'horizon Ail dans le sommet de cet
horizon;

k: (45-70 cm), texture de limon sabla-argileux; matrice (60 %) 10 YR 6/4 brun jaune clair, 40 %
ocre, gris clair, noir; structure massive à débit polyédrique fin et grossier anguleux; frais,
friable, agrégats fermes à durs, cohésion moyenne, compact; porosité faible; nombreux
pores tubulaires; rares cailloux et graviers (grès) arrondis et très altérés; très hydromorphe;
abondantes taches ocres et gris clair ponctuelles; assez nombreux amas de nodules ferro
magnésiens dans la masse; quelques revêtements pelliculaires noirs sur les faces des
agrégats; remarque: à la base de l'horizon; quelques langues de dégradation grises et
auréolhs ocres; quelques racines petites et moyennes, ligneuses, brunes, bien ramifiées et
sinueuses; quelques galeries de vers; limite diffuse;

Bel : (70-100 cm), texture de sable argilo-Iimoneux; matrice lûYR 5/8 brun jaune, abondants
concrétionnements noirs; structure massive; frais (un peu), friable, forte cohésion, agrégats
durs, très compact; porosité très faible et très fine; quelques rares cailloux et graviers (grès)
; hydromorphe; taches ocres et grises; très nombreuses concrétions et amas concrétionnaires
ferromagnésiens indurés et parfois pelliculaires; langues de dégradation argileuses verticales
grise-ocre parfois ocre-rouge; pas de racines; pas de vers; remarque: rares petites racines
dans les langues; limite distincte;

& : (100-120 cm), texture argilo-sableuse; 40 % : gris clair lûYR 7/1, 60 % ocre 7·5YR 5/8 brun
fort; structure massive; légèrement humide, peu plastique, peu collant, assez friable,
cohésion moyenne, compact; porosité faible; quelques pores tubulaires; rares cailloux (grès
altérés), rares graviers; hydromorphe; léger concrétionnement noir sous forme d'amas ou de
revêtements pelliculaires; nombreuses veines horizontales et verticales (plus argileuses que
la matrice AS) grises; pas de racines; pas de vers; limite abrupte irrégulière;

Ile : (120 et +). grès fins.
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B· ANALYSE

Eus
GRANULOMETRIE

M.O. C% N% CIN pH H20PROF. HORl- GROS-

lem)
(en % terre fine)

% 10''" SlERS

L.G.
%v. 'C

S.G. S.F. L.F. A. H20 KCL
P.lot

0-10 Al '.2 36.3 14.4 24.2 15.9 O., 10.56 6.14 0.264 23.25 4.2 3.4 28.0

10·45 A2 7.' 36.2 13.4 26.6 15.8 0.0 1.3 0.76 0.049 15.51 4.' 3.' 18.9

45-70 BSI 10.6 33.6 13.3 24.3 18.2 0.0 0.48 0.27 0.035 7.71 4.7 3.8 20.3

70-100 B52 14.4 39.3 11.2 21.0 14.1 1.0 0.33 0.19 .. .. 4.' 3.B 18.1

00-13 Il, 10.7 49.3 4.' ••• 25.2 0.0 0.29 0.17 .. .. 4.' 3.7 18.4

PROF. HORl- COMPUXE ADSORBANT ALUMINIUM F"
lcm) '" m.1 ',h Temm

Ca+ + Mg+ + K. N•• S SIT% lotel lolel libre LIT
100 g m.' m.1

"'% HF % OE8% %
100 0 100 0

0·10 Al 15.8 0.3 0.23 0.265 .. 0.828 5.24 '.2 0.36 .. 1.80 1.61 89

10-45 A2 4.7 0.1 0.04 0.068 .. 0.224 4.76 2.2 0.33 - 2.04 1.71 83

45-70 B51 6.6 0.1 0.14 0.123 .. 0.394 5.97 3.6 0.44 .. 3.03 2.60 BS

70-100 652 7.8 0.1 0.39 0.134 - 0.659 8.45 3.' 0.56 .. 3.76 3.25 86

00-13 Il, 8.3 0.0 0.68 0.167 .. 0.882 10.62 '.6 0.41 .. 3.19 2.69 84

COMMENTAIRES:

- taux; de matière organique élevé en A,
- pH assez faible,
. C/N élevé,
- horizon profond argileux compact.
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1AUTRES EXEMPLES SOUS-TYPE S

• BAS-MORVAN: Relevé n° 403,13 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois des Brosses
COMMUNE: AVALLON, LES GRANDES CHATELAINES (89)
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
TOPOGRAPHIE: plateau, inclinaison 2°,275 m.

Relevé nO Sil, 18 AOOI 1988

LOCALISATION: Haut-Lichard
COMMUNE: BARNAY (71)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHIE: pla,eau, pen,e nulle, 406 m.

Relevé nO 376, 7 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois de la Cha
COMMUNE: MAGNIEN (71)
FEUILLE: 2926 W, ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHlE : plateau, pente nulle, 420 m.

IAUTRES EXEMPLES SOUS-TYPE G

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n0441, 21 AoOt 1988

LOCALISATION: Bois au Maire
COMMUNE: SAINT-BRISSON (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES-SETTONS
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, altitude 655 m

• BAS MORVAN: Relevé nO 011, 18 Juin 1987

LOCALISATION: Forêt domaniale de SAULIEU, Bois de Brenil
COMMUNE: SAULIEU (21)
FEUILLE: 2823 W, SAULIEU
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 575 m.
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CHENAIE-BOULAIE ACIDIPHILE A TRES ACIDIPHILE

DE PLATEAU SUR SOL HYDROMORPHE
2144

NO

.....
NO

moyen
freil

fr.ie

D.....
tmmidl

humi~e

, 1
/ 1
1 1
\ ,
\ '
\ 1

"•

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence: TRES FAIBLE

mouill~

H

A

SOL

Ir" eoi~e ..... 'eibl.. neutre oolc;-
acide eclde ment cola

eol~e

Etendue: SPATIALE

Situation:

Pente:

PLATEAU

NULLE

Type de sol: BRUN ACIDE, LESSIVE ACIDE A PSEUDOGLEY

(-30 CM)

Exposition : NULLE

SOUS-SOL

Type de roche: ROCHES SEDIMENTAIRES SILICIREES ET LIMONS

ASSOCI ES, GRES

Matériau parental: -

VEGETATION

Type d'humus:

Profondeur utile :

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

MODER, HYOROMOOER, HYOROMULL

MOYENNE A FORTE

BONNE, DRAINAGE FAIBLE

MOYENNE A FORTE EN PROFONDEUA

FAIBLE

Espllces indicatrice. : ACIDIPHILES DE MODEA, ACIDiPHILES DE DYSMOOEA, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES DE MULL

OLIGOTAOPHE, HYGAOCLINES

Essence. conseillée. : RESTAUAER LA STRATE ARBORESCENTE NATURELLE

11 éviter: LIMITEA LES INVESTISSEMENTS

Sensibilité : HYDROMORPHIE, DEVELOPPEMENT DE LA MOLINIE

Intérit biologique : FAIBLE

CATAlOGUE 12000 1
HETRAIES-<:HENAIES, CHENAIES
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES
Bouleau verruqueux •............. V

Chêne senile V

CUne pédonc;ulé U

HERBACEES

Acidiphiles Il targe ampl.

FOllllêrc aigle V

MOUSSES

Acidiphile llarae amplitude

Polytric élég.nt 1II

ARBUSTES

Bouleau verruqueux V

Chêne sessile ...............•...... V

Bourdaine 1II

Chhrefeuille dei bois III

Ronce dCl boit lU

AcidiphiIes de moder

ClIlche nexueule v

Laiche Il pilulu DI

Millepertuis éléganl III

Mélampyre des plil III

bygrodine

Molinie bleue V

AddiphiIe de mOllet

Dicrane en bal.i DI

Addiphile:s de dyswoder

Callune vulgaire . .1IJ

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGlQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (MaI.29) Br. BI. 31

Addiphile de dy$woder

Lcu(obryum glauque V

CATALOGUl": 1 2000 1
HErR.A.lE.s<llENAlES, CIIEI'IAJE$
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les stations visitées component un taillis de Chêne et Bouleau sous une futaie basse, de médiocre
venue.

Un seul faciès décrit : la chênaie-boulaie avec des peuplements à base des Chênes pédonculé et
sessile, des Bouleaux verruqueux et pubescent; sous-bois arbuslif très appauvri; strate herbacée
couvrante comprenant des espèces hygroclines avec, en particulier, abondance remarquable de
Molinie bleuâtre.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

L'abondance de la Molinie bleuâtre signale une alternance de phases d'humidité/sécheresse du sol.
Le développement important de la strate herbacée est favorisé par le faible couvert des Bouleaux.
Ce groupement, par ses caractéristiques floristiques, se rapproche de ceux rencontrés en condition
ct 'hydromorphie permanente (de nappe) à la périphérie des tourbières (Moliniaie à Chêne
pédonculé). L'origine de l'état actuel du milieu, en particulier de j'hydromorphie, peut être imputée
à l'effet de dégradations anciennes de la forêt qui auraient favorisé la remontée de la nappe.

IDONNEES STATIONNELLES

Ces forêts sont rencontrées sur la couverture sédimentaire en Bas-Morvan: Nord (Avallonais)
sédimentaire silicifié et limons associés, Est (pays d'Arnay) grès triasiques. Tous les sols présentent
un enrichissement en argile en profondeur. Des traces d 'hydromorphie apparaissent dès les 20
premiers centimètres. Elles deviennent plus nettes à partir de 25 à 30 cm. Sur l'Hettangien du Pays
d'Arnay (bois de la Mer) en limite des roches granitiques, peut apparaître un type de sol au degré
de lessivage comparable mais avec une hydromorphie révélée peut-être moins distinctement (taches
moins nettes).

En condition d'hydromorphie plus marquée, la décomposition de la matière organique est influencée
par les excès d'eau avec incorporation plus lente de la litière à l'horizon Al, assez épais
(hydromoder, hydromull). Dans les autres cas, l'humus est un moder avec couche H difficile à
distinguer de l'horizon At, très peu épais.

FACTEURS FAVORABLES

FACTEURS DEFAVORABLES

- forte acidité du milieu,
- excès d'eau dans le sol.

CATALOOUE/2000 1
HETIlA1ES-CtIENAJES, CHENAlF.'l
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IEXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 402, 13 Juillet 1988

LOCALISATION : Bois des Brosses
COMMUNE: LES GRANDES CHATELAINES, AVALLON (89)
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
COORDONNEES: X = 716,50, Y = 2275,30
TOPOGRAPHIE: plateau, inclinaison 20, altitude 277 rn.

VEGETATION:

ARBRES: r = 100 %
Chêne sessile (3,3)
Bouleau verruqueux (3,3)
Pin sylvestre ( +,1)
Chêne pédonculé (1,1)

HERBES: r = 60 %
Chêne sessile (2,1)
Molinie bleuâtre (2,2)
Fougère aigle (2,1)
Canche flexueuse (1,2)
Laîche ~ pilules (+ ,2)
Millepertuis élégant (+,1)

SOL:

ARBUSI'ES : r =40 %
Chêne sessile (3,3)
Chèvrefeuille des bois (3,3)
Ronce des bois (2,1)
Bouleau verruqueux (+ ,2)

MOUSSES: r = 2 %
Atrichie ondulée (1,2)
Leucobryum glauque (1,2)

A • DESCRIPTION DU PROFIL (26/03/90)

Observateurs : G. MENY, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

L
F
Ali

A12g

Bg

SOL BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY A MULL OLIGOTROPHB

A. L : (5"() cm), feuilles de Chêne, beaucoup de pétioles et quelques feuilles de Bouleau,
brindilles, quelques turricules;
F : discontinu, quelques glands, très nombreuses brindilles;

Au : (0-10 cm), texture limoneuse; brun clair lOYR 6/3; structure grumeleuse à débit polyédrique
émoussé; frais; meuble, peu cohérent, assez friable; assez poreux; pas de cailloux; assez
sain; nombreuses racines moyennes et grosses, assez ramifiées, horizontales, peu sinueuses;
turricules abondants en surface, de couleur brun grisâtre plus foncé que le Ali, plus ou
moins incorporés à celui-ci; activité importante des vers; limite distincte;

Aue: (10-35 cm), texture limoneuse; gris légèrement brun 10YR 6/2; structure assez massive à

CATALOOUE/2000 1
HirrRAlES-cJŒ)lAlES, CHENAIES
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débit polyédrique moyen subanguleux; très frais; compact, cohérent mais friable; peu
poreux; rares petits cailloux; hydromorphe, taches rouilles diffuses sur matrice beige
grisâtre; nombreuses gaines racinaires horizontales; nombreuses racines grosses et
moyennes subhorizontales, sinueuses, brunes; nombreuses galeries de vers subhorizontales
revêtues de matière organique; galeries bouchées; limite abrupte régulière;

Bp : (35-80 cm), texture de limon argileux; horizon bicolore: (112) gris léger 10YR 7/1, (112) brun
jaunâtre 10YR 5/8; structure massive à débit polyédrique; frais; très compact, très cohérent,
peu friable; imperméable; très hydromorphe; passées grisâtres subhorizontales, plages
rouilles bien localisées; concrétionnement très important au centre des taches rouilles;
quelques racines fines et moyennes un peu altérées, peu ramifiées, qui passent dans la
matrice grise; quelques galeries de vers;

B - ANALYSE

Eus
GRANUlOMETRIE

H20PROF. HORI· GROS- M.O. C% N% CIN pH

(cm)
(en % terre fine)

% 10''" 'ffi'
%,. 'C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL
P.tot

0·10 Ali • , 22 58 • 7 ,.. 3.29 0.20 16.5 4.8 3.' 3.0

10·35 A12 4 3 26 58 9 3 2.2 1.27 0.06 21.2 4.8 4.1 1.4

35·95 B, , , 21 " 23 1 O., 0.30 0.02 15.0 4.' 3.' 2.2

PROF. HORl- COMPlEXE ADSORBANT ALUMINIUM F"
(cm) '" mol

Ca+ + Srr% 'oh Tamm
LrrMg+ + K+ No+ S totel total lib,.,

100 g mol mol
"'% HF % DEB% %

100 100

0-10 Ali 11.5 1.3 O., 0.3 .. 2.1 18 2.1 .. .. 1.07 0.59 55

10-35 A12 10.7 0.3 0.1 0.1 .. O., 4.7 2.3 .. .. 1.16 0.65 "
35-95 B, 17.8 1.0 1.1 0.1 .. 2.2 12.5 4.7 .. .. 2.63 1.64 62

COMMENTAIRES:

- fraction argile importante en profondeur,
. CIN élevé (mull ollgotrophe),

IAUTRE EXEMPLE

BAS MORVAN: Relevé n" 520, 19 aoat 1988

- complexe adsorbant désaturé,
- migration du fer en profondeur .

LOCALISATION: le Grand Bessay
COMMUNE: IGORNAY (71)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY·LE·DUC
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 483 m

CATALOGIJI:l/2000 1
HF:rRAIES-cllENAŒS, CHENAŒS
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~TIL_L_IAI_E_-E_RAB__L_AIE_A_PO_L_Y_P_O_D_E_VU_L_G_AIRE__•rSUR__EB_O_UL_I_S_G_R_OS_S_IE_R_S 1221_2

Ir. ocide _ flibl.. noutre .ol.~

6CHH acide ment toi.
Icid.A

mouill4

H

tr.N.

--~\ MC:

- 0Il MC

t

fâ moyen

~
1••

<a, ".
-hunlde

humide

REPARTITION Fr6quence : TRES FAIBLE Etendue : LOCALISEE

TOPOGRAPHIE SOL

Situallon:

Pente:
Expoailion :

VERSANT

FORTE

VARIABLE

Type de .01 :

Type d'humue :

COLLUVIAL MESOTROPHE PEU EVOLUE

MULL MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : FAIBLE A MOYENNE

Type de roche: ROCHES GRANmaUES

Met'rieu p.rental : EBOULIS GROSSIERS

Rberve hydrique :

Plerroalt' :

Fenilit' :

MOYEN, DRAINAGE BON

FORTE

BONNE

VEGETATION

Eap'cel indlcltrlcel : NEUTROCLINES A LARGE AMPliTUDE, ACIDICLINES DE MUU MESOTROPHE, NEUTROCLIME A AMPlITUDE MOYENNE,

ACIDICLINES DE MULL OLIGOTROPHE, NEUTRONITROPHILES, NEUTRONITROCLINES, NEUTROCALCICOLES A CALCICLINES, HYGROSCIAPHILES

Eallnce. oonlllll". : ERABLE SYCOMORE

RESTAURATION DES ESSENCES NATUREUES

Po..ibl•• : FRENE

, 'viler : ENRESINEMENT

Sen.ibilit' : MOBILITE DU SOL

Int"It biologique: GROUPEMENT RARE EN MORVAN, A CONSERVER

CATALOGUE/2000 /
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1f_l2-MPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Erable I)'comol'll IV

Fr!lle commun .••..........•.•.•.• IV

Aulne IllulilleuX ..............•.•••• 11

Chume 1I

Ch!1U: Ieslile 11

Tilleul /1 nIu eord6n 11

HERBACEES

Neutroc:a1cicoles ~ calcidwes
Brachypodc dei boi 11

Neutroclines Il amplitude moyenne

Alp6role odonnte IV

Neutroclines illal'llt! amplitude

Fétuque du bai V

Lamier jlune V

Fou8èr-e mile IV

LielTC ramplnt IV

StellaiR holosl~c IV

Sceau de Sllomon multiflofll 11

Neutrodine5 li. titi large amplitude

Polypode VUlgliR IV

Versed·or U

MOUSSES
Neutroclines li. amplitude moyenne

Eurhynchie Ilrite IV

Neutrocline5l1. trl!s large amplitude

Hypnc cyp~I 1I

Hypnc tMqu~lfll 1I

Thuidie k nIel de TlmlMI Il

ARBUSTES

Rorw:c du bois V

Ch~Vldcuillc dei boil IV

Framboisier IV

Noiselier .........•.•...••.•.•...... IV

Orme de monlagnc .••.•.•.••.•.•. IV

NeutronÎlrodilJe5

Hcrbe-II-Robcn II

Neutrowlroplilles. hYlrocJ.

Onie dioïque Il

Hygrosdaphile5

Dcntaifll pen~c II

Neutronitrophiles, b)'lrocline5

Mnie ondul~c IV

Acidiclines mull ml!so.,ml!sophiles

Mnie .pplfllntte Il

Chlrme 11

H~lfll u
Surelu k arappn 11

Tilleul k gdn nIu 11

Acididines wull wéso.,mésophil.

Polyltic dill~ •.•.•.••.•.•.•..•.....IV

Millet difful O

Scrophulaifll1'\OUeulC 1I

Acidielines mull wl!so.,b)'lrocl.

SURlie pelite·Oscille V

FOUg~fll femelle IV

Foug~re Ipinuleusc 11

Acidiphiles de moder

Canche flexueulC 11

Acidipbiles li. large amplitude

Hypne courroie V

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagecea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: FagetaUa sy/vaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Lunario-Acerion Mooe 75

CATAlOOUE/2000 1
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ISYLVOFACIES - ASPEcrS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A· SYLVOFACIES

Les forêts ont la physionomie d'un taillis vieilli. Le couvert réalisé est inférieur à 100 % : rejets de
Charme, Tilleul, Erable sycomore formant, avec le Noisetier, la strate arbustive; ronces
abondantes; strate herbacée 'riche; mousses offrant un recouvrement important du sol, surtout sur les
éléments grossiers.

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

Ces groupements non mis en valeur sont soumis à une évolution naturelle. Les Chênes et le Hêtre,
davantage, ont des difficultés à se maintenir dans ce type de milieu. La flore assez riche rassemble à
la fois des ligneux à caractère pionnier et des herbacées des milieux neufs, à forte activité
biologique. De nombreuses essences à l'état dépérissant et les rejets de souches nombreux
reconstituent une strate arborescente toujours ouverte.

Le cortège floristique est dominé par les espèces neutroclines et acidiclines de muU mésotrophe.
Celles-ci sont accompagnées de neutronitroclines, neutronitrophiles. Cette diversité atteste des
fortes potentialités des sols. Les hygroclines rencontrées indiquent une fratcheur de ces stations due
en grande partie à l'ombrage important règnant dans ces vallées encaissées.

IvARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Ces stations sont rares et distribuées uniquement en Haut-Morvan. Les vaflatlons des
caractéristiques stationnelles de l'Erablière à Polypode restent d'amplitude très faible et permettent
donc de caractériser un type de station assez rare. Ce type de station n'existe que sur les pentes
fortes alimentées par des éboulis grossiers avec sol peu évolué à muU mésotrophe.

Le sol constitue un facteur limitant à J'installation de la plupart des essences. La richesse chimique
et la réserve en eau des sols sont favorables à la production de bois. Certaines cépées de Frêne et
d'Erable sycomore sont de fortes dimensions.

FACTEURS FAVORABLES:

- assez bonne réserve en eau,
- bon drainage,
- fertilité moyenne.

FAcrEURS DEFAVORABLES :

- pente forte,
- blocs à la surface.

C"T.u.ootJl! 12000 1
H~AŒS. CIIENAŒS
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN MONTAGNARD : Relevé o' 113, 1er AoOl1987.

LOCALISATION: Forêt domaniale de G1enoe, Gorges de la Canche.
COMMUNE: ROUSSILLON-EN-MORVAN (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT-FOLIN
TOPOGRAPHIE: versant, pente 30 0

, exposition Est, 550 m.

VEGETATION:

ARBRES :
Frêne commun (3,3)
CIwme (3,3)
Erable sycomore (2.2)
Orme de montagne (2,2)

HERBES :
Fougère femelle (+ ,2)
Surelle petite Oseille (1,1)
Fétuque géante (3,3)
FOUière mile (+ ,2)
Lierre (2,3)
Lamier jaune (2,2)
Sceau de Salomon multiflore (1,1)
Stellaire bolostée (+,1)
Dt:Iltaire pl:DD6c (2,1)
Aspérule odorante (1,2)
Polypode wlgaire (2,2)

CATALOGtIE/2000 ,

H~AŒI, CJŒNAIEli

ARBUSTES:
Hêtre (+ ,2)
Ronce des bois (2,2)

MOUSSES
Mme ondulée (1,2)
Eurhynchie striée (1,2)
Hypne courroie (1,2)
Hypne triquètre (+,2)
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CHENAIE-FRENAIE A TILLEUL SUR MATERIAU DE PENTE CAILLOUTEUX

TRES FRAIS 2213

moull"

1'"
MC

MC

-MC

, 1

D
/ , moy.,, 1, , Ir.
1 .

, 1
\,
~

".
-hunick

hunôcle

H

A

Ir. ..ôcle _ laible- nell\,. ..lcI·
ICide tc:i<Se mant col.

acide

REPARTITION Fréquence: TRES FAIBLE Etendue: lOCAIlJSEE

TOPOGRAPHIE SOL

SItuetlon:

Pente:

Expoeltion :

VERSANT

MOYENNE A FORTE

VARIABLE

Type de eol :

Type d'humue :

COllUVlAl MESOTROPHE, BRUN

MESOTROPHE,

MUll MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES CRISTAIllINES

Met'rlau parental: COllUVIONS

Rélerve hydrique :

Pierroeit' :

Fertilit' :

BONNE,ORAlNAGEBON

FORTE (CM, OCMI

BONNE

VEGETATION

&p~ce. Indlcetrlcee : NEUTROCllNES A l.AAGE AMPliTUDE, NEUTROCUNES A TRES l.AAGE AMPUTUDE, NEUTRONITROClINES,

NEUTRONITROPHllES, ACIDICllNES DE MUll MESOTROPHE, NEUTROCAlCICOLES A CAlCICUNES, NEUTROCUME A AMPUTUDE MOYENNE,

HYGROSCIAIPHIES

& ..ncea con.eillée. : FRENE, ERABLE SYCOMORE Poe.lble. : CHENE PEDONCULE

RESTAURATION DES ESSENCES NATURellES

il éviter: -

Sen.lbilit' : EROSlON DES SOLS, MOBiliTE DES MATERIAUX

Intérlt biologique : RARE, A CONSERVER

CATALOOUE/2000 1
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COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chlrm~ IV

Frêne commun IV

Tilleul ~ petite. flle IV

Chêne ptdoncI,lIL lI

Erable eh.mpêlf'l: .•.•.•.•.•......•. 11

Orme de montagne ...•.•.•........ 11

IIERDACEES

Neulrocl.ines à amplitude moyen.oe
Mtliquc uniflore Il

NeutroclÎ1les à laJ'le amplitude

Lamiu jlUrw: ........•.............. V

Lierre rampant IV

Velee dCl h.iu IV

Violelle du boil IV

Fétuque Mlüophylle 11

Foug~re mâle Il

Petite pervenche l1

Sceau de S.lomon multiflore II

Stell.ire hololtée 11

Nelltrocliues llirb large amplitude

Polypode vulgaire Il
Verge d'or Il

A5pidium ~ eila raidea l

MOUSSES
Neulrocliues 11l1lllplitllde moyenne

Eurflynehie atriée IV

Nl!\ltroclines il très large l1llIplitude

Hypne triqu~tre ll

Thuidie ~ fIlCi de Tamari•....... Il

ARBUSTES

Houx IV

Ronce de. boit IV

Charme Il

Ch~vrefcuillc du bois.... . Il

Er.blc .ycomore Il

Neutrooitrol:Mel

Compagnon rouge IV

Hcroe·~·Robcrt IV

Clro.mine de. prêt Il

Pnmevhe tlcvtc Il

Neutronilropbiles, mésophiles

Aspe'llelle Il

Neulronilrophiles, hygroclines

LielTe telTClll'll IV

Neutrouitrophiles, bygroclines

Mnie ondulée IV

FUllin d'Europe 11

NoilClier 11

Sureau ~ gl1lppu 11

Tilleul ~ petite. fllu l1

Addiclioes mull méw.,mésopb.

Millet dilTu V

Paturin de Ch.ix IV

Addipbiles llarge l1llIplilude

wzule de. boil 11

Il)'grosciaphiles

Polyatic ~ .iguilloRI 11

Addiclioes muU méw.,mésopb.

Atrichie onduMe IV

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion beruli (lssl. 31) Obord. 53
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 1980

CATAlOGUEI200Q 1
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ISYLVOFAClES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFAClES

Les peuplements très variables du type 2213 sont issus de taillis vieillis. Il s'agit le plus
fréquemment de charmaies à Frêne 011 l'on trouve irrégulièrement le Chêne pédonculé. Plusieurs
autres espèces peu fréquentes en Morvan interviennent dans le conège dendrologique : Tilleul à
petites feuilles, Erable champêtre, Orme de montagne; rejets de ces essences constituant le sous
bois arbustif.

B - ASPECTS DYNAMIQUES E:f ECOLOGIQUES

Dans les stations visitées. les essences rencontrées montrent une bonne vigueur. La strate herbacée
reste très diversifiée même sous couvert important de Charme. Le Chêne pédonculé peut apparaître.

Sous les peuplements dégradés ou ouverts, le Noisetier et les ronces deviennent très recouvrants.

La fertilité des sols est affirmée par la présence de nombreuses espèces neutroclines et
neutronitroclines. Quelques hygroclines bien représentées indiquent une fratcheur importante des
stations.

1VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

La pente moyenne à forte et les formations à l'origine du sol sont déterminants pour l'installation de
la végétation reconnue. Il s'agit de matériaux grossiers emballés dans une matrice Iimono-argileuse,
alimentés par les éléments de la couverture sédimentaire des plateaux du Bas-Morvan.

Les sols colluviaux mésotrophes à eutrophes recèlent une activité biologique importante au niveau
de l 'humus avec minéralisation rapide de la matière organique.

FACTEURS FAVORABLES:

- réserve en eau moyenne,
- épaisseur du sol moyenne.

FACTEURS DEFAVORABLES :

- forte pente,
- éléments grossiers très abondants.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 196, 4 AoQt 1987

LOCALISATION : Bois de l'Epenay
COMMUNE: CURE (89)
FEUILLE : 2722 E; AVALLON
COORDONNEES : X = 710,20 , Y = 2270,10
TOPOGRAPHIE: versant, pente 27 0

, exposition Nord-Est, 210 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 90 %
Charme (4,4)
Tilleul ~ petites tues (3,3)

HERBACEES: r = 70 %
Millet diffus (+,1)
Herbe ~ Robert (2,1)
Primevère élevée (+ ,1)
Lierre terrestre ( + ,2)
Silène dioïque (+,1)
Lierre rampant (1,2)
Lamier jaune (1,2)
Mélique Aune fleur (2,2)
Sceau de Salomon mult. (+ ,1)
Stellaire holostée (2,2)
Vesce des Haies (+ ,2)

ARBUSTES: r = 10 %
Erable champêtre (1,1)
Erable sycomore ( +,1)
Frêne commun (1,1)
Fusain (+,1)
Houx. (+,1)
Ronce des bois (2,1)

Verge d'or (+ ,1)
Violette des bois (2,2)
Patutin de chaix (1,2)
Aspergette (2,2)
Polypode vulgaire (2,2)
Alliaire officinale ( + ,1)

MOUSSES: r = 1 %
Atrichie ondulée (1,2)
Mme ondulée (2,2)
Eurhynchie striée (2,2)
Hypne triquètre (1,2)

SOL : A - DESCRIPTION DU PROFIL (02/02/90)

Observateurs: D. BAIZE, LL. SIMONNOT

o
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(B)

(B)C

c

SOL BRUN MESOTROPHE A MULL MESOTROPHB

A. L très discontinue à nulle;

A : «()...22 cm), brun rosé; texture Iimono-argileuse; structure polyédrique fine émoussée; friable,
meuble, aéré; très nombreux graviers, assez nombreux cailloux anguleux de silicifié et de
cristallin rose assez dur; racines nombreuses;

(D) : (22-50 cm), brun rosé; texture de limon sablo-argileux; structure polyédrique émoussée fine
de 30 mm à sous-structure de 2 à 4 mm; friable; graviers durs; quelques cailloux à
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altération verte; horizon humide;

(B)C : (50-68 cm), brun rosé; texture de sable argilo-Iimoneux; structure plutOt polyédrique
anguleuse; 60 li. 70 % en volume de cailloux et pierres de roches très altérées li. cortex
d'altération ven~live, en place ou disloqués; quelques racines; horizon humide;

Il : (68-90/95 cm), altérite 'noirâtre, schisteuse, li. cristaux brillants, très altérés, interstices (lits,
fissures) remplies de terre fine rose; repose sur la roche cristalline dure non altérée.

B - ANALYSE

GIlANUlOM[fl\/E
ars GI!O$Sl[]l,$

"",,,. H_ EM" P ror. M.O. " .. ~ p.,.. pH "'0
lcm)

len % lerre line)
,~ • 0_ ,~.- <. ·c

S.G. S.F. L.G. L.F. A. "'0 ,~,.- >,=
0-22 Al .. .. - - - 32 20 3.3 19.2 1.44 13 o.ou 5.1 4.2 1.7

22-50 '81 32.3 '.4 11.3 27.3 19.7 18 14 2.29 13.3 - ..
o~• 5.4 4.2 1.7

50·68 IBIC 38.9 8.7 10.7 24.8 18.9 20 >60 1.00 5.8 .. .. o~, 5.7 4.4 1.0

PROf. H"",· COMPlEXE AOSOf\!NIT "...., AlUMINIUM F..
(cm) '0" ..... CEc

"'" .~ ergile libre
C.2. M02. ,. ",. , ",. lotel

!Temm
LIT totel libre LIT

,~. "'" HF" " HF" DEe% ",~ "0-22 Al 8.' 3.1 1.06 p.299 ~.030 4.495 51 1.7 .. 6.34 0.19 3.0 2.00 1.17 S,
22-50 '81 ,., 3.' 1.28 p.214 0.047 5.341 00 1.4 .. 6.76 0.21 3.1 2.41 1.20 50

50-68 {BlC 8.2 4.' 1.18 10.191 0.041 6.312 77 1.0 32 7.27 0.21 2.' 2.73 1.33 4'

COMMENTAIRES:

. CIN = 13 (mull),
- sol très peu acide,
- complexe adsorbant désaturé,
- Fer abondant,
- riche en Ca, Mg, K.
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HETRAIE-CHENAIE-CHARMAIE ACIDICLINE DE SOMMET ET VERSANT
SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

Sous-type G : SUR ROCHES GRANITIQUES

Sous-type V : SUR ROCHES VOLCANIQUES ET METAMORPHIQUES

2223

.cide aatel f libl... neutre c: Ilci·
.c!d. ment cele

a.id.

Ir"
a.id.

A

H

mouill6

1,,10
N.

N.

-. DNC

@
mOYlIlIn

frai.

~
y ',al.

-.
humide

lIIJmid.

REPARTITION Fréquence : MOYENNE Etendue: SPATIALE

TOPOGRAPHIE SOL

Type de sol : BRUN MESOTROPHE. COLLUVlAL

MESDTROPHE, BRUN HUMIFERE
Situation:

Pente:

Exposition :

VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

VARIABLE

VARIABLE Type d'humus: MUU OLIGOTROPHE, MULL MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIOUES IG). VOLCANIOUES ET

METAMORPHIOUES (VI

Matériau parental : ARENE

Réserve hydrique :

Plerrosité :

Fertilité:

MOYENN E, DRAINAGE BON

BONNE

VEGETATION

Espèces Indicatrice. : NEUTROCLINES Il LARGE AMPLITUDE. ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE, NEUTRONITROCL.INES. NEUTROCLIME A

AMPLITUDE MOYENNE, NEUTRONITROPHILES. NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES DE MULL OLIGOTROPHE

Essences conseillée. : HETRE. CH EN E SESSILE Possibls. : ERABLE SYCOMORE, MERISIER

EPICEA EN MELANGE, DOUGLAS

Il éviter: --

Sensibilité: DEVELOPPEMENT DES RONCES APRES OUVERTURE

Intér6t biologique : FAIBLE
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ICOMPosmON FLORISTIQUE

ARBRES
Bouluu vel'nlqlleux .•....•.•.••.•. n

Ch.~ D

Enble 'yeomaN n
FROC conunuo n

H~IR I1

Aulno alutineux 1

Chlt.ignicr 1

Ch!nc p6dODC:u16 .••••.•.•.••.•.••.•. I

Ch~nc lCuiJe 1

Mcri.ier I

Onne de monl.lane .•.••••••.•.••.•• 1

Tilleul ~ petite. fIIn 1

Trcmblc 1

HERBACEES

Nftltrocl&DeI ill.lllplitude lDoy_

Atptrulc odonnte U

Mtliquc uniflore: [
Lalche du boi•...................... 1

Neu~ illarle amplitude
Lanûcr jeune [V

Lierre nmp.nI IV

F()I,Ia~re mllill m
Sçuu de S.lomon IllIIltinore m
Euphorbe du boit n
Stell.ire holo,," n
F~lUque b~~rophylllll 1

Petite pervençhe 1

S4!l'IeÇon 60 Flil:h 1

Veac:c de. haie 1

Violette du boit 1

MOUSSES

Neutrodîaell pI••oyemae

Eumynçhie lUiû n

Neutrodiaell '.Iarae ptitude
Thuidie}, nlu de T'lTIlIri 1
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ARBUSTES
Ronçe du boit V

Noi&etier m
Charme 0

Chhre(wiUe du boit 0

Enblll .ycomore 0

Houx U

Ali.in bJanç 1

A\lbipino mol'lOlyno 1

Cbilaianillr 1

AuMpiJ» ~pineUM 1

Neutrooitroclioa

Comp'anon rouall n
P.ri&ette }, filu n
c.rdamino du pnl 1

Herbe·}'·Robcrt 1

Neutroailrophiles, byarocW- ..
LielTe tefTC&ttC 1

Epi.ire det boi 1

")'Ir'Ollciapbilel

Stell.ire du boi 1

NeutrocliAm lltèllafp uoplitude
Vllrre d'or 1

Neutrooitropbiles, byarocJiam

Mnie ondulu U

HYlropbiles

Thamnie queue de renard ......... !
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Flirte çommun 1

Hêtre 1

Ro.ier de. eh.mp 1

S'lIle M.nallll 1

Sorbier du oiKleul'& 1

SUl'NoU noir !

SUl'Uu}, J"'ppu l

Tilleul}, petite. Illet !

Viomo obier 1

Acididi.nelll1uU wéso.,m.ésoph.

Millet dil1U•........................m
PoJyRiç dilaté 1

Epilobc du monlaano I

1&çinthe "UV'JIIl 1

Ortie roy.llll 1

P.lUrin de Ch.ix 1

AcidicliDellDuU m&o.h)'lrod.

FOIIa~re femelle 11

FOIIa~re tpinuleuM 11

Cin:u de P.ri 1

AcidicJ.iAellDu1I otiao,m'sopb

Moehrinaie l J nervure !,

Surelle petite-O&eille 0

Acidiphilelllarle uoplilude
FOIIa~re .iale 1

Luzule du boi I

Acidje1iDelIDull wéso.,w&oph.

P1'aiœhile (.ux .tplinium I

Alriçhie ondulu 1

Acidiphileellarle uopl.

Hylœomie brill.nte I



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE; Carpinion beruli (lssl. 31). Obord. 53
SOUS-ALLIANCE: Lonîcero-Carpinenion Rameau 80

!SYLYOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Quatre types :

- une hêtraie-chênaie-charmaie traitée en taillis-sous-futaie; une futaie (sur souche) a été
rencontrée en forêt domaniale d'Anost; Bouleau intervenant irrégulièrement dans la strate
dominante et Erable sycomore, Merisier et Charme en sous-étage; strate arbustive structurée
par le Charme et le Hêtre, marquée par la présence de Ronces et du Chèvrefeuille abondant;
Houx pouvant former un couvert important; strate herbacée pauvre en espèces, à recouvrement
faible;

- une frênaie à Charme, Erable sycomore assez fréquente, à physionomie de taillis vieilli;
essences représentées en proportions diverses au niveau des strates inférieures; couvert
arbustif, réalisé par le Noisetier superposé aux massifs de Ronces; tapis herbacé recouvrant;

- dans le sylvofaciès précédent, ont été reconnues quelques stations à Châtaignier dominant. Le
sous-bois conserve le même aspect;

- une charmaie avec essences diverses intervenant peu dans le couvert; tapis herbacé diversifié et
recouvrant.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les peuplements de Hêtre, Chêne sessile (pédonculé éventuellement), Charme offrent un couvert
dense limitant Je développement du sous-bois, en particulier de la végétation herbacée. Dès
ouverture. s'installe fréquemment le Bouleau verruqueux qui se retrouve toujours dans les
sylvofaciès à Frêne et Charme à l'état disséminé.

Dans ces deux derniers sylvofaciès apparaissent des essences post-pionnières : Frêne, Erable
sycomore, Merisier, Charme. Même dans le cas d'un couvert continu, les arbustes et le tapis
herbacé deviennent plus vigoureux pour atteindre un développement maximum dans les parcelles de
taillis vieilli et sous les peuplements ouverts.

Les stations situées dans le Bas-Morvan portent une marque médio-européenne affirmée dans leur
composition floristique, illustrée par la fréquence du Paturin de Chaix. Les stations du Haut
Morvan coUinéen à Jacinthe sauvage possèdent un caractère atlantique.
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Malgré cette distinction d'ordre géographique, on constate au niveau du tapis herbacé une forte
représentation des espèces neutroclines et acidiclines. Ces dernières sont pour une bonne part des
espèces des sols frais. Ce cortège floristique indique la faible acidité de ces stations et une réserve
en eau satisfaisante. Cette dernière explique le maintien du Hêtre au cOté du Chêne dans la strate
arborescente.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 2223, bien représenté dans le Haut-Morvan est rencontré moins fréquemment en Bas
Morvan et en Pays de Luzy. Il occupe les différentes situations topographiques de la partie
supérieure des reliefs, en exposition variable. Parmi les sols profonds, deux types se distinguent:

- brun acide à mésotrophe à muU mésotrophe, sur roches granitiques (G), l'humus reste assez actif
(muU oligotrophe à mésotrophe); la texture est sablo-argilo·limoneuse sur l'ensemble du profil;
les éléments grossiers sont rares et très altérés;

- coUuviai acide à mésotrophe ou brun très humifère à mull oligotrophe ou mésotrophe, très
humifères, sur roches volcaniques et métamorphiques (V).

* Sur les pentes moyennes à fortes, il s'agit de sols coUuviaux acide à mésotrophe à mull
oligotrophe ou mésotrophe. Ceux-ci possèdent une texture limono-argileuse à sables grossi~rs

abondants. La densité en éléments grossiers assez élevée sur la totalité du profil peut gêner
l'évaluation de la profondeur toujours supérieure à 45 cm. La décroissance de la quantité de
matière organique est progressive.

* Sur les sommets aplanis et replats larges existent également des sols humifères, qui sont
caractérisés par une quantité de matière organique élevée sur une profondeur importante. Sous
une litière, se décomposant lentement, l'horizon organo-minéral présente souvent une forte
épaisseur (toujours plus de 15 cm) qui peut atteindre 40 à 50 cm. La texture est à dominante de
limons sur l'ensemble du profil et la structure très fine (prélèvements à l'état sec). La charge
en sables grossiers est diminuée par rapport aux sols coUuviaux, mais la densité en pierres
reste forte sur toute la profondeur. La transition avec l'horizon minéral s'opère de manière
assez nette.

FACTEURS FAVORABLES:

- fertilité assez bonne,
- profondeur utile,
- réserve en eau .

FACTEURS DEFAVORABLES:
- pierrosité en profondeur.
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IEXEMPLE TYPE

HAUT-MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 447, 21 AoQt 1988

LOCALISATION: Etang des Hâtes
COMMUNE: FETIGNY (21)
FEUll..LE : 2823 E; SAULIEU
COORDONNEES : X = 737,20 , Y = 2250,75
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 5°, exposition Sud-Est 595 m

VEGETATION:

ARBRES: r = 90 %
Chêne pédonculé (5,5)
Hêtre 2,2

HERBACEES :r = 60 %
Lierre rampant (3,3)
Sceau de Salomon multiflore (1,1)
Petite Pervenche (3,3)
Fougère aigle (+ ,1)
Fougère spinuleuse (+ ,1)

ARBUSTES: r = 70 %
Cbanne (4,4)
Chèvrefeuille (+ ,1)
Ronce des bois (3,3)
Noisetier (+ ,1)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL (13/02/90)

Observateurs: G. MENY, l.L. SIMONNOT

o

20
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80
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~~~~~j:~~ FIH
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A12

(B)

(B)C

SOL BRUN MESOTROPHB A MULL MESOTROPHE

A. L: (10-7 cm), feuilles de Chêne et Charme (une année), glands;
. F: (7-1 cm), rousse; assez fragmentée; mycélium; petits cailloux; racines fines; écailles de

bourgeons, fragments de glands;

Au : (04 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun jaunâtre foncé IOYR 3/4; structure
grumeleuse grossière à sous-structure fine polyédrique émoussée; frais; peu compact, assez
friable, assez cohérent; poreux; nombreux sables grossiers et petits graviers; rares cailloux;
sain; assez nombreuses racines fines et moyennes, saines, ramifiées; activité de la faune peu
visible; limite distincte, régulière;

Au : (4-30 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun foncé lOYR 3/3; structure polyédrique fine
et moyenne subanguleuse; légèrement humide; assez compact, assez cohérent, friable;
poreux; très nombreux sables grossiers et graviers; quelques cailloux et blocs assez altérés
(granite); sain; nombreuses racines moyennes, sinueuses, peu ramifiées, subhorizontales;
quelques grosses racines; quelques gaines racinaires; quelques galeries de vers de terre;
limite distincte ondulée;
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(B) : (30-75 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun jaunâtre IOYR 5/6; structure polyédrique
subanguleuse moyenne et fine; légèrement humide; assez compact, assez cohérent, friable;
poreux; nombreux sables grossiers et graviers; quelques cailloux et blocs très altérés
(granite); sain; assez nombreuses racines moyennes, subhorizontales, sinueuses; quelques
grosses racines subverticales; quelques gaines racinaires; pas d'activité de la faune visible;
limite graduelle;

(B)C.: (75-95 cm), texture de sable argilo~limoneux; brun jaunâtre lOYR 5/6; structure légèrement
massive à débit polyédrique subanguleux moyen et fin; légèrement humide; assez compact,
cohérent, friable; assez poreux; très nombreux sables grossiers; assez nombreux pierres et
blocs (éléments très altérés dispersés par l'outil); sain; quelques racines moyennes; limite
graduelle avec l'arène;

C : (95 cm et +), arène sabla-argileuse avec pierres et blocs arrondis très altérés.

B - ANALYSE

Eus
GRANVl.OM[lR!~

PROf. HOR!' GROS- M.O. C" N" CIN pH H20

(cm)
(en % lerre finel

" lOS'" ."""v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.lot

0·4 A" 40 " 7 " 20 25 '.2 4.66 0.62 7.S 4.0 3.4 '.S

4·30 A12 4' " 7 20 16 33 7.4 4.23 0.33 12.8 4.3 3.' 4.'

30-75 (.) 4' 13 • " 13 33 1.7 1.00 0.08 12.5 4.S 4.1 2.4

75-95 IBIC 44 13 • 18 17 41 1.0 0.57 .. .. .. .. 2.S

PROF. HOfll- COMP!.€)(( ADSOR8ANT ALUMINIUM F",

(cml '0'
m.1 ',h Temm

Ca+ + Mg+ + K+ No+ S SIT" tOlel totel libre LIT
100 , m.1 m.' ,," HF" 0(8% "100 100

O·, A" 37.5 1.3 O.S O., .. 2.4 6.4 12.3 .. .. 2.23 1.15 51

4-30 A12 21.5 0.2 0.1 0.3 .. O., 2.' 7.7 .. .. 2.58 1.29 sa
30-75 (8) 12.7 O.S 0.0 0.2 .. 0.7 S.S 3.S .. .. 2.81 1.11 3•

75-95 (BlC .. .. .. .. .. 0.00 .. 4.S .. .. 3.10 1.07 34

COMMENTAIRES:

~ texture à sables dominants,
- C/N bas en surface,
- capacité d'échange cationique assez élevée,
- complexe adsorbant désaturé,
- Fer abondant.
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1AUTRES EXEMPLES

• PAYS DE LUZY: Relevé n' 307, 20 Juin 1988

LOCALISATION: Bois Marchaux
COMMUNE: TIlIL-50US-ARROUX (71)
FEUILLE: 2825 W, TOULON -SUR-ARROUX
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 478 m

• BAS-MORVAN: Relevé n' 425,10 Juillet 1988

LOCALISATION: Moulin de la Cure
COMMUNE: ST ANDRE-EN-MORVAN (89)
FEUILLE: 2722 E. AVALLON
TOPOGRAPHIE: versant, pente 38 o. 240 m.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 212, 19 Septembre 1988

LOCALISATION: La Noseille
COMMUNE: ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W. ARLEUF-RAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: versant, pente 30°. 545 m.

Relevé nO 210, 19 Septembre 1988

LOCALISATION: Le Vernay. Forêt domaniale d'Anost
COMMUNE: ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W. ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 720 m.
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CHENAIE A CHARME ET BOULEAU ACIDIPHILE MODERE ET THERMOPHILE

EN HAUT DE VERSANT SUD SUR SOL SUPERFICIEL
2231/s

Ir""
HC

HC

-.z
MC

moyen
f,ei.

-.
humide

h\.mide

H

A

Ir.
ICld.

o

.cid. --..z f.ibl... neutre e-alci·
.eid. ment col.

Ic'd.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence: MOYENNE

SOL

Etendue : PONCTUELLE

Situation:

Pente:

Exposition:

SOUS-SOL

HAUT DE VERSANT

MOYENNE A fORTE

SUD

Type de sol:

Type d'humus:

Profondeur utile :

COLLUVIAL ACIDE, RANKER,

BRUN ACIDE SUPERfiCiEl

MULL OLiGOTROPHE, MULL'MODER

fAIBLE

Type de roche : ROCHES GRANITIQUES, VOLCANIQUES ET

METAMORPHIQUES

Matériau parental: ARENE, COLLUVIONS

VEGETATION

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

fAIBLE

MOYENNE A FORTE (CM, DCM)

fAIBLE

Espice. Indicatrices: ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE, ACIDICUNES DE

MULL MESOTROPHE, NEUTRONITROPHILES, ACIDICLINES DE MULL OLIGOTROPHE, MESOXEROPHILES

Essence. conseillées : •••

~ éviter: LIMITER LES INVESTISSEMENTS

Possibles: CHENE ROUGE, MELEZE

Sensibilité : SECHERESSE, EROSION DES SOLS

Intérit biologique: FAIBLE
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1COMPOSITION FLORlSTIQUE

ARDRES

Chène se.sile 111

Chene po!dol'lCulé ..........••...... ri

Charme . 1

Chitaignier 1

Merisier 1

HERBACEES

Neutroclines li lal'le amplitude

Lierre mp.nt Il

Slellai~ holosto!e Il

EpiJobe en o!pi 1

Euphorbe du boi, 1

Fo!tuque htto!rophyl1e 1

Paturin dei bail !

Scuu de Salomon mull. 1

VioleUe du boil !

Neutroclines lt.large amplitude

Epervi~re de. murs 11

Verge d'or U

Ano!mone du bail 1

Bétoine 1

Fl"lilier ..uvage 1

Gesse dei mont.gnu 1

Lilllire I"Impante 1

Muguet )

MOUSSES

Neulroclines l ampl. moyeone

Eumynchie Itrio!e !

Neutroclines l trM large amplitude

Hypnecypri:I 1

Hypne pur 1

Hypne triqu~tre 1

ARBUSTES

Charme •.•.•.••.•.••.•.•..•..•..•.•. IV

Ch~vrefeuillede. bois IV

Ronce du bois. . IV,
Houx III

Aubépine monollYnc li

Chanc seuile U

Genêt. balai Il

Noisetier II

Alisier blane 1

Chitaignicr 1

ChèRe pédoncuM ••••.••.••••.••.•.• 1

NeutroJ1ÏlropbiJes, by&melines

Epiaire de. boi .

Acidklines muU mEsolropbe

Lu;cule poilue .

Ortie myale .

M~odropbiles

Sil~ne pencho! 1

Acidkline mul1 wEsotropbe

Atrichie ondulo!e Il

Acidipbile de moder

Diclllne en bal.i U

Cornouiller ..nguin !

Frine commun .I

Geno!vrier commun 1

Hêtre 1

Meri.ier 1

No!mer 1

Pommier sauvlge .1

Prunellier 1

Ro.ier dei chlmpl 1

Ro.ier dei chiens 1

AcidipbiJl'5 l large amplitude

Houlque molle V

Gel1l1lndrie dei bois IV

FOUil~~ aiille 11

Digit.le JXlUlpre 1

Epcl"'i~re en ombelle !

Acidipbiles de moder

C.nche t1exueuse V

Lliche. pilulea !

Mo!lampy~ du pril !

Millepenuis o!lo!gant 1

bygmelines

Molinie bleue 1

Acidipbite de dysmooer

Callune vulgaire !

Acidipliile llarge amplitude

Polytric tltg.nl 1IJ

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Querceta/ia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Querdon robori·petraeae Tx. 55
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A • SYLVOFAClES

Avec une physionomie de taillis vieilli, les forêts du type 2231/S offrent des peuplements de qualité
très médiocre, sans aucune valeur et de faible productivité.

Plusieurs sylvofaciès sont recensés :

- une chênaie sessiliflore basse avec Chèvrefeuille, Ronce, Chêne arbustif; tapis herbacé
recouvrant totalement le sol;

- une chênaie sessiliflore à taillis de Charme très recouvrant (ce dernier peut participer à la strate
dominante); Chèvrefeuille très abondant dans le sous-bois à Noisetier. Houx et Ronces; strate
herbacée dense (Houlque molle);

- une chênaie pédonculée à taillis de Charme, de composition et structure semblable à celles du
faciès précédent; Châtaignier présent au Sud de J'aire du catalogue (peu fréquent).

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les forêts du type 2231/5 sont des chênaies basses et souvent ouvertes, ocl le Hêtre est toujours
absent. Favorisé par la quantité de lumière transmise au sol par le couvert peu dense, le sous-bois
est riche en espèces. Les conditions stationnelles assez sélectives (sécheresse, sol très superficiel),
fixent la composition floristique et dendrologique de cette unité floristique, marquée par la présence
d'espèces héliophiles et thermophiles. Les acidiphiles restent très dominantes et sont accompagnées
par de nombreuses neutroclines. La faible profondeur des sols et la réserve en eau limitée explique
l'absence du Hêtre.

1VARIATION DES CARACTERES STATIONNELS

Dans toute l'aire du catalogue, le type 2231/S est distribué exclusivement sur la moitié supérieure
des versants, à pente moyenne à forte, en exposition Sud-Est à Sud-Ouest.

Les stations reposent sur des sols peu évolués (rankers) ou bruns acides superficiels avec litière de
faible épâisseur (mull oligotrophe ). La minéralisation en surface semble accrue par l'afflux de
lumière au sol. La densité très forte en éléments grossiers s'observe dès la partie supérieure du sol.
A une profondeur de 25 à 30 cm, la roche peu ou pas altérée est rencontrée.

Le sol apparaît ici comme un facteur limitant pour ta production du bois. Le substrat peu altéré
constitue un obstacle à l'enracinement. Les conditions microclimatiques, de versant exposé au Sud,
retranchent encore à la faible réserve en eau des sols.

FACTEURS FAVORABLES: -

FACTEURS DEFAVORABLES :
- sol très superficiel,
- déficit temporaire en eau,
- pierrosité,
- fertilité faible.

CAT.u.ooUE/ 2000 1
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 427, 20 Juillet 1988

LOCALISATION : Le Morlin
COMMUNE: LES OUCHES, SAINT-ANDRE EN MORVAN (89)
FEUILLE : 2722 E; AVALLON
COORDONNEES: X = 715,60, Y = 2267,70
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 10°, exp. Sud, 310 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne sessile (S,S)

HERBES: r = 80 %
Chêne sessile (+ ,1)
Silène penché (2,3)
Lierre rampant (2,1)
Laiche ~ pilules (2,1)
Canche flexueuse (3,2)
Houlque molle (2,3)
Germandrée des bois (2,1)
Linaire rampante (+ ,1)

ARBUSTES: r =30 %
Charme (1,2)
Chêne sessile (+ ,1)
Chèvrefeuille (3,3)
Ronce des bois (+ ,1)
Houx (3,3)

MOUSSES: r = 2%
Dicrane en balai (1,2)
Hypne cyprès (2,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: J.L. SIMONNOT, D. BAIZE

o

20

40

60 ......................
........................................

L
Al

Al(B)

(B)C

RAN1ŒR HUMIFERE A MULL OLIGOTROPHB

A. L: discontinue à continue faible;
F: absent;

A : (0-25/30 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun foncé un peu ocre; assez sec, texture
limoneuse; beaucoup de matière organique; structure microgrumeleuse très fme, très aérée,
poreuse; quelques cailloux et pierres de roche dures non altérées; très nombreuses racines;
partie supérieure de l'horizon (0-5) grumeleuse; 1imite distincte;

AlC : (30-60/65- cm), texture de sable argilo-limoneux; brun foncé; frais; plus de 65 % de pierres
10-20 cm de roche dure non altérées, anguleuses, redressées; terre fine aérée, poreuse,

CATALOGUB/2000 1
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microgrumeleuse très fine; nombreuses racines en particulier à la partie supérieure de
l'horizon; limite dislincte ondulée;

C : (65-70/75 cm); texture de sable argilo-Iimoneux; humide; terre fine brune; nombreux cailloux
plats verts (micaschistes); nombreuses racines dont quelques grosses.

B- ANALYSE

GRANUlOMETRIE
ElTS GROSSIERS

PROF. HORl- EN'lloPTOT. 1.4.0. " " ,~ P"loo pH ""(cm)
(en % lerre fine)

"" • ,,- '"
g'.~i.. co;n. ·C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. "" ,OC
2·20mm >2 cm

0·25/30 A 43.1 10.5 7.2 19.2 20.0 • 3 0.72 62.3 3.26 19 0.010 4.4 3.' 3.2

5/30-65 AlC 37.6 10.5 '.1 22.9 19.9 • >'0 9.79 56.9 3.11 18.3 O.OOJ 4.' 4.0 4.0

85·75 C 37.3 11.3 11.5 22.4 16.5 23 21 6.05 35.2 2.09 16.8 o.ooe 4.7 4.0 4.0

PROF. HaRI' COMPLEXE ADSORBANT ALUMI ALUMINIUM F..

(cm) '" NIUM CEC

"'"' ,<, Brgile libre
C02" Mg2 " ,. ". , =. tOlel

framm
,fT talai libre 'fT

"" mo

'00.
HF % % HF % DEa% %

%

0·25/30 A 18.5 0.1 0.15 .223 10.038 0.511 3 7.2 .. 9.89 0.60 '.7 2.71 1.57 58

25/30·65 AIC 19.6 0.1 0.13 .244 .041 .515 3 8.7 .. 8.39 0.74 ••• 3.63 1.78 4'

65·75 C 19.4 0.4 0.09 .236 0.033 1.759 4 7.0 .. 9.10 0.67 7.4 4.35 1.61 37

COMMENTAIRES:

- C/N = 19 en surface (mull),
- capacité d'échange cationique assez forte,
- complexe adsorbant très désaturé,
- Aluminium très abondant.
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1AUTRES EXEMPLES

"BAS-MORVAN: Relevé nO 515, 18 Juillet 1988

LOCALISATION: L.v.u
COMMUNE: VILLIERS-EN-MORVAN (21)
FEUILLE: 2824 E; LUCENAY-LEVEQUE
TOPOGRAPHIE: versant, pente 28°. exposition Sud, 430 m.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n° 237, 26 Septembre 1988

LOCALISATION : La Fontaine Pasquelin
COMMUNE: CUSSY-EN-MORVAN (58), LE CRAPISSOT
FEUILLE: 2824 E, LUCENAY-LEVEQUE
TOPOORAPHIE : haut de versant, pente 24°, exp. Sud, 495 m.

• HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé nO 018, 241uin 1987

LOCALISATION: Forêt domaniale au Duc, Bois de la Pérouse
COMMUNE: SAINT-AGNAN (89)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES SETTONS
TOPOGRAPHIE: versant, pente 34°, exposition Sud, 475 m.

CATALOGusI2000 ,
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CHENAIE-CHARMAIE A POLYPODE VULGAIRE ACIDfPHILE MODERE

EN HAUT DE VERSANT NORD SUR SOL SUPERFICIEL
2231/

n

mouill<l

tr_
aee

aee

-.
aee

moyen D"ol.

f,ai.

UNI

humicle

humld.

H

A

Ct" acld. a:eez ,.ible- neutre Cilci..
• cid. acide menl col•

••Id.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : TRES FAIBLE

SOL

Etendue : PONCTUELLE

Situation : HAUT DE VERSANT

Pente : FORTE A MOYENNE

Exp08ition : NORD-EST A NORO-OUEST

SOUS-SOL

Type de roche : ROCHES GRANITIQUES ET VOLCANIQUES

Matériau parental: ARENE

VEGETATION

Type de 801 :

Type d'humu8 :

Profondeur utile :

Réserve hydrique :

Plerro8ité :

Fertilité:

BRUN ACIDE SUPERFICIEL, UTHOSOL ACIDE

MULL-MODER, MULL OLIGOTROPHE

FORTE

MOYENNE, DRAINAGE BON

FORTE (CM, DCM)

MOYENNE

Espèce8 Indlcatrlcel : ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDICLINES DE

MULL MESOTROPHE, ACIDIPHILES DE DYSMODER

E88ences conseillées : ---

il éviter : LIMITER LES INVESTISSEMNTS

P0881bles : HETRE

Sen8ibilih\ : EROSION DES SOLS

Intérêt biologique : FAIBLE

CATALOGUE 1 2000 1
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1COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Ch~ne aeuile V

Hêtre .•.•....•.•.•..•.•.•..•.•.••.•.•. 1I

HERBACEES

Neutrodiue:s 11. large amplitude

Polypode V\llg.ire V

MOUSSES

Neutroc:lioM l trl!s IatBe amplitude

Hypne. !riqu~lre.... . IV

Hypneeypli•....................... Il

ARBUSTES

Chêlle aellile V

Charme V

Ronce dei boia IV

Alisier blanc Il

Bouleau vcrT\lqucux Il

Acidklines muU wéso.,mêsophiles

Polystic dil.l~ li

Acidiclioes muU méso,hYlrocl•.

Fou/l~re .pinl,llel,lte n

AcidiphilMl1atBe amp!.

Hyloeomie bril1Jnte IV

Poly!ric élég.nl IV

Acidiphile de moder

DieraRe en billi Il

Acidiphile de dy!woder

Hypne de Schreber Il

Châlaignier ..•.••.•....•.•.•.•.•..... 11

Ch~vrcrcuillc du boil 11

Hêtre 11

HO\Ix .•..•.•.•.••.•..•.•.•.•....•..... 11

Acidiphiles Il large amplitude

FOOi~rc ligIe {\'

Gcrmandlic de. bois IV

Gaillet du " ...1; ••••.•.••••••.•.••••• D

Lul:ule bllllChe Il

AcidiphilM de woder

Clnche nelCUeute V

M~l.mpyre du pli•............. .11

Millepertl,li, ~1~/llnl 11

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Querceta/ia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les parcelles correspondant à ce type de station , sont traitées en taillis-sous-futaie. Les
peuplements sont de médiocre venue.

Le sylvofaciès-type est une chênaie sessiliflore-charmaie, fréquemment ouverte; Hêtre rare et
cantonné dans la strate arbustive; accompagné de l'Alisier blanc; flore herbacée partageant la
couverture du sol avec une strate muscinale très développée; abondance du Polypode vulgaire
caractéristique pour ce type stationne!.

C"TALOGUE/2000 1
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B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

La composition dendrologique dominante reflète les possibilités offertes par les sols. La profondeur
utile faible à moyenne et la proportion d'éléments grossiers, sont favorables au maintien du Hêtre.
Le sous-bois est marqué par la présence d'arbustes pionniers (Alisier blanc). Le micro-elimat frais
est propice au développement d'un tapis herbacé, assez fermé à base de nombreuses acidiphiles et
acidiclines auxquelles sont toujours adjointes des neutrocJines.

[VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les statiorul 22311N, distribuées en Haut-Morvan et Bas-Morvan, occupent les hauts de versant en
exposition Nord. Les fragments grossiers des roches volcaniques et granitiques alimentent la pente
sur laquelle sont installés des sols bruns acides peu profonds ou des Iithosols acides, très rocailleux.
L'humus de type muU oligotrophe ou mull-moder, possède une litière dont la décomposition est
freinée par le micro-climat stationnel frais et ombragé.

1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n° 213, 19 AoQI 1988

LOCALISATION : La Noseille
COMMUNE: BUSSY, ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 22°, expo. Nord, 680 m.

VEGETATION :

ARBRES: r = 60 %
Hêtre (S,S)
Chêne sessile (2,2)

IJERBES :r = 20 'llô
Polyslic dilaté (+ ,2)
Cancbe flexueuse (2,2)
Gaillet du Harz (2,1)
Germandr6e des bois (+,1)
Polypode vulgaire (3,3)

SOL: lithosol acide (non prélevé)

1AUTRE EXEMPLE:

ARBUSTES: r = 90 %
Bouleau verruqueux (+,1)
Charme (1,2)
Chêne sessile (+,1)
Alisier blanc 0,3)
Ronce des bois(2,1)

MOUSSES: r - l'llô
Hylooomie brillante (2,2)
Hypne courroie (2,2)

Relevé nO 236, 26 Septembre 1988
LOCALISATION: Bois De la
COMMUNE: CUSSY-EN-MORVAN (58)
FEUILLE: 2824 E, LUCENAY-L'EVEQUE
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 21 0, exp. Nord, 450 m
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RETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME ACIDIPHILE MODERE
DE SOMMET ET VERSANT SUR SOL PEU PROFOND A MOYENNEMENT PROFOND

Sous-type G : SUR ROCHES GRANITIQUES

Sous-type V: SUR ROCHES VOLCANIQUES ET METAMORPHIQUES

2232

"....
..e

-....
moyen

'rai.

'r.i.

-..
humkle

humld.

molli Il'

D

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence: ELEVEE

H

SOL

A

t,.
acid.

acide .-..e.J: r.lbl.. neutre calcl·
Icid. ment col.

Icid.

Etendue: SPATIALE

Situation: VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

Pente: NULLE OU MOYENNE A fORTE

Exposition : VARIABLE

SOUS-SOL

Type de roche: ROCHES GRANITIQUES (G), GRESO-SCHISTEUSES,

VOLCANIQUES (VI

Matériau parental: ARENE, COLLUVIONS

VEGETATION

Type de sol:

Type d'humus:

Profondeur utile :

Réserve hydrique:

Pierrosité :

Fertilité:

BRUN ACIOE, COLLUVlAl, BRUN HUMlfERE

MULL OLIGOTROPHE, MULL-MOOER

FAIBLE A MOYENNE

MOYENNE, DRAINAGE BON

FORTE (CM, DCMI

MOYENNE

Espèces indicatrices: ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLlTUOE, NEUTROClINES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES

LARGE AMPlITUOE, ACIDICLINES, NEUTROCL1NES A AMPLITUDE MOYENNE

Essences conseillées: CHENE ROUGE (Bas-Morvan)

il éviter: EPICEA EN PEUPLEMENT PUR (G)

Possibles : OOUGLAS, CHENE SESSilE

Sensibilité: DEGRADATION DES SOLS SUR ROCHES GRANITIQUES (ACIOIFICATlON), DEVELOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE

Intérêt biologique: FAIBLE

CATALOGUE 12000 1
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ICOMPosmON FLORISTlQUE

ARBRES

Chêne ee..-ile V

Ch'taignier n

Hêtre 0

Bouleau vcnuqllCUx .•.•.••••.....•. 1

Ch.rme 1

Chene pidoneuli 1

Enblc .ycOlTlOf'f 1

Men.ier 1

Tilleul il ltraea lUu 1

Tremble 1

HERBACEES

Neutl'OdiDei il ampl. moyMDe

uîche du boit 1

Milique uninore 1

N~ il larp amplitude

L.icrre mp.nt n
Stell.inl holollU ...............•... n

Epilobc en 'pi 1

Fituquc hflirophylle 1

Foua~re mlle 1

ulJÙer jaullO 1

P1Iturin dCl boi 1

PoccnliUe fux mi.ict l

Scuu de S.lomon multiflore 1

Séneçon de Fucll 1

Veacc dClII.iCl !

Violcuc de. boi !

NeutrodioeI .lrilIluJe uaplitude
Anl!monc dCl boi 1

Epel'\li~re du 1nU1'I 1

Fituquc du boi 1

Fl"lilÎer ..uv.je I

Gellll du monlllne 1

Lillllire nmp.n&o 1

MuJUCt 1

Polypode vul,.i 1

Vel'l.d'or (

MOUSSES

Neulrl:JdiDM. IIDpl. IDoYI!IIIIfi

Eumynchic MU 1

Neu~ • lrilIluJe amplitude

HypllO triqu~trc n

Hypne cyprh !

Hypnc courroie !

Hypne pUt 1

CATALOGUE' 2000 1
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ARBUSTES

Ronce du boi. . IV

Chlnnc 1V

Hlln lU

Chhrefc.uille du boi m
NoiNtiCl" n
Houx D

Ali.iet blanc 1

AubipiDC mooogyDC 1

Bouluu verruqueux 1

Bourdlinc 1

Cblu.iglÛct 1

Chene pUoncult 1

NeutroDilrodû:a.

Cud.mine dCl pnb 1

Helbc-l·Robert 1

Lliluc du mul'IillCl 1

NeutroDitl'Ophiiel hyvocJ,iaEs

G.iIIel al'lUCron 1

A.cldicliD8 muD m&o, lDésophiiel

Epilobo de. monu.ane 1

Ortie roy.le 1

J.einlilc du boi 1

Millel diffu 1
p.wrin de Ch.ix 1

lIygrodiDel

Cuochc eupilCuM 1

Fougare cpinuleuN 1

Acididinfll muO oliao,mésopbilel

MoeIIringic 1 J nervure 1

Acidic1i.ael lIluJI o1i&o,hYlrocl.iofll

Surelle petilC-OleiJIe 1

Acidic1i_ mu1lméso.,ml!sopbilel

Alrichie ondulto 1

Mnie .pp.renlte 1

Th.moie queue de rel\l.rd ......... 1

Thuidie 1 nJCI de T'mlri•........ 1

125

Chine IClliJc I

EnIble .ycomorc 1

Genil' b.lai 1

Meri.iet !

Ninier !

Prunellier !

Ro.ict de. cll.mp !

Ro.ier dCl chiclU I

S.ule mI ult 1

Solbiet de. oilCleun 1

Sureau 1 gnppn 1

Tremble 1

A.cldiphilet .larae amplitude

Fouaarc .igle lU

Houlque moJle m
GCnNndric de. boi D

D;gil.lle pourpre 1

Luzule du boi 1

Luzule bl.nclle 1

Violeuc de Rivin 1

A.cldiphila de modu
C.nelle ne)(UeulC IV

Eperviirc de S.voie 1

Laiche' pUuln 1

Mil.mpyre de. pri l

Millepertui. ilig.IIl 1

AcidiphiJe de dyswodu
C.llune vulg.ire !

Acidiphae de modu
Dicnne en b.l.i I1

Acidiphilet. larIe ampl.

Hylocomie brill.n~ 1

Moie .Muelle 1

Polytric ilia.IIl D



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercera/ia robort-pe/raeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae Tl(. 55

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Le type 2232, très bien représenté sur tout le massif, est caractérisé par plusieurs sylvofaciès :

- une hêtraie-ehênaie sessiliflore à Charme traitée essentiellement en taillis-sous-futaie; quelques
parcelles de futaie (sur souches) ont été rencontrées; couvert arborescent réalisé par le Hêtre
toujours dominant sur le Chêne sessile; sous-bois arbustif composé du Charme, du Houx, de
brins de Hêtre et de Chêne sessile; ronce et Chèvrefeuille fréquents; tapis herbacé extrêmement
réduit devenant recouvrant dans les quelques parcelles de taillis et les peuplements ouverts;

- une chênaie sessiliflore-hêtraie à Charme, se distinguant du faciès précédent par un traitement
ayant favorisé le Chêne sessile; ce sont des taillis-sous-futaie où le Charme et le Hêtre occupent
l'essentiel du sous-étage;

- une chênaie sessiliflore à taillis de Hêtre et Charme; bien représenté, ce sylvofaciès comporte
une strate herbacée plus recouvrante avec bon du développement de la Canche flexueuse et de
la Houlque molle;

- une chênaie sessiliflore à taillis de Charme, celui·ci accompagné du Noisetier, du Chêne sessile
et du Houx; quelques essences accessoires apparaissent dans certaines parcelles: Merisier,
Erable sycomore, Frêne; ronces recouvrantes et Chèvrefeuille abondant; mousses fréquentes;

• une chênaie sessiliflore où les essences secondaires recensées dans les faciès précédents sont
quasiment éliminées du sous-bois et remplacées par le Noisetier, les Ronces, le Chèvrefeuille et
le Genêt à balai plus rarement; tapis herbacé très dense et mousses fréquentes;

- une chênaie sessiliflore à Châtaignier où le Charme, le Hêtre, le Merisier, l'Erable sycomore
apparaissent irrégulièrement dans les strates arbustive et arborescente; Houx, Noisetier, Ronces
et Chèvrefeuille fréquents constituent l'essentiel du recouvrement; strate herbacée bien
développée.

Un groupe de sylvofaciès moins bien représentés:

- une charmaie à Frêne, Erable sycomore, accompagnés de plusieurs autres essences secondaires
: Bouleau verruqueux, Tremble, Merisier, Erable plane, qui réapparaissent dans la strate
arbustive en proportions très variables; un noyau constant constitué par le Houx, le Noisetier,
les Ronces; tapis herbacé bien développé;

- une châtaigneraie, rare où l'essence structure seule les strates arborescente et arbustive; sous
bois extrêmement réduit.
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B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Sur l'ensemble des stations, on remarque une grande pauvreté floristique des groupements sous
couvert fermé de Hêtre pur ou de Hêtre domÎnant avec Chêne sessile, en futaie et en taillis-sous
futaie. Dans les peuplements dégradés ou ouverts, apparaît le Bouleau verruqueux, tandis que la
flore herbacée se développe. Ces observations se multiplient dans les sylvofaciès à Chêne sessile.

Enfin, lorsque les essences principales laissent des espaces libres à la colonisation, ce sont des
espèces pionnières ou post·pionnières qui viennent s'implanter: Erable sycomore, frêne, Merisier.
Le cortège arbustif évolue parallèlement avec croissance importante du Noisetier, des Ronces et du
Chèvrefeuille. Le tapis herbacé devient très dense et diversifié. Ce phénomène est le plus marqué
dans les parcelles de taillis vieilli.

Les stations à Châtaignier possèdent une flore très modifiée. L'essence semble jouer un rOle
imporlant sur le sous-bois (effet de la litière ?). Tous les faciès sont apparentés à la hêtraie-chênaie
sessiliflore acidiphile à Charme. Deux aspects des variations décrites sont explicables par la
situation géographique:

-le Houx présent sur toute l'aire du catalogue est recouvrant dans la strate arbustive des forêts
du Haut-Morvan collinéen; il est fréquent mais non recouvrant en Bas-Morvan;

-le Châtaignier, introduit anciennement et les faciès qui lui sont rattachés n'existent qu'au Sud
de l'aire: Pays de Luzy, Haut~Morvan montagnard.

L'acidité modérée des sols permet le maintien d'espèces neutroclines en mélange avec les
acidiphiles et acidiclines nombreuses.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 2232, très bien représenté, est distribué sur toute ['aire du catalogue, dans toutes les
situations topographiques de la partie supérieure des reliefs. La pente et l'exposition sont variables.
Les sols, ayant une profondeur limitée à 50 cm, sont de type

- brun acide à muU oligotrophe ou mull-moder, en conditions de pente moyenne, ou colluvial
acide, dans les stations à forte déclivité, sur roches granitiques (G). La texture est sablo-argilo
limoneuse sur l'ensemble du profil; les éléments grossiers sont rares et très altérés, de forme
arrondie. Dans les sols colluviaux la densité en éléments grossiers assez élevée sur la totalité
du profil peut gêner l'évaluation de la profondeur.

- brun humifère à mull oligotrophe ou mull-moder, sur roches volcaniques et métamorphiques
M, en situation plane ou à très faible pente. Ces sols très humifères sont caractérisés par une
quantité de matière organique élevée sur une profondeur importante. L'horizon organo-minéral
présente une épaisseur toujours supérieure à 15 cm. La texture est à dominante de sables fins et
limons sur l'ensemble du profil et la structure très fine (poussiéreuse à l'état sec). La charge en
sables grossiers est diminuée par rapport à celle des sols colluviaux, mais la densité en pierres
reste forte sur toute la profondeur. En profondeur la transition avec l'horizon minéral s'opère
de manière assez rapide.
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Sous Hêtre, la quantité de matière organique présente à la surface du sol est généralement plus
importante (humus de type mull-moder fréquent). Dans les autres cas, l'humus est de type mul]
oligotrophe.

FACTEURS FAVORABLES:

- acidité limitée,
- réserve en eau moyenne.

FACTEURS DEFAVORABLES:

~ profondeur limitée du sol,
- pierrosité forte.
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1EXEMPLE TYPE

Relevé n° 517, 19 AoOt 1980

LOCALISATION : Bois du Grand Bessay
COMMUNE : IGORNAY (71)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
COOROONNEEES : X = 755,40 , Y = 2231,70
TOPOGRAPHIE: versant, pente 8°, exposition S-W, 430 m.

VEGETATION:

ARBRES: r = 80 %
Chêne sessile (4,4)
Hêtre (3,3)

HERBES:r=l%
Fougère aigle (+ ,1)

ARBUSTES :r = 7S %
Charme (4,4)
Hêtre (2,2)
Noisetier (+ ,2)
Ronce des bois (1,1)

MOUSSES: r = 1 %
Polytric élégant

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL (19/01190)

Observateurs: D. MEUNIER, F. CHAMBAUD, J.L.SIMONNOT

o
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SOL BRUN ACIDE A MULL OLIGOTROPHE

Ao L: (5-3 cm), deux années;
F : (3-0 cm), très fibreux; peu de matière minérale; quelques graviers épars;

AH : (0-4 cm), limono-sableux Ls; brun foncé 7,5YR 3/2; structure grumeleuse fine à grenue; frais;
peu cohérent, peu compact; très poreux; très nombreux graviers (granitoïdes); pas
d'hydromorphie; chevelu racinaire fin, sain, ramifié, dense; activité de la faune nulle; limite
distincte;

Au : (4-40 cm), limono-sableux LS; bnm à brun très foncé 7,5YR 4/4; structure grenue à
polyédrique fine subanguleuse; frais; peu cohérent, compact; très poreux; assez nombreux
graviers; quelques cailloux (granite et grès); pas d'hydromorphie; nombreuses racines
grosses et moyennes subhorizontales, saines; activité de la faune faible à nulle; limite
distincte;

(8) : (40-65 cm), sablo-argileux à sables grossiers Sga; brun fort 7,5YR; structure polyédrique
subanguleuse fine à moyenne et particulaire; frais; très peu cohérent, moyennement

CATALOGUE/ 2000 /
HIITRAIES-<:HENAIES, CHENAIES

129



compact; poreux; charge en graviers et petits cailloux très importante (granitiques très
altérés); pas d'hydromorphie; quelques racines fines et moyennes subhorizontales, saines,
sinueuses;

C : brun jaune; massif; très compact; roche altérée en place.

8 - ANALYSE

Eus
GRANUl.OMETRlE

PIlaF. HORl- GROS- M.O. C" N" CIN pH H20

(cm)
(en % terre line)

" 105'" .,,"
"v. 'C

S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 <CL
P.tot

0·4 Ali 36 14 15 1. 16 42.5 17.2 10 0.52 19.12 3.' 3.2 43.2

4-40 A12 45 11 5 25 14 62.5 1.34 0.8 0.05 14.18 5.1 .. 19.1

40·65 /BI 45 12 4 27 12 4' 3.72 2.2 0.11 18.78 4.8 4.0 24.0

PROF. HaRI- COMPLEXE ABSORIlANT AlUMINIUM F"
(cm) ""

mol .,' Tamm
Ca+ + Mg+ + <+ Nu , 'fT" total total libra LfT

100 g mol mol ,," HF" DEIl% "100 a 100 a
OA Ali 19.5 1.. 0.92 0.87 .. 3.70 18.9 .. .. .. 1.36 0.79 0.58

4-40 A12 9.1 0.2 0.39 0.15 .. 0.82 '.0 .. - .. 2.57 2.00 0.77

40·65 181 ••• 0.1 0.23 0.25 .. 0.66 6.8 .. .. .. 1.81 1.02 0.56

CDMMENTAJRES:

- taux de matière organique élevé en surface,
- pH très bas,
. C/N assez élevé (mull oligotropbe),
- capacité d'échange cationique basse.
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1AUTRES EXEMPLES

• HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé 0' 178,26 AoQI 1987

LOCALISATION: Foret domaniale d'Anost, les Ressets
COMMUNE: BUSSY - ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-Haut-Folin
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 695 m.

• BAS MORVAN: Relevé n' 386, Il Juillet 1988

LOCALISATION: Bois des Courtois
COMMUNE: LES GRANGES (89)
FEUILLE: 2n2 E, AVALLON
TOPOORAPHŒ : haut de versant, pente r. 324 m.

• PAYS DE LUZY: Relevé 0'281, 13 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois du prieuré
COMMUNE: AIGREFEUILLE, LA TAGNIERE (71)
FEUILLE: 2826 E, TOULON-SUR-ARROUX
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 639 m
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HETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CHARME ACIDIPHILE MODERE DE SOMMET
ET VERSANT SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

Sous-type G : SUR ROCHES GRANITIQUES

Sous-type V: SUR ROCHES VOLCANIQUES ET METAMORPHIQUES

2233

moUl"

tr. acide -.z faible-- neut'. calel-
acide .c~ ment cole

KidoA

H

Ir"...,

...,

- DMC

fâ
mov-,
f,'"

~
~'( f,'"

-humide

humido

REPARTITION Fréquence: MOYENNE Etendue: SPATIALE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

NULLE OU VARIABLE

Type de sol: BRUN ACIDE, COLLUVIAL ACIDE, BRUN

HUMIFERE

Exposition: NULLE OU VARIABLE Type d'humus: MULL OLIGOTROPHE. MULL-MODER

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIOUES (G), VOLCANIOUES ET

METAMORPHIOUES (V)

Matériau parental: ARENE, COLLUVIONS

Réserve hydrique:

Pierrosité :

Fertilité:

MOYENNE, DRAINAGE BON

MOYENNE A FORTE (CM, DCM)

MOYENNE

VEGETATION

Espèces indicatrices: ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE,

ACIDIPHILES DE MODER, ACIDICLINES, NeVTRONITROCLINeS, ACIDIPHILES DE DYSMODER

Essences conseillées: HerRE Possibles: CHENE ROUGE (sauf Haut·Morvan montagnard)

MERISIER, ERABLE

à éviter: EPICEA EN PEUPLEMENT PUR (G)

Sensibilité: DEVELOPPEMENT DES RONCES

Intérêt biologique: FAIBLE
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1COMPOSmON FLORISTIQUE

ARBRES

Chlne leuilc rv
Bouleau verruqueux , 1

Chlrme 1

Cha~irnier 1
CMne p&lonculi 1
Hllft; 1

Men.ier 1
Tremblo.......•....•.................. 1

HERBACUS

Neu~ llarp lUIIplitude
Uem l\Imp.nt m
Euphorbe du bol• .................. 1

Firuque hl!tArophylie 1

Fou,~re mile 1

Lamier j.u 1

Sceau dlll Salomon multiflore 1

~neçOll de Fuch•........ ,;.........•
SteUaire hoIocle l

Violette dn boil 1

NeIIlrocliDeIl t. Iule ampliWde
Anl!mone du bot• .................. 1

Egetyi~tc de. mun 1

Frai.Îf:r Mun,e 1

Geue du monu'ne 1

Lloaire n.mp.nle 1
MuJlld. 1

Polypode wl,.iN 1

Veflf' d'Of 1

MOUSSES

NeutrocliIIeIi uapl.-oy_
Eurhynchi.~ n

NeutI'odi.IIeIi t, Iarte Ulplit\lde
Hypll6 cypril• ......... , 1

Hypne pur , 1

Hypne courroie 1
Hypll6 trlqu~u. 1

Thuidie k mu de T'mlri• ........ 1

Acidjdi_ .uIImmo,amollhi*
Amehie ondul6e 1

Mme 'PPlI'cnt6e 1
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ARBUSTES

Ch.rm.e 1V

Ronce du boi•. , 1V

Chhrefeuille du boit ID

Han m
Houx m
Chane .uile D

Noi.lier D

Aii.i" Ionninal 1
AuMpine l'llOoo'yne 1

Bouletu verruqueux 1

NNtro&ùtroc1Îlle.
C.rdamine: de. p~' 1

Herbe..Jo-Robel1 1

1.Iitlie du muraiJlu 1

Neutro&ùtrophile, troyarodiDts
O.illel ,ratleron 1

AcidicliAes mullm&o, mélopbüel
Ortie roy.lf 1

Millet diffill 1
p.tlirin de Ch.Ut 1

Acidic.Ii.DeImuO méso,hygrocliaes

C.nche eupitcuM 1

FOII'~rc: lpinuleulC 1

AcidicliDe muO oli&o,mésopb.
Moehrinaie k3 ne:rvuru 1

AcidipbiJ8llarae lWIp1itude
Polytric 'll,.nt m
Hyloeomie brill.nte 1

Acidiphi18 de modu
Dicn.1lICl en b.l.i n
Dicn.nelle plurila~nle 1

AcidiplWet de dysmGder

u:ueobryum ,lluque 1

Cladonill Ip 1
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Bourdaine: 1

Chillianier 1

FUllio d'Europe 1

Genil k bal.i 1

Meri.ier 1

N'nier .1

Ro.ier du eh.mp• .................. 1

Ro.ier du ehielll 1
Sorbier du oitcleun .1

Tremble , 1

AcidipllÎlelllarle amplitude
Fou,~re .i,le m
Houlque l'llOllf ID

Dillillle pOllrprt 1

Oermandr6e du boi 1

Lunile du boi 1

Violette de Rivin 1

Acidipb.ile. de modef'
C.nc:he nCllCUeuM W

Epety;~re de S.voie 1

1.Ilehe k pilulu 1

Mll.mpyre du pri• ................ 1

hyaroc1i.oel
Molinic bleue 1



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: QueTee/aUa robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

ISYLYOFAClES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLYOFACIES

Le type 2233 répandu, possède des sylvofaciès multiples :

- une hêtraie-chênaie sessiliflore à taillis de Hêtre et Chêne sessile très recouvrant avec Houx,
Ronces et Chèvrefeuille peu abondants; futaies (sur souche) de Hêtre et Chêne rares; espèces
herbacées réalisant le recouvrement total du sol associées à un tapis muscinal développé;

- une hêtraie-chênaie sessiliflore à taillis de Hêtre, Chêne sessile et Charme; sous-bois arbustif
composé du Houx, du Noisetier, du Chèvrefeuille et des Ronces formant un couvert important;
strate herbacée très appauvrie; proportion relative des deux essences variable;

- une chênaie sessilitlore à taillis de Hêtre et Charme dense; tapis herbacé avec quelques espèces
couvrant une surface importante en association avec une strate muscinale bien représentée;

• une chênaie sessiliflore à Charme, très fréquente, avec le même type de sous·bois que le
sylvofaciès précédent;

• une chênaie pédonculée-charmaie avec tapis herbacé riche en espèces, dominé par la Houlque
molle en larges taches;

• une chênaie sessil.iflore à Châtaignier; taillis occupé par le Hêtre, le Chêne sessile, le Charme
en proportions très variables; ronces abritant un tapis herbacé faiblement représenté.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

La hêtraie-chênaie sessilitlore acidiphile à Charme subit un certain nombre de variations dans sa
composition floristique dont certaines sont liées à la situation géographique: présence de Houx très
recouvrant, dans les stations du Haut-Morvan et abondance faible de celui-ci, en Bas-Morvan;

La composition tloristique évolue naturellement en fonction des sylvofaciès:

- sous les peuplements très fermés de Hêtre et Chêne sessile, diminution notable de la densité du
sous·bois;

- sous couvert dominant de Chêne, développement accru du sous-bois et de la strate herbacée;
apparition d'un groupement d'essences à l'état disséminé (Erable sycomore, Merisier, Bouleau
verruqueux);

• dans les peuplements dégradés ou ouverts, installation du Bouleau verruqueux et de quelques
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arbustes pionniers (Sorbier des Oiseleurs, Noisetier, Alisier blanc) favorisés par les conditions
de lumière. Ce phénomène s'amplifie en particulier dans les stations comportant des taillis
vieillis.

-la présence du Châtaignier dans les peuplements résultant d'une naturalisation de l'espèce après
introduction ancienne (effet de la litière).

La flore révèle une acidité modérée des sols: dominance des espèces acidiphiles à large amplitude
et de moder avec présence de neutroclines; le Charme subsiste au côté des essences de la hêtraie
chênaie sessiliflore. Le hêtre fréquemment dominant dans les peuplements est favorisé par la
profondeur du sol. Quelques modifications de la composition en espèces sont dues à des variations
fines du niveau trophique des sols ne justifiant pas de subdivisions supplémentaires;

[VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 2233 est abondamment réparti dans tout le massif. Il occupe la partie supérieure des reliefs
(versant, haut de versant, sommet) sur tous types de substrats en conditions de pente et d'exposition
très variables. Les sols, ayant une profondeur supérieure à 50 cm, sont de type

- brun acide à muU oligotrophe ou mul1-moder, en conditions de pente moyenne, ou colluvial
acide, dans les stations à forte déclivité, sur roches granitiques (G). La texture est sablo-argilo
limoneuse sur l'ensemble du profil; les éléments grossiers sont rares et très altérés, de forme
arrondie. Dans les sols colluviaux la densité en éléments grossiers assez élevée sur la totalité
du profil peut gêner l'évaluation de la profondeur.

- brun humifère à mull oligotrophe ou mull-moder, sur roches volcaniques et métamorphiques
(V), en situation plane ou à très faible pente. Ces sols très humifères sont caractérisés par une
quantité de matière organique élevée sur une profondeur importante. L'horizon organo-minéral
présente une épaisseur toujours supérieure à 15 cm. La texture est à dominante de sables fins et
limons sur l'ensemble du profil et la structure très fine (poussiéreuse à l'état sec). La charge en
sables grossiers est diminuée par rapport à celle des sols colluviaux, mais la densité en pierres
reste forte sur toute la profondeur. En profondeur la transition avec l 'horizon minéral s'opère
de manière assez rapide.

FACTEURS FAVORABLES:

- acidité modérée du sol,
- profondeur intéressante,
- assez bonne réserve en eau.
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FACTEURS DEFAVORABLES:

- pierrosité importante en profondeur.
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1EXEMPLE SOUS-TYPE G

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé nO 357, 6 Juillet 88

LOCALISATION : Outron
COMMUNE: CORANCY (58)
FEUilLE: 2724 E,'CHATEAU-CHINON
COORDONNEES : X = 721,65 , Y = 2234,50
TOPOGRAPHIE: versant, pente concave 20 0, 375 m, exp.N

VEGETATION:

ARBRES: r = 100 %
Chêne sessile (4,4)
Hêtre (2,2)
Chêne pédonculé (2,2)

HERBACEES: r = 90 %
Fougère aigle (3,2)
Canche flexueuse (5,5)

ARBUSTES: r = 50 %
Chêne sessi le (1, 1)
Charme (4,4)
Hêtre (2,2)
Houx (3,2)
Noisetier (+,1)
Chèvrefeuille des bois (l, 1)

MOUSSES: r = 1 %
Hypne triquètre (2,1)

SOL: A - DESCRlPflON DU PROFIL (21/03/90)

Observateurs: F. CRAMBAUD, G. MENY, l.L. SIMONNOT
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SOL BRUN ACIDE FAIBLEMENT LESSIVE A MULL-MODER

Ao L: (6-1 cm), discontinu entre les touffes de Canche; deux années; feuilles, brindilles, écailles
de bourgeons, faines; traces d'activité de la faune;
F: (1-0 cm), feuilles bien décomposées; écailles de bourgeons, faînes, fausse samare de
Charme;
H : (discontinu), peu fibreux; noir; grains de quartz; mycélium;

Au : (0-5 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun grisâtre très foncé 10YR 3/2; structure
grumeuleuse fine; frais; assez meuble; fibreux; poreux; assez nombreux petits cailloux et
graviers; densité faible; sain; chevelu racinaire fin très dense, très ramifié (canche); peu
d'activité de la faune visible, quelques larves et animalcules; pourriture blanche; limite
distincte;

Au : (5-35 cm), texture de limon argileux; brun foncé lOYR 3/3; structure polyédrique mal
exprimée moyenne et fine; assez frais; légèrement massif, peu compact, friable; poreux;
assez nombreux petits cailloux (granite); nombreux sables grossiers et graviers; rares
cailloux et blocs; sain; très nombreuses racines fines et moyennes, très ramifiées, saines;
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quelques grosses racines subhorizontales; quelques gaines racinaires; peu d'activité de la
faune visible; limite distincte ondulée;

(H) : (35-65 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaunâtre foncé IOYR 4/4; structure
polyédrique subanguleuse moyenne à fine; très frais; peu massif, peu compact, friable;
poreux; assez nombreux sables grossiers; quelques pierres (granite) assez altérées; sain;
nombreuses racines 'fines et moyennes, ramifiées, subverticales, saines; pas d'activité de la
faune visible; limite graduelle;

(B)C : (65-90 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaunâtre IOYR 516; structure polyédrique
subanguleuse moyenne à débit fin; très frais; assez massif, assez compact, assez friable;
assez poreux; assez nombreux sables grossiers et graviers; quelques cailloux (granite) assez
altérés; sain; quelques racines fines subverticales, ramifiées, noires; quelques gaines
racinaires moyennes; galeries de vers légèrement revêtues; limite distincte;

C : (90-100 cm), arène à sables grossiers fortement argileuse; granite très décomposé.

B· ANALYSE

Ens
GRl<N\.IlOMETRIf

PROF. HON- GROS' M.O. C% N% CIN pH H20
(en % terre fine)

(cm) "" Nm % tOS

%,. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tot

0·5 AI1 22 11 13 32 23 2. 22.0 12.54 0.74 17.0 4.2 3.• 7.8

5-35 A12 30 9 12 33 t. 35 4.' 2.65 0.15 17.6 4.• 4.2 4.5

35·65 181 22 8 13 32 26 2. 1.5 0.85 0.06 14.2 4.4 4.3 3.3

65-90 {BlC 22 12 11 30 25 2. 1.0 0.56 .. .. .. .. 2.5

PROF. HORI- COMPlEXE ASSORBI<NT ALUMINIUM F..
(cm) "" m.1 'oh Temm

Ce+ + Mg+ + K+ No< 5 SIT% total lotel libre LIT
100 , m.' m.1

100 n too p
.. % HF % DEB% %

0·5 AI1 38.4 O.• 0.7 O.• .. 1.9 4.9 13.2 .. .. 2.06 1.30 "
5-35 A12 17.6 0.10 0.10 0.10 .. 0.3 1.7 4.5 .. .. 2.62 1.45 55

35·65 18' 13.8 1.10 0.10 0.10 .. 1.3 9.4 3.8 .. .. 2.90 1.47 50

65·90 (B)C .. .. .. .. .. .. .. 4.2 .. .. 2.97 1.40 47

COMMENTAIRES:

- taux de matière organique important en surface,
- C/N = 17 (mull-moder),
- capacité d'échange cationique assez élevée,
- taux de saturation bas,
- Aluminium assez abondant,
- Fer abondant.
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IAUTRES EXEMPLES

SOUS-TYPE G :

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 139,7 AoQ' 1987

LOCALISATION: La Gravelle, Source du Garat
COMMUNE : CHATEAU CHINON (58)
FEUILLE: 2724 E, CHATEAU CHINON
TOPOGRAPHIE: replat, pente nulle. 600 m.

• HAUT-MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 496,18 AoQ' 1988

LOCALISATION: Bois de Roche
COMMUNE: ARGOULAIS (58)
FEUILLE: 2823 E, MONTSAUCHE, LAC-DES-SETTONS
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 12°. exp. Ouest, 592m

• BAS-MORVAN: Relevé n'428, 20luiller 1988

LOCALISATION : Le Morlin
COMMUNE: LES OUCHES (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 340 m.

SOUS-TYPE S :

• HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 465, 10 AoQ' 1988

LOCALISATION: Bois de S'-Franchy
COMMUNE: ST-FRANCHY (58)
FEUILLE :2624 E, SAINT-SAULGE
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 4°,375 m.

CATAI.OOO'I , 1000 J
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CHENAIE SESSILlFLORE TRES ACIDIPHILE SUR SOL SUPERFICIEL
SUR SOMMET ET HAUT DE VERSANT

EN EXPOSITION VARlABLE, sous-type xérophile x
EN EXPOSITION SUD, sous-type thermophile t

2241

"9 Dlee

lee

MHZ

He

moyen,,01.

"...
MHZ

humide

humide

H

A

.clde MHZ feibl.. neutre CI'ci·
.cid. ment cole

.clde

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : MOYENNE

SOL

Etendue : PONCTUELLE

Situation: VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

Pente : NULLE OU VARIABLE

Exposition: SUD (t). AUTRE OU NULLE (x)

SOUS-SOL

Type de roche : ROCHES GRANITIQUES, GRESO-SCHISTEUSES,

RHYOLITES

Matériau parental: ARENE

VEGETATION

Type de 601:

Type d'humus:

Profondeur utile :

Réserve hydrique:

Pierrosilé :

Fertilité:

BRUN ACIOE SUPERFICIEL, BRUN OCREUX

MODER, MULL-MODER

FAIBLE A TRES FAIBLE

TRES FAIBLE

FORTE (CM, DCM)

TRES FAIBLE

Espàces indicatrlc.. : ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE DYSMODER, NEUTROCLINES A TRES LARGE

AMPLITUDE, MESOXEROPHILES

Enences conseillé.. : ---

li éviter : LIMITER LES INVESTISSEMENTS

Possibl.. : --

Sensibilité : SECHERESSE, EROSION DES SOLS

Intérit biologique: FAIBLE

CATALOGUE 12000 1
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chan~ seuile V

Bouleau verruqueux 1

Chilalgnier 1

HêIR •.•.•.•.••.•.••.•..•.•...••.•.•.•. )

HERBACEES

Mésox4rophile.

Sil~1lCI pcnçhte 1 (1)

Neulroclines '!arae IUDplilude ••

FélUqu~ du boi 1

Neutroclines , t. taraI' amplitude

Ep~rvi~redu mUfle 1

Lin.ire llImp'RI~ 1

Polypode V\Ilg.ire 1

MOUSSES

Neulroclineo;' t.larae IWIplilude

Hypn~ CypR' 11

Hypne pur Il

ARBUSTES

Chêne llCuile IV

Genêt ~ bal.i ......•.......•....... III

Houx III

Ronce deI boit III

Hêlre . Il

Alisier blanc 1

Aub~pinc: mollOgyl'le 1

Bouleau verruqueux 1

Acidipbiles rge lUDplilude

FO\li~re .iglc 11I

Gcrmandn!c dei bois III

Houlque molle . Il

Gaillel du Huz 1

Epcrvihc en ombelle 1

Acidiphiles de dysmoder

C.llunc V\IIS.i"" ut
Myrtill~ 1

Acidiphiles 'larae IWIplilude

Polytric éléS'RI IV

Hypne courroi~ 1

Acidiphiles de dysmoder

Leucobryum siauqu~ III

Cl.doni. sp U

Bourdain~......... . 1

CIIÎllIi,ni~r 1

CII~vrereuill~ de. boi 1

Aubépine épin~uloe 1

G~névri~r commun 1

Merili~r 1

NoiseLi~r 1

Sorbi~r du oiseleulll 1

Al:idiphilEll de mOIter

C.nch~ nexu~uloe V

Mél.mpyre de. PR' 11

Mill~p~rtui. éléS.nl 1

LaÎch~ li pilulu 1

hyarocli.oes
Molini~ bl~u~ 1

Acidiphiles de mOllet

Dicr.n~ ~n b.l.i IV

Dicllln~ll~ pluril.l~llIl~ 1

ICLASSIFICATlON PHYTOSOCIOLOGIQUE

.CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. el Vlieger 37
ORDRE: Querceta/ia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

CATALOOUE/2000 1
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A· SYLVOFACIES

Un sylvofaciès a été décrit. C'est une chênaie sessiliflore avec sous étage de Bouleau verruqueux;
Hêtre, arbustif, très disséminé dans le sous-bois assez riche en espèces; strate herbacée très
recouvrante et associée à un cortège muscinal bien développé.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

On note dans ce type forestier un fort développement de la strate herbacée lié à une arrivée de
lumière importante au niveau du sol, en raison du faible couvert du Chêne sessile et des ouvertures:

- un groupe d'espèces arbustives pionnières: Alisier blanc, Bourdaine, Genêt à balai, Aubépine
monogyne, Noisetier;

- quelques espèces mésoxérophiles (Alisier blanc), Silène penché. Le groupement, de par sa
composition floristique à base d'espèces à répartition large (sur le plan trophique) et résistantes
aux stress hydriques, est lié à l'existence dans ce type de station de sols très superficiels.

Les espèces neutroclines sont éliminées par les conditions d'acidité des sols. Les acidiphiles de
dysmoder, accompagnant parfois les acidiphiles à large amplitude et de moder, indiquent une
acidification accentuée du milieu. Les essences plus exigeantes sont absentes de la strate
arborescente peu diversifiée: en particulier le Charme.

IVARIATION DES CARACTERES STATIONNELS

L'amplitude de variation du type 2241 est faible. Il est distribué exclusivement sur roches
granitiques et gréso·schisteuses et rhyolites sur toute l'aire du catalogue. Deux sous-types sont
distingués :

- un sous-type (x) xérophile sur sommet ou haut de versant en exposition variable (excepté Sud),

- un sous-type (s) thermophile de haut de versant en exposition Sud dominante (présence de
Silène penché).

Les sols sont superficiels, sur roches faiblement altérées. La pierrosité est très élevée et la roche est
rencontrée à une profondeur de 30 à 40 cm. Les sols sont bruns ocreux à bruns acides avec litière
pouvant être peu épaisse (humus de type moder ou mull-moder).

FACTEURSFAVORABLES:-

FACTEURS DEFAVORABLES :

• faible profondeur du sol,
- faible réserve en eau (sécheresse temporaire),
- acidité élevée.
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1EXEMPLE SOUS-TYPE XEROPHILE x

PAYS DE LUZY .: Relevé n° 301, 15 Juin 1988

LOCALISATION: Montagne de la Provenchère
COMMUNE: VALVERON, SAINT-EUGENE (71)
FEUILLE: 2826 E; TOULON SUR ARROUX
COORDONNEES: X =739,60 , Y =2194,15
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 395 m

VEGETATION:

ARBRES : r =90 ~
Chêne sessile (5 5)

HERBES : r = 100 %
Chêne sessile (2,1)
Canche flexueuse (5,5)
Houlque molle (2,2)
Germandrée des bois (2,1)
Epervière des murs (+ ,1)

ARBUSTES: r =5 %
Chêne sessile (2, 1)
Chèvrefeuille des bois (1, 1)
GenêH balai (+,1)

MOUSSES: r =10 %
Hypne pur (3,2)
Dicrane en balai(I,2)
Polytric élégant (+ ,2)

SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL (07/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

L
F
All

Al2

B)

c

SOL BRUN ACIDE A MULL-MODER

A. L: (5-2 cm), feuilles de Chêne, glands, brindilles; entre les touffes de Canche;
F : (2~ cm), fibreux; chevelu racinaire très dense; morceaux de brindilles; quelques
grumeaux de H et quelques turricules;

Au : (0-3 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun très foncé lOYR 212; structure grumeleuse
fine et moyenne; frais; peu cohérent, peu compact, fragile; très poreux; assez nombreux
cailloux et blocs; assez nombreux graviers; pas d 'hydromorphie; très nombreuses racines
fines et moyennes, horizontales, saines, ramifiées; quelques larves et vers de terre; limite
distincte régulière;

Au : (3-20 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun foncé 7,5YR 4/2; structure polyédrique fine
et moyenne subanguleuse; frais; peu cohérent, peu compact; très poreux; nombreux cailloux
(granite); nombreux graviers; pas d 'hydromorphie; nombreuses racines horizontales,
brunes, sinueuses, saines; quelques racines fines ramifiées; rares grosses racines; quelques
vers de terre; limite distincte ondulée;

CATALOOUE/2000 1
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(B) : (20-55 cm), texture de sable limoneux; brun 7,5YR 5/4; structure polyédrique moyenne et fine
subanguleuse; frais; assez compact, peu cohérent, friable; poreux; nombreux cailloux et
blocs; très nombreux graviers; pas d'hydromorphie; assez nombreuses grosses racines,
sinueuses, horizontales; quelques racines moyennes; quelques gaines racinaires; activité de
la faune visible; limite distincte;

C : (55 cm et +), sables grossiers, grisâtre, granite très altéré.

B· ANALYSE

Eus
GRANUlOMETRIE

H20PROF. HO/ll- OROS- M.O. C% N% CIN pH
(cm)

(en % terre fine)
% 10.'" SlERS

%v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.lot

0·3 Ail 42 14 8 21 18 30 17.1 9.72 0.58 17.3 4.8 3.8 '.7

3-20 A12 14 14 8 21 13 25 4.• 2.64 0.24 11.0 4.' 4.3 3.'

20-55 (81 15 15 • 1• 11 51 1.4 0.80 0.08 10.0 .. .. 3.3

PROF. HO/ll- COMPlEXE ADSORBANT ALUMINIUM F~

(cm) '" mo/
Ce+ + Mg+ + K+ 'oh Temm

No+ • 'If% lolal lolel libre Lif
100g mol mol

,,% HF % DEB% %
100 100

0·3 Ail 29.8 2.7 O.• 0.7 .. 4 13.4- 4.' .. .. 2.04 0.72 35

3-20 A12 18.4 0.3 0.1 0.3 .. 0.7 3.8 3.7 .. .. 2.01 0.72 35

20-55 181 14.3 0.4 0.4 0.1 .. O.• 4.1 4.3 .. .. 2.09 0.65 31

-

COMMENTAIRES:

- taux de matière organique élevé en surface,
- C/N assez élevé (mull-moder),
- taux de saturation faible. Aluminium abondant.
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IEXEMPLE SOUS-TYPE THERMOPffiLE 1

BAS-MORVAN: Relevé n' 388, 12 Juillet 1988

LOCALISATION: La Corvée des Brosses
COMMUNE: LE MOULIN DES RUATS, AVALLON (89)
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
COORDONNEES: X = 715,80, Y = 2277,50
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 19°, 195 m. expo. S-W.

VEGETATION:

ARBRES: r ~ 100 %
Chêne sessile (5 5)
Bouleau verruqueux (2,1)

HERBES: r ~ 100 %
Mélampyre des prés (2,3)
Canche f1exueuse (5.5)
Houlque molle (1,2)
Germandrée des bois (2, 1)
Callune vulgaire (I,Z)
Epervière en ombelles (1,1)

ARBUSTES: r = 5 %
Genêt à balai (1,1)

MOUSSES: r ~ 20 %
Hypne pur (2,2)
Dicrane en balai(3.2)
Polytric élégant (1 ,2)
Hypne cyprès (1,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: D. BAIZE, J.L. SIMONNOT

o

20

~:f-:f-~~~:f:f, -.1 H
Ail

Al2
SOL BRUN OCREUX A MODER

40

60

+

.....................
+++++++

(B)

(B)C

C

A : (0-30 cm),
* II/Au: en surface (0-3/5 cm); noir 5YR 2/2; assez tassé, continu; sous-structure micro
grumeleuse; quelques cailloux de granite anguleux; quelques grains de sable nus; racines
fiDe..~; humide; limite ondulée;
* An, 3/5-30 cm); humide; noirâtre 7,5YR 312; structure de 10 à 40 mm à sous-structure
micro-grumeleuse (mm); aéré; meuble; quelques cailloux de granite anguleux; pas de grains
nus; bon enracinement; humide;

(B) : (30-40/55 cm), noirâtre IOYR 312; structure de 5 à 10 mm à sous-structure micro-grumeleuse
(mm); aéré; meuble; 50 % de cailloux; quelques pierres de granite anguleuses; pas de
graviers nus; bon enracinement; arrêt des grosses racines; limite ondulée;

C : (45/55 cm), arène mise en place à noyaux durs non altérés; rares racines fines dans les fissures.

CATALOGUE' 2000 1
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B· ANALYSE

GRANUlOMETRIE
EL lS GflOSSlEflS

PROF, HORl- EN " P TOT. M.O. " "' 'M p./0<1 pH ""(en % lerre finel
(cm) '" • OINn '"

G,avl.' coi•. ·C
S.G. S.F. L.G. loF. A. "" <OC

2·20mm >2 cm

0-3/5 H(AI1 .. .. .. .0 ·0 28 0 7.07 5.74 .827 19 - 00 00 9.'

3/5-30 .12 42.5 9.4 '.7 22.2 17.2 28 >15 0.23 5.95 .339 17.8 0.008 4.' 3.' 3.3

30-40/55 (9) 35.2 '.1 11.8 24.0 19.9 20 >60 6.73 3.91 .242 16.2 0.006 4.' 4.1 5.2

PROF. HORl- COMPlEXE ADSORllANT ALUMI ALUMINIUM F"
(cm) '" NIUM CEC.. .<. argile libre

CI'. Mg2. ,. ,.. , M' total
Iramm

LfT tOlal libre LfT
'". •• HF % % HF % DEe%> %

'" %

0-3/5 H/A11 00 00 00 00 0 00 00 - 00 00 00 00 00 00 ..

315-30 .12 20.0 <0.1 o.oe p.153 p.053 0.356 2 7.' 00 8.01 0.85 ~1.10 1.11 0.73 65

O-40f55 '8' 14.6 <0.1 0.03 p.l21 jo.061 1.302 2 5.' .. S.56 0.62 72.42 1.13 0.72 '4

COMMENTAIRES:

- taux de matière organique très élevé,
- CIN élevé (dy,moder),
- Aluminium abondant,
- complexe adsorbant très désaturé (2%).
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IAUTRES EXEMPLES

SOUS-TYPE XEROPillLE x :

• BAS MORVAN: Relevé nO 245, 24 Septembre 1988

LOCALISATION: la Fiene, Vallée de 1'00ssière,
COMMUNE: FRETOY (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 410 m.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé o' 640, Seprembre 1989

LOCALISATION: Forét de Folio
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 10°, expo. S-W. 650 m

SOUS-TYPE THERMOPffiLE t :

• HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé o' 215, 19 Septembre 1988

LOCALISATION: Vallée de la Caoche
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: versant, pente 30°. 580 m. expo. Sud

• BAS MORVAN: Relevé n' 050, 3 Juillet 1987 : Relevé n' 374, 7 Juillet 1988

LOCALISATION: Mon' Lichard
COMMUNE: VOUDENAY (21)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY LE DUC
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente l3o. 375 m. expo. Sud

• HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 451, 21 Juillet 1988

LOCALISATION: Creuseveau
COMMUNE: CHAMPCOMMEAU (21)
FEUILLE: 2823 E, SAULIEU
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 23°, expo. Sud, 550m

• PAYS DE LUZY: :Relevé n' 263, 7 Juin 1988

LOCALISATION: Bellevue
COMMUNE: DETTEY (71)
FEUILLE: 2826 E, TOULON SUR ARROUX
TOPOGRAPHIE: versant, pente 20', expo. S-W, 460 m.
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HETRAIE-CHENAIE SESSILIFLORE A CANCHE FLEXUEUSE, ACIDIPHlLE (A)

A TRES ACIOIPHILE (B), DE SOMMET ET VERSANT

SUR SOL PEU PROFOND A MOYENNEMENT PROFOND

2242

mouil"

Ir.
MC

HC ITJ....
MC

moyen
trli.

Irol.

_.
humide

humide

H

A

tr.
acide

acide ...., faibl.... neutre c.lci-
Icid. ment cole

Icide

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : TRES FAIBLE

SOL

Etendue: SPATIALE

Situation:

Pente:

Exposition:

SOUS-SOL

VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

NULLE, MOYENNE A FORTE

NULLE A VARIABLE

Type de .01 :

Type d'humu. :

Profondeur utile :

BRUN OCREUX, BRUN ACIDE SUPERFICIEL

MODER, MULL-MODER (A)

MULL-MODER, MODER, DYSMODER (B)

FAlBLE A MOYENNE

Type de roche: ROCHES GRANITIQUES ET GRESO-SCHISTEUSES,

GRES

Mat6rlau parentel: ARENE

VEGETATION

Rberve hydrique :

Pierrosit6 :

Fertilit6 :

FAlBLE, ORAlNAGE BON

FORTE (CM, DCM)

FAlBLE

Espèce. Indicetrlc8I : ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES DE DYSMODER (B), NEUTROCLINES A TRES

LARGE AMPLITUDE, ACIDICUNE.5 DE MULL MESOTROPHE

Essence. conseill6e. : ---

è éviter: EPICEA EN PEUPLEMENT PUR

Poasibles : CHENE ROUGE, MELEZE

Sensibilité: ACIDIFICATION DES SOLS, DEVELOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE (CANCHE FLEXUEUSE)

Intérit biologique : FAlBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chêne lICuîle ................•...... V

Hêll'll •.••.•.•.•....•................. IV

Bouleau verruqueux 1

Chil.lignicr 1

Chane pidollCuli 1

ARBUSTES
Hêtre........... .. IV

HOUlC..................... .. III

Chane senile. . Il

Ronce du hoî U

Alisier blallC 1

Bouleau verruqueux 1

Bourdaine 1

ChuIDe 1

Chil&Îgnicr 1

CMnc pédollCulé .................•. 1

CIl~vRfeuilie dn bois !

Aubipino ipineuse !

Genêl il billi .1

Gel1tvrierconunun !

Merisier 1

Noiselier 1

Pommier HUYIKO 1

Sorbier dn oiseleura 1

SUrl'IU il grappe 1

Neutnxlioes Ill. large amplitude

Epel'\lih'l dei mura 1

Polypodo vulgaiR 1

Verge d'or 1

HERBACEES

NeutnxJ.iDes /llarae ampliludeAcidipb.iles lla"le amplitude

Fraisier sauvlgII 1 Epervi~rc: en ombelle 1

Foug~re ,igle [V

Gaillel du Harz 1

GermaRdn!e dei boil 1

Houl'1ue molle 1

luZIlle blll\Çlle

Acidklioes mull méso.,m&<lphlles
Polysl;c dillli !

Acidklioes mull méso,hYllnxlioes
FOUg~R femelle !

Foug~re Spillulouse !

Acidiphiles de moder
Cancho ne:weullll V

M~lampyrc dn pn!s 11

Laîche il pilules 1

Mil1~pertuil ~1~ganl 1

Acidiphiles de dysmoder
Cll1une vulgaire 1

Myrtille 1

(VARIANT" fi)

MOUSSES
Neutnxlioes il amp!. moyenne

Eurhynchio Ilriio 1

Hypne pUR .;.. U

Hypl'lCcyprh 1

Hypno lri'lU~IR 1

Acidipbiles il large ampliludeAcidipbiJes de moder

Polytric ~Iiglnt [V Dierane on billi 1II

Hylocomie brillanle 1 Dicranel10 plurillt~rIIle 1

AcidiphiJes de dyswoder

Leucobryum gllu'luo li

Clldonillp !

(VARIANTE B)

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Mal. 29) Br. BI. 31

CATALOGUE! 2000 1
HETRAŒ&-ClIENAlES, CHENAlES

148



ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les forêts de type 2242 offrent une physionomie assez variable futaie sur souche, taillis sous
futaie, taillis, et plusieurs sylvofaciès :

- une hêtraie--chênaie sessiliflore avec sous-étage arbustif essentiellement composé des rejets des
deux espèces dominantes et du Houx, sur un tapis herbacé complet 11. base de Canche flexueuse
et de mousses abondantes. Celle-ci est traitée en futaie (sur souche), taillis sous futaie et taillis;

- une hêtraie à sous-bois de Houx et tapis de Canche flexueuse plus ou moins développé;

- une chênaie sessiliflore-hêtraie avec taillis de Hêtre, Chêne sessile, Houx; ronces peu
abondantes; strate herbacée luxuriante;

- une chênaie sessiliflore 11. Châtaignier (assez rarement), avec strate arbustive très appauvrie,
partage de la couverture du sol entre les strates herbacée et muscinale.

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

On note plusieurs types d'évolutions liés à l'état des peuplements et à leur physionomie:

- un sous-bois clairsemé et un tapis herbacé peu recouvrant dans le sylvofaciès à Hêtre dominant;

- la présence de Bouleau verruqueux dans les espaces libres laissés par les deux espèces
dominantes (Hêtre, Chêne sessile);

- le développement d'un sous-bois plus dense dans les sylvofaciès à Chêne sessile avec présence
d'un petit groupe d'espèces arbustives pionnières (Alisier blanc, Bourdaine, Genévrier
commun, Sorbier des oiseleurs, Sureau à grappes, Genêt à balais); présence de nombreuses
espèces héliophiles (du groupe des acidiphiles à large amplitude),

Ces évolutions décrites dans le cas des taillis-sous-futaie ou futaie sont amplifiées dans les parcelles
de taillis.

Le comportement du Houx est lié à la situation géographique des stations:

- abondance dans les stations du Haut-Morvan;

- présence à l'état disséminé en Bas-Morvan;

La flore de ces groupements est typiquement acidiphile, cependant on remarque une certaine
variabilité liée à quelques caractéristiques stationnelles. L'acidité des sols, révélée par l'existence de
deux types de cortèges f10ristiques dans les forêts de type 2242 avec, d'une part des groupements à
espèces acidiphiles de moder et à large amplitude sur les sols acides (variante A), d'autre part, des
groupements où s'ajoutent des acidiphiles de dysmoder (Leucobryum glauque, Myrtille) sur les sols
très acides (variante B).
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1VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 2242 est réparti dans tout le Morvan. Ce type de station est présent sur sommet ou versant,
en exposition variable, à pente moyenne à forte. Il repose sur des roches granitiques, gréseuses et
grésoschisteuses, en général faiblement altérées; l'arène peu épaisse à éléments grossiers donne des
sols bruns acides ou bruns ocreux peu à moyennement profonds, très pierreux (éléments
décimétriques), à humus de type mull-moder à moder pour la variante A et moder à dysmoder pour
la nriante B.

FACTEURS FAVORABLES: --

FACTEURS DEFAVORABLES:

- acidité élevée des sols;

- faible épaisseur des sols et pierrosité.

Sous peuplement résineux, intervient rapidement (à J'échelle du siècle) une acidification du sol sous
litière très acide (aiguilles). Le tapis végétal est alors marqué par une bonne représentation du
groupe acidiphile de dysmoder : Leucobryum glauque, Callune. L'acidité du sol est très marquée
dès les horizons supérieurs (voir exemple).
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1EXEMPLE Haut-Morvan, VARIANTE acidiphile A

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 020, 25 Juin 1987

LOCALISATION : Forêt domaniale au Duc, Bois de la Pérouse
COMMUNE: QUARRE LES TOMBES (89)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES SETTONS
COORDONNEES: X = 727,00, Y = 2259,10
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 595 m.

VEGETATION:

ARBRES : r=9O %
Chêne sessile (3,3)
Hêtre (2,2)
Bouleau venuqueux ( + ,1)

HERBES: r=l00 %
Canche Oexueuse (4,4)
Fougère aigle (3,3)
Mélampyre des prés ({1,2)
Houlque molle ( +,2)
Gaillet du Harz ( +,1)

ARBUSTES: r=60 %
Ronce des bois (2,3)
Hêtre (2,2)
Houx (2,2)
Bourdaine ( +,1)

SOL :A - DESCRIPTION DU PROFIL (13/02/90)

Observateurs: G. MENY, LL. SIMONNOT

o

20

40

60

80

L
F
H
Ali

Al2

(B)

c

SOL BRUN ACIDB A MULL-MODER.

A. L: (8-3 cm), feuilles de Chêne (au moins deux années), glands, brindilles; entre les touffes de
Canche;
F : (3-0 cm), feuilles fragmentées, brindilles, un peu de mycélium, jeunes pousses
herbacées; chevelu racinaire dense, ramifié; quelques grumeaux de H, assez cohérents; avec
quelques grains minéraux; fixés sur les racines;

Au : (0-5 cm), texture de sable argileux; brun très foncé lOYR 212; structure polyédrique
subanguleuse moyenne à débit fin; frais; peu cohérent, peu compact, friable; poreux; très
nombreux sables grossiers et graviers; rares petits cailloux; sain; nombreuses racines fmes
et moyennes, ramifiées, saines; peu d' activité de la faune (quelques larves); limite distincte;

Au : (5-30 cm), texture de sable argileux; brun foncé rougeâtre 5YR 3/2; structure polyédrique
subanguleuse moyenne et fine; frais; assez compact, assez cohérent, friable; poreux; rares
cailloux et blocs très altérés; quelques sables grossiers et graviers; sain; quelques lentilles
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plus claires; quelques racines fines, ramifiées; nombreuses racines moyennes
subhorizontales, saines; pas d'activité de la faune visible; limite distincte ondulée;

(8) : (30-50 cm), texture de sable argileux; brun rougeâtre 5YR 4/4; structure polyédrique fragile
fine et moyenne; légèrement humide; assez compact, peu cohérent, friable; poreux;
quelques blocs très altérés; très nombreux sables et graviers; sain; lentilles de couleur
sombre à contours peu nets (voir AI2); très nombreuses racines moyennes subhorizontales,

saines, légèrement sinueuses; quelques grosses racines; pas d'activité de la faune visible;
limite graduelle;

(B)C : (50-100 cm), texture de sable argileux; rouge jaunâtre 5YR 4/6; structure polyédrique
émoussée à débit fin; légèrement humide; assez compact, assez cohérent, assez friable; assez
poreux; quelques petits cailloux et blocs très altérés; sain; assez nombreuses racines
moyennes, saines, sinueuses; pas d'activité de la faune visible; limite graduelle;.

C : (100-105 cm et +), arène sablo-argilo·limoneuse; nombreux blocs très altérés; arène en place.

B· ANALYSE

GRANULOMETRIE
Eus

PROF. HORl- GROS- M.O. C" N" CIN pH H20
{cml

(en % terre fine)

" 105'" SlERS

S.G. S.F. L.F.
",. 'C

L.G. A. H20 KCL
P.tot

0·5 A11 5' • 7 14 14 31 14.5 8.22 0.87 12.3 3.' 3.3 5.2

5-30 A12 54 11 7 17 13 36 4.3 2.45 0.33 7.4 4.3 4.0 3.8

30-50 IBI 47 12 • 15 21 27 I.B 1.05 0.13 B.l ' 4.8 4.' 2.8

50-100 (BIC 47 12 7 15 19 30 1.7 1.00 .. .. .. .. 2.2

PROF. HORI' COMPlEXE ,o.QSOR9ANT ALUMINIUM F,.
(cm) ".

m.' 'oh Temm
Ca+ + Mg+ + K+ No+ S SfT" total total libre LfT

100 , m.1 m.1
100 a 100 a ,," HF " ou% "

0·5 A11 25.3 0.3 0.3 0.5 .. 1.1 4.3 7.2 .. .. 0.93 0.67 72

5-30 A12 19.1 0.0 0.1 0.1 .. 0.2 1 S.4 .. .. 1.23 0.88 71

30-50 IBI 14.9 0.2 0.0 0.1 .. 0.3 2 2.S .. .. 1.33 0.87 6S

50-100 {BIC .. .. .. .. .. 0.00 .. 2.' .. .. 1.53 0.88 57

COMMENTAIRES:

- capacité d'échange cationique élevée,
- taux de saturation très faible,
- Aluminium abondant.
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1EXEMPLE Haut-Morvan, VARIA TE très acidiphile B

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 049, 3 Juillet 1987

LOCALISATION: Forêt de Montreuillon
COMMUNE: MONTREUILLON (58)
FEUILLE: 2723 E; LORMES
COORDONNEES: X = 711,30, Y = 2245,15
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 375 m.

VEGETATION:

ARBRES: r= 100 %
Chêne sessile (5,5)
Hêtre (2,2)

HERBES: r= 80 %
Hêtre (+,1)
Canche flexueuse (4,3)
Houlque molle (1,1)
Mélampyre des prés (+,1)

MOUSSES: r < 1%
Polytric élégant (1,2)
Dicrane en balai( + ,2)
Hylocomie brillante (+ ,2)
Hypne pur (1,2)
Leucobryum glauque (1,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL (08/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, LL. SIMONNOT

o

20

40

60

SOL BRUN OCREUX A MULL-MODER

Ao L: (10-6 cm), feuilles, brindilles (Chêne) (au moins deux années);
F : (6-1 cm), continu, fibreux, nombreuses racines fines; quelques graviers;
H : (1-0 cm), discontinu; gnlmeaux noirs fixés au chevelu racinaire; grains de quartz;

Ail : (0-3 cm), texture de limon sablo-argileux; brun foncé 7,SYR 3/2; structure grumeleuse
grossière à sous-structure fine; frais; meuble, aéré, densité faible; très poreux; transition
avec grumeaux de H indistincte; quelques sables grossiers et graviers; peu d'éléments
grossiers; pas cl 'hydromorphie; nombreuses racines fines et moyennes, ramifiées, saines;
quelques larves et vers de terre; limite distincte;

A12: (3-20 cm), texture de limon sabla-argileux; brun foncé jaunâtre 10YR 3/4; structure
grumeleuse fine et moyenne; frais; peu cohérent, peu compact, aéré; très poreux; très
nombreux cailloux et blocs anguleux (rhyolite), sables grossiers et graviers; sain;
nombreuses racines fines et moyennes; quelques grosses racines sinueuses, subhorizontales;
activité de la faune peu visible; limite distincte;
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(B) : (20-60 cm), texture de limon sablo·argileux; brun foncé 7,5YR 4/4; structure polyédrique
moyenne; très frais; peu cohérent, peu compact; poreux; très nombreux blocs; pas
d'hydromorphie; assez nombreuses racines moyennes horizontales, sinueuses, ramifiées;
quelques grosses racines; pas d'activité de la faune visible; couleur plus ocre vers la base;

B· ANALYSE

GRANIJ\.OMfTRlE
ELTS

PROF. HORI- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20
(en % terre finol

(cm) '" SlERS % '05

S.G. S.F.
%v. ·C

L.G. L.F. •• H20 KCL
P.tol

0·3 .11 35 '0 9 30 '0 30 22.4 12.80 0.75 17.1 3.0 3.5 0.2

3-20 .12 29 9 10 34 19 47 O., 3.87 0.48 '.1 4.0 3.9 5.3

20·50 '0' 23 • 12 40 17 30 2.4 1.39 0.15 9.3 4.6 4.0 4.'

PROF. HORl- COMPlEXE AOSOfl8~T ALUMINIUM F"
(cm) '" mol

Ca+ + K+ ',h Temm
LITMg+ + No+ 5 SIT% lolal tOfal libre

100 g mol mol
100a 100 a "'% HF % OE8% %

0·3 .11 39.4 0.4 0.3 0.0 .. 1.3 3.2 13.0 .. .. 1.40 0.95 67

3-20 .12 25.7 0.1 O., 0.3 .. 0.5 1.9 7.3 .. .. 1.63 1.12 6•

20-50 (0) 16.0 0.4 O., 0.2 .. 0.7 4.3 0.0 .. .. 1.93 1.20 62

COMMENTAIRES:

- taux de matière organique élevé en surface,
- C/N assez élevé,
. capacité d'échange élevée,
- Aluminium abondant.

!EXEMPLE Bas·Morvan, VARIANTE très acidiphile 8

BAS MORVAN: Relevé nO 519, 19 AoOt 1988

LOCALISATION :Grand Bessay
COMMUNE: IGORNAY (71)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
COORDONNEES: X = 755,60 , Y = 2231,80
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente go, 470 m, expo S-W.

VEGETATION:
ARBRES : r= 70 %
Chêne sessile (4,4)

CATALOGUE/2000 J
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ARBUSTES: r= 90 %
Chêne sessile (5.5)
Caliune vulgaire (+.2)
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HERBES: r= 90 %
Canche flexueuse (5,5)
Mélampyre des prés (1,1)
Chêne sessile (1,1)

MOUSSES: r= 2 %
Polytric élégant (1,2)
Dicrane en balai (1,2)
Cladonie ( + ,2)

SOL: A • DESCRIPfION DU PROFIL

Observateurs: D. MEUNIER, F. CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

L
F
H
Al

(B) SOL BRUN OCREUX A DYSMODER

B)C

Ao L: (10-7 cm), tapis de feuilles et brindilles, deux années;
F et H: (7-0 cm), F : fibreux, dense, peu décomposé, peu de matière minérale;
H : grumeleux, peu fibreux, quelques grains de quartz; transition abrupte irrégulière;

A.t : (0-4 cm), limono-sableux LS; brun foncé 7,5YR 412; structure massive ou continue; frais; peu
cohérent, friable; très poreux; quelques graviers; rares blocs; pas d'hydromorphie; assez
nombreuses racines fines et moyennes, saines, subhorizontales; présence de lentilles
centimétriques de A2 gris clair avec sables quartzeux; passées plus organiques (gris foncé);

limite distincte ondulée;

(B) : (4-40 cm), Iimono-sableux LS; brun 7,5YR 5/4; structure polyédrique subanguleuse fine (et
moyenne) peu exprimée; frais; peu cohérent, très friable; très poreux; plages de couleur
sombre à la partie supérieure de l'horizon (brun clair); nombreux cailloux et graviers (grès)
argileux et arrondis; pas d'hydromorphie; nombreuses racines moyennes, saines, sinueuses,
subhorizontales; gaines racinaires formant des canaux; limite distincte;

(B)C :' (40-65 cm), sablo-limono-argileux SLa; structure polyédrique fine à moyenne subanguleuse;
frais à légèrement humide; légèrement plastique; friable; poreux; couleur uniforme;
nombreux sables grossiers et graviers; nombreux blocs aplatis (grès silicifiés); sain; assez
nombreuses racines moyennes à fines, très sinueuses, saines; pas d'activité de la faune
visible; limite distincte;

C : (65 cm et +), sablo-argileux Sa; brun rouge lithochrome 5YR 4/3; structure massive à débit fin
et moyen; frais; assez cohérent; nombreux sables grossiers et graviers; nombreux cailloux;
matrice de matériau fin; rares racines fines plongeantes; pas d'hydromorphie.
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B - ANALYSE (INRA)

ElTS
GP.NlUlOMETIlIE

PROF. HORI- GROS' M.O. C% N% CIN pH H20
(en % torro lino)

(cm) '" SlERS % lOS

%v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.to!

0·4 Al 37 19 • 25 10 11 9.12 5.30 0.186 28.5 3.' 2.' 23.8

4-40 IBI 25 2B 7 27 13 30 3.70 2.15 0.840 25.6 4.S 4.1 21.8

40-65 IBIC 35 23 • B 25 14 1.00 5.BO 0.280 20.7 4.S 4.1 18.0

65·80 C 44 25 6 16 • 42 0.38 2.20 0.170 13 4.4 4.0 14.0

PROF. HORl- COMPt.EXE AOSOR9A,NT AlUMINIUM F..
(cm) '"

mol 'oh Tamm
Ce+ + Mg+ + K. N.. S SfT% totel total libre LfT

100 g mol mol
,,% HF % OE8% %

100 0 1000

0·4 Al 12 0.2 0.28 0.31 .. 0.85 7.0 .. .. .. 0.74 0.50 67

4-40 IBI 7 .. 0.13 0.10 .. 0.31 4.4 .. .. .. 1.03 0.77 74

40-65 (Ble 4.6 0.1 0.13 0.10 .. 0.41 6.' .. .. .. 1.22 0.93 76

65-80 C 3.7 .. 0.13 0.10 .. 0.31 08.3 .. .. .. 2.20 1.70 77

COMMENTAIRES:

- CIN élevé (dysmoder),
. pH très acide,
- taux de saturation très faible.

1EXEMPLE Bas·Morvan, VAR/ANTE lrès acidiphile B

• BAS MORVAN: Relevé n' 391, 12 Juillet 1988
Sylvofaciès à résineux

LOCALISATION: La Beurchaudais, Les Pannats
COMMUNE: AVALLON (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: versant, pente 1r. 235 m., expo. W

VEGETATION:

ARBRES: r= 80 %
Pin sylvestre (5,5)

HERBES: r= tO %
Canche nexueuse (2,3)
Fougère aigle (2,1)
Callune (+ ,2)

C,\TALOOVE/2000 1
HlrrlL\lES-CllENMES, C1lENMES

ARBUSTES :r= 30 %
Chêne sessile (3,3)
Sorbier des oiseleurs (+ ,1)

MOUSSES: r= 90 %
Dicrane en balai (2,2)
Hypne de Schreber (5,5)
Leucobryum glauque (2,2)
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SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: l.L. SIMüNNüT, D.BAIZE

o

20

40

60

L
F
H
AI-A2
Bh

Bs

SOL BRUN OCREUX A DYSMODER

Ao LlF: (9-0 cm), aiguilles, pommes, brindilles;

A1Az : (0-3 cm), noir assez sec, très léger, quelques grains de quartz nus, très nombreuses racines
horizontales dont quelques grosses. A la base, lentilles discontinues, beige-clair, sec, sans
liant, ni matrice organique, ni argile;

Bh : (3-20 cm), frais, brun noir, structure polyédrique émoussée 30-40 mm, à sous-structure en
grumeaux 5 à 1 mm; moins fragile que l'horizon sous-jacent; légèrement induré, les
particules sont revêtues par des matières fines brunes; cet horizon a une épaisseur constante
de 20 cm, mais se prolonge en taches ovoïdes ou longues jusqu'à l'horizon C;

Ba : (20-40 cm), teinte rose saumon foncé, humide; texture S(a); structure polyédrique émoussée,
10-30 mm à sous-structure très fine 1 mm et moins; aéré, poreux; meuble; agrégats et
particules semblent revêtus d'un peu d'argile rouge; nombreuses racines fines; quelques
graviers de granite rose.

B - ANALYSE

ELTS

PROF. HORI-
GAANULOMETf\IE

M.O. C% N% C/N pH H20
(en % terre fine)

GROS-

(cm) ZON SIERS % 105

%v. oc
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tol

0-3 A1A2 15 19.66 11.43 0.4 29 3.8 2.8 2.8

3-20 Bh 51.1 10.3 7.0 16.3 15.3 30 6.98 4.06 - - 4.4 3.9 2.6

0-40/5 Bs 47.6 12.6 8.3 13.2 18.3 21 1.53 0.89 - - 4.5 4.0 1.5

PROF. HOAI- COMPLEXE ADSORBANT ALUMINIUM FER

(cm) ZON

mel
Ca+ +

éch Temm
LfrMg+ + K+ Na+ S S/T% total lotal libre

100 g mel mel
HF% HF % DES% %

100 a 100 a

0-3 A1A2 - - - . - - . - . . 0.66 0.41 62

3-20 Bh 16.1 <0.1 0.03 0.104 0.049 0.273 2 8.0 0.52 8.76 1.24 0.88 71

0-40/5 Bs 7.1 <0.1 0.02 0.098 0.033 0.241 3 5.1 0.27 9.54 1.26 0.79 63
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COMMENTAIRES:

- taux de matière organique important en surface,
- C/N élevé (dysmoder),
- pH très acide,
- taux de saturation très faible,
- Aluminium abondant,
- CEC argile (Bs) = 22.

IAUTRES EXEMPLES

VARlANTE ACIDIPIllLE A :

• BAS-MORVAN: Relevé n' 461,10 AoQl1988

LOCALISATION: Forêt de St-Léger, Abbaye de la Pierre qui vire
COMMUNE: SAINT-LEGER VAUBAN (89)
FEUILLE: 2822 W, QUARRE LES TOMBES
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, SIS m.

• HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 280, 9 Juin 1988

LOCALISATION: Vieille Montagne
COMMUNE: MONT (58)
FEUILLE: 2725 E, SAINT-HONORE LES BAINS
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 22°.440 m.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 085, 22 AoQt 1987

LOCALISATIQN: forêt domaniale d'Anost, Forêt des Prés
COMMUNE: ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi, pente nulle, 735 m

Variante très acidiphile B :

• BAS-MORVAN: Relevé n' 485, Il AoQ' 1988

LOCALISATION : Bois de Mont
COMMUNE: TRlNQUELIN (89)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES SETTONS
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente Ir, 400 ffi.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 216, 19 Septembre 1988

LOCALISATION: Vallée de la Canche
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: sommet arrondi (piton rocheux), pente 30°. 585m.
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HETRAlE-CHENAlE A CANCHE FLEXUEUSE, ACIDIPHILE (A) A TRES ACIDIPHTLE

(B), DE SOMMET ET VERSANT SUR SOL MOYENNEMENT PROFOND A PROFOND

Ir"
He

2243

-fBlAl
Ne W

HC

moyen
frail

fr.r.

humld.

mouill4

H

A

Irft acida _ faible- neutra cal cl·
.cid. .cid. ment col.

acld.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence; MOYENNE

SOL

Etendue : SPATIALE

Situlltion:

Pente:

Exposition:

SOUS-SOL

VERSANT, HAUT DE VERSANT, SOMMET

NULLE OU MOVENNE A FORTE

VARIABLE

Type de 801 :

Type d'humus:

Profondeur utile :

BRUN OCREUX (Al

BRUN OCREUX ,OCRE PODZOLIQUE (B)

MULL-MODER, MODER (A), MODER,

DVSMODER (B)

MOVENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIQUES, GRESO-SCHISTEUSES,

Mlltérillu pllrentlll : ARENE

VEGETATION

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

MOYENNE A BONNE

FORTE (MM), FAIBLE (CM, DCM)

FAIBLE

Espèces indicatrice. : ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPUTUDE, ACIDIPHILES DE DVSMODER (B), ACIOfCLINES

Essence. conseillées: CHENE ROUGE IBas-Morvan)

.il éviter: EPICEA EN PEUPLEMENT PUR

Ponibles : DOUGLAS, EPICEA EN MELANGE

Sensibilité: DEGRADATION DES SOLS SUR ROCHES GRANITIQUES (ACIDIFICATION), DEVELOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE

Intérit biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES
Çh~ne Kllile V

Hêlre .....•.•..•.•.•.•.•....•...•.•.. rv
Bouluu vcnuqucux U

Chume 1

Chitaianicr 1

CMne p~donculi 1

HERBACEES

Acidklioes muO méso.,mésophiJes

POIYllic dilIIL 1

Acidklines mU» méso,hygrocliaes

Foui~re lpinuleuK 1

MOUSSES
Neutroclines llllDplitude moyenne

EumYllChie alril!e 1

Neulrocliaes l très larxe amplitude

Hypne cyprèl 1

Hypne pur.... .. 1

Hypne lriquèlre 1

ARBUSTES

Hêlre ..•...•..•.••.•.•.•..•.•.••.•..• IV

Houx ln

Ch~ne seuilc . n

ChhrefeuiUc du boil Il

Ronçc du boi•.................... Il

Alisier blaJIÇ ..•..•.•.•....•.••...... 1

Acidiphiles il large IlDlplitude

Foui~re .igle IV

Gcrmarwlnle du boi 1

Houlque molle 1

Acidiphiles llarae IlIDplitude

Polytrie l!Uglnl Il

Hypne eounvie 1

Bourdaine 1

ChlfmC 1

Châll;gnier 1

Genêt l billi 1

Noitetier 1

Sorbier dei oiuleul'1 1

Acidiphiles de mOOer

Clnche l1exueute V

Ml!lampyre dei pril 11

Laic:he l pilulu 1

Mil1epertuil l!1l!glnt. 1

Acidipbiles de dysmoder

Cillune vulgaire 1

Myrtille 1

(VARIANTE B)

Acidiphilll5 de 1000er

Dicl'1ne en hllai m

Dicl'1nellc plurilatl!l'1le 1

Acidipbiles de dysmoder

Lcutobryum gllllque 11

Clldonillp 1

(VARIANTE H)

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Quercetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Quercion robori-petraeae (Ma1.29) Br. BI. 31
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ISYLYOFAClES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

La Hêtraie-ehênaie sessiliflore acidiphile à Canche flexueuse comprend des futaies sur souche.
taillis-sous-futaie et taillis.

Trois sylvofaciès ont été rencontrés :

- une Hêtraie-ehênaie sessiliflore à sous-bois de Houx et de Chèvrefeuille; strate herbacée très
couvrante à Canche flexueuse; des parcelles de futaie (sur souche) ont été recensées;

- une Chênaie sessiliflore avec Hêtre associée au Chêne sessile dans le sous-étage arbustif; en
taillis-sous-futaie le plus fréquemment;

- une Chênaie sessiliflore Il Bouleau verruqueux en sous-étage sur une strate herbacée très
développée; en taillis-sous-futaie.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les différents groupes floristiques représentés subissent une évolution liée à celle des peuplements.
Sous couvert de Hêtre dominant. fermé, on note une réduction de la strate arbustive, oil le Houx
peut subsister seul. Dans les parcelles issues de taillis (vieilli), quelques arbustes deviennent plus
fréquents (Bourdaine, Alisier blanc, Sorbier des oiseleurs). La strate herbacée est assez dense et les
mousses bien représentées. Le développement du sous-bois se confirme dans tous les sylvofaciès à
Chêne sessile dominant. Dans les peuplements ouverts ou dégradés le Bouleau verruqueux participe
à la strate arborescente.

La composition floristique de ces forêts subit quelques variations liées, d'une part à la situation
géographique des stations, d'autre part à l'acidité des sols.

La strate arbustive assez pauvre est marquée par la présence de Houx :

- fréquent et recouvrant dans les stations du Haut-Morvan (domaine atlantique);

- peu fréquent et jamais recouvrant en Bas-Morvan.

La strate herbacée est à base d'espèces acidiphiles à large amplitude, de moder et acidiclines de
mul1 oligotrophe. Dans certaines stations, s'adjoignent à ce cortège des espèces acidiphiles de
dysmoder : pour le type 2243, on détermine ainsi deux sous-unités, révélées par la flore et le type
d'humus, isolées en tant que variantes :

- variante (A), acidiphile,

- variante (8), très acidiphile, avec présence d'espèces acidiphiles de dysmoder.

CATALOGUE f 2000 f
HET'lAID<1ŒHAlES, eHENAlES

161



IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les stations de type 2243 se rencontrent dans toute l'aire du catalogue, excepté le Pays de Luzy.
Elles occupent toutes les positions topographiques de la panie supérieure des reliefs (versant, haut
de versant, sommet), en exposition variable (plus rare en exposition ensoleillée). Elles sont
distribuées sur roches granitiques. grésa-schisteuses et volcaniques moins fréquemment.

Les sols de la variante acidiphile (A) sont des sols brun-ocreux, profonds, à texture sabla-argilo
limoneuse. La pierrosité est assez forte sur tout le profil (éléments grossiers centimétriques
dominants). L'humus est un mull-moder ou un moder (à couche H bien développée)

La variante tI:ès acidiphile (D) repose sur des brun ocreux ou ocre-podzoliques à moder ou
dysmoder. Les sols présentent généralement un début de migration du fer et de la matière organique
en profondeur (horizon inférieur à couleur non homogène). Ils sont présents sur les roches les plus
acides (granitiques et grésoschisteuses).

FACTEURS FAVORABLES:

- bonne profondeur du sol,
- bonne réserve en eau.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- acidité (risque d'acidification),
~ humus épais.
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1EXEMPLE TYPE VARIANTE ACIDIPillLE A

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 037, Juin 1987

LOCALISATION: Les Grands Vernets
COMMUNE: LORMES (58)
FEUILLE: 2723 E; LORMES
COORDONNEES: X = 713,05, Y = 2257,25
TOPOGRAPHIE: haut de versant, pente 2 0, 460 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne sessile (4,4)
Hêtre (2,2)
Bouleau verruqueux (+,1)

HERBACEES: r = 10 %
Canche flexueuse (2,3)
Fougère aigle (1,1)
Laiche l pilules (+ ,2)

ARBUSTES: r = SO %
Hêtre (3,3)
Houx (+,1)

MOUSSES: r = 2 %
Polytric élégant (1,2)
Dicrane en balai(+ ,2)
Hypne cyprès (+ ,2)

SOL : A • DESCRIJ!flON DU PROFIL (08/02/90)

Observateurs: F.CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

L

F
H
Al

(B)

c

SOL BRUN OCREUX A MODER

A. L: (12-5 cm), feuilles de Chêne, Houx (trois années), bourgeons, écailles, brindilles;
F : (5-2 cm), fibreux, tassé; chevelu racinaire très dense; grains minéraux peu nombreux;
H : (2~ cm), grumeleux, toucher gras; grains de quartz nombreux, gravillons épars;
mycélium; horizon moins épais sur les pierres;

At : (0-4 cm), texture sableuse; brun très foncé lOYR 212; structure grumeleuse à débit particulaire
fin; densité apparente faible; aspect sec; assez meuble, peu cohérent; friable; très poreux;
peu développé; limite indistincte avec H; très nombreux sables grossiers et graviers
(quartz); pas d'hydromorphie; nombreuses racines fines et moyennes ramifiées, saines; pas
d'activité de la faune visible; limite distincte;

(B) : (4-40 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun jaunâtre foncé lOYR 4/4 et lOYR 3/4;
structure polyédrique fine et moyenne à sous-structure soufflée; frais; densité apparente
faible; assez meuble, peu cohérent; poreux; éléments grossiers très nombreux
(décimétriques granitiques) arrondis, altérés en surface; assez nombreux sables grossiers et
graviers; sain; nombreuses racines grosses et moyennes, sinueuses, ramifiées, saines;
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quelques gaines racinaires subhorizontales et verticales; horizon marbré avec larges taches
sombres sur une matrice plus claire, parfois enrobant les pierres et racines; couleur jaunâtre
marquée sous le Al; activité de la faune peu visible; limite distincte;

(B)e : (40-80 cm), texture Iimono-argilo-sableuse; brun fort 7,5YR 5/6; structure polyédrique
émoussée fine et moyenne, pas de sous-structure; frais; peu cohérent, peu compact; poreux;
éléments grossiers très importants; quelques cailloux et sables grossiers; sain; couleur
uniforme; assez nombreuses racines moyennes, sinueuses, subhorizontales et verticales,
saines; pas d'activité de la faune visible; limite irrégulière avec pierres; blocs très
importants empêchant de découvrir l'arène.

B- ANALYSE

Eus
GRANULOMETRIE

M.O. C% N% CIN pH H'OPROF. HORl- CROS-

lem}
(en % terreline)

% 105'" .""
%v. 'C

S.G. S.F. L.G. loF. A. H'O KCL
P.lot

0·4 A 54 12 5 19 11 51 4.' 2.80 0.31 '.0 3.' 3.5 4.4

4-40 'BI 41 13 8 23 15 29 3.0 2.03 0.18 11.3 4.0 4.' 5.3

40·80 (BlC 39 12 7 21 22 JI 3.4 1.931 .. .. - .. 3.0

PAOF. HORl- COMP\.ElIE AOSORaANT 1ol.UMINIUM F",
(cm) "" mol 'oh Tomm

Co+ + Mg+ + K+ No+ 5 SIT% lotol lotol libre LIT
100g mol mol

"'% HF % DEe% %
100 " 100 Q

0·4 A 28.4 0.4 0.3 0.3 .. 1 3.5 7.0 .. .. 2.00 0.94 47

4·40 '01 22.3 0.1 0.1 0.1 .. 0.3 1.3 4.' .. .. 2.49 1.06 42

40-80 (B)C .. .. .. .. .. .. .. 5.0 .. .. .. .. ..

COMMENTAIRES:

• pH très acide (3,9),
- taux de saturation très faible,
- Aluminium abondant.
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IEXEMPLE TYPE VARIANTE TRES ACIDIPlDLE B

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 642

LOCALISATION: La Noseille
COMMUNE: BUSSY, ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE : versant, pente 25 0, 560 m, expo. N

VEGETATION:

ARBRES: r = 90 %
Hêtre (4,4)
Chêne sessile (4,4)
Bouleau verruqueux (+ ,1)

HERBACEES: r = 60 %
Canche flexueuse (4,3)
Myrtille (3,3)

ARBUSTES: r =20 %
Châtaignier ( +,1)
Hêtre (2,2)
Chêne sessile ( + ,1)

MOUSSES: r = 60 %
Hylocomie brillante 0,2)
Polytric élégant (1,2)
Dicrane en balai(l,2)
Leucobryum glauque ( + ,2)
Sphaignes (3,3)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL

Observateurs: O.R.S.T.O.M.

o

20

40

60

80

SOL OCRE-PODZOLIQUE A DYSMODER

Ao (5-0 cm), litière épaisse des feuiJIes de l'année;

Au : (0-4 cm), brun rougeâtre (5YR 2,5/2) à l'état frais; humus; structure polyédrique subanguleuse
peu nette; très peu de graviers (5%) et quelques cailloux gréso-schisteux; assez nombreuses
racines fines et moyennes; limite distincte ondulée;

Au: (4-10 cm), brun rougeâtre (5YR 4/4); humus; structure massive; limoneux; peu poreux; très
peu d'éléments grossiers; assez nombreuses racines fines et moyennes; limite régulière
nette;

Bh : (10-21 cm), brun foncé 7,5YR 4/4; humus; limoneux; structure microagrégée nette, meuble et
poreux; graviers et cailloux 40 %; quelques racines fines; 1imite nette et irrégulière;

Bs : (21-60 cm), brun vif 7,5YR 5/8; limoneux; structure microagrégée nette, poreux; graviers et

CATA.l.OOUE/ 2000 /
HETRAIES-CHENAIES. CHENAlES

165



cailloux 40%; quelques racines fines; limite nette et irrégulière;

C: (60-125 cm), brun; très graveleux ( > 60% de graviers et blocs ); matrice limoneuse à sables
grossiers, meuble et friable; très poreux; quelques racines; limite nette et irrégulière;

> 125 cm, brun; horizon d'illuviation de matrice provenant des horizons supérieurs; Iimono
argileux; structure massive à éclats anguleux; 40% de graviers et blocs; pas de racines.

B - ANALYSE: O.R.S.T.O.M.

GAAHUlOMETI\IE
ELTS

PROF. HOI\I- ~o~ M.O. C% N% CIN pH
(en % terre finel

(cm) '" .~, %

S.G. S.F. L.G. L.F.
%v.

H20A. <CL
P.tot

4·10 A12 21.2 9.8 lB.1 27.4 1B.5 .. .. 12.5B 0.65 19.3 3.7 2.'

10-21 Bh 29.9 10.0 7.' 31.5 17.4 .. .. 6.4B 0.30 21.6 4.' 3.2

21-60 B. 39.9 9.1 16.9 21.0 11.0 .. .. 0.66 0.09 7.3 4.' 3.7

60-125 C 36.3 11.9 15.7 23.0 11.0 .. .. 0.7B 0.09 8.' 4.B 3.9

PROF. HOI\I' COMPlEXE ACSORBANT

(cm) ".
C. M < N. • T 'IT%

4-10 A12 1.2 0.79 0.61 .. 2.6B 42.0 6.38

10-21 Bh 0.2 0.29 0.36 .. 0.936 17.75 5.27

21-60 B. 0.0 0.10 0.15 .. 0.24B 9.B3 2.52

60-125 C 0.3 0.16 0.25 .. 0.71 10.0 7.10

COMMENTAIRES:

- taux de matière organique important,
- CIN élevé,
- taux de saturation faible.

IAUTRES EXEMPLES

VARIANTE ACIDIPIllLE A

HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n'179. 26 AoQ, 1987

LOCALISATION: For!t domaniale d'Anost
COMMUNE: ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FüLlN
TOPOGRAPHIE: versant, pente 12°,635 m., expo. S-W

CATALOGUE' 2000'

HIITRAlES<IŒNAIES, CHENAIES

166



RETRAIE ACIDIPHILE A CANCHE FLEXUEUSE DE VERSANT NORD 2243/
n

l,•

..C

MC

- 0MC

moy..,
fr.

f,"

-ht.mlde

ht.mlde

moull"

H

A

Ir. oclde _ f .. _ neutr. colcl-

oclde Iclde mont col<l
.clde

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fr'quenc. : MOYENNE

SOL

Etendue: SPATIAlE

Situetion : VERSANT, HAUT DE VERSANT

Pente: MOYENNE A FORTE

Exp~itlon : NORD

SOUS-SOL

Type de eol :

Type d'humue :

Profondeur utile :

BRUN ACIDE, BRUN OCREUX

MUll-MOOER. MODER

MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIQUES. GRESO-SCHISTEUSES

M.t'rieu parental: AlIENE

VEGETATION

Rbenl. hydrique :

P"rr~it' :
Fertlllt' :

MOYENNE. DRAINAGE BON

FORTE (CM. DCM)

FAIBLE

Eep~oee Indle-trlcee : ACIDIPHllES A LAIIGE AMPliTUDE. ACIDIPHllES DE MODER. ACIDICUNES DE MUll MESOTROPHE

EMence. coneeil~ee : HerRE

, 'viter : EPICEA EN PEUPlEMENT PUR

P~eible. : SAPIN PECTINE EN MElANGE

Senalblllt' : DEGRADATION DES SOLS SUR ROCHES GRANITIOUES (ACIDIFICATION). DEVUOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE

Int'rlt biologique: STATION RARE
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1COMPOSITION FLOR1STIQUE

ARBRES
H~lre v

HERBACEES

AcidipbiJes de moder
C.nchc nCll'UCUIC ••••.••••.•.•.•.•. 11

uîchc ~ pilulu 1

ARBUSTES

Hêlre .•....•.•.•..•.•....•.•..•.•.•... V

Houx .•..•.•.•.••.•.•..•.•.••.•.••.•.. Il

Noisetier 1

Ronce dei boil 1

Acidiclines de muU méso.,mésoph.
PolY$lic dit.li 1

MOUSSES
Addiphiles lllal'le ampliludeAcidiphiJes de mGder

Hypnc courroie III Dienne cn balai Il

Pol)'lric élég.nt 11

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE : Querco~Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
Ordre: Fagera/ia sy/varicae Pawl 28
Alliance: Fagion sylvaticae Tx. et Diem 36
Sous-alliance: Luzu/o-Fagenion Lohm. Tx 54

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les forêts de type 2f43/N sont traitées en futaie. La futaie pure de Hêtre constitue le seul
sylvofaciès recensé. Elle est caractérisée par un sous-bois arbustif très clairsemé et par un tapis
herbacé réduit.

Le couvert très dense réalisé par le Hêtre limite le développement de la strate arbustive dont la
composition se réduit à quelques Espèces: Houx, Noisetier, Sureau à grappes. Le tapis herbacé est
constitué presque exclusivement de quelques touffes espacées de Canche flexueuse. Les mousses
sont fréquentes, non recouvrantes (Hypne courroie très abondante).

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Cette hêtraie est fortement apparentée à la hêtraie montagnarde acidiphile à Canche flexueuse dont
elle pourrait représenter, dans certains cas, une continuité de l'étage montagnard à plus basse
altitude, en exposition Nord. L'ambiance microclimatique est fratche et ombragée. La réserve en
eau du sol et la profondeur très favorable au Hêtre expliquent la physionomie des peuplements et,
sans doute, le faible enrésinement de ces parcelles.

Dès ouverture des peuplements, on remarque un développement de la Canche flexueuse à la faveur
d'un éclairement plus fort, qui occasionne également une plus grande activité au niveau de la litière
(diminution de son épaisseur en général et diminution du C/N).
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IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type de station 2243/N est différencié du type 2243 en raison de son amplitude de répartition
très faible. Distribué dans le Haut-Morvan. il occupe les versants en exposition Nord à Nord-Est
en pente régulière moyenne à fone.

Le sol brun ocreux possède un humus à litière épaisse, (mull-moder, moder). La texture à
dominante sableuse et la pierrosité faible offrent une bonne profondeur utilisable pour les racines.

FACTEURS FAVORABLES:

- alimentation en eau,
- profondeur du sol.

FACTEURS DEFAVORABLES :

- acidité (risque d'acidification),
- pierrosité (gros blocs sur la pente).
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé no007, 18 Juin 1988

LOCALISATION: Forêt domaniale de Breuil-Chenue
COMMUNE : SAINT-BRISSON (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES SErrONS
COORDONNEES : X = 728,90 , Y = 2256,05
TOPOGRAPHIE: versant, pente 27°, 523 m, expos. Nord

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Hêtre (S,5)

HERBES: r = 25 %
Hêtre (2,1)
Canche flexueuse (3,2)

ARBUSTES: r =25%
Hêtre (2,2)

MOUSSES: r =5%
Polytric élégant (2,3)
Dicrane en baJai(l,2)
Hypne courroie (l,2)

SOL: A - DESCRlPl10N DU PROFIL (23/01190)

Observateurs: D. MEUNIER, l.L. SIMONNOT

o
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40

60

80

100
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(8)

(B)C

c

SOL BRUN OCREUX A MODER

A. L: (1-4 cm), feuilles (deux à trois années); faines, brindilles;
F et H : (4-0 cm), noir; fibreux; grains de quartz;

Au: (0-8 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun très foncé lOYR 2/2; structure grumeleuse à
grenue; peu frais; peu compact, densité apparente faible; cohésion faible; friable; poreux;
'nombreux graviers; très organique; sain; ; racines peu nombreuses, fines, saines,
subhorizontales, légèrement ramifiées; activité de la faune peu visible; ; base avec passées
violacées à rouge violacées; limite distincte légèrement ondulée;

Au : (8-40 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun à brun très foncé 7,5YR 4/4; structure
polyédrique fine subanguleuse; frais; assez compact, assez cohérent, friable; poreux;
quelques sables grossiers et graviers; rares cailloux de granite altéré; sain; assez
nombreuses racines fines et moyennes, ramifiées, saines, subhorizontales; activité de la
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faune peu visible; marbrures sombres et claires (nuance rougeâtre); limite graduelle

(8) : (40-65 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun fort 7,5YR 516; structure assez massive à
débit polyédrique moyen; légèrement humide; légèrement plastique, assez cohérent, friable;
assez poreux; quelques sables grossiers et graviers; rares cailloux; sain; racines fines
subhorizontales, peu ramifiées; nombreuses gaines racinaires horizontales et verticales
noires ou brunes; galeries de vers de terre verticales, revêtues, assez nombreuses; limite
graduelle;

(B)C : (65-110 cm), texture de limon sabla-argileux; brun jaunâtre lOYR 516; structure assez
massive; légèrement humide; assez cohérent, légèrement plastique, friable; assez poreux;
assez nombreux sables grossiers et graviers; quelques cailloux et blocs; sain; très rares
racines subverticales, sinueuses, saines; quelques galeries de vers colmatées, verticales;
limite distincte.

C : (l10 cm et +), sables grossiers Sg.

B· ANALYSE

Ens
GRANIJI.OMETRIE

PROF. HOfll- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20

(cm)
(lin % tllrre fine)

% 105'" S1ERS

%v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tol

0·8 A11 48 10 7 21 14 54 13.6 7.74 0.59 13.1 3.7 3.1 5.8

B-40 A12 37 10 • 27 17 42 2.1 1.18 0.19 6.2 4. 4.2 3.7

40-65 lB) 34 11 • 27 19 41 O., 0.36 0.07 5.1 4.5 4.2 2.4

65·110 (B)C 33 10 11 28 16 42 0.7 0.42 0.04 10.5 4.5 4.1 2.'

PROF. HORl- COMPLEXE A.OSOR8A1H ALUMINIUM F"
(cm) '"

m.' 'oh Tamm
Cil + + Mg+ + K+ N.. S SiT% t011l1 lotal libre LiT

100 g m.1 m.1
100 , 100 a "'% HF" OEII% "

0·8 A11 32.8 1.8 1.8 O., - 4.2 12.8 7.0 .. - 1.59 1.11 69

8-40 A12 14.1 0.0 0.0 0.1 .. 0.1 0.7 4.0 .. .. 2.11 l.4B 70

40-65 lB) 11.1 0.1 0.0 0.1 .. 0.2 1.8 3.' .. .. 2.30 1.30 5'

65-110 (BIC 12.7 0.1 0.0 0.1 .. 0.2 1.5 4.' - .. 2.32 1.33 57

COMMENTAIRES:

- capacité d'échange élevée (matière organique),
- taux de saturation très faible en profondeur,
- aluminium très abondant,
- pH très acide.

CATALOGUE/2000 1
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[AUTRE EXEMPLE

HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé nO 224, 20 Septembre 1988

LOCALISATION: Foret de Folin
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2824 N, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: versant, pente 26°. 635 m, expo.N
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TYPES DE STATIO S DE FO D DE VALLEE,

VALLON ET BAS DE VERSA T

3000

CHENAIES MIXTES

CHENAIES PEDONCULEES



CHENAIE-CHARMAIE NEUTROCLINE, FRAlCHE DE VALLON ET FOND DE

VALLEE SUR SOL A HYDROMORPillE PROFONDE 3113

ua. Icide ...el 'I[bl... neutre celci..
• cid. .cfd. ment cole

Icidll!lA

H

tI~

••c

••c

_.
I<IC

~
moyen

fr.il

~ D(( fr.i•

.....
humido

humide

REPARTITION Fréquence: TRES FAIBLE Etendue: LINEAIRE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition :

VAlLON, BANQUmE ALLUViALE

NULLE

NULLE

Type de sol:

Type d'humus:

BRUN MESOTROPHE A PSEUDOGLEY

PROFOND

MULL MESOTROPHE, MULL OLIGOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : FORTE

Type de roche : VARIABLE

Matériau parental: COLLUVIONS, ALLUVIONS

Réserve hydrique :

Pierros;té :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE MOYEN

FAIBLE A MOYENNE

BONNE

VEGETATION

Espàces indicetrices : NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A TRES LARGE AMPLITUDE, ACIDICLIN ES, NEUTRONITROPHILES,

NEUTRONITROCLINES, MESOHYGROPHILES, HYGROCUNES

Euences conseillées : ERABLE SYCOMORE Possibles: FRENE, CHENE PEDONCULE

il éviter: ENRESINEMENT

Sensibilité : DEVELOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE

Intérêt biologique : FAIBLE

CATALOOUE/3000 /

CHENAIES MIXTES, CHENAIES PEDONCULEES
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Ch_nue ....•.•...••••••.•.•.•.•.•.. IY

Tremble ..•.•.••.•.•..•.•.•.•.•.•.•.. 1V

Aulne ghllineux 1I

Chene sessile 1I

Erable chlmpêu'C 11

Erable sycomore Il

Frêne commun Il

Orme de montagne Il

Chêne p~doncul6 n

HERBACEES

Neutrocakicole!l l cakklioes

Brachypodc des boil 11

Neutroclinesllarge amplitude

Lamier j.une V

Ljem rampant V

Stellain holoat~e IV

Violette dea boia IV

Euphorbe dea boia 11

Paturin dea boia 11

S~neçon de Fuelta Il

VelCe dea Itaiea ll

Neutroclines Il t, large amplitude

Vefie d'or IV

Anémone dea boil 11

Neutronitroclines

Compagnon rouge IV

Gouet tachett 11

Primev~re ~Ievte 11

lIygrophiles

Val~riane dioique 11

MOUSSF.S

Neutroclioes Il amplitude mOYeDDe

EurtlYllChie Itrite V

Neutroclines ltril!t large amplitude

Hypoe triqu~tre Il

ARBUSTES

Charme ....•.•.•.•..•.•.•...••.•..•.• V

RollC:c dei bois V

Viorne obier IV

AuMpine monoilYnc .•.••.•.•.••.• Il

EllIblc sycomore Il

FrêlHl commun li

Fuuin d'Europe Il

NeutronitrophllM, bygrodines

Lierre tClTCstrc Il

Acidklines mull m~., mésophiles

Millet diffua IV

Onie royale IV

Luzule poilue Il

Paturin de Chaix II

lIygroclines

Foull~n apinuleuae V

Foull~n femelle IV

Circte de Pari Il

Foug~re mile Il

Acidklioes mull oliao, mésopbiles

Machrinllie.lo 3 nervurea Il

lIygroclioes

Surelle petite-Oaeille V

Acidipbiles Il large amplitude

Hoolque molle Il

Neutronitrophiles, bygroclioes

Mnie ondulée 1V

Acidklioes mull méso., mésophiles.

Atricllie ondul~e Il

Groaeillier.lo maquereaux 11

Houx 11

Merilier u
Noiaetier U

Pommier sauv'ge U

Sureau noir 11

Tremble 11

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion be/aU (lss!. 31) Oberd. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80

C~TM.OGUE/3000 f
CIIENAIES MIXTES 1CHENAIES PEOONCIJUES
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Strate arborescente à base d'essences diverses Chêne sessile, Chêne pédonculé, Hêtre rare, pour les
essences dominantes, Erable sycomore, Frêne commun, Charme, pour les essences secondaires;
Charme structurant la strate arbustive où existent quelques cépées de Noisetier; strate herbacée
assez bien développée où les ronces peu abondantes émergent.

Deux sylvofaciès :

- un taillis de Charme sous futaie de Chênes sessile et pédonculé;

- un taillis vieilli plus ou moins ouvert, à base d'essences secondaires: charmaie-frênaie à Erable
sycomore.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Deux groupes ct 'essences entrent dans la composition dendrologique dominante:

- des essences post-pionnières, fréquentes dans les accrus, les peuplements très modifiés
(Charme, Frêne, Erable sycomore), accompagnées de quelques pionnières (Bouleau
verruqueux, Aulne glutineux).

- lies essences lie lIemi-ombre assez fréquentes OOffime le Chene sessile; le Hetre peut aussi
apparaître.

Les stations situées dans le Bas-Morvan (Avallonnais) comportent une marque médioeuropéenne
affirmée dans leur composition floristique illustrée par la fréquence du Patudn de Chaix. Les
stations du Haut-Morvan collinéen relèvent du domaine atlantique.

Le tapis herbacé est constitué d'un fort contingent d'espèces neutroclines. Quelques calciclines,
neutronitroclines et neutronitrophiles les accompagnent régulièrement. De nombreuses espèces
acidiclines révèlent une faible acidité du milieu. Un petit nombre d'entre elles, par leur caractère
hygrocline, soulignent la fraîcheur du sol. Au niveau de la strate arborescente, la richesse du sol est
traduite par la présence d'essences assez diverses et exigeantes (Erable champêtre, Frêne) ou
tolérantes à l'humidité (Tremble, Aulne).

[VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNNELS

Le type de station 3113 occupe les vallons du Bas Morvan et du Haut Morvan collinéen. Sur les
colluvions à drainage satisfaisant, il repose sur des sols profonds bruns mésotrophes,
éventuellement faiblement hydromorphes. L'humus, actif, est un muU mésotrophe. Plus rarement,
ces stations sont observées sur banquette alluviale, dans les vallées plus larges.

FACTEURS FAVORABLES:

- profondeur du sol,
. réserve en eau,
- fertilité.

CATALOGtlE/3000 1

CItENAJES MlXTE$1 CHENAIES PEOONCULEES

FACTEURS DEFAVORABLES:

- étendue très limitée des stations.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé nO 523, 19 AoOt 1988

LOCALISATION : Buisson au loup
COMMUNE: MAGNIEN (71)
FEUll..LE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
COORDONNEES: X = 758,20 , Y = 2236,85
TOPOGRAPHIE : Vallon, pente nulle, 360 m

VEGETATION:

ARBRES : r =90 %
Chêne pédonculé (3,3)
Chêne sessile (3,3)
Charme (2,2)
Merisier (2,2)

HERBES: r = 70%
Galéopsis tetrahit (+ ,1)
Paturln de Chaix (3,3)
Surelle petite-Oseille (3,2)
Lamier jaune (2,2)
Verge d'or (+ ,1)
Stellaire holostée (2,1)
Vesce des haies (+,1)
Houlque molle (3,3)

ARBUSTES: r =7S %
Charme (4,4)
Aubépine monogyne (2,2)
Groseillier ~ maquereau ( +,1)
Chèvrefeuille ( +,1)
Ronce des bois (+ ,1)
Noisetier ( +,2)

MOUSSES: r < 1 %
Eurhynchie striée (2,2)

SOL: A - DESCRIPI10N DU PROFIL (19/02/90)

Observateurs: D. MEUNIER, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

100

L
P
Ail

A12 SOL BRUN MESOTROPHE A PSEUDOGLBY A MULL OLIGOTROPHE

Bg

A. L: (2-0 cm), feuilles de Chêne, Charme, morceaux de bourgeons;
F : (très discontinu), fragments de feuilles et brindilles;

Au : (0-25 cm), texture sableuse; brun gris foncé, 10YR 4/2; structure polyèdrique fine à moyenne
avec quelques agrégats grossiers; très frais; meuble, peu cohérent, friable; très poreux; pas
d'éléments grossiers; sain; quelques grosses racines; nombreuses racines fines et moyennes,

CATALOGUE! 3000!
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sinueuses, ramifiées, saines; assez nombreuses galeries de vers; limite graduelle;

Ail. : (25-50 cm), texture sableuse; brun à brun foncé lOYR 4/3; structure polyèdrique fine à
moyenne avec quelques gros agrégats « 5 cm); très frais; peu compact, peu cohérent,
friable; très poreux; sain; nombreuses racines fines et moyennes, horizontales, très
sinueuses, légèrement ramifiées, saines; nombreuses galeries de vers non revêtues; limite
distincte;

(B) : (50-100 cm), texture de sable argilo-limoneux; brun jaune foncé lOYR 4/4; tendance à débit
polyèdrique grossier et moyen subanguleux; légèrement humide; assez cohérent, assez
compact, assez friable; poreux; rares graviers; assez sain, légèrement hydromorphe (trainées
grises et taches ocres), eau à 90 cm; assez nombreuses racines moyennes et fines,
subhorizontales, peu ramifiées, peu sinueuses, saines; quelques galeries de vers de terre;
limite distincte;

Pg: (100-120 cm), texture de limon sablo-argileux; 7,5YR 60 % de 7/0 et 40 % de 4/4; structure
massive; humide; plastique, collant, très cohérent; peu poreux; quelques cailloux à la base;
pas de graviers; eau; rares racines fines; pas d'activité de la faune; horizons oxydo-réduits
avec dominante réductrice; léger concrétionnement noir diffus; blocage de la sonde sur
blocs (trachyandésites).

B - ANALYSE

ELTS
GRANULOMETRIE

PROF. HORl- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20

(cm)
{en % lana final

% 105'" SIERS

%,. ·c
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tot

0-25 A11 29 38 10 13 10 6 2.0 1.16 0.\1 10.5 5.2 4.4 2.2

25-50 A12 29 39 10 14 9 19 1.1 0.62 0.07 6.9 5.5 4.6 1.9

50-100 (B) 27 35 12 lS 12 5 O.B 0.45 0.06 7.5 5.7 4.7 2.2

00-12 P, lS 25 14 28 lB 3 1.0 0.56 0.06 9.3 5.B 4.7 2.3
.

PROF. HORl- COMPLEXE AllSOI\B~T Al.UMI~IUM F"
(cm) '0'

m.1 ',h Tomm
Co+ + Mg++ K+ No< S Srr% lotol totel libro Lrr

100 g m.1 m.1
,,% HF % OE8% %

100 100

0·25 A11 9.7 3.1 0.9 0.3 .. 4.3 44.3 0.3 .. .. 1.38 1.02 74

25-50 A12 9.9 3.S 1.1 0.2 .. 4.6 48.5 <0.1 .. .. 1.31 1.00 76

50-100 (B) 6.4 3.4 1.2 0.2 .. 4.6 57.1 .. .. .. 1.54 1.11 72

00-12 p. 12.3 4.6 2.0 0.3 .. 6.9 56.1 .. .. .. 2.67 1.93 72

COMMMENTAIRES:

• C/N bas (mull),
• sol peu acide (pH = 5,2),
- complexe adsorbant mésos3turé.

CATALOOUE/3000 1
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[AUTRE EXEMPLE

BAS-MORVAN: EXEMPLE: relevé n° 408, 13 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois de l'Epenay
COMMUNE: DOMECY-SUR-CURE (89)
FEUILLE: 2720 E; AVALLON
TOPOGRAPHIE: banquette alluviale, vallée large, pente nulle. 159 m

CATALOOUE/3000 1
CIŒNIdES Menes 1cttEHAŒS PalONCULEE!
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CHENAIE PEDONCULEE AClDICLINE

Sous-type m : CHENAIE A CHARME SUR SOL A HYDROMORPHlE PROFONDE

Sous-type h : CHENAIE A FRENE SUR SOL HYDROMORPHE

.....
••c

3123

, ,
1 1
1 1..
\ ,
• 1
Il
r

REPARTITION Fréquence : FAIBLE

••c

......
...c

moyen
frai.

.....
humid.

humide

H

A

Ir'"
Icide

.cid. _z ,.ibl.. noutr. cllcl-
acide ment cole

.cide

Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Type de aol: BRUN MESOTROPHE. pseudogley à profondeur

> à 50 cm (ml. entre 30 et 40 cm (hl
Situation:

Pente:

Exposition :

SOUS-SOL

DEPRESSION SUR PLATEAU

NULLE A FAIBLE

VARIABLE Type d'humus:

Profondeur utile :

MULL MESOTROPHE, HYDROMULL

FORTE

Type de roche: ROCHES SEOIM ENTAIRES SILICIFIEES

Matériau parental: •

VEGETATION

Réserve hydrique:

Pillrroaité :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE BON (insuffisant en

profondeu r)

FAIBLE A NULLE

BONNE

Espèces indicatrices: NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE, NEUTRONITROCLINES, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE, ACIDICLINES DE MULL

OLIGOTRDPHE

Essences conseillées : ..-

à éviter: ••

Possibles : FRENE, CHENE PEDONCULE

Sensibilité: REMONTEE DE LA NAPPE ( h )

Intérêt biologique : MOYEN

CATAlOGUE 13000 1
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chêlle lCuile JV

Bouleau vClTUqUCI,ll( •••••••••••••• 11I

Chêne p~doncul~ 1II

EllIble çh.mpêlrc 1I

Frêne çommun 11

Hèlte ••...•........•...•...•.•........ 11

HERBACEES

Neulnxakicoles il! cakicliaes

uÎchc glauque .," 11

Neutrodioes Il amplitude moyeoae

Laîche du boil lV

Neutrodines a large amplitude •.
Lierre rampanl. lV

Palurin du bois 1Il

Sceau.de Salomon multiflore III

Fraiaier lIuvage ll

Lamier jaune ll

Slellaire holo.t~Cl II

Violette dei boil 11

MOUSSES

Neutrodioes il. amplitude moyeoae

EumYl\I;hie Ilri~e Ill

ARBUSTES

Aubépine mooogyne V

Chltme V

Ronce du boia V

ROlier du champ•............... V

Chhrcfeuille de. boi•........... nI

NoilClier .......•.........•.•....... ru
Viorne obier III

Alisier lormÎlllIl Il

Bouluu vcnuqueux II

Neutrocli.oes il t. Ial'le lIlUplilude

Muguet IV

Bl!loil)e U

Neutrowtrodines
Benoite commul)e Il

PUlKtte 1 4 flIel Il

Primevère ~lev~e n

Acidiclines mull méso., mésophiles

Epilobe du monlllgnu Il

Luzule poilue U

Acidiclines de mull oLigotropbe •

bYllrodines
Surcille petite-OKilie II

Neutroc:lines il. 1. large amplitude

Thuidie 1 flIu de TaTnllri lV

Hypnc tri'luèlre W

Bourdaine u

Ch~1)e seuile 11

Aub~pine ~pineuse U

Erable champ~tre 11

Franc commun 11

Genl!vrier contn\un 11

Saule. oreillellu 11

Tremble 0

Troèl)e vulgaire 11

Acidiclines muD méso,bYllroc:l.
CallChe cespilCullC V

Circ~e de Paria 11I

Foug~re femelle 0

Foug~re mile 11
Fougère lpinuleuK 11

(SOUS.TYPE b)

Mésob)'ll;rophiles

Jonc aggloméri 1lJ

(SOUs.TYPE b)

Acidiphiles il.lal"lle amplitude
Polytric mgllll 11

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagerea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fageta/ia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion beluli (lssl. 31) Obord. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80

CAT.wx:ueJ 3000 f
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IsnVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage à Chêne pédonculé ou Chêne sessile avec Frêne, Bouleau verruqueux, Erable champêtre,
Charme, Tremble en sous~étage. Strate arbustive recouvrante avec Charme et Noisetier
accompagnés des AubépineS, du Troène, de la Viorne obier. Les ronces, bien développpées, ne
masquent pas une strate herbacée assez riche en espèces.

Les stations 3123 montrent deux sylvofaciès :

- une chênaie à Charme Dll. les deux Chênes sessile et pédonculé constituent l'étage dominant,
parfois accompagnés de l'Erable champêtre en sous-étage;

- une chênaie à Frêne avec Bouleau en sous-étage.

Dans les deux cas, la strate arbustive est recouvrante avec rejet des essences, Noisetier, Aubépine,
Troène et Viorne obier. Les Ronces sont abondantes. Le tapis herbacé couvre le sol.

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

Sur l'ensemble des stations, le Chêne pédonculé possède une fréquence assez proche de celle du
Chêne sessile moins bien adapté aux types de sols rencontrés. D'autre part, on note dans les
peuplements ouverts une bonne vigueur du Frêne, du Noisetier, du Bouleau verruqueux alors que le
Charme a été relevé dans les peuplements plus fermés.

Ces unités possèdent une composition floristique marquée par la présence d'espèces pionnières
(Bouleau verruqueux) et post-pionnières ( Frêne, Charme, Chênes pédonculé et sessile)
accompagnées d'un contingent d'espèces hygroclines et mésohygrophiles révêlant une fraicheur
importante du sol.

Le cortège floristique de ces groupements est acidicl ine : les espèces neutroclines et acidicl ines se
partagent le recouvrement.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 3123, peu fréquent, est distribué sur les roches sédimentaires silicifiées en Bas Morvan. La
topographie, plane ou en faible pente, correspond à celle des petites dépressions marquant la surface
des zones tabulaires. C'est en fonction de la pente que semblent se répartir les deux sylvofaciès
décrits.

Tous reposent sur des sols bruns mésotrophes de profondeur moyenne, à pseudogley. La texture est
limono-argileuse sur tout le profil et les pierres n'apparaissent qu'à la base du profil.

En fonction de la topographie le niveau d'hydromorphie varie:

- sur pente faible (1 à 3 0
), des taches diffuses apparaissent vers 35 à 40 cm de profondeur et

annoncent un pseudogley vers -50 cm; ce type de sol porte le sylvofaciès à Charme.
- sur pente nulle, dans les vallons plus larges, des taches très nettes et très importantes signalent

la présence d'un pseudogley à 40 cm; sur ce sol a été observé le sylvofaciès à Frêne.

CATALOGllE/3000 1
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La distinction de deux sous-types a été réalisée :

- sous-type m : frais, sol à pseudogley profond (profond. infér. à 50 cm).

- sous-type. h : très frais. sol à pseudogley moyennement profond « 40 cm).

FACTEURS FAVORABLES:

- faible acidité du sol, .
- bonne réserve en eau.

FACTEUR DEFAVORABLE:

- drainage imparfait.

CATAl.OGIJa/3000 1
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1EXEMPLE TYPE SOUS-TYPE h

BAS MORVAN: Relevé n° 50S, 21 Mars 1989

LOCALISATION : Bois du Bouloy
COMMUNE: SAVILLY (21)
FEUILLE: 2824 E; LUCENAY L'EVEQUE
COORDONNEES: X = 748,35 , Y = 2239,85
TOPOGRAPHIE: Dépression sur plateau, pente nulle, 498 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 70 ..
Frêne (2,2)
Hêtre (+,1)
Tremble (3,3)
Chêne sessile (3,3)
Chêne pédonculé (2,2)
Bouleau verruqueux (2,2)

HERBES :r ~ 70 %
Fougère femelle (2,2)
Fougère spinuleuse (1,2)
Canche cespiteuse (2,2)
Laîche des bois (2,2)
Muguet (1,1)
Gouet tacheté ( + 1 1)
Jonc aggloméré (2,2)
Lierre rampant (2,1)
Laîche espacée (1,2)
Circée de Paris (1.1)
Gaillet des marais (+,1)
Knautie des bois (1,1)

ARBUSTES: r =80 %
Channe (3,3)
Chêne sessile (2.2)
Frêne (J.J)
Chèvrefeuille (1,1)
Ronce des bois (3,3)
Rosier des champs (1,1)
Noisetier (2.2)
Aubépine monogyne (2,2)
Saule l oreillettes (+ ,1)
Viorne obier (1,1)

MOUSSES: r = 5 %
Hypne triquèlre (2,2)
Eurbynchie striée (+ ,2)
Thuidie l mes de Tamaris(1,2)
Hypne pur (+ ,2)

SOL: A· DESCRIPTION DU PROFIL (21/03/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, G. MENY, IL SIMONNOT

o

20

40

60

~v,::v,::v:=:..::,;:v:::v'5 UF
Ali

Al2

B,
SOL BRUN MESOTROPHB A PSEUDOGLEY A MULL MESOTROPHE

A. L: (5-1 cm), une année; F: (1~ cm), fibreux; très fragmenté (fragments non reconnaissables);
activité de la faune importante;

A.t : (0-5 cm), texture de limon sabla-argileux; brun lOYR 5/3; structure grumeleuse Il tendance
polyèd.rique moyenne; très frais; assez cohérent, peu friable; peu poreux; assez nombreuses
racines fines et moyennes, très ramifiées, horizontales; présence de larves, de vers de terre,
de mycélium; limite texturale distincte, régulière;

Aug : (5-20 cm). texture de limon sabla-argileux; brun lOYR 5/2; structure polyèdrique nette

CATALOOUE/3000.1
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moyenne; humide; compact, cohérent; peu poreux; assez nombreux petits cailloux;
hydromorphe, taches rouilles diffuses sur toute la hauteur; assez nombreuses racines
moyennes et grosses,horizontales, brunes, saines; gaines racinaires tapissées de mycélium;
vers de terre; limite graduelle;

Hg: (20-100 cm), texture de limon sablo-argileux; matrice: gris lOYR 5/1 (gris clair à la base et
plus sombre au-dessus); 5 % : couleur orangé (brun jaunâtre) lOYR 5/8 = grès altéré,
taches localisées centimétriques; structure polyèdrique nette moyenne; humide; très
compact, très cohérent, colle à l'outil; peu poreux; assez nombreux gravillons, concrétions
millimétriques; quelques éléments grossiers = cailloux de grès très altérés (couleur orangé);
nettement hydromorphe; rares racines subhorizontales noires, fines et moyennes, peu
ramifiées; assez nombreuses gaines racinaires subhorizontales; limite distincte vers 100 cm.

B· ANALYSE

ELTS
GRANULOMETRIE

PROF. HORl- GROS- M.O. C" N" CIN pH H20
(cm)

(en % terre fine)

" 105'" SIEIIS

",. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tol

0·5 Ail 4 39 14 34 10 6 5.70 3.23 0.18 17.9 4.4 3.6 2.0

5-20 A12 5 36 13 33 11 4 3.30 1.89 0.08 23.6 5.0 4.0 1.5

20-70 B, 6 31 14 32 16 3 1.50 0.85 0.04 21.3 7.0 5.6 1.6

PROF. HORl- COMPLEXE ADSOR8ANT ALUMINIUM F..
(cm) '" mol 'ph Tamm

Ca+ + Mg+ + K. No. S SIT" tOlal total libre LIT
100 g mol mol ,," HF" DE8% "1000 1000

0·5 Ail 11.5 1.. 0.5 0.3 .. 2.7 23 3.0 .. .. 0.81 0.36 44

5-20 A12 13.9 1.6 0.5 0.1 .. 2.4 17 1.. .. .. 1.00 0.43 43

20·70 B, 14.8 6.6 0.6 0.1 .. '.5 64 <0.1 .. .. 1.32 0.53 40

COMMENTAIRES:

• CIN peu élevé (rnull),
- pH peu acide,
- taux de saturation élevé pour le Morvan.

CATALOGl/E/3000 1
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IEXEMPLE TYPE SOUS-TYPE m

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 475, 12 AoGt 1988

LOCALISATION: Bois de Nandou
COMMUNE: CERVON (58)
FEUILLE; 2723 W, CORBIGNY
COORD.ONNEES : X = 707,35 , Y = 2247,35
TOPOGRAPHIE; banquette alluviale. pente nulle, 200 m.

VEGETATION;

ARBRES : r =90 ~
Chêne sessile (3,3)
Erable champêtre (3,3)
Tremble (l,l)

HERBES : r = 80 %
Galéopsis tetrahit (l,l)
Millet diffus (+ ,2)
Fougère spinuleuse (l,2)
Surelle petite-Oseille (1,3)
Gouet tacheté ( + ,1)
Gléchome petit Lierre (2,2)
Compagnon rouge (+ ,l)
Fougère mâle (1,2)
Euphorbe des bois (l,l)
Lierre rampant (4,3)
Lamier jaune (2,2)
Paturin des bois (1,2)
Verge d'or (+,1)

ARBUSTES: r = SO %
Charme (5,5)
Tremble (l,l)
Merisier (+ ,l)
Fusain (1,1)
Viorne obier (1,1)
Pommier sauvage ( + ,1)
Ronce des bois (2,l)

MOUSSES: r = 40 %
Mnie ondulée (3,3)
Eurhynchie striée (2,2)
Hypne triquètre(3,3)

Stellaire holostée (2,1)
Vesce des haies (+,1)
Laîche espacée (1,2)
Valériane dioïque (+ ,1)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL (08/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, l.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

UF
Ali

A12

G

SOL BRUN MESOTROPHE A PSEUDOGLEY PROFOND

A MULL MESOTROPHB

A. L: (3-0 cm), feuilles de Chêne et Charme, brindilles, strate herbacée, mousses, cupules de
glands;
F : (très discontinu), brindilles, feuilles, glands;

CATALOOUE/3000 1
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AJI : (0-12 cm), texture de limon sablo-argileux; brun IOYR 5/3; structure grumeleuse fine à
moyenne; frais; meuble, peu cohérent, très friable; très poreux et aéré; assez nombreux
cailloux et graviers; pas d'hydromorphie; nombreuses racines fines ramifiées; petits débris
végétaux; activité des vers de terre importante; quelques larves; limite distincte (texturale);

Au: (12-45 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaunâtre foncé 10YR 4/4; structure
polyèdrique émoussée fine et moyenne; frais; meuble, peu plastique, faiblement cohérent,
peu compact, très légèrement massif; ass~ poreux; quelques graviers et petits cailloux; pas
d 'hydromorphie; nombreuses racines moyennes très ramifiées, saines; quelques racines
subhorizontales; très nombreuses galeries de vers de terre tapissées de matière organique,
horizontales et venicales; taches de matière organique diffuses; limite graduelle;

Bg : (45-55 cm), texture de limon sabla-argileux; brun jaunâtre IOYR 5/6, couleur non parfaitement
uniforme, tendance bicolore à la base de A12; structure polyèdrique grossière à moyenne à
sous-structure fine; frais à très frais; assez massif, assez compact, assez friable, légèrement
plastique; assez poreux; quelques graviers et cailloux anguleux; quelques taches rouilles
diffuses, rares concrétions noires millimétriques; faiblement hydromorphe; nombreuses
racines fines et moyennes, ramifiées, saines, horizontales à subhorizontales; quelques gaines
racinaires; présence de nématodes, activité des vers de terre importante avec galeries
horizontales et verticales tapissées de matière organique; limite distincte;

Gt : (55-68 cm), texture de limon sabla-argileux; jaune brunâtre 10YR 6/6, bicolore (rouille et
jaune brunâtre); structure polyèdrique nette; très frais; massif, très compact, assez plastique;
peu poreux; quelques cailloux, grains de quarzt et feldspaths; hydromorphe; taches rouilles
nombreuses très nettes; grosses concrétions noires centimétriques; taches grises et rouilles
subverticales; racines peu nombreuses, fines et moyennes, ramifiées; nombreuses galeries
de vers de terre horizontales; limite distincte;

(68-85 cm), sablo-argileux sa; Iithochrome (gris et rouille) brun jaunâtre clair 10YR 6/4;
structure très grossière mal exprimée; très frais; très durci, peu friable; peu poreux; amas
de grains de quarzt, de feldspaths avec graviers et cailloux très nombreux, très altérés;
sables grossiers nombreux; ciment beige grisâtre à couleur rouille dominante, avec
concrétions noires centimétriques; très hydromorphe; pas de racine; pas de galeries de vers;
limite nette;

C : (85-105 cm et +), sables grossiers un peu tassés avec blocs grisâtres.

CATAlOOUE/3000 1
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B - ANALYSE

ELTS
GRANUl.OMETRIE

PROf. HORl- GROS' M.O. C% N% CIN pH H20
(8n % torrs fine)

(cm) '" SlERS % 105

%,. 'C
S.G. S.F. loG. L.F. A. H20 KCL

P,tOI

0-12 A11 22 18 1S 28 17 2. 3.7 2.10 0.27 7.' '.5 3.' 3.3

12-45 A12 22 18 1S 19 25 12 2.5 1.45 0.15 '.7 ••• 3.' 2.7

45-55 " 17 17 18 32 19 5 1.3 0.76 0.07 10.9 5.0 '.0 2.1

55-85 Go 23 17 1. 29 18 31 0.4 0.24 0.05 ••• 5.0 3.7 1..

PIlOF. HORl- COMPLEXe AOSORBI>NT AlUMINIUM F"
(cm) "" mol 'oh Temm

LfTCa+ + Mg+ + K+ No+ 5 SfT% totel total libre
100 g mol mol

"'% HF % DE8% %
100 a 100 a

0-12 A11 17.0 1.5 0.5 O.• -- 2.4
"

3.1 .. -- 1.79 1.04 "
12-45 A12 12.6 O., 0.2 0.1 -- 1.2 '.5 3.' -- -- 1.85 0.98 52

45-55 " 11.0 1.. O., 0.1 -- 2.3 21 2.' -- -- 2.11 , .13 53

55-85 Go 12.5 1.' O., 0.1 -- 2.' 23 3.' -- -- 2.71 1.56 57

CÜMMMENTAIRES:

- pH peu acide,
- taux: de sturation faible,
- migratjon de Fer vers la profondeur (hydromorphie).

IAUTRE EXEMPLE SOUS-TYPE m

BAS MORVAN: Relevé nO 529, 19 aoû' 1988

LOCALISATION: Forê' domaniale de Buan
COMMUNE: JOUEY (21)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY LE DUC
TOPOGRAPHIE: plateau, inclinaison 40

• 400 m

CATALOGUE 13000 f
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CHENAIE-HETRAIE-CHARMAIE MESOACIDIPIllLE DE FOND DE VALLaN

SUR SOL SAIN A BONNE RESERVE EN EAU
3132

REPARTITION F,équence : fAIBLE

r--
uit
••c

f---

••c

f---.....
••c

f---

moyen
fr.i.

f---

D,..1.

-.....
t>umld.

-
t>umld.

-
mcuill6

H Ua. acide ..... f.ible- neutre c.. lci~
• cide .cide rnenl cole

A .cld.

Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE

Situation : VALLON

Pente: NULLE

Exposition : NULLE

SOUS-SOL

Type de roche : VARIABLE

Matiirlau parental: COLLUVIONS

VEGETATION

SOL

Type de sol:

Type d'humui :

Profondeur utile :

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BRUN ACIDE, COLLUVlAl ACIDE

MULL OLIGOTROPHE, MULL MESOTROPHE

MOYENNE A fORTE

BONNE, DRAINAGE SATISfAISANT

FORTE EN PROFONDEUR

MOYENNE

Espèces Indicatrices: NEUTROCLINES, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHE, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER,

NEUTRONITROCLINES, ACIDICLINES DE MULL OLiGOTROPHE

Essences

Sensibilité : _.-

conseillées : CHENE SESSILE

il élliter : •..

Possibles : HETRE, ERABLE SYCOMORE

Intérit biologique: FAIBLE

CATALOGUE 13000 1
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

CMnc Kssile JV

Ch~nc ptdoncult .. " III

Chllll'le •.•.••.•.•.••...•.••.•.•.••.•. 11

Erable .ycornorc •..•.•.••.•.••.•.•. 11

Hêtre .•.•.••.•.•.••...•..•.. n •••••••• 11

Bouicili YCl'lUquculI; 1
Meri.ier 1

HERBACEES

NeutrocUnes /Ii amplitude moyeooe

AlptNlc odorante 1

Neutrodioes Ala'1c amplitude ..

Slell.ire Ir.ololléc . .. 111

umier jaune Il

Licm: rampant... . 11

Sceau de Salomon multiflore 11

Veace du haÎea 1

Violette du boil 1

Nallnxlines Ill. !aille llIDplilude

Verge d'or lll

MOUSSES

Neutnxlioes. lUDplilude moyenne

Eumynchie I!riie 11

ARBUSTES

Ronce de. boil V

Ch~vrcfcLlillc dei hoi•.......... IV

HOOl..................... .IV

Ch.nne m
Hêl1'C. ..•.•.. . 1II

Neulronitrodines

Puitelte • 4 mu 1

Acidiclines muU méso., mésophiles

Jacinthe sauvaae 1

Luzule poilue 1

Mille! dillill 1

Onie royale 1

Pilurin de Chaix 1

Acidiclines mull méso,hYlirodioes

Foua~re Ipinuleule Il

Acidiclioes muU méso., mésopbiles

Alrichie ondulo!e 1

Acididines mull oliao,mésopb.

Mochrinilic 13 nervurel 1

IIY1i:roclines

Surelle peti!e-Oseille 111

Acidiphiles ll!arae llIDpl.itude

Foug~rc aigle m
Houlque molle 11

Acidiphiles de moder

Canche Ile:wcule IU

Atidiphiles lI!arge llIDpl.itude

Polytric iliglnL 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

.ORDRE : Querco-Fagecea Br. BI. et Vlieger 37
CLASSE: Quercetalia robori-petraeae Tx. (31) 37
ALLIANCE: Carpinion beluli (lssl. 31) Obord. 53
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A • SYLVOFAClES

Un étage à Chêne sessile fréquent, Hêtre et Chêne pédonculé, Bouleau verruqueux, Erable
sycomore, éventuellement en mélange; intervention de quelques essences secondaires à large
espacement : Merisier; sous-étage à Charme très recouvrant et Noisetier subordonné; strate
arbustive inférieure avec Aubépines, Chèvrefeuille, Ronces dispersées; strate herbacée bien fournie
couvrant 60 à 80 % des placettes.

Deux sylvofaciès :

- une chênaie-hêtraie à Charme et Erable sycomore, avec une strate herbacée peu développée
recouverte d'un tapis de Ronces et Chèvrefeuille;

- une chênaie (Chênes pédonculé et sessile) à taillis de Charme, Hêtre subordonné. Les arbustes
sont plus nombreux (Noisetier, Houx, Aubépine monogyne) et les Ronces abondantes; strate
herbacée bien développée.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGIQUES

La composition floristique de la Chênaie-(Hêtraie)-Charmaie à Houlque molle subit quelques
modifications liées à la situation géographique des stations :

• présence du Houx en abondance dans les stations du Haut Morvan;

- raréfaction de celui-ci en Bas-Morvan.

La présence d'un contingent d'espèces neutroclines et acidiclines légèrement dominant sur les
groupes acidiphiles à large ampl itude et de moder permet de déterminer un groupement
rnésoacidiphile.

1VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 3132 occupe les vallons secs sur roches cristallines du Haut-Morvan et du Bas-Morvan. Les
sols sont installés sur des matériaux de pente dont le drainage reste satisfaisant à l'amont des
talwegs. Celui-ci est facilité par la texture sableuse. L'humus est un muU oligotrophe. Ces sols sont
des sols bruns acides à charge graveleuse importante (éléments centimétriques) et montrent
fréquemment une fone incorporation de la matière organique en profondeur.

FACTEURSFAVORABLES:
- acidité limitée des sols,
- profondeur utile.

FACTEURS DEFAVORABLES :
- pierrosité forte en profondeur,
- drainage moyen,
- importance spatiale limitée.

CATALOGUE 13000 1
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN,COLLINEEN, Relevé n0362, 5 juillet 1988

LOCALISATION: Crot de l'Ours
COMMUNE: SERMAGES (58)
FEUILLE: 2724 E; CHATEAu-cmNON
COORDONNEES: X = 716,20; Y = 2226,10
TOPOGRAPHIE : Vallon, pente nulle, 303 m

VEGETATION:

ARBRES : r =80 %
Bouleau verruqueux (3,3)
Chêne sessile (4,3)

HERBES: r =80 %
Luzule poilue ( + ,2)
Fougère spinuleuse (1,2)
Surelle petite oseille (2,2)
Lierre (2,1)
Sceau de Salomon mu1t. (+,1)
Stellaire holostée (1,2)
Canche flexueuse (2,2)
Fougère aigle (1,1)
Germandrée des bois (2,1)
Verge d'or (+ ,2)
Violette des bois ( + ,2)
Houlque molle (4,3)

ARBUSTES: r =40 %
Charme (4,4)
Hêtre (+,1)
Noisetier (1,1)
Houx (+,1)
Chèvrefeuille (2,1)
Ronce des bois (1,1)

MOUSSES: r = 1 %
Atrichie ondulée (+ ,2)
Eurhynchie striée ( + ,2)
Polytric élégant ( + ,2)

SOL: DESCRIPTION DU PROFIL

0 lIF
All

20
Al2

SOL COLLUVlAL ACIDB
40 A MULL OLIGOTROPHB

Al2e
60

C
80

A. : LIF continus, peu épais, 3 cm;

Au : (0-15 cm); noir; texture au doigt limono-sableuse; structure microgrumeleuse aérée; profil
meuble; nombreux graviers et sables grossiers; rares blocs; bon enracinement; sain; limite
graduelle;

AnIe : (15 à plus de 45); brun noir; Iimono-sableux à sables grossiers; structure polyédrique
subanguleuse fine; nombreux graviers et petits cailloux; racines assez nombreuses; sain;
rares éléments grossiers décimétriques.

CATALOGUE 13000 1
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1AUTRE EXEMPLE

HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 181.26 aoat 1987

LOCALISATION: Forêt domaniale d'Anost, Le Vernay
COMMUNE: BUSSY. ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W. ARLEUF HAUT-FOLIN
TOPOGRAPHIE: Vallon, pente nulle, 650 m

BAS MORVAN: Relevé n' 375.7 juillet 1988

LOCALISATION: Bois de la Cha
COMMuNE: MAGNIEN (21)
FEUILLE: 2924 N. ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHIE: Vallon. pente nulle. 375 m

CATALOOUEI3000 1
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CHENAIE PEDONCULEE·BOULAIE MESOACIDIPHILE A ACIDIPHILE

SUR SOL HYDROMORPHE DE FOND DE VALLON
3134

Iro. .clde ...ez 'libre- neutre cllcl-
.cide ecido menl cole

.cid.A

H

t,i•
•ee

ooc

......
•ee

~
moyan
fui.

~
~(1, rr.i,

ou... Dhumide

humide

REPARTITION Fréquence: TRES FAIBLE Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation : VALLON ELARGI

Pente: NULLE A FAIBLE

Exposition: NULLE

Type de 801 :

Type d'humu8 :

BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY PEU PROFOND

MULl OL1GDTROPHE, HYOROMULL

HYOROMODER

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche: VARIABLE

Matériau parental: COLLUVIONS

Ré8erve hydrique :

Pierrollté :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE FAIBLE

FAIBLE A MOYENNE

MOYENNE

VEGETATION

E.spèces indicatrices: NEUTROCLINES, ACIOICLINES, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES DE DYSMODER,

(HYGROCLIN ES)

Essences conseillées : • Possiblel : .

à éviter : LIMITER LES INVESTISSEM ENTS

Sensibilité: DEVELOPPEMENT DE LA STRATE HERBACEE (MOLINIE ET CANCHE CESPITEUSE), TASSEMENT

Intérêt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Boulelu vcnuqucux IV

Aulne glutineux 11

Chll'mc •.•.•..•.•........•.•..•.•.•.• 11

Chêne ptdoncuIL U

Enble .ycomore 11

Fdne Il

Hêlre IJ

Meri.ier................ . .. 11

IIERBACEES

Nl'Ulroclines il amplitude moyeu.ne
AsptmJc odoranle Il

Neulroclines lllarxe amplitude

umicr ;IUM IV

Euphorbe du bois ...............• 11

Lierre nmp.nl..•••.•............... 11

Palurin du bois ..•.•.•.•..•........ 11

Scuu de Salomon multiflore •... Il

Sl!ncçon de Fuchs Il

Sle!llire holoSll!e 11

Violene de. bois 11

MOUSSES

Neutrodioe Il amplitude moy~

Eumynchie 'Iri6e If

Neutronitropbile, bygroclioe

Mme ondull!e 11

ARBUSTES

Noiselier V

Ronc:c dei bois V

Chhrefcuillc dCl boit IV

EllIblc .yCORlOI'll Il

Ch.nnc Il

Neutroc:l.iDes il tri:s Iarae amplitude

Muguet Il

Velle d'or 11

Neulronitrodiaes

p.risclle il 4 mu Il

Sinicie d'Europe 11

Addktiues muU méw., méwphiles

PolYllie dilal6 IV

lIcinthe Muv.ge IV

Luzule poilue 1V

Millel diffus Il

Addicline muU méw., méwpbiles

Alrichie ondul6e IV

Chêne pl!doncuI6 11

Fr€ne commun 11

Hêtre 11

Houx .•.•.•.•.•..•...•.•.•..•.•....•.. 11

Acidiclioes muU méso,bygrod.

Foug~re mile IV

Foug~re apinuleu50 IV

Surelle pelile·Oscille IV

Clnehe ceapileu50 11

Addiphiles ll1arae ampl.itude

Foug~re aigle IV

Houlque molle 11

Luzule du boil 11

Acidipbiles de moder

Clnche f1uueusc ll

hygrocliues

Molinie bleuilre 1

Acidipbiles Illarae amplitude

Polylric 6I6glnl 11

Hypnc coulTOie 1I

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

ORDRE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
CLASSE: Fage/aUa sylva/icae Pawl. 28
ALLIANCE :Catpinion belUli (Issi. 31) Oberd. 53
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Taillis-sous-futaie avec étage à Chêne pédonculé, Bouleau verruqueux, Aulne éventuel et Hêtre rare
ou absent; Charme bien représenté dans le sous-étage mais toujours subordonné au Noisetier;
cortège arbustif nettement appauvri en espèces avec Ronces devenant très recouvrantes.

Un sylvofaciès ; la chênaie pédonculée-boulaie à Charme.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Dans l'ensemble, on constate un nombre important d'espèces tolérantes aux conditions de sols
défavorables:

- essences et arbustes pionniers: Bouleau verruqueux, Aulne glutineux, Noisetier;

- espèces supportant l'alternance de phases d'humidité et de sécheresse du sol
cespiteuse, Molinie bleuâtre.

Canche

Ces espèces présentent toutes un fort développement dans les forêts du type 3134, dont le couvert
est réalisé par des essences laissant parvenir au sol une quantité de lumière assez importante. Les
Ronces sont recouvrantes dans ces milieux et la strate herbacée assez dense.

La composition floristique du groupement subit quelques variations à relier à l'acidité des sols qui
ne justifient pas la distinction de sous-unités. On remarque des groupements mésoacidiphiles, où
les espèces acidiphiles de moder sont plus faiblement représentées par rapport aux neutroclines à
large amplitude et aux acidiclines; des groupements beaucoup plus rares, acidiphiles modérés dont
la flore possède une proportion moindre d'espèces neutroclines et s'enrichit plutot en espèces
acidiphiles. On note un nombre élevé d'espèces des sols frais qui attestent d'une bonne réserve
hydrique des sols de ces stations.

Le cortège arborescent est constitué d'essences résistantes à la fois à l'humidité des sols et à un
niveau d'acidité non nl!gligeable.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Occupant le fond des dépressions sur zones tabulaires du Bas Morvan et, plus rarement, le fond des
vallons élargis du haut Morvan, ces stations reposent sur des sols très frais à humides.
En Bas·Morvan, sur roches sédimentaires silicifiées, ce sont des sols bruns acides à pseudogley à
faible profondeur, peu pierreux. les horizons profonds sont nettement enrichis en argile et très
compacts. La transition en profondeur s'opère indistinctement vers un machefer faisant obstacle à la
progression des racines. l'humus, à activité ralentie à cause de la présence d'eau, est un mull
oligotrophe.
En Haut·Morvan, dans des positions topographiques basses faisant suite immédiatement au bas de
versant concave, il existe quelques très rares stations très localisées, comportant un sol court à
charge graveleuse importante, peu évolué. L'humus est un hydromull ou un hydromoder.

FACTEURS FAVORABLES:
- réserve en eau.

CATALOGUE 1 3000 1
CIID/AIES MIXTES' CllENAIES PEDONCUI.EES

FACTEURS DEfAVORABLES:
- acidité,
• drainage insufffisant,
- profondeur utile limitée.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n0 404, 13 juillet 1988

LOCALISATION: Bois des Brosses
COMMUNE: AVALLON (89) Les Grandes Chatelaines
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
COORDONNEES: X = 719,00; Y = 2275,50
TOPOGRAPHIE: Vallon, pente nulle, 255 m

VEGETATION :

ARBRES: r =70 %
Chêne pédonculé (5,5)
Bouleau verruqueux (2,2)

lŒRBES : r = 20 %
Luzule poilue (+,2)
Fougère spinuleuse ( + ,2)
Surelle petite oseille (3,2)
Lierre rampant (2,1)
Canche cespiteuse (2,2)
Muguet (2,1)
Fougère mâle (1,2)
Lamier jaune (2,1)
Paturin des bois (1,2)
Grande luzule (+ ,2)
Fougère aigle (+,1)

ARBUSTES: r = 60 %
Charme (3,3)
Noisetier (2,2)
Chèvrefeuille (2,1)
Roncees des bois (4,3)

MOUSSES: r =1 %
Atrichie ondulée (2,2)

SOL: DESCRIPTION DU PROFIL

o

20

40

60

L
F

AI

(B)

Bg

SOL BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY

PEU PROFOND, A MULL OLIGOTROPHE

Ao : L/F discontinus à continus, faibles;

At : (0-5 cm); brun sombre; limono-argileux; structure polyèdrique moyenne anguleuse assez
cohérente; sain; profil assez compact; bon enracinement; limite distincte; pas de pierres;

(B) : (5-35 cm); brun clair; limono-argileux; structure polyédrique nette cohérente; pas d'éléments
grossiers; taches rouilles peu nombreuses à contour diffus; à partir de 25 cm, taches rouilles
nettes avec rares concrétions noires;

CATALOGUE 13000 1
CHENA.lES MIXTES 1CHENA.lES PEDONCULEES
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Bg : (35-45 et +); gris dominant et larges taches rouilles; texture argiIo~limoneuse; structure
polyédrique nette; horizon compact; éléments grossiers d'origine granitique très altérés.

IAUTRES EXEMPLES

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n° 038, 23 luin 1987

LOCALISATION : Bois du Cloiseau
COMMUNE: SONNE (58)
FEUILLE: 2723 E, LORMES
TOPOGRAPHIE: Vallon, pente nulle, 460 m

• HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé nO 223, 20 septembre 1988

LOCALISATION: Forêt de Foiin
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2924 W, ARLEUF HAUT-FOLIN
TOPOGRAPHIE: Vallon, pente 4°,615 m

• BAS MORVAN: Relevé n° 420,19 juillet 1988
LOCALISATION: Bois de Charmery
COMMUNE: DOMECY/CURE (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: Vallon, pente très falhle, 271 m

CATAUXllŒ/3000 f
CtŒl'fAŒ.S MDn'ES / <:H:ENAlES l'EDOsctJu:ES
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CHENAIE MIXTE-CHARMAIE-HETRAIE, NEUTROCLINE DE BAS DE VERSANT

SUR SOL SAIN A RESERVE EN EAU MOYENNE
3211

.cide assez 'libre- neutre calet-
acide ment corlll

.cid.

t,ë.
Icide

A

H

ub
.ee

tee

euez
.ee

D~ moyen

~ f,.l.

'%1,
• Ir.i.

oue.
hyrnide

humide

REPARTITION Fréquence: TRES FAIBLE Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition:

BAS DE VERSANT

MOYENNE A FORTE

VARIABLE

TYPII de 1101 :

Type d'humu. :

BRUN ACIDE MESOTROPHE, COLLUVlAL

MESOTROPHE

MULL MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Typa dll rochll : VARIABLES

Matériau parental: COLLUVIONS ARENACES

Réserve hydriqu.e :

Pierrosité :

Fertilité:

MOYENNE

MOYENNE A FORTE

BONNE

VEGETATION

Espèc8lI indicatrice. : NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE, ACIDICLINES, NEUTRONITROCLINES, NEUTRONITROPHILES

E6senc8lI conseillée. : CH ENE PEDONCULE Possibles: ERABLE SYCOMORE, FRENE, MERISIER

à hiter : ENRESINEMENT

Sensibilité : •

Intérêt biologique : FAIBLE

CATALOGUE f 3000 f
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Ronce dei boil IV

ROlier du ch.mpl 11

Sure.u noir 11

ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Hêtre IV

Charme .•.•.•.•..•.•.•.•.•.•....•.•.• 11

Frèn<: commun 11

ChSne pl!doncuIL 11

Chêne IICllile ...•.•.••.•.•.•.•..... 11

HERBACEES

ARBUSTES

Charmc •.•..•.•.•.•..•.•..•.•.......• V

Aubl!pillC monollYnc IV

Chhrcfeuille de. boi IV

HStrc ..........•..................... IV

Noiaclier .•....... ...... IV

Neulrocl.iDes llla"Ke alDplitude
Lamier jaune V

Stellaire halolllle lV

Lierre rampIN ll

P.'unn dei bai li

Scuu de Salomon multiflore Il

Violclle du boi 11

Neutrodiues .il très large amplitude

Ammon~ d~1 boil Il

Muguet ..•...•.•.•..•.•.•.•..•.•.•..•• 1l

MOUSSES

Neutroclines Il amplitude moyenoe

Eumynchie 'lrite IV

Neutrocliues .il très large amplitude

Hypnc lriqu~tre 11

Neutrooitroclines

Gouet üchcllL 1I

Hcrbe-~-Roberl Il

Puiselle ), 4 filu Il

Neutnllutrophiles, bygrocliues .•

Li~fTC t~lTCalR' Il

Acidkliues muU méso., mésophiles

Palurin de Chaix IV

luZIlle poilue II

Millet diffu n
Onie roy.le n

Neutrollitrophiles, hygrophiles

Mnie ondulte II

Acidiclines muU méso., wésophiIes

Alriehie ondultc Il

Mnie app'R'nttc Il

Acidkliues muIJ wéso,bYlrocl.

Foug~rc $pinuleulC IV

FOlJg~re mile IV

Canche eCipiteuac 1I

AcidM:liues muU oIigO,mésopb.

Mochrinllie' 3 ncl'V\lR' 1I

IIYlrocliues

Surelle pelile·Oacilic IV

Acil1ipblles Il large amplitude

Hylocomie brill.nle lI

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fageta/ia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion betuli (lssl. 31) Oberd. 57
SOUS·ALLIANCE : Lonicero·Carpinenion Rameau 80

CATAl.O(;UE f 3000 f
CHENAIES Io4IXTES 1 C'IlENAlES PEDONCULEES
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ISYLVOFACIES - ASPECfS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage de Chêne sessile et pédonculé, Hêtre accompagné de quelques essences secondaires (Charme,
Frêne); Charme dominant la strate arbustive où l'on trouve le Noisetier, l'Aubépine monogyne;
Ronces jamais abondantes; strate herbacée bien développée riche en espèces.

Deux types de sylvofaciès sont rencontrés :

- une chènaie-hêtraie-eharmaie avec Frêne éventuel;

- un faciès ~ Chêne pédonculé, Charme.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Dans tes deux types de faciès. on remarque un bon développement de la strate herbacée; la vigueur
du Frêne, du Noisetier et des ronces souligne une évolution rapide du sous-bois dans les faciès,
éventuellement ouverts, à Chêne pédonculé et Charme.

La composition floristique est typiquement neutroc1ine, avec une très forte représentation du groupe
neutrocline et acidicline de muU mésotrophe. Le niveau trophique relativement élevé des stations
explique la présence d'essences assez exigeantes fuyant les sols les plus acides (Charme, Frêne).

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Le type ·3211 est distribué en Bas Morvan et Haut Morvan collinéen sur des matériaux de pente
issus de roches cristallines diverses (granitiques et volcaniques) sur pente moyenne. Le sol colluvial
mésotrophe, bien drainé, offre une profondeur utile moyenne. La charge graveleuse peut être
importante (graviers et petits cailloux). L'humus, à bonne activité biologique, est un mull
mésotrophe.

FACTEURSFAVORABLES:

- profondeur intéressante,
- réserve en eau,
- bonne fertilité.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- faible étendue spatiale,
- tasement des sols.

CATt\LO(]UE/3000 1
CHENAŒS MDn'ES 1CHENAŒS PEOONC\Jl.J:n

200



1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 154, 13 AoOt 1987

LOCALISATION: En Come Jard
COMMUNE: SOMMANT (71)
FEUILLE: 2824 E, LUCENAY-L'EVEQUE
ÇOOROONNEES : X = 742,50, Y = 2231,45
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 410 m, exposition W

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Erable champêtre (1,1)
Frêne commun (3,3)
Merisier (1,1)
Chêne sessile (1,1)

HERBES: r = 50 %
Frêne commun (2,2)
Millet diffus (+,1)
Fougère spinuleuse ( + ,2)
Herbe-à.-Robert (2,2)
Primevère élevée (+ ,1)
Ortie dioïque ( + ,1)
Fougère mâle ( + ,2)
Euphorbe des bois (+ ,1)
Fraisier sauvage (1,1)
Lamier jaune (3,2)
Stellaire holostée (2,3)

ARBUSIES : r =75 %
Erable champêtre (+ ,1)
Frêne commun (+,1)
Merisier (1,1)
Aubépine monogyne (1,1)
Groseillier à. maquereaux (1,1)
Noisetier (4,4)

MOUSSES: r = :2 %
Mme apparentée ( + ,2)
Mme ondulée (2,2)
Eurynchie striée (+ ,2)
Hypne triquètre (2,2)

Violette des bois (1,1)
Valériane dioïque (1, 1)
Lysimaque nummulaire (+ ,1)
Cardamine des prés (+ ,1)
Alliaire pétiolée ( + ,1)

SOL: A - DFSCRIPTION DU PROFIL (21/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20
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80

lIF
Al!

AL2

AL2C

C

SOL PEU EVOLUE 0' APPORT COLLLUVIAL

A MULL MESOTROPHE

A. L: (3-0), feuilles de Chêne, Châtaignier, pétioles, brindilles, fruits divers;
F : (très discontinu), fragments de feuilles, brindilles, écailles;

Au : (0-15 cm), texture sableuse; brun très foncé IOYR 2/2; structure polyèdrique fine
subanguleuse assez mal exprimée; frais; meuble, peu cohérent, peu compact; très poreux;
très nombreux sables et graviers arrondis; nombreux cailloux et blocs (20% volcaniques,

CATALOOUIl/3000 1
CHENAIES MIX'TES 1 CHENAIES PEDONCUL.EES
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20% granites fins, 60% granites grossiers); sain; très nombreuses racines fines et
moyennes, saines, très ramifiées, sinueuses; quelques grosses racines horizontales; quelques
vers de terre; limite graduelle;

Au : (15-65 cm), texture sableuse; brun lOYR 4/3; structure très mal exprimée, polyèdrique fine
peu nette; légèrement humide; meuble, friable, peu compact; très poreux; très nombreux
sables et graviers; très nombreux blocs et cailloux( 80 % au total) (arrondis 75 %, anguleux
25 %); sain; nombreuses racines fines et moyennes saines, très ramifiées, très sinueuses;
quelques grosses racines horizontales; quelques vers de terre; limite graduelle;

(C) : (65-75 cm), sables grossiers avec cailloux et blocs (90 %); matière organique encore présente;
pas de structure; eau à 70 cm.

B - ANALYSE

ELTS

PROF.
GRANULOMETRIE

HORl- GROS' M.O. C% N% CIN pH H20
(cm)

(lin % tllrrll line)
% lOS,,, SIERS

%v. 'C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tol

0-15 Ail 60 13 7 13 6 5. 7.0 3.97 0.46 6 .• 4.' 4.2 5.0

15-65 A12 66 11 5 10 6 77 1.5 0.87 0.12 7.2 5.6 4.7 2.0

PROF. HORl' COMPLEXE ADSORBANT AlUMINIUM F..

(cm} ,,,
mol 'oh Tamm

Ca+ + Mg+ + K+ No+ 5 5fT% tOlal lotal libra LfT
100 g mol mol

"'% HF % OE8% %
100 100 a

0·15 Ail 24.9 7.' 1.7 0.4 .. 10 40 1.0 .. .. 2.27 0.93 40

15-65 A12 10.2 3.' 0.6 0.1 .. 4.6 47 .. .. .. 2.72 1.06 3.

CÛMMMENTAlRES :

- C/N bas (mull à bonne activité biologique),
- pH peu acide,
- capacité d'échange assez élevée,
- taux de saturation élevé,
- Fer abondant.

1AUTRE EXEMPLE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 53, 7 Juille' 1987

LOCALISATION: Beau Vernois, Vallée de l'Qussière
COMMUNE: PANNECIERE·CHAUMARD (58)
FEUILLE: 2724 E, CHATEAU·CHlNON
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 29°, 340 m, exp. Sud

CATALOGUEI 3000 1
CllEtfAIES MIXTES 1 C1lEtfAlES PEDONC'tJLEES
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CHENAIE PEDONCULEE-CHARMAIE A FRENE,NEUTROCLINE,

DE BAS DE VERSANT, SUR SOL SAIN A BONNE RESERVE EN EAU
3212

H

A

u..
• cld.

acide as.ez r.ibl.. neutre c.lci·
.cido ment colo

.cide

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : TRES FAIBLE

SOL

Etendue : PONCTUEllE

Type de loI :Situation : BAS DE VERSANT

Pente : FAIBLE A MOYENNE

Exposition : VARIABLE..

t-----------------------I Type d'humul :

BRUN MESOTROPHE, BRUN ACIDE

COllUVlAl

MUL.l MESOTROPHE, MUll OLIGOTROPHE

SOUS-SOL

Type de roche : VARIABLE

Matériau parental: COLLUVIONS

VEGETATION

Profondeur utile :

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

FORTE

BONNE,ORAINAGEBON

FORTE

BONNE

Espèce. Indicatrice. : NEUTROCllNES, ACIDICUNES, NEUTRONITROCltNES, NEUTRONITROPHllES

Essence. conseillées: FRENE

Aéviter: ENRESINEMENT

Possibles : CHENE PEOONCUlE, MERISIER

Sensibilité: RAVINEMENT (TEXTURE GRAVelEUSE). DEVELOPPEMENT DES RONCES

Int4hêt biologique : FAIBLE

CATAlOGUE 13000 1
CHENAIES MIXTES, CHENAIES PEDONCULEES
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!COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Frêne commun 1Il

Charme . .. 11

Enble chlmpêln 11

Aulne Illulineux U

CMne ptdoJlÇul~ 1

Men.ier J

Tlllmble •.•.•.•....•.....•.••.•.•.••.•. 1

IlERBACEF.S

Neutrodines l amplitude mOYl'1lDe

Mélique uninore ...............••. 111

Laîche du boi 11

Aspénllc odoranle 1

Neutrocliues il large amplitude ..

Lamier jaune IV

liCITe llImp.nl IV

SCOlU dc Salomon muhiflorc IV

Violene de. boia 111

Euphorbe des boit 11

Vesce dn h.in Il

Palurin dn boil 1

Stellaire holome 1

Netltrocliues iltri'.$targe amplitude

Verge d'or 1J

Biloine 1

Gesse dn monllgnn 1

Muguet 1

Polypode vulgaire 1

MOUSSES

Neutrocliues il amplitude moyenne

Eumyochie Slriie IV

Neutrocliues illrls tarae amplilude

Hypne lriquètre III

ARBUSfES

Houx ..••.•.•.•..•.•..•..•..•.•....•. 1II

Ronce du boil III

Viorne obier III

Aubipinc monos)'ne U

Frine commun II

FUNin d'Europe U

Noisetier Il

Neutronitrodioes

Primevère ilevie III

Benoîte commune 1

Compagnon rouge 1

GouellICheli 1

Herbe-~-Robett 1

Saniclc d'Europe 1

NEtllronilrophiles, mésophiles

Aspergelte 1

Netllronilrophiles, bygrocliues

LiCITe lelTe.lre .

Addil:liues muU méso" mésophiles

R.iponce noire , 1
Millet diffu Il

Luzule poilue 1

Orlie royale 1

Paturin de Chaix 1

Neulronilrophiles, hygrophiles

Mnic ondulie III

Thamnie queue de renard 1

Charme 1

Aubipinc ipincuse 1

Enble champllre 1

E.llIble .ycomore 1

Rosier dCI ehamp 1

Sureau l glllppn 1

Addiclines muU méso,hygrod.

Canche cespileulC 1

Fougère spinuleuse .1

Fougère mile .1

Addil:liues muU oligo,hygrocl.

Surellc petile-Oscillc 11

Acidil:li.oes muU méso.,mésoph.

Alrichic ondulée 11

Acidiphiles llarae amplitude

Polytric iligant. 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fage/aUa sylva/icae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion beruli (lssl. 31) Obord. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80

CATAlOGUE 13000 1

CHENAŒS MIXTf31 CIŒNA1ES PEOONCIJt.EES
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage de Chêne pédonculé et Frêne; essences secondaires faiblement représentées : Erable
champêtre, Charme, Tremble; sous-bois arbustif très recouvrant à Noisetier avec Frêne subordonné;
strate herbacée assez riche..

Deux grands types de sylvofaciès sont reconnus:

- une chênaie pédonculée à Charme;

- une frênaie avec sous bois de Charme et Noisetier.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOWGlQUES

De la grande variabilité des peuplements de ces stations résultent des variations sensibles du
développement des strates inférieures. Dans les stations à Frêne, on note un très fort recouvrement
de Noisetier et de ronces alors que dans les stations à Chêne pédonculé, Charme, ces espèces sont
moins bien représentées. La strate herbacée reste assez riche et recouvrante dans tous les cas. Les
groupements observés possèdent une composition dendrologique à base d'essences à caractère post
pionnier. Ils sont issus de traitements anciens ayant éliminé les essences potentielles sur ce type de
sol (Chênes pédonculé et sessile). L'abondance du Noisetier affirme cene caractéristique.

Dominé par les groupes neutroc1ines, le tapis herbacé comprend de nombreuses espèces acidiclines,
bien représentées par des espèces des sols frais.

[VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les stations sont distribuées en Haut·Morvan et en 8as·Morvan sur matériaux de pente en bas de
versant issus de roches cristallines. La pente est faible et l'exposition dominante Ouest.

Les sols sont de type colluvial ou brun mésotrophe à brun acide, organique à bonne activité
biologique. Le profil homogène est marqué par une forte charge en sables grossiers et en pierres
offrant une profondeur utile forte.

FACTEURSFAVORABLES:

· profondeur utile,
• réserve en eau,
- fertilité.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- risques d'hydromorphie en condition de pente faible,
• charge en pierres.

CATALOCiUEI 3000 1
CIIENAIES MIXTES 1ClIEHAlES PEDONCIIllES
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IEXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 535, 23 Août 1988

LOCALISATION : Tour de Buan
COMMUNE: BLANGEY, JOUEY (21)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
COORDONNEES: X = 758,00, Y = 2239,80
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 10 0, 342 m. exp. W

VEGETATION:

ARBRES: r = 100 %
Chêne pédonculé (5,5)

HERBES : r = 90 %
Paturin de chaix (4,4)
Lierre rampant (3,3)
Lamier jaune (2,2)
Lierre terrestre (2,2)
Violette des bois (1,2)
Canche cespiteuse (+ ,2)

ARBUSTES: r = 70 %
Charme (4,4)
Aubépine monogyne (2,2)
Noisetier (2,2)
Chèvrefeuille des bois (1,1)
Ronce des bois (1,1)
Rosier des champs (1,1)
Camérisier à balai (+ ,2)
Sureau noir (+ ,1)

MOUSSES: r = 2 %
Atrichie ondulée (1,2)
Mnie ondulée (2,2)
Eurhynchie striée (1,2)
Mnie apparentée (+ ,2)

SOL: A - DESCRIPTION DU PROFIL (19/01190)

Observateurs: D. MEUNIER, J.L. SIMONNOT
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(B)C

c

SOL BRUN MESOTROPHB A MULL MESOTROPHB

Ao L: (5-0 cm), épaisse, reposant directement sur AI;

Ail : (0-25 cm), Iimono-sableux; brun jaune foncé 10YR 3/4; structure grenue à polyèdrique
subanguleuse fine; frais; peu cohérent, faiblement compact; très poreux (macroporosité
dominante; nombreux graviers et sables (granitoïdes); pas d'hydromorphie; nombreuses
racines fines et moyennes, subhorizontales, saines; turricules; limite graduelle;

Au : (25-60 cm), Iimono-sableux à sables grossiers; brun jaune foncé 10YR 4/4; structure
polyèdrique fme et moyenne subanguleuse; frais, peu cohérent, assez compact; très poreux;
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assez nombreux. graviers et cailloux.; blocs rares; pas d'hydromorphie; racines assez
nombreuses fines et moyennes subhorizontales, peu sinueuses, saines; limite distincte;

(B) : (60-80 cm), "limona-sabla-argileux. à sables fins; brun jaune foncé lOYR 516; structure
massive à débit polyèdrique moyen et fin; frais; cohérent, friable, assez compact; assez
poreux.; peu de graviers; pas d'hydromorphie; racines peu nombreuses, fines, subverticales,
saines, légèrement sinueuses; assez nombreuses galeries de vers légèrement revêtues; limite
distincte;

(B)e : (80-100 cm), limona-sabla-argileux.; structure massive; compact; légèrement différent du
précédent.

B - ANALYSE

ELTS
GA.ANULOMETRIE

PROF. HORl- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20
(cm)

(en % terre fine)
% 105"" "ffi'

%,. oC
S.G. S.f. L.G. L.f. A. H20 KCL

P.tot

0-20 Ail 37
"

10 23 12 75 5.76 3.35 0.252 13.3 4.6 4.0 24.9

20·65 A12 ,. 12 12 " 12 32.5 1.94 1. 13 0.085 13.3 4.7 4.0 19.7

65-80 IBI " 25 10 25 '4 24 1. 19 0.69 0.053 13.02 4.7 3.9 18.4-

80-100 (BIC " 11 18 30 15 27 0.48 0.28 0.029 9.66 4.' 3.7 19.2

PROF. HORl- COMPl.EXE ADSOR8ANT ......UMINIUM Fffi

(cml '"
mol 'oh Temm

Ce+ + Mg+ + K+ No+ 5 SIT% total totel librtl LIT
100 g mol mol

"'% HF % OE8% %
100 a 100 ,

0·20 Ail 11 1., 0.42 0.25 -- 2.55 23.2 -- -- -- 1.65 0.63 ,.
20-65 A12 • O., 0.36 0.05 -- 1.29 21.5 -- -- -- 1.75 0.62 35

65-80 IBI 5.3 0_5 0.33 0.05 -- 0.96 18.1 -- -- -- 1.74 0.64 35

80-100 (BIC '.7 0_7 0.33 0.05 -- 1.16 17.3 -- -- -- 2.05 0.84 40

COMMENTAIRES:
- charge graveleuse importante,
- C/N bas (mull mésotrophe),

IAUTRE EXEMPLE

BAS MORVAN: Relevé nO 514, 18 AcOt 1988

- taux. de saturation peu élevé,
- riche en calcium.

LOCALISATION: Haut-Lichard
COMMUNE: BARNAY (71)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE-DUC
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 11 0

, 386 m. exp. W

CATALOGl/E/3000 1
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CHENAIE-CHARMAIE-HETRAlE ACIDICLINE DE BAS DE VERSANT.

SUR SOL SAIN OU A HYDROMORPHIE PROFONDE
3223

trè. acide ...01 flible- neutre 'Ilci..
acide. .cide mont cole

o.lde

mouill6

H

A

Irès
00•

...
..-.....

@
moyen

frait

~,

D'"y frli.

_ez
humide

humldo

REPARTITION Fréquence : TRES FNBLE Etendue : PONCTUElLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition :

BAS DE VERSANT

MOYENNE

VARIABLE

Type de sol:

Type d'humus:

COLLUVIAL M ESOTROPHE OU ACIDE

MULL OLIGOTROPHE A MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : FNBLE A MOYENNE

Type de roche: ROCHES GRANITIQUES, ROCHES VOLCANIaUES

Matériau parental: COLLUVIONS

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE, DRNNAGE BON (insuffisant en

profondeur)

MOYENNE

MOVENNE

VEGETATION

Espèces indicatrices: NEUTROCUNES. ACIDICUNES, ACIDIPHILES A lARGE AMPLITUDE

Essences conseillées: CHENES Possibles : MERISIER

è éviter: .•

Sensibilité : DEVELOPPEMENT DES RONCES

Intérêt biologique : FAIBLE
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1 COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES ARBUSTES

Chêne senile IV

Charme 11

Chêne pédoncuIL 11

Bouleau verruqueux 1

Chilailnicr 1

EllIblc aycomore 1

Merisier 1

Tremble 1

HERBACEES

Neutrodine:s III amplitude moyenne

Aspérulc odorante 11

Neutroclines llarae amplitude

l.iem: rlImp.nt V

Lamier j.unc 11

Eupllorbe dea boit 1

Séneçon de Fueh 1

MOUSSES

Neutroclines 1 amplitude moyeooe

Eumyn<:lIie Itriée Il

Neutroclines ltrès large amplitude

Hypne lriquèl~ 11

Thuidie 1 mel T.maril 1

Charme V

ROllCC du boi... ...........•. V

Hêlre ......•.• III

Houx lU

Noiselier III

ChlYrefcuille dei boi Il

Mcrilicr Il

Neutroclines" tris larae amplitude
Anémone dei Iwia Il

Verge d'or 1

Addiclines muU ml!so., ml!sopItiJes

Millet diffu•........................ U

heinlhe SIIuv.ge 1

l.unale poil e 1

Ortie roy.le 1

Serophul.i~ notleuac 1

Puurin de Ch.ix 1

Neulrowtrophiles, hygroclines

Mnie ondulée 1

Addiphiles llarge amplitude

Polytrie él6g.nl 1

HypllC courroie 1

Sorbier du oiacleurs 11

Aubépine mOllOgyne 1

Chine acnUe 1

Aubépine épineuac 1

Etable Iyeomo~ 1

S.ule M.rsault 1

Sureau 1 grsppel 1

Acididioes muII ml!so,hygrocl.

Fougère apinuleulC 1

Fougè~ mile 1

Addiclioes muU olia:o,ml!soph.

Moellringie 1 J nervu~a 1

AcidiphiIes de moder

Diersne en b.lai 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGlQUE

CLASSE : Querco~Fagetea Br, BI. et Vlieger 37
ORDRE: FagetaUa sylva/kae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion betuli (lssl. 31) Obord. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage de Chêne pédonculé, Chêne sessile, Charme plus rarement avec sous-bois arbustif de Hêtre et
de Charme très recouvrant, Noisetier et Houx: irréguliers; sous-étage arborescent à Bouleau
verruqueux et Tremble, Ronces abondantes avec tapis herbacé assez pauvre en espèces et Lierre
rampant très recouvrant.

Deux sylvofaciès sont recensés :

- une chênaie à Hêtre et Charme très appauvrie floristiquement, au niveau des strates inférieures;

. une chênaie-charmaie avec Chênes pédonculé et sessile et strate arbustive à Sorbier des
Oiseleurs, Noisetier.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les sylvofaciès à Chêne, Hêtre et Charme dont le couvert est fermé, présentent une réduction assez
forte de la densité du sous-bois. Le strate arbustive est constituée de rejets des essences principales
et de ronces. Dans les peuplements altérés ou ouverts, interviennent des essences
pionnières: Bouleau verruqueux, Tremble. Les ronces sont recouvrantes et le tapis herbacé plus
dense.
Les memcs observations sont valables pour les sylvofaci~ à Chene ct Charme.

Tous ces groupements sont marqués par une forte représentation des groupes neutroclines et
acidiclines, accompagnés de quelques acidiphiles à large amplirude.

La profondeur du sol, la réserve en eau expliquent la présence du Hêtre. Celui-ci semble avoir été
éliminé souvent par le traitement et reste cantonné dans le sous-bois.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Sur toute l'aire du catalogue, les stations du type 3223 occupent les bas de versant à faible pente
alimentés par des matériau de pente cristallins divers (granitiques et volcaniques). La pente faible
porte un sol colluvial, peu différencié, mésotrophe ou acide d'épaisseur faible à moyenne où une
légère hydromorphie peut exister en profondeur. L'humus assez actif est un muU oligotrophe à
mésotrophe.

FACTEURSFAVORABLES:
• profondeur,
- faible acidité,
- réserve en eau.

FACTEURS DEFAVORABLES:

CATAlOGUE 13000 1
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1EXEMPLE TYPE

BAS-MORVAN: Relevé n' 412, 19 Juillet 1988

LOCALISATION: Bois de la Bernosse
COMMUNE: VILLURBAIN (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 4°,330 m. exp. W

VEGETATION:

ARBRES :r = 60 ..
Cblne aes&ile (2.2)
Tremble (3,3)
Bouleau verruqueux (2,2)

HERBES : r = 40 ...
Lierre rampant (3,3)
Lamier jaune (2, 1)
~rule odoraDte (2,1)
PaturiD de chail. (2,3)
Millet diffua (2,2)
Luzule poilue (+ .2)
An~mone del!l bois (+ ,1)
Fougère mile (+ .2)
Euphorbe des bois (+.1)

lAUTRES EXEMPLES

ARBUSTES: r = 60 ..
CIwme (3,3)
Hêtro{l,l)
Chèvrefeuille dei bois (1,1)
Ronce deB bois (3,3)

MOUSSES: r - 2 ..
Mme ondulle (1,2)
Eurynchie stri6e (1,2)
Hypne triqu!tre(+ ,2)

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 035, Juin 1987

LOCALISATION: Les Grands Vernets
COMMUNE: LORMES (58)
FEUILLE: 2723 E, LORMES
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 6°,415 m.

• PAYS DE LUZY: Relevé n' 297, ISluin 1988

LOCALISATION: Bois des Gouttes
COMMUNE: MONTMORET (71)
FEUILLE: 2825 W, SAINT LEGER SOUS BEUVRAY
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 5°,415 m.
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CHENAIE MIXTE-CHARMAIE ACIDICLINE DE BAS DE VERSANT,

SUR SOL HYDROMORPHE
3224

acide "'el '.ibl.. neutre c.lci~

acide ment cole
acide

tra.
acide

A

H

\rÙ

.ee

"e

.....
"e

~
moyen
1..1.

~.

~ç fr,l,

..... Dhumide

humide

REPARTITION Fréquence : TRES FAIBLE Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition:

BAS DE VERSANT

NULLE A FAIBLE

NULLE ou.VARIABLE

Type de sol:

Type d'humus:

BRUN ACIDE, BRUN MESOTROPHE A

PSEUDOGLEY, COLLUVIAL

MULL OLiGOTROPHE, MULL MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile : MOYENNE A FORTE

Type de roche : ROCHES VOLCANIQUES

Metérieu perentel: COLLUVIONS

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE IMPARFAIT

MOYENNE, FORTE EN PROFONDEUR

MOYENNE

VEGETATION

Espèc88 indicetrics. : NEUTROCLINES, ACIDICLINES, ACIOIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTRONITROCLINES, NEUTRONITROPHILES

Essences conseillées : --- Possibles : CHENE PEDONCULE

6 éviter: ---

Sensibilité : HYDROMORPHIE, OEVELOPPEMENT DE LA CANCHE CESPITEUSE

Intérêt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Chêne .feuile JV

Ch!ne p~doncuIL 111

Boulnu VCIT\IIIUCUX ••••••••••••.•. 11

Chnmc 11

Hêlre •.•....•....•.•.•..•.•.•.•.•.•... 11

Mcri.ier U

IIERBACEES

NeutrodÎl:les Il amplitude moytllDe

M~liquc uniflore Il

Neutroclines à large amplitude ..

LicITe ramp.n!.. V

Lamier jaune .••.•...••.•.•.•....... IV

Euphorbe de. boi, 1I

P.luri" de. boi Il

Seuu de S.lomon multiOo~ II

Velee de. h.ie 11

MOUSSES

Neulroclioes li lUJlpl.itude woyeoue

Eurhy~hie Itri~e rv

Neutroclioes li trœ large lUJlplilude

Hypne lriqu~l~...... .11

Thuidie l mCl Tunlr; 11

ARBUSTES

ChulTlc V

ROllee dei bois V

Houx ..•...........................•. lU

ROlier du chlmp. .... ... III

Ch~vrefcllil1c dCl boil Il

Comouillcr languin Il

NeutronitrodiDes

Pariselle ~ 4 fllu II

NeutroGitrophil~. mtrophiles .••

A$pergeue Il

Acidiclioes wuU mtro•• mtrophiles

Millet diffill rv

heinlhe IIUV'lle Il

Luzule poilue II

Acididwes wuU wéso., wésophilell

Atriehie ondul~e Il
M/lie .pp.~nl~e Il

Acidiphiles li large lUJlplilude

Polytrie mll.1\I III

Aub~pine ~pineuK Il

Frêne eommun 11

Hèt~ 11

NoiKlier .. 11

Tremble 1I

Acidiclines muU mtro,bYlrocJ.

Fou8~~ Ipi"uleule 111

C.nche eelpileule 11

Foui~rc femelle Il

Acidiclines muU otigo,bygrocl.

Surellc pelilc-OKilIe 11

Hygrophiles

V.l~ri.ne dioïquc 11

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagerea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion beruli (lssl. 31) Obord. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-CQrplnenion Rameau 80

C"TAl..OOUE (3000 (
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage de Chênes sessile et pédonculé ai'! interviennent quelques essences secondaires très
disséminées: Aulne glutineux, Bouleau verruqueux; strate arbustive riche en espèces formant un
sous-bois très recouvrant ·composé des rejets des essences principales (Charme, Frêne), des
Aubépines, du Troène et de la Viorne obier; les Ronces sont abondantes mais peu recouvrantes.

Deux sylvofaciès représentent le type 3224 :

- une chênaie-hêtraie à Charme, très appauvrie en espèces au niveau des strates inférieures;

- une chênaie-charmaie avec Chênes pédonculé et sessile, strate arbustive assez riche.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Dans les sylvofaciès à Hêtre et Chêne, les strates arbustive et herbacée sont peu couvrantes et
pauvres en espèces. Le tapis herbacé peut être extrêmement réduit. Sous la chênaie-charmaie se
développe un sous-bois arbustif plus important avec une richesse plus grande en espèces (le Lierre
couvre une surface importante). En présence de peuplements ouverts, apparaissent des espèces à
fort pouvoir colonisateur (Bouleau verruqueux, Tremble ). Les arbustes sont plus nombreux et les
ronces recouvrantes.

Au niveau du tapis herbacé, on remarque une distribution analogue selon la situation géographique:

- présence du Paturin de Chaix en Bas Morvan,

- présence de la Jacinthe sauvage sur le reste de l'aire.

Dans tous les groupements ce sont les espèces neutroclines et acidclines de muU mésotrophe qui se
partagent la couverture du sol. Parmi les strates arborescentes et arbustives, on remarque des
essences tolérantes à l'humidité des sols: Bouleau, Tremble, Frêne.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les stations du type 3224 occupent les bas de versant des petits vallons du Bas-Morvan et du Haut
Morvan collinéen (sur le Mont de Saint-Saulge). Les sols sont des sols peu évolués sur matériaux
de pente cristallins. Ils sont de profondeur moyenne à forte, avec charge pierreuse (fragments
centimétriques) moyenne, hydromorphes, à humus actif avec bonne décomposition de la litière
(muU oligotrophe à mésotrophe).

FACTEURSFAVORABLES:
- faible acidité,
- profondeur du sol,
- réserve en eau.

FACTEURS DEFAVORABLES:
- pierrosité en profondeur,
- excès d'eau temporaire.

CATALOGUE} 3000 1
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 201, 4 AoQt 1987

LOCALISATION: Bois de Charmery
COMMUNE: BAZOCHES (58)
FEUILLE: 2722 E; AVALLON
TOPOGRAPHŒ: bas de versant, pente 6°, 278 m. expos. W

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 %
Chêne sessile (4,4)

HERBACEES: r = 40%
Lierre rampant (3,3)
Muguet (1,3)
Canche cespiteuse (+ ,2)
Millet diffus (+ ,2)
Luzule poilue ( + ,2)
Fougère aigle (2,1)
Paturin de Chaix (2,2)

ARBUSTES: r = 25 %
Charme (3,3)

Chèvrefeuille (2,1)
Ronce des bois (2,1)
Rosier des champs (2,1)

MOUSSES: r = 20 %
Atrichie ondulée ( + ,2)
Polytric élégant (2,2)
Eurbynchie striée (+ ,2)
Thuidie ~ tUes Tamacis(3,2)

SOL: A • DESCRIPTION DU PROFIL (02/02/90)

Observateurs: D. BAIZE, l.L. SIMONNOT

·v"'v-v ~ ~ ~ L
0 'VV

Al

20
(B)

40
Bg

60

. 80

SOL BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY A MULL OLIGOTROPHB

At : (0-25 cm), texture de sable argilo-limoneux; humide; beige~cre-gris; structure polyédrique
émoussée 30 mm à sous-structure plus fine 2 mm, bien développée; quelques graviers et
cailloux de silicifié; pas de taches; nombreuses racines dont des grosses;

(B) : (25-45 cm), texture limono-argUo-sableuse; humide; beige~cre; structure polyédrique
anguleuse bien développée 50 à 10 mm, meuble, friable; quelques graviers de silicifié,
quelques petites taches rouilles ppeu contrastées; quelques racines; forte activité des vers de
terre (tubules verticaux pleins de terre grise);

Bg : (45-65 cm), texture de sable argilo-limoneux; horizon humide; très panaché: beige clair,
ocre rouille en auréoles au contact beigelbrun, imprégnations brun clair plus sèches,
revêtements noirs; quelques graviers de silicifié et/ou quartz filon; structure polyédrique

CATALOGUE/3000 1
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anguleuse moyennement développée 20-30 mm; quelques racines localisées aux fines
fissures grises;

(C) : (65-80 cm), .très nombreux cailloux et pierres de sil ici fié (gris ou miel) dans une terre fine
indurée par du fer brun clair; très difficile à creuser; quelques racines; panaché comme
l'horizon précédent mais plus induré. A 80 cm impénétrable et imperméable à l'eau.

B· ANALYSE

GRANULOMETRIE
EUS GROSSIERS

PROF. HORl- EN'l'PTOT. M.O. " " o~ PO'oo pH ""(en % terre finel
(cm) '" • ,~" '"gravif" cai". 'C

S.G. S.f. L.G. L.f. A. "" <OC
2·20mm >,=

0-25 Al 35.9 10.1 13.4 24.4 16.2 18 4 2.67 15.5 1.07 14.5 0.006 4.' 4.0 1.0

25·45 181 29.2 10.8 13.3 22.1 24.6 6 3 0.83 4.' - - 0.002 4.' 3.' 1.1

45·65 " 33.9 11.3 14.2 21.8 19.1 10 0 0.33 1.. .. .. o.ooe 5.1 3.' O.,

PIIOF. HORl- COMPl.EXE AOSOR8A,NT AlUMI Fm
(cm) "" NIUM CEC

mol 'oh ergile
Ca+ + Mg+ + K+ No+ S SIT% total libre LIT

100 g mol
HF % OE8% %

1000

0-25 Al 5.' 0.2 0.19 0.193 0.026 0.609 11 2.6 .. 1.33 - ..

25·45 IBI 5.1 0.1 0.49 0.125 0.027 0.742 15 2.7 .. 1.68 0.78 59

45-85 " 4.2 0.2 0.54 0.123 0.024 0.887 21 18 .. 1.73 0.87 50

COMMENTAIRES:

- C/N = 14,5 en surface (mull),
- capacité d'échange cationique faible,

IAUTRES EXEMPLES

- complexe adsorbant désaturé.

HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 462,11 Août 1988

LOCALISATION: Bois de Crux
COMMUNE: ST·FRANCHY (58)
FEUILLE: 2624 E, CORBIGNY
TOPOGRAPHJE : vallon, pente nulle, 380 m. exposition W

BAS MORVAN: Relevé n' 526, 19 Août 1988

LOCALISATION: For!t domaniale de Buan
COMMUNE: JOUEY, ARNAY·LE-DUC (21)
FEUILLE: 2924 W, ARNAY-LE·DUC
TOPOGRAPHŒ : bas de versant,pente 7° ,ait. 405 ffi.

CATM.OOUE/3000 f
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CHENAIE-CHARMAIE--HETRAIE MESOACIDIPHILE DE BAS DE VERSANT,

SUR SOL SAIN A RESERVE EN EAU MOYENNE
3231

.cid. ..... 1.lbl.. NUI... c.lcl-
.cide ment cote

.cid.

t,a.
acide

A

H

U,"
••C

I<IC

-I<IC

@ moyen Dfrai.

~
""• frlil

_r
humld.

humide

REPARTITION Fréquence : TRES FAIBLE Etendue : PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation: BAS DE VERSANT

Pente: FAIBLE A MOYENNE

Exposition: VARIABLE

Type de sol:

Type d'humus:

BRUN ACIDE, BRUN MESOTROPHE

MULL OliGOTROPHE, M ULL MESOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile: MOYENNE A FORTE

Type de roche: ROCHES GRANITIOUES, ROCHES VOLCAN lOUES

Metériau parental: COLLUVIONS

R6serve hydrique :

Pierrollté :

Fertilité:

MOYENNE

MOYENNE A FORTE

MOYENNE A FAIBLE

VEGETATION

Espècu indicatrices: NEUTROCLINES A LARGE AMPliTUDE, ACIOICliNES DE MULL MESOTROPHE, ACIOIPHILES A lARGE AMPLITUDE,

NEUTROCliME A AMPLITUDE MOYENNE, ACIDICLINES DE MULL OLIGOTROPHE, NEUTRONITROCliNES

Essencel conseilléu : HETRE Possibles: CHENE SESSILE

11 éviter: ..-

Sensibilité: --

Intérêt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

Chlrme m
Ch!ne ~onculé III

H!tre m
Friroe conunuo n
Al.Ilne lIlutincux 1

Bouletu vcnuquclix 1

ChiUlianicf 1

Ch!ne tenile 1

Meri.ier 1

TIlleul' petite_ nIet 1

Tremble 1

HERBACEF.S

Neutrodiaet l ampliblde moytaDe

uiehe du boi• ..................... fi

M~lique uniflore 1

A'P~l\llc odGnlnto 1

Nevtrodiaft 11ar&e amplitude .•
umier j.une 1V

Liem nmp.t\I 1V

S<:eau de S.lomon multiflore m
Stell.ire hololl.6o m
Euphorbe du boi• ................. fi

ViolellC de. boi• ................... U

F~tuque M~rophylle 1

Fl'lli.ier ..uv.ae 1

S~neçon de Puch 1

Neutroe.1&oel: III trilllarae amplitude
VefJed·(H" D

Anl!mone de. boit 1
Eperviltc dOl ITlUn 1
Muauel 1

MOUSSF.S

ARBUSTES

Ronce dei boi V

Chume IV

Houx III

AuMpine mollOlYœ D

Ch~vtercuille du boit 0

Frtno conunuo D

Httte D

Noieetier fi

Sorbier de. oieeleun fi

Ali.ier blf.nc 1

Auille alutineux l

NeutroailrOcliaet
Comp'anon fOUie fi

Gouet t.llchet6 1

Herbe-k-Robert 1

P.rieetlt k 4 mu 1

Primev~'te ~lev6e 1

Addidinel muD mllso., m4s0philet

Jacinthe "uv'ae U

Luzule poilue U

Ortie roy.le 0
Epilobe du mont.llgnCl 1

Millet diffu• ....................... IV

S<:rophul.ire noueuee 1

Acidicliaes œuD mEso,hYirocliDel
Fougltc mile fi

FOUi~f'C Ipinuleuee 0

FOUI~tc femelle 1

ChJt.lliinier 1

Chlne ee..ile 1

Etable chimplIR 1

EtIoble .ycomore 1

N~f1ier l

Ro.ier du chlmp 1

S.ule M.l'&Iull 1

Sureau k arappu .1
SUtuU noir 1

Vio~ obier 1

Acidicl.iaes muD oliao,m&opb.
Moehritlaie k3 nervure .!

1IY1~

Surelle pClite-Oeeille m

Acidipbiles 11ar&e amplitude

Foua~re .iale m

Houlque molle m
Luzule de. boi 1

Violette de Rivin 1

Acidipbîlel de moder
C.nche flexueuee 0

Laîche. piluICl 1

IIYlrophiies
V.l~ri'ne dioïque 1

NeutrocliDm l _ptitade moytaDe

Eurbyncbie MU IV

Neutroe:.liDell trilllup amplitude

Hypne triqulIR 1

Hypne pur 1

Thuidie • flle. T.ll\Iri• ............ 1

CATAWOVE/3000 ,
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Neutronitrophiles, byaroc.liae:lAcidiphiies llarae lUDpI.
Mllie ondulEe U Hylocomie brillf.nte 1

Polytric ~1~illlt 1

Acid.iclinel œull 18&0., m4s0philel H)'pne courroie 1

Amohie ondulû fi
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ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalla sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion ber"1i (Issl. 31) Oberd. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80

[SYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Etage dominant de Hêtre, Chêne sessile et Charme ou à base de Chêne pédonculé, Charme et
Frêne; sous-étage peu fourni avec cohabitation du Charme et du Noisetier; ronces abondantes peu
recouvrantes.

Quatre sylvofaciès ont été décrits:

• une hêtraie-chênaie à Charme, en taillis sous futaie ou futaie. fréquente;

- une chênaie pédonculée-charmaie-frênaie;

- une chênaie-charmaie;

- une charmaie-frênaie.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Plusieurs variations de la composition floristique sont observées dans les quatre sylvofacièS :

- strate herbacée diversifiée, peu recouvrante, dominée par un sous-bois arbustif assez dense,
constitué essentiellement des rejets des essences dominantes; apparition du Bouleau verruqueux
et du Tremble dans les peuplements ollIe Hêtre est minoritaire.

• strate herbacée diversifiée et recouvrante dans les faciès à Chênes, Charme et Frêne; le
Noisetier devient très abondant dans la strate arbustive qu'il partage avec le Charme. L'Alisier
blanc, le Sorbier des oiseleurs, le Saule marsault deviennent fréquents dans les charmaies
(taillis vieillis).

Malgré une acidité des sol accusée, le cortège herbacé est dominé par les groupes neutroclines et
acidiclines. Les groupes acidiphiles à large amplitude et de moder bien représentés, mais jamais
dominants, permettent de déterminer un groupement mésoacidiphile. La profondeur des sols et leur
fraicheur restent favorables au hêtre et au Chêne sessile, souvent éliminées des peuplements par les
traitements anciens.

CATALOOUE/3000 f
CIŒNAJES Io4IXTES 1 C1WAIES PEOONctlLEES
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1VARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les stations du type 3231 existent en Haut-Morvan et Pays de Luzy sur matériaux de pente issus de
,'altération des roches granitiques et volcaniques. Les pentes sont faibles à moyennes et l'exposition
assez variable. Les sols bruns acides ou mésotrophes sont profonds. L'humus est un muU
oligolrophe ou mésotrophe. La texture reste équilibrée sur l'ensemble du profil et la pierrosité est
assez forte (fragments de taille variable).

FACTEURS FAVORABLES:

- profondeur importante,
- réserve en eau.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- fertilité limitée,
- étendue spatiale.

CATALOGUE 1 3000 1
CIŒNIUD 1IlIX'T'&t 1CHEN.\ŒlI'EOONCULEES
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 493, 18 Août 1988

LOCALISATION: Tête de Dronne
COMMUNE: BONIN (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE- LAC DES SETTONS
COORDONNEES : X = 726,15 , Y = 2249,15
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 9°, 545 m. exp. S-E

VEGETATION:

ARBRES : r = 90 %
Chêne sessile (3,3)
Hêtre (3,3)
Bouleau verruqueux (2,2)

HERBES : r = 20 %.
Millet diffus (+ ,2)
Jacinthe sauvage (2,1)
Fougère spinuleuse (+ ,2)
Surelle petite-Oseille (1,2)
Lierre rampant (2,1)
Lamier jaune (1, 1)

ARBUSTES: r =60 %
Charme (3,3)
Hêtre (+,1)
Sureau l grappes (2,2)
Chèvrefeuille des bois (2,1)
Ronce des bois (2,1)
Viorne obier ( +,1)
Houx (+,1)

Sceau de Salomon mult. (+,1)
Verge d'or (+,1)
Stellaire holostée (1,1)
Laîche II pilules (+ ,2)
Canche flexueuse (+ ,2)
Houlque molle ( + ,2)

SOL: A - DESCRIPI10N DU PROFIL (21/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, J.L. SIMONNOT

o

20

40

60

80

:'<XXXXXXX LJF
''':_-~'':'':'':'':. All

Al2

(B)

(B)C

C

SOL BRUN ACIDE A MULL OLIGOTROPHE

A. L: (5-1 cm), feuilles de Hêtre; Chêne, brindilles, bourgeons, herbacées sèches;
F : (l..{) cm), peu fibreux, feuilles très découpées, glands, brindilles;

Au : (0-5 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaunâtre foncé 10YR 5/4; structure grumeleuse
fine; frais; densité faible; poreux; assez nombreux graviers et petits cailloux; assez
nombreux petits graviers et sables grossiers; sain; nombreuses racines fines et moyennes,
saines, très ramifiées; activité de la faune peu visible; limite distincte et irrégulière;

CATÂLooUE 13000 1
CHEHAIES MIX1llS 1 CHENAIES PEDONCULEES
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Ail: (5-40 cm), texture limono-argilo-sableuse; brun jaunâtre foncé IOYR 4/4; strucrure
polyèdrique fine et moyenne subanguleuse; frais; peu compact, peu cohérent, assez friable;
quelques cailloux et blocs épars; sain; nombreuses racines fines et moyennes, saines, très
ramifiées, brunes; quelques grosses racines subhorizontales; quelques gaines racinaires;
quelques galeries de vers de terre verticales; présence de larves de coléoptères; limite
distincte;

(B) : (40-75 cm), texture Iimono-argilo-sableuse; brun jaunâtre lOYR 5/6; gros agrégats à sous
structure polyèdrique moyenne; frais; assez compact, assez friable, cohérent; poreux;
nombreux cailloux et blocs; sain; plages de couleur sombre verticales (appartenant à AI2);

nombreuses racines fines et moyennes ramifiées, peu sinueuses, saines; racines de couleur
brune; quelques grosses gaines racinaires; quelques galeries de vers de terre, verticales,
revêrues de matière organique; limite distincte mais ondulée;

(B)e : (75-125 cm), texture Iimono-argilo-sableuse; brun jaunâtre IOYR 5/6; strucrure polyèdrique
fine à moyenne subanguleuse avec quelques gros agrégats; très frais; assez compact, assez
cohérent, assez friable; poreux; très nombreux blocs sans disposition particulière (granite);
pas d'hydromorphie; quelques racines moyennes, sinueuses, assez ramifiées, saines;
quelques grosses racines saines subverticales; activité de la faune peu visible; limite
distincte;

C: (125 crn el +).

B· ANALYSE

ELTS
GRAHl./lOM[TllJE

M.O. C" N" C'NPROf. HOI\!- OI\OS- pH H20

(cm)
(en % tllrrll finll)

" 105'" SIERS

",. 'c
5.G. 5.F. L.G. L.F. A. H20 KCL

P.tol

0·5 A11 21 11 14 32 22 " 19.3 11.0 0.87 12.6 4A 3.7 10.0

5-40 A12 19 1. 15 J3 22 25 4.' 2.80 '0.28 10.0 4 .• 4.2 3 .•

40-75 {B, 20 12 14 29 25 30 2.6 1.48 0.14 10.6 4.4 4.2 3.6

5-125 (Ble 18 11 14 31 27 10 2.0 1.11 .- -- -- -- 3.7

PI\OF. HOIII- COMPlEXE AOSOf\B~T AlUMINIUM F"
(cm) '" mol 'oh Tamm

Cil + + Mg+ + K+ No+ S SIT" t011l1 tolet riblll LIT
100 9 m.1 mol ,," HF" oEe% "100 100

0-5 A11 38.3 2.' O., 1.0 .- 4.' 12.5 6.8 -- .- 1.89 0.90 47

5·40 A12 20.8 0.5 0.1 0.3 -- O., 4.3 SA -- -- 2.54 1.13 44

40-75 'B' 13.7 0.3 0.0 0.2 -- 0.5 3.6 3.' -- -- 2.58 1.14 44

75-125 (BIC -- -- _. .. .. _. -- 3.6 .. .- 2.61 0.98 37

CÛMMMENTAIRES:

- C/N assez bas (rnull),
- capacité d'échange cationique assez élevée,

CATALOGUE 13000 1
CIiENAlES MIXTES f CIIENAlES PEOONCV1..EES

- taux de saturation faible,
- aluminium abondant.
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1AUTRES EXEMPLES

• HAUT MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 498, 18 AoQ' 1988

LOCALISATION : Le Chalaux
COMMUNE: CHAMPVE (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE- LAC DES SETTONS
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 50. 543 m. exp N·B

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 119, 1er AoO' 1987

LOCALISATION: foret domaniale de Glenne, foret hrQlée
COMMUNE: ROUSSILLON EN MORVAN (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF- HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: replat, pente 60 .560 m. exposition S

• PAYS DE LUZY: Relevé n' 310, 20 Juin 1988

LOCALISATION: Bois Marchaux
COMMUNE: THIL-SUR-ARROUX (71)
FEUILLE: 2825 W, SAINT-LEGER SOUS BEUVRAY
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 160

• 387 m, expo. E.

223



CHENAIE MIXTE-CHARMAIE MESOACIDIPInLE DE BAS DE VERSANT,

SUR SOL SAIN.oU A HYDROMORPHIE PROFONDE
3233

mouill'

trb Icidl ..... '"ible- neutre CIlcl·
.cid. Icid. ment 1:01.

IcideA

H

lIèa
sec

sec

.....
MC

, , moyen
J 1 "11.1 1
\ ,, \

, 1

" Dy ,,"I•

.....
humide

humide

REPARTITION Fréquence: MOYENNE Etendue: PONCTUELLE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition:

BAS DE VERSANT

MOYENNE A FAIBLE

VARIABLE

Type de sol:

Type d'humus :

BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY PROFOND

«50cm)

MULL OUGOTROPHE

SOUS-SOL Profondeur utile: FAIBLE A MOYENNE

Type de roche: VARIABLE

Matériau parental: COLLUVIONS

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE, DRAINAGE BON (insuffisant en

profondeur)

NULLE A MOYENNE

MOYENNE

VEGETATION

Espèces indlcatrlcII : NEUTROCLJNES, ACIDICUNES, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTRONITROCLINES,

NEUTRONITROPHILES, MESOHYGROPHILES

Essence. con.eillée. : CHENE SESSILE OU PEDONCULE Possible. :

li éviter: COUPE A BLANC

Sensibilité: TASSEMENT, REMONTEE DE NAPPE

Intérêt biologique : FAIBLE

CATALOGUE 13000 1
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1COMPOSmON FLORISTIQUE

ARBRES

Channe m
Chine plOonew6 m

BO\Iluli votTllquwx •••••.•.•.•.••. li

ChtlW leuill5 D

Aulne alutineux 1

Chllaianier 1

Erable 'yçoltlOfe 1

Fdne commun 1

HfltG ..........•....................... 1

Meri.ier I

Tremblo 1

HERBACEES

Neu~' _pitude lIlIoy....

Laiche du boil 1

M~lique uniDore 1

NeutrocliDeIllartt UIIp1itude ••

LicITe mp.nI V

Stellaire holoilU m
Violel1e du boit m
Ftluquo hl!~ropbylle ..•........... n

Lamier j.ull& 1I

Euphorile du boi•.................. 1

Frai,ier ..u....,CI ..•.•••••.••••.•••.•• 1

Laitue dCl Plumier 1

P.turin du bot r
SCNU dCl Salo11'lO<l multiflore 1

S~tlCçon de Fuehl 1

Vnee du h.in 1

Neutrllc.IiDs • trtrIlar&e amplibade
VeIJCld·oc m
MuiUel. 1I

Anlmone dei boil 1

~lOine 1

PtlIilÎClr ..u 1

MOUSSES

Neutrodiael pIiWde 1II0Y_

EumYDChie atri6c V

Neutroc1iD& • trtrI1arI1 amplitude

Hypne triqu~ 1

Thuidie 1 Diu T.maril 1

CATALOOUI! 13000 1
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ARBUSTES

Ch.rme V

Rol'I(:C1 du boil V

Chhrefeuille du boil 1V

Aub~pine monolYM m
Frine commun Il

Noiaetier Il

ROlier du Champi Il

Bouleau emaquwx 1

Enblc .ycon'lOf'C 1

Groaeillicr' maq\lClrelUX I

Neutroaitrocliom

Comp'lnon roIlICl Il

8el'lOite commune 1

Gouet tlchell I

Herbc-l-Robert 1

Pariaeue 1 .. Diu 1

Prime hc ~lc"'u 1

NeutrolÙtrophilm. mésophilm

AJpCIlJeue 1

Neutl'Onitrophiles, hYlrophiles ••

Epi.iro du boi 1

Ortie dioïque 1

Acididinet muIJ méso., mésopbilel:

Luzule poilue .. , m
Millet difful m
Ortie roy.le 0

Epilobo du montaltICl 1

Raipol'I(:e ooiro 1

P.turin de Ch.ix 0

NeutroGitropbiJes, hYlrodiDel

Mnie ondulu 1I

Acidic1iDet muIJ méso•• mésophilet

AtrichiCl ondulu IV

Mnie 'PPlrcnitc 1

P1'lIiochile f.ux .spl~nium 1
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Hêtre 1

Houx 1

Prunellier 1

S.ule M.tlIIult 1

Sorbier du oiaeleuA 1

SUrelU l'IOir 1

Trombl l

Trœnc: ",lj.ire 1

Viorne obier 1

Arldic.1üMll QluIJ mâo,bnrocl.

C.nche ceapiteuae m
FOIIjlrc apinuleuM m
Foull~re mlICI D

Circu de P.ri 1

Acidicliaell muIJ oliao,méllopb.

MoehrinlliCl 1 J nervure 1

Hyll"Ocliael
Surelle pctite-Oaeille 1

AcidiphiIes li 1arIe ampl..
Houlque molle m
Luzulc de. boi D

Dililll. poulPl'O···· .. ··· .. · ·.. 1

Foullre .ille 1

Acidiphilea de moder

C'l'IChe Oexucuae 1

IlYirophilea
V.liri.ne dioique 1

AcidiphiJea .larte amplitude

Polytric mll.lll m

MésobYiropbilel:
MniCl.nnuclle 1



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fageralia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Carpinion beru;; Ossl. 31) Oberd. 57
SOUS-ALLIANCE: Lonicero-Carpinenion Rameau 80

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIFS

Etage avec Chêne sessile et Chêne pédonculé en mélange; Hêtre rare; sous-étage de Charme,
Tremble et Bouleau verruqueux; strate arbustive pauvre en espèces; ronces recouvrantes.

Trois sylvofaciès :

- une chênaie pédonculée à Charme;

- une chênaie à Hêtre et Charme;

- une charmaie-frênaie.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Toutes en taillis sous futaie, ces parcelles montrent des peuplements fréquemment ouverts ou
dégradés, oh intervient un groupe d'espèces pionnières très tolérantes en particulier aux excès d'eau
dans le sol : Tremble, Bouleau. Les ronces et le Noisetier sont recouvrants. Le degré de couverture
du sol réalisé par le tapis herbacé augmente parallèlement avec l'abondance des espèces
précédentes.

Le cortège floristique est constitué des groupes neutroclines et acidiclines toujours d'avantage
représentés que les groupes acidiphiles. Ceci caractérise un groupement mésoacidiphile. Un petit
groupe d'espèces hygroclines signalent la fraicheur des sols.

Les essences croissant dans ces stations sont assez nombreuses. Le Hêtre devient rare en raison de
l'humidité croissante des sols. Seules les essences les plus résistantes à l'hydromorphie
interviennent dans la strate arborescente (Chêne pédonculé et Chêne sessile).

IVARIATIONS DES CARACTERES STATIONNELS

Les stations de bas de pente ou sur replat intermédiaire dans le versant du type 3233 sont
représentées en Bas-Morvan et Haut-Morvan. Les sols décrits. reposant sur des matériaux de pente
issus de roches cristallines. sont des sols bruns à mull oligotrophe ou mésotrophe. La pente est
faible à moyenne et l'hydromorphie apparaît sur les plus faibles déclivités.

La pierrosité est faible à moyenne (en éléments centimétriques).
La texture varie en fonction de la roche-mère:

- très limoneuse sur les roches microgrenues (volcaniques et granitiques).

- sablo-argilo-limoneuse sur les gneiss et les roches sédimentaires silicifiées.

CATALOGUE/3000 1
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L'hydromorphie apparait en profondeur de façon nette (à partir de 50 cm).

FACTEURS FAVORABLES :
- bonne réserve en eau,
- profondeur.

FACTEURS DEFAVORABLES :
- acidité assez marquée des horizons de surface,
• excès d'eau en profondeur.

1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé u' 396,12 Juillell988

LOCALISATION: Bois aux Moines
COMMUNE :. AVALLON/LES GRANGES (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
COORDONNEES: X = 719,15 ; Y = 2274,05
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 2°,317 m. expos. W

VEGETATION :

ARBRES: r = 70 'll\
Chêne sessile (3,3)
Chêne pédonculé (3,3)

HERBES: r ~ 30 'll\
Luzule poilue (+ ,2)
Fougère spinuleuse (1,2)
Anémone des bois (+,1)
Muguet (2,1)
Lierre rampant (3,2)
Grande luzule (1,2)

ARBUSTES: r = 60 'll\
Bouleau verroqueux (3,3)
Charme (4,4)
Chèvrefeuille des bois (+,1)
Ronce des bois (3,3)

MOUSSES:r = 2 'll\
Atrichie ondulée (1,2)
Eurhynchie striée (+ ,2)
Polytric élégant (1,2)

SOL: DESCRIPTION DU PROFIL

o

20

40

60

UF

(H)

(8)1

SOL BRUN ACIDE A PSEUDOGLEY A MULL OLiGOTROPHE .

A. : UF très discontinus, 1 à 2 cm;

At : (0-15 cm); brun très foncé; texture à dominante très limoneuse; structure grumeleuse aérée

CATALOOUE/3000 1
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grossière; rares graviers; bon enracinement; sain; limite distincte régulière;

(8) : (15-45 cm); brun; texture Iimono-argilo-sableuse; structure polyédrique émoussée cohérente;
sain; limite graduelle;

Bg : (45 et +); brun; texture Iimono-argilo-sableuse; structure polyédrique émoussée; orizon plus
massif; taches rouilles et grises nettes, peu nombreuses, de faible dimension; quelques
pierres décimétriques en fond de profil.

IAUTRES EXEMPLES

• HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 491,18 AoQl1988

LOCALISATION: forêt de St-Léger, Abbaye de la Pierre-qui-Vire
COMMUNE: TRINQUELIN (89)
FEUILLE: 2822 W, QUARRE-LES-TOMBES
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 5°, 475 m.

• HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 218, 20 septembre 1988

LOCALISATION: Etang de Préperny
COMMUNE: ARLEUF, Le Maraul (58)
FEUILLE: 2828 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 4°,777 m.

• BAS-MORVAN: Relevé n' 414,19 juillet 1988

LOCALISATION : Bois de la Bernosse
COMMUNE: VILLURBAIN (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: bas de versant, pente 6°, 307 m.

CATALOGUE f 3000 f
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TYPES DE STATIONS DES VALLEES ET

DEPRESSIONS MARECAGEUSES

4000

BOULAIES,

AULNAIES, AULNAIES- PRENAIES



AULNAIE-FRENAIE RIVERAINE

Sous-type m : A STELLAIRE DES BOIS ET RENONCULE A FEUll..LES D'ACONIT

Sous-type h : A LAICHE ESPACEB
4111

M •

.....
M.

moyonl,.

!,ol•

.....
humld.

humide

moulll'

H

A

D

V'" ••Ido IIIIZ '.ibl.. "'VI.. .or.i·
.cid. acfde ment colo

Icid.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Situation: VAlLON, VAlLEE

Pente : NULLE

Exposition: NULLE

SOUS-SOL

Fréquence : FAJBLE

SOL

Type de sol:

Type d'humus :

Profondeur utile :

Etendue: LINEAIRE

PEU EVOLUE o' APPORT COLLUVlAl ET

ALLUVIAl

HYOROMULL (hl, MULL MESOTROPHE (m)

MOYENNE

Type de roche : AlLUVIONS

Matériau parentel: COLLUVIONS, AlLUVIONS

VEGETATION

Ré.erve hydrique:

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE

FORTE A FAIBLE PROFONDEUR

MOYENNE

Eep~ces indicatrice. : MESOHYGROPHILES, HYGROPHILES, ACIOICLlNES, NEUTRONITROCLINES, NEUTRONITROPHILES, NEUTROCLlNES,

NEUTROCAlCICOLES

E..ence. conseillée. : FRENE, ERABLE SYCOMORE

~ éviter:

Po•• ible. : AULNE

Sen.ibilité : MillEU FRAGILE

Inté,ét biologique: CARACTERE PATRIMONIAL, fIICHESSE FLORISTIOUE ELEVEE

CATALOOUE 14000 1BoutAlES
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Aulne ,lutineux V

Fltne commun IV

EtlIble 'YCOll'lOfe U

Orme de montaine n
Hêtre 1

HERBACEES

Neutnlcakic0&e8 Il caIc.iclinEa
B chypode de. boi, rv

Neult'Oc.1ilMll Il amplitude -.oy_
AIfl'tule odonnte n
lAiche dei boi•..................... n

NeutrocliDes" Larp amplitude ..
umict j.une V

Stellaire hulome JV

Eupholbe de. bai• ................. n
p.lunn du boi• .................... n
ScUll de S.lomon multiflote n
s.!neçoa de Fuch•........•......... U

Violette dei boi• ................... fi

Licrt'C mp.n1 1

Neuc.rodiDel Il tr8lar1e amplitlMle
Verge d'or n

NeutrouitrodiBes
Benoîte COl1UTlllllC .••••.•...•.•... m
Herbe·l·Robcrt W

Primev~rc lllevu m

GnlIIdt btrct Il

ClI"d..miœ du p~•................. 1

Fic..ire 1

G~t 1.fIcbeû 1

P..riletle l " Dle. 1

MOUSSES

Neulrtlc.lu-.Il _plitude DlOyfllDll
Eurflynchie MU Il

NeutrodÎDiM .Il trie larJe lllDplitude
Thuidit • mu T..maril 1

CATALOGUE} 4000 {BotL\IES
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ARBUSTES

Noiletier V

ROl\Ce de. boit V

Aubipine monoa)'De Il

El1Ible .ycomore Il

Fr!nc commun Il

Groleillier. maquereaux Il

Sureau l irappu Il

NeutroDitrophüel, mêsophilel
.....fieltc Il

Neutrooitrophüel,bYI~
Epilire du boil ID

liCITe tclTeltre m
Ail du 00111 ••••••••••••••••••••••••• Il

Ortie dioique Il

IlygroeciaphiIEs
Stellaire det boil ID

A.cidîclioel DluD mao.,m&ophil_

Millet dilful m
Onic royaie Il

Luzule poiluo l

Scrophul..ire l'lO\IeUU .•.••••.•.•..• 1

Acidicliaa muD m~,hYlrocliael

Foog~re femelle V

Cll\Che ceapiteuu ID

MallHque du boil li

Circu de Plril 11

Fou/l~rc mlle .••••••••.•.•.•.•.•.••• 11

Foua~re apinuleu•••.•••.••••••••. Il

LYlimaque du bail (

Vllroniquo du mon1.fl/lncl 1

Neutroaitrophilel, byp-oclÎilel
Mnio ondulu rv

AciWc1inel muD m~.,m&opbi1M

Atrichie ondulu Il

Mnic Ippll'cntU 1

230

Viorne obier IJ

Ch..rme 1

Chane ptdol\Culi 1

Chhrefcuîllc du boi•.•..•.•..•.••. 1

ROlicr du ch.mp• .................. 1

S..ule M.l1IIull 1
Sorbier du oiaelcul1I 1

A.cidiphüel.lllarJe lUDpl.Îtude
Houlque molle 1

MésobyvophiiM
Reine du pn!l IV

Laiche cap.cu 0

Benoite du ruilacauJ{ 1

Doronic d'Autriche 1

Laiche pend"nte 1

P..wrin conunun ..•.••.•.•.••••.•..•.1

Renoncule fIlu d'Iconit 1

HYlrophilel
Baldilli~re 10

Valllrilne dioïque 0

Dorine l flle.. oppolO!u 1

LYlimaque vula..ire 1

SOUS·TYPBb

A.cididia_ mu1l oligo,b.yaroc.
Surcl1e petitc-Oaeille rv



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE; Querco-Fagerea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagetalia sy/vaticae Pawl. 28
ALLIANCE: A/no-Padion Knapp 38
ASSOCIATION:

sous-type m, Stel/afio nemori-Alnelum LOHM. 57
sous type h, Carie; remOlae~Frax.inetum. (Koch 26) Tx. 37

ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les stations du type 4111 sont très linéaires. Les forêts y sont en général peu mises en valeur et
leur structure très discontinue est celle d'un taillis vieilli où. les essences sont dans des états
sanitaires très divers. On note une Quantité imponante de mort-bois.

L'aulnaie-frênaie est constante dans sa composition dendrologique dans tout le Morvan: étage
dominant à Aulne glutineux, Frêne commun et Erable sycomore disséminé; quelques essences
subordonnées plus accidentelles (Orme de montagne, Tilleul à petites feuilles, Chêne pédonculé;
sous·bois arbustif, où rejettent les essences principales, occupé par le Noisetier, la Viorne obier et
le Saule Marsault; ronces très recouvrantes superposées à un tapis herbacé luxuriant.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Avec les modifications du couvert, on observe une variation de la strate arbustive. Les peuplements
les plus dégradés ou ouverts sont à base d'Aulne glutineux, de Noisetier et les Ronces sont très
vigoureuses. Les Saules se développent. Les peuplemems les mieux structurés possèdent une
proportion relative de Frêne et d'Aulne équilibrée.

La flore est dominée par les espèces des sols humides mais non marécageu:t. Ceci traduit le régime
hydrique des sols de l'aulnaie-frênaie riveraine. Le Frêne tolère l'humidité mais a besoin de
périodes hors d'eau. Ces conditions sont toujours réunies au bord des eau:t vives, mais se modifient
le long des petits cuisseaux où le sol est légèrement plus engorgé. L'Aulne y est alors favorisé et les
espèces des sols marécageux deviennent plus abondantes (Valériane, Baldingère). Les groupes
neutroclines, neutronitroclines et neutronitrophiles sont fortement représentés avec de nombreuses
espèces des sols frais.

[VARIABILITE DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 4111 est inféodé aux rives des cours d'eau et petits ruisseaux dans toute l'aire du catalogue,
e:tcepté le Pays de Luzy où il ne subsiste qu'à l'état de lambeaux dans la prairie.

Les stations reposent sur des matériaux de pente et d'apport alluvionnaire dont le dosage s'établit en
fonction du profil du lit des cours d'eau et des caractéristiques topographiques de la vallée (voir
figure page suivante).

L'évolution de la matière organique est influencée par la présence d'eau. Les humus sont de type

CATALOGUE 14000 1 BoU1.AlES
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hydromull.

Deux tendances sont distinguées en fonction du régime hydrique:

~ les sols sur dépOts alluviaux dominants, sont alimentés par une nappe en profondeur qui subit
des variations de niveau importantes mais restent sains. Ces matériaux, favorables à. la
circulation de l'eau, favorisent un drainage assez actif;

- les sols, plus riches en particules fines, occupés par de faibles suintements et par une nappe
moins mobile, présentent des caractères d'hydromorphie plus accusés.

Ces conditions stationnelles sont reliées à. des modifications floristiques qui permettent
d'individualiser deux sous~types de stations :

- un sous-type (m) positionné sur les berges des cours d'eau, à. sol sain alimenté par une nappe
profonde. Ce sol pane une Aulnaie-frênaie à. Stellaire des bois et Renoncule à. feuilles
d'Aconit;

- un sous-type (h) plus humide, situé sur les colluviums plus fins que dans le cas précédent.
L'Aulne est souvent dominant dans cette Aulnaie~frênaie o~ la Latche espacée marque la strate
herbacée par son abondance.

Ces conditions peuvent apparaltre en mosaYque à. l'intérieur des milieux marécageux pour des
raisons microtopographiques dans la plupart des cas.

FACTEURSFAVORABLES:

- fenilité,
- réserve en eau.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- engorgements prolongés (h).

CATALOOUE/-4000 1 Bouu.œs
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1EXEMPLE SOUS-TYPE m

HAUT MORVAN: COLLINEEN: Relevé nO'OlO, 17 Iuin 1987

LOCALISATION: Vallée de la Cure, Bois Nonin
COMMUNE: DUN-LES-PLACE (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LES-SETIONS
COORDONNEES: X = 728,30, Y = 2256,30
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 430 m.

VEGETATION:

ARBRES : r = 80 %
Aulne glutineux (3,4)
Frêne commun (1,2)

HERBES: r =70 %
Aconit tue-loup (1,4)
Lamier jaune (1,3)
Doronic d'Autriche (2,1)
Séneçon de Fuchs (1,2)
Herbe l Robert (1,1)
Fougère femelle (1,2)
Brachypode des bois ( +,2)
Canche cespiteuse (+ ,2)
Ficaire (+,1)
Anémone des bois ( +,1)
Laîche des bois ( +,2)

ARBUSTES: r = 15 %
Sorbier des Oiseleurs (1,1)
Ronce des bois (2',2)
Epicéa commun (1,1)
Noisetier (1,2)

MOUSSES: r = 1 %
Mme apparentée (1,2)
Mnie ondulée ( + ,2)

Paturin des bois ( + ,1)
Sceau de Salomon multiflore ( +,1)
Baldingère (3,3)
Ly'simaque vulgaire (2,1)
Reine des prés (1,1)
Renoncule à feuilles d'Aconit (1,3)
Stellaire des bois ( + ,1)

SOL: A • DFSCRIPTION DU PROFJL (13/02/90)

Observateurs: F. CHAMBAUD, J .L. SIMONNOT

o

20

40

~""'''''''''''''''''''''-------" ~~IIIiII....oI'''''_J'-''-------
L
F
Ali
A12

c

SOL PEU EVOLUE D'APPORT COLLUVIAL ET ALLUVIAL A MULL

EUTROPHB

A. L: (2-1 cm); feuilles d'Aulne, Frêne, Charme, noircies, assez altérées; graminées sèches;
nombreuses brindilles;
F : (1-0 cm); irrégulier; feuilles très fragmentées; petites brindilles, écailles de bourgeons;
jeunes pousses herbacées; quelques larves; nombreuses racines ,fines;

Au : (0-3 cm); texture de sable argilo-Iimoneux; brun très foncé 10YR 212; structure polyèdrique
fine subanguleuse fragile; humide; peu cohérent, peu compact, très aéré, meuble; très
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poreux; très nombreux sables grossiers et graviers; sain mais mouillé 11. certaines périodes
de l'année; chevelu racinaire dense très ramifiée, fin; activité animale diffuse; limite
distincte;

Au : (3-30 cm); texture de sable argUo-limoneux; brun grisâtre très foncé IOYR 3/2; structure
polyèdrique fine et moyenne subanguleuse; humide; peu cohérent, peu compact, friable; très
poreux; très nombreux sables grossiers et graviers; quelques cailloux et blocs; sain mais
mouillé à certaines périodes de j'année; très nombreuses racines fines et moyennes, très
ramifiées, blanches, saines; quelques grosses racines subhorizontales; activité de la faune
peu visible; limite abrupte;

C : (30-35 cm et plus); sables grossiers; sable arénacé à structure très grossière avec galets et blocs
très nombreux.; présence d'eau jusqu'au toit de l'horizon.

B- ANALYSE

GRAHUlOMETA.rE
Ens

PROF. HoA.r- GROS- M.O. C% N% CIN pH H20
(en % terre fine)

(cm) '" SIERS % 105

%v. ·C
S.G. S.F. L.G. L.F. A. H20 <CL .

~.tot

0·3 A11 3. 18 11 19 13 12 10.1 5.77 0.89 6.5 5.0 4.4 7.8

3-30 A12 3. 2J 12 15 11 8 6.1 3.49 0.47 7.4 4.8 4.0 4.0

PROF. HOIll- COMPlfX[ ADSORBANT AlUMINIUM F~

(cm) '" mol <. 'oh Tamm
Ce + + Mg+ + No. 5 'IT% total total libre LIT

100 g mol mol
"'% HF % DEB% %

100 a 100 a
0·3 A11 32.7 28.6 2.5 0.7 .. 31.8 97 1.0 .. .. 1.37 0.81 59

3·30 A12 20.6 3.' 0.6 0.2 .. 4.7 22.8 1.7 .. .. 1.57 0.92 58

COMMENTAIRES :

- complexe d'échange saturé,
- C/N très bas (mull très actif),
- calcium abondant.
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1EXEMPLE SOUS-TYPE h

BAS MORVAN: Relevé n0200, 4 Juillet 1987

LOCALISATION: Bois de Bazoches
COMMUNE: BAZOCHES (58)
FEUILLE : 2722 E; AVALLON
TOPOGRAPHIE: vallon, pente r, 348 m.

VEGETATION:

ARBRES: r == 100 III
Aulne glutineux (4,4)
Hêtre (2,2)

HERBES: r = 80 'JI
Fougère femelle (2,2)
Laiche ospacée (3,2)
Reine des prés (3,2)
Lysimaque des bois (2.2)
Benoîte commune (2,1)
Polyslic dilaté (1,2)
Lamier jaune (2,2)
Circée de Paris (1, 1)

1AUTRES EXEMPLES

SOUS-TYPE m

ARBUSTES: r ~ 20 'JI
Bouleau verruqueux (+,1)
Hêtre (1,1)
Ronce des bois (2,1)
Rosier des cbamps (+ ,1)
Saule Marsault (1.2)

MOUSSES: r = 1 %
Atrichie ondulée (2,1)

Gaillet des marais (1,1)
Ione diffus (+ ,2)
Laiche des bois (+ .2)
Lierre terrestre (0,2)
Fougère spinuleuse (+ ,2)

'BAS-MORVAN: Relevé n° 426, 19 Juillet 1988

LOCALISATION: Moulin de la Cure
COMMUNE: ST-ANDRE-EN-MORVAN (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 210 m.

'HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n° 121,5 AoOt 1987

LOCALISATION: Foret de Folin
COMMUNE: LE POMMOY (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHIE: berge inclinée, pente 12°, 740 m

SOUS-TYPEh

'BAS-MORVAN: Relevé n0413, 19 Juillet 1988

LOCALISATION : Bois de la Bernosse
COMMUNE: VILLURBAIN (89)
FEUILLE: 2722 E, AVALLON
TOPOGRAPHIE: replat, pente nulle, 326 m.

CATALOOUIl/4000 1 Bouuœ.s
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AULNAIE A HAUTES HERBES ACIDICLINE A NEUTROACIDICLINE

SUR SOL A GLEY A FAlBLE PROFONDEUR

",la
Ne

4122

He

-...
Ne

moyen
fr.i.

'rail

-...
humide

humide

mouill4

H

A

trob
acide

acide UHI falbl.. oeutre calci-
Ic/de ment cole

Icide

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Fréquence : MOYENNE

SOL

Etendue: SPATIALE

Situation:

Pente:

Exposition :

SOUS-SOL

VALLON

NULLE

NULLE

Type de .01 :

Type d'humus:

Profondeur utile :

GLEY OXYDE A 20-30 cm

HYDROMULL, HYDROMODER

FORTE

Type de roche : ALLUVIONS RECENTES

Matériau parental: ALLUVIONS

VEGETATION

Réserve hydriqu~ :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE

FAIBLE

BONNE A MOYENNE

Espèce. indicatrice. : MESOHYGROPHILES, HYGROPHILES, NEUTROCLINES, ACIDICLINES, NEUTRONITROCLINES, NEUTRONITROPHILES

Es.ence. conseillée. : AULNE

11 éviter:

Possible. : FRENE

Sensibilité : MILIEU FRAGILE

Intérêt biologique: MOYEN, RICHESSE FLORISTIQUE ASSEZ ELEVEE
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[COMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Aulne gllltÎncux •.•.•.•.•..•.•...... V

Frêne commun 11

Boulcl'" p...bet<:cnl •.•.•.•.•.••••.... 1

Bouleau vcnuqucux 1

Chêne: ptdon<:lIJ~ •.•.•.•.•..•.•.•.•.. 1

Erable sycomore 1

Hêtre 1

Trcmblc 1

HERBACEES

Neutrocak:k:oles l caJciclines

BllIchypode dei bois 1

Neutroclines Il amplihlde moyenne

laîche du boi•...................... 1

Neutrodioes llarge ampl..itude ••

Lamier jaulle III

Euphorbe du bois "' 1

Sceau de Salomon multiflore 1

Séneçon de Fuch 1

Stellaire halolule 1

Violette dei bois •.•.••...•.••....... 1

Neutrodines l trb: lar'lle amplitude

Bistortl: 1

Orchis laçhçh! 1

Vergl:d'or 1

Neutronitroclines

C.rdf.minl: dl:, pn! lJ

8<::lIOite çommuno 1

Comp.gnon rouge 1

Fiç.ire 1

Gouet laÇhÇlé 1

Herbe·~-Robert 1

p.riselle ~ 4 flle 1

Primev~re élevée 1

MOUSSES

Neutrocliues Il amplitude mO)'enDt

Eurhynehie 'lriée 1

Neutroclioes Il très large amplitude

Thuidie ~ flln T.maril 1

M~hygrophiles

Plegiothéçie ondulée 1

CATALOOVE 1 4000 J BollL'JES
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ARBUSTES
Ronçe dn boil IV

Aullll: Illutineux 11

Noiselier Il

Hêtre 1

Merisier ~ grsppn 1

Rosier dn çh.mpl 1
Saule M.tllull 1

S.ule ~ Oreillelte fi

Sorbier de. oiseleun 11

Viorne obier fi

Neutroaitropbiles, mésopbile:s

Liseron des hain 1

Neutronîtropbiles, hygrocIiues

Epi.ire dea boit 1

G.ilIet grslteron 1

Liem: lemstre 1

Ortie dioïqul: 1

Acidicline:s mull méso.,ml!soplûles

Poly.liç dilaté 1

Epilobe dei monlllgnn 1

Luzule poilue 1

Onie roy.le 1
Sçrophul.irc noueuse 1

Acid.icliues wuJJ mé<;o,bygrocliues

Foughe femelle V

Anllélique dn boi ID

Cîrcée de P.ri ID

Foug~re spinuleuse ID

C.rn:he çespileuse fi

Lysimaque des bai 1

Véromqul: des monlJgnes 1

AcidkIiues mull oligo,hygroclioes

Surelle pelile-Oseille 1

Neutronîtropbiles, bygroclioes

Mme ondul~e lU

Acidiclioes mull mé!lo.,wésophiles

Mme 'pp.renl~1: fi

Alriçhie ondulée 1
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Aubépine monogyne 1

Bouleau vemJqueul( 1

Bourd.ine l

Ch.nne 1

CMne pédollÇulé 1

CMvrefeuille des boi 1

Er.ble .yçomore 1

Fr!ne çommun 1

Sure.u noir (

Sure.u ~ Ilrappes 1

Mésohygrophiles

Reine des pn! IV

Jorn: diffu 11

P.lurin çommun 11

Renoneule flle. d'açonil 11

8<::noÎle dOl roi.se,ul( 1

Cil'H de. marsi !

Doromç d'Aulriçhe !

Laiçlte e.psçée !

Laiçlte pendanle !

Lyçhm. neur«je-<:ouçou !

Sçirpe des bois !

Sucçise des pn! !

Hygrophiles

G.iIlet des marsil m
Ly.imaque vulgaire I11

Popul.ge des manil 1II

Baldîng~re 11

Valériane dioïque 11

Chanvre d'nu 1

Dorine ~ flIel opposées 1

lri. faul( çorc 1

Mé!lobygrophiles

Mme ponetuée .1

IlYaropbiles

Sph.ignes !



ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fageta/ia sylva/icae Pawl. 28
ALLIANCE: A/no-Padion Knapp 38

!SYLVOFAClES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Deux sylvofaciès sont recensés :

- une aulnaie-frênaie avec participation des deux essences (Aulne, Frêne) en proportion variable
à l'étage dominant; sous-étage arbustif structuré par les rejets de celles-ci accompagnés du
Chêne pédonculé, du Noisetier et du Saule à oreillettes; strate herbacée luxuriante et haute;

- une aulnaie réalisant un couvert discontinu où apparaissent irrégulièrement les Bouleaux
(verruqueux et pubescent), le Tremble; mêmes espèces arbustives que précédemment; présence
d'un tapis de Ronces très important qui vient masquer une strate herbacée très fournie.

B • ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

La composition floristique de ces deux: sylvofaciès montre:

- une diminution de la couverture du sous-bois de Frêne et d'Aulne;

-le développement d'un sous-étage arborescent et/ou arbustif, à base d'espèces pionnières
essentiellement (Bouleaux, Saules) sous les couverts les plus discontinus

- une densité du t~pis herbacé très importante, en raison de la quantité de lumière et de
l 'humidité ambiante existant dans ces forêts.

Enfin, on note une vigueur particulièrement nette des Ronces .

Les espèces mésohygrophiles et hygrophiles se partagent le couvert. La vigueur des ces dernières
s'explique par la quantité d'eau importante dans les sols. Le Frêne, recherchant des sots moins
longuement engorgés n'est plus très fréquent. Les autres essences restent accidentelles. La
représentation forte des groupes acidiclines indiquent un niveau d'acidité non négligeable de ces
stations.

IVARIATIONS DES CARACTERES STATlONNELS

Ce type de station est représenté dans toute l'aire du catalogue.

Disposées en marge des écoulements principaux: des vallées ou sur interfluves larges, les stations du
type 4122 sont toutes distribuées sur alluvions modernes. Le sol est alimenté par une nappe de
profondeur qui reste haute pendant une grande partie de j'année. Cependant, les conditions de
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minéralisation de la matière organique restent assez satisfaisantes et l'accumulation à la surface du
sol est faible. Les sols sont des gleys à partie supérieure oxydée sur une profondeur faible. L'humus
est un hydromull ou un hydromoder.

FACTEURSFAVORABLES:

- acidité peu marquée,
- réserve en eau

FACTEURS DEFAVORABLES :

- fragilité du sol,
- étendue spatiale.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n" 434, 20 Juillet 1988

LOCALISATION : Bois du Genetoy
COMMUNE: SAULIEU (21)
FEUILLE: 2823 E, SAULIEU
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 42S m.

VEGETATION :

ARBRFS: r = 90 %
Aulne glutineux (4,4)
Bouleau verruqueux (2,2)

IIERBES : r ~ 90 ""
Reine des prés (3,3)
Cardamine des prés (3,2)
Fougère spinuleuse (2,2)
Gaillet gratteron (2,2)
Gaillet des marais (2,1)
Fougère femelle (1,2)
Populslle (+,2)
Circée de Paris (1,1)

MOUSSES: r = 60 ""
Thuidie l mes de Tamaris (2,2)

IAUTRES EXEMPLES

ARBUSTES: r = SO ""
Chèvrefeuille des bois (2.1)
Ronce des bois (1, 1)
Bouleau verruqueux (+ .1)
Viorne obier (+ ,I)
Saule l oreillettes (+ 1)

Lysimaque wlgaire (1, 1)
Scirpe des bois (1,2)
Cirse des marais (+,1)
Liseron des haies (1,1)
Canche cespÎteuse (+ ,2)
Angélique des bois (+ ,2)
Calamagrostide des chiens(I,2)
Orchis tacheté (+,1)

• HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé n" 027, 22 Juin 1987

LOCALISATION: Queue du Lac des Settons
COMMUNE: MOUX (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC DES SETTONS
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 583 m.

• HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n" 330, 28 Juin 1988

LOCALISATION: Bois du Buis
COMMUNE: LE CREUX (58)
FEUILLE: 2825 W, ST-LEGER-SOUS-BEUVRAY
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 380 m.

• PAYS DE LUZY: Relevé n" 269, 8 Juin 1988

LOCALISATION: Bois de Chassagne
COMMUNE: ETANG-SUR-ARROUX (71)
FEUILLE: 2825 E..AUTUN
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 287 m.
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AULNAIE ACIDICLINE A RONCES SUR SOL A GLEY SUPERFICIEL

tr.
HC

4222

HC

......
HC

moyen
'roll

'roi.

h.....,ld.

H

A

D

trin acide "'41 flibl... neutre c.fci·
.cide acId. ment cole

acide

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Situation : VALLON

Pente : NULLE

Exposition: NULLE

Fréquence : MOYENNE

SOL

Type de sol:

Type d'humus:

Etendue : SPATIALE

GLEY

HYOROMODER, ANMOOR

SOUS-SOL

Type de roche : VARIABLE

Matériau parental: COLLUVIONS

VEGETATION

Profondeur utile :

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

FORTE

BONNE

VAR.IABLE

MOYENN E A FAIBLE

Espèces indicatrices: HYGROPHILE.S, MESOHYGROPHILES, ACIDICLINES DE MULL OLIGOTROPHE, ACIDICLINES DE MULL MESOTROPHe,

ACIDIPHILES A LARGE AMPLITUDE, NEUTROCLINES A LARGE AMPLITUDE

Essences conseillées : AULNE

à éviter: --

Possibles : -

Sensibilité: exces D'EAU, LUXURIANCe DES RONces

Intérêt biologiqua : FAIBLE
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!COMPOSITION FLORISTIQUE

ARDRES

AI,IIM glutineux V

Frê~çomml,ln ll

Bouleau pubclCcnl 1

Boulu\I ycnuqucux 1

Chêne senile 1

Erable .ycomore 1

Tremble 1

HERBACEES

NeutrocaJcicolelll c:akklines

Bl1Ichypodc du boil 1

Neutrodlnes Il amplitude moyenne

Laîche de. boi !

Neutroclines ll Iarae amplitude ..

Lamier jaune Il

S~neçonde Fuchl 11

Lierre rampant 1

Sceau de Salomon multiflore 1

NeutrocJlnes Il trks Iarae amplitude

Bistorte 1

Verge d'or 1

Neutronitroclines

Caroamine du pré 1

Primcv~rc ~lev~e 1

MOUSSES

NeutrocJlnes ll ampl.itude moyenne

Eurhynchie Slri~e 1

NeutrocJlnes ll trèl Iarae amplitude

Thuidie l nIu Tamari il

Hypne pur I

NeutrouitrophiJes, bylfOCllnes .

Mnie ondul~e il

ARBUSTES

Rorw:c du boi V

Chhrefcuillc du bOÎI IV

Noiselier ...............•.•..•..... IV

Sorbier du oiseleurs ..•......... IV

Erable sycomore ............•...... Il

Alisier blanc ..............•.......... 1

Bouleau VCl'TUqUCUlt ••.•.•.••.•.••.• 1

Bourdaine . 1

Acidklioes muD méso.,mésophiles

Poly.tic dllll~ n

Epilobc du monlai:1IC1 •.•.••.•.••. 1

Acidiclioes muU ml!so,bygrtlClines

Foug~rc femelle V

Foug~l'CIlpinuleullCl 1V

C.oche cespiteulC Il

Ang~liquedu boit 1

Cir<;~e de Pari 1

LYlimaque dei boit 1

AcidiphiJes Il large amplitude .

Luxule dei boit Il

Blechnum en ~pi !

Houlque molle 1

Acidiphiles de U10der

Molinie bleuitre 1

Potentille dre.e !

Acididlnes mull méso.,ml!sophiles

Alrichie onduMe 1

Acidiphiles Il large llllIpl.itude

HyllXornie brillante .

Polytric ~l~g.nt .

Charme 1

Frène commun 1

Meri.ier. gl"lppe 1

Saule l oreilleltu 1

Suruu noir 1

Sureau. 'rappu 1

Viome obier 1

Ml!sobYlropbiles

Laiche pendante 11

Reine du pré Il

Cirse dei marai 1

Jonc diffu•............................ 1

Laiche en ~toile 1

Laiche Clpae~e 1

Reooocule nie. d'aconit 1

SUCcÎlC du pré 1

Hygrophiles

Lysimaque vulgaire 11

Val~riane dioïque 11

8Ilding~re 1

Dorine • filet OppOKU 1

Gaillet dei fange 1

Acidiclioes mull oligo,bygroc.

Surelle petile·Oteille DI

Ml!sobygrophiJes

Pellia epiphylla 11

Mnie annuelle !

Mnie ponctu~e !

PllgiotMcie ondutée 1

lIY1rophiles

Polytric commun 1

Sphaigne 1

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Querco-Fagetea Br. BI. et Vlieger 37
ORDRE: Fagecalia sylvaticae Pawl. 28
ALLIANCE: Alno-POOlon Kn,pp 38
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!SYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

La physionomie des stations du type 4222 est celle d'un taillis vieilli. Le peuplement est structuré
par les essences dominantes en cépées. On discerne avec difficulté la limite exacte des étages
inférieurs.

Un sylvofaciès très dominant: une aulnaie à Bouleau verruqueux et pubescent où ce dernier est le
plus fortement représenté; Frêne et Tremble très rares dans l'étage dominant; espèces arbustives
réalisant un couvert important: Sorbier des Oiseleurs, Noisetier, Cerisier à grappes, Chèvrefeuille.
Le caractère marquant est le très fort recouvrement des Ronces et le faible développement des
herbacées; sphaignes rares.

8 - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Sur le plan dynamique, on remarque que dans la composition de cette unité floristique entrent
essentiellement des espèces pionnières résistantes aux excès d'humidité des sols. Le couvert
discontinu et peu dense réalisé par l'Aulne et les Bouleaux est favorable au développement des
Ronces très agressives. Ceci limite sans doute l'extension des espèces herbacées.

Le cortège floristique comporte une proportion égale d'espèces mésohygrophiles et hygrophiles en
raison de l'engorgement important des sols. On note une très forte représentation des groupes
acidiclines, en particulier des sols frais (Fougère femelle, Fougère spinuleuse, Surelle, Fougère
dilatée). L'Aulne glutineux, le Bouleau et le Sorbier des oiseleurs résistent à la forte humidité dus
sol, alors que le Frêne se raréfie. Le groupement est typiquement acidicline.

IVARIATlONS DES CARACTERES STATIONNELS

Distribué sur des roches diverses sur toute l'aire du catalogue, excepté le Pays de Luzy, le type
4222 occupe des situations topographiques assez distinctes. On le rencontre dans les petits vallons
et les collecteurs des micro-bassins versants. Quelques suintements faibles peuvent exister.
La surface de ces milieux est parfois importante.

Le matériau parental des sols est dominé par les colluvions qui impriment une acidité plus nette
dans les sols. Celle-ci, conjuguée à la présence d'une nappe d'eau haute une bonne partie de
l'année, provoque un ralentissement de la minéralisation de la matière organique. Les sols sont des
gleys réduits (une couche d'oxydation apparaît rarement à la partie supérieure du profil) surmontés
par un humus très humide, épais, noir à roux d'une épaisseur de l'ordre du décimètre.

FACTEURS FAVORABLES: ---

FACTEURS DEFAVORABLES:

- excès d'eau,
- couche organique très épaisse,
- acidité assez forte.
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1EXEMPLE TYPE

BAS MORVAN: Relevé n° 490, 17 juillet 1988

LOCALISAnON: Forêt de St-LEGER, Abbaye de la Pierre qui Vire
COMMUNE: ST-LEGER-VAUBAN (89)
FEUILLE: QUARRE-LES-TOMBES S-W
TOPOGRAPHŒ : vallon, pente nulle, 470 m.

VEGETAnON:

ARBRES : r = 90 %
Aulne glutineux (5,5)
Bouleau verTUqueux (2,2)

HERBES:r < 1%
Fougère femelle (1,2)
Lysimaque vulgaire (+ ,1)

ARBUSTES: r = 80 %
Sorbier des Oiseleurs (2,2)
Ronce des bois (5,5)
Chèvrefeuille (2,1)
Viorne obier (1,1)
Noisetier (+,1)

MOUSSES: r =30 %
Hylocomie brillante (3,3)
Sphaignes ( + ,2)

SOL: non prélevé en raison de la présence d'eau.

o

20

40

60

80

------..--..:-..:~

1 1 l , 1 1 1

1 1 1 1 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1
1 1 1 1 1 1 1

Al

Gr

GLEY A ANMOOR

A. : couche noire supérieure épaisse, au toucher gras, mal structurée; lacis serré de racines
(ronces); eau libre montant lentement; puis couche brun à brun clair assez organique,
d'aspect moins humide; racines moins nombreuses; transition nette;

Gr : horizon grisâtre; texture au doigt argilo-sableuse assez compacte; taches rouilles peu
abondantes, situées dans les quelques cm de l'horizon supérieur de l'horizon minéral; eau
libre; éléments grossiers devenant progressivement abondants en profondeur.

CATALO<JUE/4000 1 BoULAJES
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1AUTRES EXEMPLES

'HAUT-MORVAN COLLINEEN: Relevé n' 041, 17luin 1987

LOCALISATION: Les Vernois
COMMUNE: BRIZON (58)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOORAPHIE : vallon, pente nulle, 470 m.

'HAUT-MORVAN MONTAGNARD: Relevé 0' 081, 21luillet 1987

LOCALISATION: Bois de Cure, Le Mootagnon dessus
COMMUNE: ANOST (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT-FOLIN
TOPOGRAPHIE: mouille sur replat, pente 2°.698 m.

'BAS-MORVAN: Relevé n' 194,3 Septembre 1987

LOCALISATION: Le Couteau (58)
COMMUNE: LES ILES MENETRIER, QUARRE-LES-TOMBES (89)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC-OES-SETTONS
TOPOORAPHIE : vallon, pente nulle, 340 m.

CATALOGUE 1 4000 1 8olUJEI:
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BOULAIE PUBESCENTE-(AULNAIE) A MOLINIE

SUR GLEY SUPERFICIEL A ANMOOR
4232

".HC

HC

'toi.

moyen

'toi.

acid. "'61 faible- Mutr. c&lci·
acide ment cole

Icid.

D

".acide

-..
HC

A

H

-..
humId.

humid.

REPARTITION Fréquence: MOYENNE Etendue: SPATIALE

TOPOGRAPHIE SOL

Situation:

Pente:

Exposition :

VALLON

NULLE

NULLE

Type de aol :

Type d'humua :

GLEY SUPERFICIEL, GLEY PODZOLIQUE

TOURBE, ANMOOR

SOUS-SOL Profondeur utile : FORTE

Type de roche: ALLUVIONS RECENTES

Matériau parental: AlLUVIONS

Réaerve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE

FAIBLE

FAIBLE

VEGETATION

Espècea indicatrices : HYGROPHILES, M ESOHYGROPHILES, ACIDIPHILES DE MODER, ACIDICLINES

Enencea conseillées : ..• Possibles: AULNE

il éviter: .••

Sensibilité : MILIEU FAAGILE

Intérêt biologique : FAIBLE
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Aulne glulineux IV

Bouleau pubescent 11I

Bouleau verruqueux Il

IIERBACEES

Neutronitr'Ol:lines
Parisette l 4 flIu 1

Acidklines mull méso.,mésophiles

PolYllie dil.tL 1I

Acidklines mun méso,byaroclines

Foug~rc fcrrw:l1c •.................. lV

Foug~re spinuleuse 11

Canche cespileuse 1

Ly.imaque du boi 1

MOUSSES

Net.llroclioes illrès large llIDplilude

Hypne pur 11

Thuidie ~ mes T.maria 1I

Hygrophiles

Sphaignu IV

ARBUSTES

Ronce dei boi V

CIl~vRfcuil1c du bois lU

Sorbier des oisclcura UI

Aulne glulineux Il

80ulnu vCrruqUClut Il

CMne seuile Il

Noisetier "

Addiphiles llari:e amplitude

Foull~rc ligie IV

Sltcllnum cn ~pi "' Il

Lul:Ulc du boil Il

HOIJlquc molle 1

Acidipb.iJes de mode.-

Molinie bleullre V

C.oche flexueute lV

Po!enlille dresll<!e 1

Acidiphiles de dysmoder

Mynille Il

Acidipbiles il large llIDplilude

Polytric éléganl li

Hyl<x:omie brillanIe Il

Hyproe courroie 1

AubépillC monogyne 1

Bouleau pubeS<:enl 1

Erable sycomore .1

Hêlre 1

Saule Maraault 1

S.ule ~ oreillettu 1I

Ali5ier blanc 1

M~obygrophiles

lonquille 111

lone diffu•........................... 11

Suceise du prés 11

Cirse de. marai 1

P.lurin commun 1

Renoncule flics d'.COnil 1

Jonc), lép.lu aigUl 1

Laiche piloo.nle 1

ilygrophilE:!

BaJding~re Il

Ly.imaque vulg.ire 11

Valériane dioïque 1

Acidiphiles de moder

Dienne en b.l.i 1I

M~ohygropb.iJes

Mnie .nnuelle U

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: A/netea g/utinosae Br. BI. et Tx. 37
ORDRE: A/neta/ia g/Ulinosae Tx. 37
ALLIANCE: A/nion g/utinosae (Mal. 29) Meijer Orees 36
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les forêts du type 4232 soot issues de taillis vieillis. Peuplements souvent ouverts comportant un
sous·étage arbustif peu recouvrant laissant apparaître directement une strate herbacée dense,
essences en cépées structurant également le sous-bois.
Ce sont des aulnaies-boulaies à Bouleau pubescent le plus fréquemment, Qi) le Chêne pédonculé est
encore présent; quelques arbustes pionniers : Sorbier des Oiseleurs, Saule à oreillettes, Saule
cendré; tapis herbacé continu caractérisé par une densité forte de Molinie bleuâtre.

B - ASPECTS DYNAMIQUES Er ECOLOGIQUES

Toutes les espèces dominantes possèdent un caractère pionnier. Elles peuvent s'adapter aux
conditions de milieux très sélectives (excès d'eau et acidité). Le faible recouvrement réalisé,
souvent discontinu, est favorable au développement des strates inférieures, en particulier de la
Molinie bleuatre et des Ronces.

La très forte teneur en eau des sols, conjuguée à l'édification d'une épaisse couche de matière
organique, offrent des conditions d'humidité variable à la strate herbacée, ce qui permet aux espèces
hygrophiles et mésohygrophiles de persister. Leur système racinaire se trouve hors d'eau une partie
de l'année.

Le développement important de la strate herbacée, le rOle de drain joué par les essences favorisent
ce processus d'assèchement de la partie supérieure du sol. Ces stations sont intermédiaires entre les
boulaies à Sphaignes et les chênaies pédonculées-boulaies des sols hyctromorphes.

1VARIABILITE DES CARACTERES STATIONNELS

Le type 4232 est représenté à la périphérie des zones marécageuses installées sur les colluvions en
fond de vallon ou dans de petites dépressions sur les placages sédimentaires en Haut-Morvan
collinéen et montagnard.

Marqués par l'acidité des colluvions sur lesquels ils sont installés, les sols montrent une très forte
accumulation (de 10 à 30 cm) de matière organique résultant d'une très faible activité biologique.
Ce sont des gleys peu oxydés sur quelques cm, avec humus hydromorphe de type anmoor.

CATALOOUB/ 4000 f BoUUdES
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1EXEMPLE TYPE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 188,3 Septembre 1987

LOCALISATION : Bois au Maire
COMMUNE: SAINT-BRISSON (58)
FEUILLE' : 2823 W, MONTSAUCHE-LAC-OES-SETTONS
TOPOGRAPHIE: plateau, pente nulle, 633 m,

VEGETATION:

ARBRES : r = 100 ..
AulDe glutineux (1,1)
Bouleau pu1>ao<:en' (5,5)

HERBES :r = 90 ..
FougUe femelle (+,2)
Polystic dil.ti (+,2)
Foug~re spinuleuse (1.2)
G<U>de Luzule (2,2)
Fouam aigle (3,3)
Molinie bleuitre (2,2)

CATALOOUI!' 4000' BolUŒJ
AuurAŒI. AUl.JllAlES-nDfAŒI

ARBUSTES: r - 80 ..
Bouleau pubeaceot (+ ,1)
Sorbier dei: Oiseleu.n: (2.2)
Ronce dei: bois (4,4)

MOUSSES: r - 1 ..
Polytric tl~g&Qt (+.2)
Polytric commun (+.2)
Sphaignes (+ ,2)
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o

BOULAIE PUBESCENTE TOURBEUSE A SPHAIGNES

Sous-type C : COLLINEENNB

Sous-type M: MONTAGNARDE A LYCOPODE

IrM...
...
-....
moyenIr.
frol,

humide

moulll'

H

A

IrM
aeid.

4233

Icid. le:MI: faibl... neutre calei·
acide ment col.

acld.

REPARTITION

TOPOGRAPHIE

Situation : VALLON

Pente : NULLE

Exposition : NULLE

SOUS-SOL

Fréquence : FAIBLE

SOL

Type de sol:

Type d'humus:

Profondeur utile :

Etendue : PONCTUELLE

GLEY SUPERACIEl, GLEY POoZOLIOUE

TOURBE, ANMOOR

MOYENNE A FORTE

Type de roche: ALLUVIONS MODERNES

Matériau parental: ALLUVIONS

VEGETATION

Réserve hydrique :

Pierrosité :

Fertilité:

BONNE

MOYENNE A FORTE

FAIBLE

Espàces indicatrices : HYGROPHILES, MESOHYGROPHILES, ACloIPHILES, AClolClINES

Essence. conseillées : Possible. :

à éviter: TOUT TYPE D'AMENAGEMENT, ZONE A PROTEGEFl PAR UN STATUT APPROPRIE

Sensibilité: MILIEU FRAGILE, EXCES D'EAU

Intérêt biologique: INTERET PATRIMONIAL, LIAISON AVEC TOURBIERES

CAlALOOUE 14000 1 BouulES
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ICOMPOSITION FLORISTIQUE

ARBRES

Bouleau pubescenl. IV

BoulclU vcm.cqucux ..•............ 1

IIERBACEES

Neulroclloes .Il uèol Iarae amplitude

Orchi. lachcl~ ll

Bislortc•.•.•.•.•.••••...•.•.•.•..•.•.•• 1

Jonquille UI

Acidiclines muU méso,hygroclioes

Foug~re .pinuleuR 11

Angélique du boi 1

Addiph.iles de moder

Molinie bleuâtre V

Pot~rnille druKe nI

MOUSSES

IIygrophiieil

Polytri~ Itri~t IV

PoJ)1ri~ ~ommun.......... . .. 11

Sphaignel V

ARBUSTES

Bourdaine.n Il

Saule). ol'llilleuel Il

Saule MUalul! li

Aulne glutineux ........•...........• 1

Bouleau pubCllccnt 1

Addiphiles de dysmoder

Myrtille ..•.•.•..•..•.•.•..•.•.••.•.•. Il

Mésobygrophiles

Pilurin commun V

Jonc 1 lépain aigu IV

Violette dCl m&llIi IV

Sucdse d~. pn!. . Il

Cine de. marail 1

Jonc diffill 1

LaÎ~he ~n ltoile 1

Ly~opode ....meaux d'lan 11

Mie du bail U

(SOUS-TYPE M)

Boulelu venuqueux 1

Chêne leuile 1

Ch~vref~uill~ d~. bai 1

Hêtre 1

Sorbier du oilleleul'l 1

lIY1ropbi!e11

Ly.imaque vulgaire 1V

TRfied'uu 1Il

Comaret n

ICLASSIFICATION PHYTOSOCIOLOGIQUE

CLASSE: Alnetea glutinosae Br. BI. et Tx. 37
ORDRE: Alnetalia glutinosae Tx. 37
ALLIANCE: Alnion glueinosae (Mal. 29) Meijer Orees 36

CATALOOUE/4000 1BoIJLAlES

AUl..NAIES, AULNAtES-FRENAlES
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ISYLVOFACIES - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES 1

A - SYLVOFACIES

Les forêts marécageuses de type 4232 sont des taillis à des stades de vieillissement divers. Les
peuplements sont souvent ouverts.

Le faciès type est une boulaie pubescente (pure) avec sous étage arbustif ct 1 Aulne glutineux, de
Bourdaine, de Saules marsault et à oreillettes; strates herbacées et muscinales continues marquées
par l'existence ct 'un tapis de Sphaignes.

B - ASPECTS DYNAMIQUES ET ECOLOGIQUES

Les espèces du tapis herbacé se révèlent très hygrotolérantes. Les évolutions peu visibles de la
végétation de ces milieux sont très ralenties par la présence d'une quantité d'eau très importante
dans le sol. Les bouleaux sont les seules espèces résistantes à ces conditions.

Cette unité floristique ne subit que de faibles variations. Les groupes acidiphiles sont dominants au
côté des hygrophiles et signalent une forte acidité des sols. On note l'apparition de quelques espèces
rares imprimant un caractère montagnard à l'association: Prêle des bois, Lycopode à rameaux d'un
an. L'anaJyse de la composition floristique permet de recenser un nombre d'espèces pionnières très
important parmi les ligneux (Bouleau, Saules, Bourdaine).

IVARIABILITE DES CARACTERES STATIONNELS

Ces stations se présentent dans les petites dépressions en marge des petits cours d'eau et à la
périphérie des queues d'étangs et des tourbières dans le Haut-Morvan.
Le sol eSt un gley superficiel avec accumulation de matière organique à la surface (tourbe).
Sur le territoire du catalogue, une marque montagnarde dans le cortège floristique de la Boulaie
pubescente à Sphaignes existe dans les stations les plus élevées (à partir de 700 ml.

Sont isolés deux sous-types de stations:

- 4233/C, Boulaie à Sphaignes collinéenne,

- 4233/M, Boulaie à Sphaignes montagnarde à Lycopode.

L'édification d'une couche de matière organique tend à isoler la partie supérieure de l'humus des
plus hauts niveaux de la nappe et confère ainsi la possibilité à des espèces moins tolérantes à l'eau
de s'instaJler.

FACTEURS DEFAVORABLES:

- milieu acide,
- nappe proche de la surface

FACTEURSFAVORABLES:

Milieux à haute valeur biologique dont la plupart sont inscrits à l'inventaire des Zones Naturelles
d'Intérêt Faunistique, Floristique et Ecologique des départemenbts de Saône-et-Loire, Nièvre,
Yonne et Côte-d'Or.

Mesures de conservations impératives avec gestion adaptée.

CATAlOOIJE/4000 1BoU1..AŒS
AUUlAlES, AUUlAlES-FRENAlES
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[EXEMPLE TYPE MONTAGNARD

HAUT MORVAN MONTAGNARD: Relevé n' 102,30 Juillet 1987

LOCALISATION: Vallée de la Canche
COMMUNE: SAINT-PRIX (71)
FEUILLE: 2824 W, ARLEUF-HAUT FOLIN
TOPOGRAPHrE : vallon, pente nulle, 608 m.

VEGETATION:

ARBRES : r-100 %
Bouleau verruqueux (4,4)
Epicû commun (2.2)

HERBES: r=9S %
Violette des marais (2.2)
Paturin trivial (2,2)
Orchis tacheté (l,I)
Jooc l tépale3 aigus (2,1)
Succise des pr& (2,1)
Angélique sylvestre (1,2)
Cirse des marais (+,1)
Molinie bleuilre (3,2)
Cal1une vulgaire (+,2)
Myrtille (+ ,2)

ARBUSTES: r=15 %
Bouleau venuqueux (2.2)
Epicéacommun (1.1)
Saule marsault (1,1)

MOUSSES: r=80 %
Polytric strict (1,2)
Sphaignes (4.4)

Lycopode l rameau d'un an (1,3)
(SOUS-TYPE Ml

IEXEMPLE TYPE COLLINEEN (VEGETATION)

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n' 185,3 Septembre 1987

LOCALISATION: Etang des Hates (queue d'étang)
COMMUNE: FETIGNY (21)
FEUILLE: 2823 E, SAULIEU
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 590 m.

VEGETATION:

ARBRES : r= 90 %
Bouleau pubescent (5,5)

HERBES: r = 90 %
Lysimaque vulgaire (2,1)
Foug~re spinuleuse (1,2)
Molinie bleuâtre (1,2)
Paturin trivial (1.2)
Jonc llépales aigus (2.2)
TrUle d'eau (2,2)
lAîche en panicule (+,2)

CATALOGUE/4000 /8oIJLA.ŒI
AlJt.NAŒS. AUUUJF.J.nDtAŒS

ARBUSTES: r= 15 %
Aulne glutineux (1,2)
Sorbier des Oiseleurs (l, 1)
Bourdaine (l,l)
Saule cendr6 (1,1)

MOUSSES: r= 70 %
Sphaignes (4,3)
Polytric strict (1,1)
Polytric commun (1,2)
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IEXEMPLE TYPE COLLINEEN (SOL)

Sol décrit en périphérie de la tourbière de Saint-Brisson (58) par G.Menut (présenté par
P.Duchauffour dans l'Atlas Ecologique des Sols du Monde).

o
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<xxxxxx>
------------
------

Litière

Horizon organique

de surf ace

Tourbe fibrist à lenisrt

Tourbe lenist à saprist

Tourbe saprist

Giey humifère

Giey minéral

o

20

40

60

80

100

120
V/V'VVVv

A01

A02

Bh1

Bh2

Fonnation des précurseurs

Acides humiques et A. fulviques

Horizon de migration appauvri

en AF, Al, Fe

Horizon spodique enrichi en AH
Al, Ca, Fe

Horizon spodique enrichi en AF

peu azotés

Horizon spodique enrichi en AF

azotés

PROFIL TYPE

IAUTRE EXEMPLE

(d'après G. MENUT)

INTERPRETATION PEDOLOGIQUE

HAUT MORVAN COLLINEEN : Relevé n° 078, 21 Juillet 1987

~OCALISATION : La Grande Vente, Vallée de la Cure
COMMUNE: MONTSAUCHE (58)
FEUILLE: 2823 W, MONTSAUCHE-LAC-DES-SETTONS
TOPOGRAPHIE: vallon, pente nulle, 532 m.

CATALOOue/4000 1BolJL\IES
AUl.NAIES, AUl.NAIES-fRENAIES
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TRANSECTS TYPES;

Dans ce chapitre sont présentés des transects caractéristiques de chaque petite région naturelle,
choisis pour leur représentativité.

Ces transects illustrent la distribution des types de stations décrits par rapport à ta topographie et
pour les principaux substrats géologiques reconnus.
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1 - BAS-MORVAN

BOIS GRILLOT - BLANGEY (71) ROCHES VOLCANIQUES, EXPOSITION NORD

2232

..
<l20 m

Sol brun ac Ide
à mull
ollgo tropne

2243/A

SOl brun
ocreux à
mull-moCler

2232

395 m

Sol brun aclCle
il mull
o IlgotroPhe 2232

Sol colluvlal
acide
à mull
oIl go trophe

Combe Morley

3211

..
350 m

Sol colluvlal
mésotrophe à
mull
mésotrophe

BOIS DU GRAND BESSAY - YGORNAy (71) COUVERTURE GRESEUSE SUR ROCHES VOLCANIQUES

(Tl Exemple typeSol brun

400 m acide à
mull
ollgotrophe

2242 B 2134 2144
(Tl

2232 Baraque ae\ ..
ctlasse <l<l7 m

<Tl
Sol brun ocreux CMm,"

Lessivé aclCle il
à moder Sol brun acide pseudogley

il pseudogley à nydromoder

2232
mull-moder
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RIVE DU TRINQUELIN - TRINQUELlN (89)

501 brun acide à
mull ollgotroPhe

BOIS DE LA FERE - SAINT BRANCHER (89)

Ancienne
carrière

2233

ROCHES GRANmQUES, EXPOSmON NORD

Le Trlnauelln

4111m t
J98 m

501 colluvlal
mesotrophe
à mull mésotrophe

ROCHES METAMORPHIQUES, EXPOsmON SUD

3233

J76m

Sol brun acide
à mull-moder

2233

Sol brun ac Ide
à mull
oIigo trophe

Ruisseau
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Sol brUn acide Â
à mull 296 m
ollgotrophe



BOIS DES COURTOIS (quartier Maillot) - AVALLaN (89) ROCHES SEDIMENTAIRES SILICIFIEES

(T) EXEMPLE TYPE

365 m

2133

Sol I)run
acide il mull
ollgotrOPl1e

Grande

ligne 4222

+
2134

Giey il

l1ydromoder Sol I)run

acide a mull
olfgotrophe a
pseudogley Sol brun acide

il pseudog 1ey il
mull-moder

3232

Â.
315 m

Sol I)run
aCide il mul!
ollgo rophe il
pseudogley

BOIS DE L'EPENAY - CURE (89)

2123

<Tl

218 m

Sol brun mèsotrophe
a pseudogley
amull mésotrophe

ROCHES SEDIMENTAIRES Sn.ICIFIEES, EXPO. NORD-NORD-EST

<Tl

(T) EXEMPLE TYPE

EL.EMerrs DI! SYI'mŒ'.'lE 1 OcI.1990

Sol brun
mésotrophe
à mull
mesotrophe
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La Cure

Sent 1er 155 m
riverain

Sol peu évolué
(perturbé)



2 - HAUT-MORVAN COLLINEEN

TETE DE DRONNE - BONIN (58)

2243

2242A

ROCHES GRANITIQUES, EXPOSITION SUD-EST

(T) EXEMPLE TYPE

.4
658 m

Sol brun
ocreux a
moder Sol brun

ocreux à
mull-moder

2232

570 m

3231

.A.
536 m

Giey à
hydromull

BOIS DE NANDOU - CERVON (58)

2233

ROCHES GRANITIQUES, EXPOSITION OUEST

.4
DOm

Sol brun acide
amull
oIigo trOPhe

2233

Chemin

t
3123m

4222
l'Angulson

t
Sol colluvlal acide
à mull ollgotroPhe Sol brun .6.

mésotrophe 220 m
apseudog ley et GIey peu
amull profond a
mésotroPhe hydromull
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BOIS DE MONT - TRINQUELIN (89)

2242 A

ROCHES GRANmQUES, EXPOSmON NORD-EST

562.9

501 orun acIde
peu profond à
moder

501 orun acide
peu prof Ond à
moder

2243 B

501 orun ocreux
profond à moder

2242 A

PraIrie
......

501 orun acide Â ......
peu profond à 450 m
mull-moder

BOIS DE PATUET - MENESSAIRE (21) ROCHES VOLCANIQUES, 1/ EXPOSmON SUD

2223 1

•
5JO m

501 brun
andlque
à mull
o Il go trophe

ELEMFXrS DE SY1'ffiŒSE 1Oel.1990

2232

2232

Combe de
Patuet

501 orun acide1
à mull
ollgotrophe

chemin
501 orun mésotrophe ..
à mull mésotrOPhe

445 m
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BOIS DE PATUET - MENESSAIRE (21)

Les mè 1aises

ROCHES VOLCANIQUES, 2/ EXPOsmON NORD

2223

Etang le
Moulin

2232

•530 m

Sol brun ancllQue
il mull-moder

Sol brun andlQue
à mull-moder

431 m

FORET DE MONTREUILLON-MONTREUILLON (58) ROCHES VOLCANIQUES: RHYOLITE, EXPO. OUEST

La vieille cendrèe

2241 X

Sol brun ocreux
superficiel il
moder

2242 B
(T)

~
378 m

2242 A

2232

Sol brun acide
à mull-moder

0.219

t

300 m

(T) EXEMPLE TYPE

ELEMENTS DI! SYN11ŒS1! 1 OcI.1990 262



3 - HAUT-MORVAN MONTAGNARD

MONT PRENELEY - GLUX-EN-GLENNE (58) ROCHES VOLCANIQUES

1230
(T)

•835 m

Ranker andlQue
à moder

1230

(T) EXEMPLE TYPE Sol brun acide
à mull-moder

.Â-
no m

HAUT-FOLIN - ARLEUF (58)

1140

SEQUENCE SYNTHETIQUE, ROCHES GRANITIQUES

(T) 1140

855 m

Sol brun ocreux
humifère à moder 1230

1220

Cours d'eau
1

41'11 4233

1 i (232
1

(T) EXEMPLE TYPE

ELEMENTS oesYN1lŒSEI 0e1.1990

Sol colluvla 1acide ...
à mull 01lgotrophe690 m Giey à anmoor

Giey à
hydromull
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4 - PAYS DE LUZY

SEQUENCE SYNTHETIQUE, ROCHES GRANITIQUES

2241
22315

(Tl

4222 1

...
300 m Giey rédul t

à anmoor

ELEMENTS DI! SYlmIESE 1 OcI.1990

2232

Sol brun ac Ide
peu profOnd à
mull-moder

Sol colluvlal acide
à mull-moder
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501 brun acide
superficiel à
mull-moder

Â
501 brun acide 556m
à mull-moder

(T) EXEMPLE TYPE





CONCLUSIONS

Utilisation et limites

Le catalogue des types de s.tations forestières du massif du Morvan propose trente quatre types de
stations qui comportent éventuellement plusieurs sous-types, variantes et sylvofaciès. Malgré la
réalisation de 590 relevés, on ne peut miser sur une exhaustivité de cet inventaire. Les difficultés
rencontrées dans l'échantillonnage en constituent la cause essentielle. La méthode utilisée s'applique
difficilement dans les parcelles artificialisées (peuplements résineux jeunes) couvrant une surface
importante. Les bois de fermes, isolés dans les zones de prairies, restent peu utilisables en raison de
modifications importantes de la flore herbacée et de l 'humus, à la suite de séjours plus ou moins
prolongés du bétail (la signification biologique des communautés végétales est alors très difficile à
déterminer).

Si l'on considère la relative homogénéité des conditions de milieux sur le massif, le nombre d'unités
stationnelles peut sembler élevé. Mais, si l'on se réfère aux nombreux faciès rencontrés, à la
physionomie actuelle des parcelles, ce même nombre peut paraître insuffisant. Dans le but de rester
exact et d'accroître la maniabilité de l'outil, la démarche a consisté à éviter d'individualiser des
types de stations d'après des unités de végétation en évolution.

Ce document présente les différentes étapes du raisonnement afin de laisser l'"espace typologique"
ainsi créé ouvert, et d'offrir la possibilité de caractériser des situations ayant échappé à l'inventaire.

Optique d'applications

La réalisation de cartographies de massifs-test constituera une première mise à l'épreuve. Elle
permettra également la familiarisation des personnels avec l'outil. D'autres études compléteront
utilement les connaissances acquises. La recherche des liaisons station/production, destinée à
mesurer les performances des essences (feuillus et résineux), doit venir confirmer la validité des
types de stations isolés. En effet, la production ligneuse est le paramètre important du
fonctionnement de l'écosystème forestier.

A titre d'exemple, il est nécessaire de rappeler que cet inventaire a mis en évidence un type de sol
mal connu en Morvan. Ces sols se situent morphologiquement à proximité des sols andiques et des
rankers. Ils se signalent par un cortège floristique typique, composé d'espèces exigeantes sur le plan
trophique. Ceci augmente l'intérêt d'une étude du comportement des essences feuillues et résineuses
de ces milieux.

Enfin, pour accroître les facilités d'utilisation, une informatisation des catalogues permettrait
d'adjoindre la cartographie des massifs aux autres tâches, maintenant automatisées, incombant aux
gestionnaires de la forêt.
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DOCUMENTS CARTOGRAPHIQUES DE BASE

CARTES GEOLOGIQUES

1/80000 ème

AUTUN
AVALLON
CHATEAU-CHINON
NEVERS

CARTES PEDOLOGIQUES

1/100 000 ème

BEAUNE (à paraitre)
AVALLDN (à paraître)

CARTES DE LA VEGETATION

11200 000 ème

AUTUN feuille nO 42
OllON feuille nO 34

CARTES TOPOGRAPHIQUES

2722 EST AVALLON
2823 OUEST MONTSAUCHE-LES SETTONS
2723 EST LORMES
2723 OUEST CORBIGNy
2624 EST SAINT-SAULGE
2926 OUEST MONTCEAU LES MINES
2825 EST AUTUN
2724 EST CHATEAU·CHINON
2725 EST ST-HONORE LES BAINS
2725 OUEST CERCY LA TOUR

ANNEXE A

1/50000 ème

QUARRE LES TOMBES
AVALLON (épuisée)
SAULIEU
CHATEAU-CHINON

1125000 ème

MASSIFS DE SAINT-PRIX,
GLENNE, ANOST
(document non publié ÛRSTüM)

2726 OUEST BOURBON-LANCy
2925 OUEST LE CREUSOT
2826 OVEST TOULON SUR ARROUX
2825 OUEST ST-LEGER SOUS BEUVRAY
2726 EST GRURy
2824 EST LUCENAy-LEVEQUE
2924 0UEST ARNAY LE DUC
2823 EST SAULIEU
2824 OUEST ARLEUF·HAUT fOLIN

QUARRE LES TOMBES 5-6
QUARRE LES TOMBES 7-8



MASSIF OU MORVAN
FICHE DE DESCRIPTION DES STATIONS FORESTIERES

DATE: ....• / ...... / ....... IGN: .. COMMUNE: . N°

RELEVE N°: . FORET: . LOCALISATION: ..••......................................

TOPOGRAPHIE : 0 plateau 0 sommet arrondi ALTITUDE: ...................... m

0 dépression 0 replat

0 haut de versant 0 vallon, combe PENTE: .............................
0 versant 0 fond de vallée

0 bas de versant 0 autres EXPOSITION: ......................

GEOLOGIE: .

MATERIAU D'ORIGINE OU SOL: o arène o colluvions o alluvions o limons

TYPE D'HUMUS: ...........................•............................•...............................................................................

TYPE DE SOL: .............•...............................•...•.•..•...•...........................................................................•...•

DONNEES SYLVICOLES :

VEGETATION

. hygroelineAI . arborescent dommanl A2 . arborescent domml! a. ubusllf pl. planlules

ARI1RES strotes Al A2 • pl strates Al A2 • pl strates Al A2 • pl

Mésoxérophiles Neutroclines (suite) Addiclines wuJI wésolropbe
Alisi~r blanc HêIR Tilleul ~ p~lil~a feuilles

Nwtrocalcicoles à calciclines Merisier Tro:mblc·

Erable champêtre M>!I~~e AcidilJb.iles fi. large :unplitude
Tilleul ~ larges feuilles Pin sylveslre Alisier torminal

Poirier commun ChltaignerNeulfO(lines Pommicr sauvage
Boul~au vcnuqueux

Neulrnwl roclines
Addillh.iles de woder

Charme Sorbier des oiseleurs
Ch~nc pédonculé Frêne commun

Orme: champ~lre Ilygroplûles
Ch~ne lCuile Bouleau pubelCenl
Erable plane Ilygroscinphiles
Erable sycomore Orme: de monUlgne

° .

ARI1USTES

Neulrocalcicoles fi. caldclines Neutroclines fi. trè5large IUlJlllilude Addipb.iles fi. large amplitude
Cam>!risi~r ~ balai Aub>!pine monogyne G~n~t ~ balai
Cornouiller sanguin G~n~vri.:r commun N~mcr

Fusain d'Europc Houx Addipb.iles de woder, bygroclines
Tr&ne vulgaire Neulrouilroclines Bourdaine
Viorne lantane Sureau ~ grappcs Addipb.iles de dyslUoder

Nwlroclines llarge awplilude Neulronilrollhiles bygroclines Myrtille
Aubépine I!pinculC Groseillier ~ maquero:aux Mésobygrollh.ilesFrsmboisier Sureau noir
Noi.s<:lier MOre aux chaIs

Prunellicr Acidiclines wu1l wésotrOllhe. hygroclines Saule blanc

Rosier des champs Ronce des boia Saule pourpre

Saule marsault Acidiclines wuU oligotrophe, hygroclines lIygropbiles
Viorne obier Chh~feuille des hois Bourdaine

Saule eendti
Saule). ofl:;lJeuu (acidiphile)
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IŒRnAt:t~ ..;s

Addiclilles de mull luésolrophe mésophiJes Mésox~rl,lph.iJes Ncutrowlrophill'$ wésophiles
Epilob~ des monlagneJ Silène pellCh' ASp~ll:~lle

Galéopsis lwahit Neutrocaldcoles 11 caldclines Rcnoncul~ ~ l~le-d'or

lacinthe SlIuvage
Ancoli~ vulgaire Scille li deux feuille.

l...ImpSllne commune Brachypode des bois Neutrowtroplliles bygrocliues
Luzule de. champs Dcnlllire p~nn~e Alliaire péliol~e
Luzule poilue Mercuriale pérenne Epiaire des bois
Millet dif1ù. l...Iîche glauque Gaillel gnllteron
Paturin de Chaix Lierre lerreslre
Polystie dilal' Ncutroc1ÎJ.les !I :l.llIplitude wo)"clWe

Moschatelline
Raiponce noire Aspérule odoranle

Ortie dioïque
Scrofulaire noueuse l...Iîehe des boia

Addicliues de wul.l wésotrophe bygroclines
M~llque uniflore MésobygropbiJes Ileutrocliues l acidk '

Angélique sylveslre Neutroc1ÎJ.les !Ilarge llLUplitude Baldingère
Bals.a.mine d~s bois

Canche c~spil~usc Epilobe en épi
Benoite deJ ruil$eaux

Circé~ d~ Paris Euphorbe des bois
Cirse des ll1lIrai.

Foogère femelle Fétuque géanle
Doroni~ d'Aulriche

Foogère spinuleusc Fétuque hél'rophylle
10nc aggloméli

Houlque laineuse Fougère mâle
10nc diffus

Lyail11llque des boil Fraisi~r Auvage
10nquill~

Véronique des monlagnes Jonquill~

Laitue de Plumier Laîch~ bleuâlre
Adwcliues de mul.l oligotrophe, wésopbiJes Lierre rampanl Laiche en étoile

Laiche li l"Icinu nombrcullel Paturin des boil Laîche cspac'e
Luzul~ de FOrlilCr Petite Pervenche La.îche espacée
luzule des bois POlyslic li soies La.iche pendante
Luzule multiflore Potentille faux-fraisier Lolier des fanges
Moehringie li 3 nervures Rosiu des champi Lychnil fl~ur de coucou
Véroniqu~ officinale Sceau de Salomon multiflore Lysimaque nummulaire

Aciwcliues de wul.l oligo. hygroclliles Scuu de Salomon verticillé Palllrin commun

Crin v~géLaI Séneçon de Fucha Prêle d'hiver

Surelle petile-Dleille S"Uaire holo'lée Reine dCI plis

V~scc des hai~.
RcnollCule li feuille d'Aconit

Acidiplûles 1I.lurge amplitude
Violelle des bois RenollCule rampante

Blechnum ~n ipi Salicaire
Digitale pourpre Neutroc:lilles 11. très large :l.llIplitude Scirpe dei boil
Doradille noire Anémone d~1 bois Scof""tonhe humble
Evervièrc ~n omb~l1~ 8<:loine Stellaire de. bail
Fougère aigle BislOrt~

Houlque molle Epervière dea mura Mésobygropb.i1es ucidiplilles

Luuzule bl.nchâtre Gesse du montllgnes AgroSlili des chien.

Violene de Rivin Linaire rampante 10nc li l'palea aigu.

Acidiplilles de moder, wésopbiJes Muguet Osmonde royale

Canche fl~xueuse
Orchi~ l.ch~ti lIygrophiles neutrophiles Il acidicliues

Gaillet de. rochera Polypode vulgaire Chanvre d'Clu

Germandré~ du bois Pl'énanthe pOllrpre Dorin~ li feuilles oppoaies

Epervi~re de Savoie Verge d'or Dryoptéril dilaté

Laiche ~ pilules NeutrowtrocJ..iJJes Epilobe velll

Milampyre des pr.!s Benolle commune Gaillet des boorbiel"l

Millepertuia ilégant Bugl~ l"Impanl Gaillet des fangea

S"n~çollli feuilles d'Adoois Cardamine d~a p"":s Iris faux-Acore

Violene d~s chiens Cirse de. champ. Laich~ dea /IllIrail

Acidiphiles de moder, bygrocliue5 Compagnon rallge La.iche en panicul~

Euphorbe douce Laichc des rivel
Molinie bleuit~ Lysimaque vulgaire
Potentin': dressie Ficaire

Menthe aquatiqueGaillet croiscne
IlygrosdapbiJe5 Gaillel/llou TN;fie d'eau

Aconit tue-Joop Gouet tlIchelé MyOSOlis de. marais

DenLaire pennée Grande ben:e Populage des nurail

Knautie des bois H~rbc-~-Robert
Valériane dioïque

Poly~lic li aiguillolU Millepertuis velu lIygroplliles acidiplilles
Renoncule ~ feuilles d' Aconil Laitu~ des 11'luraillel l...Iich~ lisse
Stellaire dcs boit Parisene li <1 feuillel Pelile Scutcllail'l:

Primevère élevée Wahlcnbcrgie
Raiponce en épil
Renoncule dei boia
Sanicle d'Europe
Véronique pctit-Ch~n~

[\.fOUSSES

Acidicliues de wul.l wésotropbe wésopbiJes Acidiphiles de woder, wkollhiJes Neutrocliues il IlllIplitude moyeaue
Alrichie ondul~e Dicranel1e plurilat~rale Eurhynchie striée
Plagiochile faux-Asplinium Dicrane en balai Neutrouitroplliles bygroclines
Mnie appan:ntie Neutroclines!l très large amplitude Mnie ondulée

Acidiplilles lt lurge amplitude Hypne cyprh lIygrophiles acidilllûles
Hylocomie brillanle Hypne triqu~lre Polytric iléganl
Mnie annuelle Hypnc pur Polytric slrici
Polytric il.!"ganl Thuidie li feuilles de nmari. Sphaignes
Hypne courroie



R'( '(1 Couche OL
CLES DES TYPES D'HUMUS DU MORVAN

HUMUS

MULL MESOTROPKE

MULL OLIGOTROPHE

MULL OLIGOTROPHE

MULL-MODER

MODER

DYSMODER

MULL MESOTROPHE

MULL EUTROPHE

HYDROMULL

HYDROMODER
A HYDRO OR

ANMOOR

TOURBE

OH>lcm .....

.OH<I= .....

• Epaisseur Nptrlcure l S cm

• Epaisseur inCtrieurede l S cm

OH discontinu eld'~
• lOujou.. inCUieure l 1=; OF

-~.~

OL el OP continus, q.is el

• OH conlÎDu a'ec: passage
"",grossi! ll'horizlln AI llÙ

sombre

Prâeocedes coud:l.. OLtl
OF tlab5CDUdeOH

Horizon organique .upcrlieid
cootinu aVec: a,ajvil! de.
d:lampigooos domioaole

Horizon organiquedUcoD1inu
lai..alll appara1\re l'horizOl>
O<"&ano.minÛll!, d'q,.isseur
<2cm; acti.ité de .... de lare

.SC'Z impOl1AD1c

~
~

Couche orgllDique q,aiss.., le

• lnaltriau o'offre que peu de
rbistaoce ll't<nsemcnl en"'" les
doiga

Mtllllg" orgllDique elmintnll.

• chacune des fractions est difficile
l distinguer

•
Ptisenœ des c:oucha OL, OP
tlOH

•

•P....ge bnltal de l'horizllo ~

•
organique ll'bori:1oo ~ -
organo.mintnl Al; ce dcmier
o°CSl.j.mais somme l noir ~•

• ~<W' loujOUr> ioftricure l

"
Quelques d!bris 0'1lallÎques

••uperpoS& cIi=lealCll1l
l'bori:1on organo.miotr al

'" Puage "",grasiCde
• l"haizon orgllDique ll'horizoo

O<"&ODO-miotnl AI. de couleur

_scz fonc6e • DOir "-

~~ ~

• Couche organique continue l
la .urface

,,","""
."-'C-~~

/

Ab5CDU de 1. couche
• organique; peu ou pu de

Iitiùe ""
" • Absence lotale de (euilles,

~ forte. .cûvil! de ver de. lCITe lU

V///:1 niveaudeAl

Horizon
orgilnlquc.

Couche OF

Couche OH

Horizon organo-minbaJ Al
peu 0'1laniqlloO........ clair

Horizon OIJano·miotnl AI
llÙ Org""'l'IIoO, IlOmbre l noit

Tad1c:o d'hydn:>morphie

Mllieu humide; horizon Al llÙ

• frai. l humide avec eau libre
ou tnoea l'O\liUu <là 1. Nrface

Principe; la délermination du type d'humus s'effectue d'après les caraclères des deux horizons organique et organo-minéral

Milieu ~, pu de prbcnce ou
• de lnIOCI de prbcnce col1SUlléc

<là laswfooc

•



Giey superficiel
..
:ë

avec tourbe Cl."... -0=
6 ~

Giey superficieJ o eu
~Sou peu profond ;..,"

avec anmoor ::c~

Voir précédent ..
:.ë
Cl. ..

Pseudogley peu ....
0._
6 euprofond f ~

Pseudogley
'QCl.
»6

profond ::C~

mésotrophe

=
~

acide ...
J:J

'0
en

Ocreux

Ocre-podzolique
ou podzolique

lessivé
ou planosolique (rare,
Pays d'Amay)

Voir Sol brun

Colluvial

Sol brun acide ou brun
ocreux
humifère

Voir sol coiluvial

•
•

•

•

•

•

•

•

Couleur dominanLC de l'horizon inftricur
• uae av.. liches sombres larges; moder

,/ ou dysmoder

"-.. Horizon inftrieur présenUUIL des plages de
, ceuleur sombres a ocre·rouge larges cl

• bien dtlimit6es avec des pass6c$ sableuses
bl. nchies l sa partie sup61eure; dysmodcr
~ais

Horizon meuble a~ llCXWtC ~quiHbn!e

elacûvilt biologique importante (pas
~.d'.ccumuillion de mati~e organique lia
~ .urface); =11 culrophcou m~o1rophc

............. Horizon i s!ruClure meuble, activiLl
-........ • biologique _ssez importanLe (peu

d'a=mulotion de maliœ organique en
surf.ce); mull oligolrophe ou =1I·modcr

Eau • une profondeur
~ • de O. -3Oan : voir
~ priOOlenl

__~.~ • Eau • une profondeur
~ de -30. ·5Oan

"""""'- .Eau • une profondeur
inftrieurc • ·5Oan

TalUre el strucntre de la Horizons organo-mintral Cl
partie inf&ieure du sol peu • rrun&al ne p1'6<c1'lWll pas
ditf&enLes de celles de la ~ d'htltro~~tlll dans lcur

• panic sup61eure. mai> ~ cempDS,uon

1 :';::::"~b:ti:~trente; \
sahles a limons dominan... Horizons pdscnLallL des

h~og~n~iltsdans leur
cemposition: horizon
organo-min&al mar'lu~ par une
d~loritioni sa base [aspeel

• blanclù ou lie de vin); horizon
min&al non homog/;ne dans .a
couleur [existence de taehes
sombles bien localis~
accompagn~de pl.gcs
"ocro-rouge"); modcr ou
dysmodcr

, , , Sol eomprel1ltll en dessous de l'humus (AO + Al) deux horizons
CaraCl&lSuques de 1. ,Pat1Je • mintraUJl : un horizon blanclù • structure mal exprim<!c. Lex"re
sup&leure du prom bIen ./ argilo-Hmoneusc puis Un horizon crvichi en argile massif COmpoCl
diff&cnlCS de celles de 1. parûe peu pcrmüble ' • ,

• inftrieure [lCJlwre. stNewre.
mati~e orglOique); mull·modcr "'-...
ou modcr. ~venlUellcmcnlmol "'. A
•~ UllCS cas

• AullCS caroa.àes : situation de bas de versant

Sol dirr&enci~: existence
d'au moins deux horizons

• nC!$, distin.....oil par 1_
couleur. la lCllture ou la
struClUrç

\

Eau en "",,*,,, dans le sol,
plus ramncnl l la
$\UÛCc ou caraclàa

• d'hydromorphie avClC
lllches rouilles Cl griseo
don:ûn.an~; hydrom>lI.
hydromor. hydromodc:r

Eau en surfaco
Eau lia surface du sol ... une grande

• au moins pc:ndant une - parue de l'ann<!c

1
panic de l'année; tourbe"'-
ou anmoor

Eau lune
• profondeur de 0 l

-30an

Sol pcu ou pas ~e graveleuse ~l,ev~; la couleur,
di1J&c '~. ~ devlCnl Ltts progresslvemenl plus claIre
d'u n~h . ~ , • vers la base du profil; =11 oligoltOphe ou

~ $CU =~. ~ m~trophe; sol SiIU~ S\lt la partie concave• ~~~:~lssant rrà~ - des versants

~::~:'::"Ii ~
profondeur augmente Charge graveleuse fllbl.. pierres

anguleuses avec races planes, matnce l
stNe:ture trè< fine (pulv&ulente l sec)

• S'&;oulanl vers le fond de la fosse; couleur
noire ou~ sombre; mull oligolrophe ou
muU-modcr; situalion plane ou 1 faible
pente dans la partie $U~rieurcdes relie!s

N.B,: P vtrifiutioa dco typeo sur rochea volcaniques et ~lImorphiques
d'bum oa le rcpc>n<n lia dt cleo
bum..

Absence d'Qll
libre lia
swf.cc ou
conslal<!e lors

• du creusemerlL.
apparence
saine, absence
de araetè'es
d'hydromorphie

Pr==d'cau
• libre. la <w:face

ou lors du
•":US.menl

•



COEFFICIENTS D'ABONDANCE-DOMINANCE
ET SOCIABILITE UTILISES

ABONDA 'CE-DOMlNANCE

+ : Individus peu abondants, recouvrement inférieur à 5 %
1 : Individus abondants, recouvrement inférieur 11. 5 %
2 : Individus très abondants ou recouvrement de 5 à 25 %
3 : Individus 11. abondance variable, recouvrement de 25 11. 50 %
4 : Individus 11. abondance variable. recouvrement de 50 11. 75 %
5 : Individus 11. abondance variable, recouvrement de 75 11. 100 %

SOCIABILITE

1 : Individus isolés
2 : Individus en touffes
3 : Individus en taches
4: individus en peuplement
5 : Individus en peuplement pur

ANNEXE E



POSITION DES GROUPES D'ESPECES PAR RAPPORT
A L'ACIDITE ET A L'HUMIDITE

~

"..
No

l' 1

1-
NO

1-- 2
NO

1-
moy"n
Ir...

1-
Ir""
1-

NNo
~".

1-
""""id.

1-m_
H ".. ocide - r"b'" _.

col";'
~. ocid,

m_
o.

A Iclde

Hg. Il : F--"pl!cu milOlC6rophiiei (1), n<Lolme.lci
CQlu el calcielinc_ (2).

ANNEXE F

~

"..
NO

1--
No

U U ,., u
1---No

1--
moy...

t,oI.

1--
".

1---~...
1-
~
1-
mouil~

H ".. ~ - hi~ HW. ,,~

.~ .cid. m_
O••

A oc"",

Fia. 1] : Earku nculroclincl (:3).

~

"..-
1--

No

1- .~-No

1--
mOYln

"...
1--

~......
Iroi.

1---~".
1-
~".

1--
mouil'"

H ".. ocide - loibl.. "OI'U. col";·
.cld. Icid. mIni col.

A ocid.

Fil. 14 : Espl!CCI nculronilroclinea (4), nculronilro
philc. (S) Cl hygroaci.philci (6).



POSITION DES GROUPES D'ESPECES PAR RAPPORT
A L'ACIDITE ET A L'HUMIDITE

-,,-
"'-
-- , •-"'

f-----
moyen
ftol.

-
I,.r. .- .-
f-- - --........d.

f--
.......
f--
mouil"

H u•• .cid. MM' 'tibl.. """'" ,'~
• cide ,cid. m~ 00"

A IC"",

rJ.K. 15 : E!p~cet .ddielines de mull oligoltOphe (7)
et de mull .msolrophe (a)

ANNEXE F

-,,-
"' r""""9T

u ..,-
-"'

moy...

'foi<

"oie

- r-......
r----......
f--
m.....

H ,,- """ - loibl.. no"'" .ol.~.- ""kI• -- ,..
A """

rll. 16 : Es~ce••cidiphilu k IlfgC amplitude (9.\),
de mull moder el modet (9.2), de dYlmoder el olor
(9.3).

-,,-
"'-
"'--"'

-
moyOll,,,.,
-

Ittôt

-
=.

1" 1

-

~""

-
mouil"

"

H ,,- """ - roi~ M~' .olcl·

""id. ocid. -"' ,~

A ••id.

r1&. 17 : Esp~cc, milOhygropl1ile. (10) el hygrophile.
(11).



CLASSIFICATION GEOGRAPffiQUE : INDEX DES COMMUNES

l, Bas MORVAN; 2, Haut MORVAN collinéen; 3 Haut MORVAN montagnard; 4, Pays de LUZY

21 • COTE D'OR

BARD·LE·REGULIER 1
BLANOT 1
BRAZEY-EN-MORVAN 1
DOMPIERRE-EN-MORVAN 1
JUILLENAY.....•....................... 1
LACOUR-D'ARCENAy 1
LIERNAIS 1
MENESSAIRE 2
LA MOTIE-TERNANT 1
LA ROCHE-EN-BRENIL. " .. 1
ROUVRAY 1
ST-ANDEUX 1

58- NIEVRE

ALLIGNY EN MORVAN 2
ARLEUF 3
AVREE 2/4
BAZOCHES 1/2
BLISMES 2
BRASSY 2
CERVON 2
CHALAUX 2
CHATEAU-CHINON V 2
CHATEAU-CAMPAGNE 2
CHATIN , 3
CHAUMARD 2
CHIDDES 2/4
CORANCy 2
CORBIGNY 2
DOMMARTIN 2
DUN-LES-PLACES 2
EMPURy 2
FACHIN 2/3
FLETY 4
GACOGNE 2
GIEN SUR CURE 2
GLUX 2
GOULOUX 2
LANTy .
LAROCHEMILLAy 4
LAVAULT-FRETOY 2
LORMES 2
LUZY 4
MAGNy·LORMES 2
MARIGNy-L'EGLISE 1

ANNEXE a

ST-DIDIER l
ST-GERMAIN-DE-MODEON 1
ST-MARTIN-DE-LA-MER 1
SAULIEU l
SINCEY-LES-ROUVRAY" 1
THOISY-LA-BERCHERE 1
THOSTE 1
VILLIERS-EN-MORVAN 1
SAVILLY 1
CHAMPEAU l
VILLARGOIX 1

MHERE 2
MILLAY 4
MONTIGNY- EN-MORVAN 2
MONTREUILLON 2
MONTSAUCHE 2
MOULINS-ENGILBERT 2
MOUX 2
ONLAY 2/3
OUROUX EN MORVAN 2
PLANCHEZ 2
POIL 4
POUQUES-LORMES 2
PREPORCHE 2/3
REMILLy 2/4
ST-AGNAN 2
ST·ANDRE·EN·MORVAN 1
ST-BRISSON 2
ST-HILAIRE-EN-MORVAN 2
ST-HONORE-LES-BAINS 2
ST-LEGER-DE-FOUGERET 2/3
ST-MARTIN·DU·PUY 3
ST·PEREUSE 2
SAVIGNy-POIL-FOL 4
SEMELAY 2
SERMAGES 3
TAZILLY 4
VAUCLAIX 2
VILLAPOURCON 2/3
SAINT-SAULGE 2
SAlNT·FRANCHY 2
CRUX-LA-VILLE 2



71 - SAONE ET WlRE

ANOST : 2/3
BARNAY..................•.............. 1
CHISSEY-EN-MORVAN 2
CRESSY-SUR-SOMME 4
CUSSY-EN-MORVAN 2
DElTEY 4
ETANO-SUR-ARROUX 4
GRURY 4
IGORNAy 1
ISSY·L'EVEQUE 4
LA CELLE-EN- MORVAN 3
LA COMELLE 3
LA GRANDE VERRIERE 3
LAIZY 4
LA PETITE VERRIERE 3

89· YONNE

AVALLON 1
BEAUVILLIERS.••..................... 1
BUSSIERES 1
CHASTELLUX SUR CURE 1
CUSSEY LES FORGES 1
DOMECY SUR CURE 1
ISLAND 1

LA TAGNIERE 4
LUCENAY·L'EVEQUE 2
MAGNIEN 1
MARLY-SOUS-ISSy 4
RECLESNE 1
ROUSSILLON-EN·MORVAN 3
ST·DlDlER-SUR·ARROUX 4
ST·LEGER-SOUS·BEUVRAy 3
ST·NIZIER-SUR·ARROUX ....•...... 4
ST-PRIX ...................•.............. 3
SOMMANT ...............••..•...•...... 2
THIL-SUR-ARROUX 4
TOULON-SUR-ARROUX 4
UXEAU 4

MAGNY 1
MENADES ...............................•
PIERRE-PERTHUIS !
QUARRE-LES-TOMBES 2
ST-BRANCHER !
ST-LEGER-VAUBAN l
STE-MAGNANCE 1

l, Bas MORVAN; 2, Haut MORVAN collinéen; 3 Haut MORVAN montagnard; 4, Pays de LUZY

ANNEXEG
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